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DES PILOTES. 

P R Ê M I E RE PARTIE 

CONTENAIT LES PRINCIPES" 
néceffaires pour trouver l'heure de la Marée 
dans touslésPorts, le jour & quantième du mois 
auquel doivent arriver les Fêtes Mobiles & Im- 
mobiles , les différentes Tables qui y ont raport i 
& plufieurs autres chofes curieufes qui convien* 
lient non-feulement aux Navigateurs, mais à tou^ 
tes fortes de perfonnes* 

Avec une înftruSt'wn générale fur le Pilotage * eh fa* 
veux de ceux qui veulent fe rendre experts dans lu 
pratique de la Navigation 3 & /émettre au fait 
des Màxtotuyres Sun Vaijfeau. • .„ ^ ' 

Par M. L fe Cokdiek, Prêtre, Hydrograplig 
* du Roy à Dieppe* * 

Nouvelle Edition „ rèvûe & torrigéçi 

AU HAVRE Ï>Ë ÔkACÉ; 
Chez P.J. D. G. FAURE, Imprimeur de H 
Marine & de la Ville. 



M. D C C. L I V. 

AVEC PRIVILEGE VU RÙYi 
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produit en 3 12 ans & demi un jour entier d'antlcî- 
pation, 
, D. Quel efl VAmur de cette Période ? 

il. Ceft Methon , fameux Aftronome d'Athènes 
qui ayant reconnu par fes obfervations que toutes 
lés variatîons,qui arrivoient entre les mouvemens du 
Soleil s iè terminoiènt dans lefpace de 19 années , 
au bout defouelles,ces Aftres reprenoient à peu près 
leur môme ntuation dans le Ciel, la donna au Piïbliç 
fous 1$ pont ée Cycle fcunaire. 

EL Pourquoi tapelle-t-m Nombre âOr ? 

R. Ceft que les Athéniens le firent écrire en let- 
tres d or , claire la place publique deleur Ville > wfc 
bien que dans lçur Calendrier f & que de plus ils 
Renvoyèrent à Rorçie for une plaque d*argent en 
l ettr es d'or, 

D. O* cmbieit fimmente cjuwuz année ^Nombre 
fOr? ' " '. ' 

- il. Il îiugmetitç d'un ^ finit àvdix>neuf& roccBv, 
mence enfuite ptruit» 

D. Aauoifirt le Nombre.d'Qr? 

R. Il leifYoit anciennement à trouver les *x>yvt U 
les Lunes; mais comm^furIaiî»ilnelesinarqi«5it 
pas exactement, ayant anticipé de 4. jwrâ dans le 
tems de la réforme du Calendrier , ço^me il fera 
dit ci-après , on ne s'en fertphjs aujçwdTi^qu^ 
pour trouver .FEpade, 

T). Comment trouve-t' on tiNbmhreiÔrï' 
R. H faut ajouter un à Tannée pnopofée de Notr^ 
Seigneur, & diviferlafomme.par i^;k rsftantde 
la divifion fera le Nombre d'Or ; sH ne rçfle rfcn ^fe 
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Nombre d'Orfçrînp > fefcQuotient de ladivifion 
marquera les révolutions écouiéçs depuis Notre- 
iSeigneur T - 

EXEMUE L 
D, On demande combien on aura de Nombre £0* 
fttVanijfa 
& On aun* 1 i de Nombœ d'Or • 
P £ 4 TIQ U E. 
1758 , 11 Nombre d On 



"1759 ~ *99 \ «tepufe Jefus-ChrilL 



*7#* Ç 9^RévohKtiQnspafféet 



EXEMPLE l£ 

D. £/z fcm 1 76"$ , on demande combien on aura de 
Nombre #Ori 

JR. On çn aura deux. 

•-PRATIQUE-.- 
15^8 jy( a Nqmbiièd'Or.. 

1^ *7£îr C 93 Révolutions paffêê? 

ijâf \ *m \ depuiiMus - Cfirift. 

. IX JV^r a-tilpoint demétkodeptus aifëepowr trou* 
ver le Nombre Sûr? 

JR. En voici unç tirée,de h ©êgfe générale. Ora- 
les mil & les cens de Fannée propolee , & du refta 
prenez pour autant de fois 20 autant (Tunités , ajou* 
tez lç rçfte & par deflus 1 o, fi l'année éft entre 1 700 
&: 1799, 1 5 fi elle fe renco««e entre 1800 et +$99, 
& ainfi des autres. Si la fomme eft moindre que 19, 
cç fera le Nombre d'Or ^ Ho\k.^SL plus. <Jk*£ il.en 
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faudra ôtçr ce nombre , & le refte fera le Nombre 
dOr. 

EXBM P'L E III. 

D. On demande combien on aura de Nombre d'Or 
tnVan 1755. 

ft. On en aura 8 ;" car fi on prend 2 pour 40 , 15^ 

qu'U y a de refte pour aller jmqu à 5 5 , & qu'on a- i 

joute à cela 10 , le tout fera 27 , dont ôtant 19 , il } 

refte 8 pour le Nombre d'Or de Tan propofé, ' i 

^PRATIQUE. - | 

' «755 .' | 

2 pour 40 

15 de refte? , •. ' . 

; 10 à ajouter» 

. , l 2 7 de tomme. 

19a ôter* - 1 

Refte 8 Nombre d Or de fan propofç; ! 

EXEMPLE IV. | 

D. En Tan 1 y6j on demande combien on aura de j 

Nombre d Or r * ! 

R 9 On en aura 1 ; ce qui fe trouve en prenant 5 i 

pour 60 , 7 de refte , &. 1 o par deffus , qui font en 

tout 20 , dont ôtant. 19 3 il refte 1 > ce qui fait voir j 

que la Révolution a fini l'année précédente , puj£ . j 

quelle recommence cette annéç. 

PRATIQUE» 

3 pour 40 x - . . x . 

7 de refte. 

io à ajouter, 

aolbmme. 

19 à ôter. 
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Refte i Nombre d'Or de Tan propofé. 
D. Pourquoi prenez-vous autant iunitésqùilfe 
trouve de vingtaines ? % 

_R. Ceft parce qu en 20 il y a une fois 19 & un de 
plus , & comme on doit ôter chaque Révolution 
ce 19 ans , elle fe trouve ôtée par, ce moyen. 

D. Pourquoi ajoutez-vous 10 entre 1700 6* $799? 
1 5 entre 1800 & 1899 , & enfin 1 entre 1900 &• 

*999 ? 

R: Ceft que 10 , 1 5 & 1 , font leNombre dOr 
des années Séculaires , 1700, 1800 & 1900 » ce 
qui eft aifé de trouver par la régie générale donnée 
ci-devant , par ou Ton voit qu ii v a cinq d'augmen- 
tation pour chaque année Séculaire , parce qu ea 
100 ansily a 5 fois 19 & '5 dçfîirplus. 
EXEMPLE V, 

D. En iy6% ori demande quel fera le Nombre 
iÇrf 

R. On en aura 1$; 

EXEMPLE VI. 

D. En 1884 quel fera le Nombre £Or ? 
R. Ce fera 4 , ^c ainfi des autres Exemples qu'ori 
pouroitfe propofer. 

D. A quoijert le Nombre £Or * 

R. Ht fert à trouver FEpa&e* 

CHAPITRE IL 

De YEpaMe 5 &* dé la manière de la trouver: 
D.rX ITeft-ce que VEpaâe ? 

VZ A» Ceft un pombre d'onze jours que l'a** 
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née dvife du Soleil fhrpaflfe celle de la Lune ; oii 
bien ceft l'âge qu avait la Lune le dernier jour de 
Tannée qui précède celle qu'on demande* 
. D. Comment fave^-vous cela ? 
r B* L'année civile du Soleil eu de $65 jours, laif- 
fant les fîx heures, & celle de la Lune neft que de 
3 54 jours , à raifon des 1 2 Lunes eftimées-à 29 jours 
1 2 heures ; la différence eu d'onze jours & c eft ce 
qu'on apelleEpàéle* 

, ÎX Ê mefernble avoit oui dire J que tannée Agro- 
nomique du Soleil étoit de $6$ jours 5 heures 49 mi± 
nutesQr 45 fécondes 3 fr Vannée Synodique de la Lu* 
•iitdi iw jours & heures 49 minutes ; comhmt dit*** 
Bwus.denc que la différence de ces deux années tft 
£ônïejoufs» il fneparét quA s en faut plus de tr*U 
heures ? * 

: Jl.lleftvrariiu'àpreiidtw iesciKrfbik^euif 
l'Epaéten'eft que de îo jours 21 heures; mais aim 
d'éviterJes fraétions d'heures qaifottc «wbaraflàn- 
tes, on fe fert d'ontt jâuîs pourtâAef d'égaler cl* 
vilement l'année Lunaire à lararétf Solaire. 

D*Pouroit-4n trouver VÊpaSè iW m*defr<*po*i 
fée en ajoutant 1 1 à CEpa&e de VmwkpicUtnu ? 

JR. La régie cFajwter 11 jours i TEpaôedunes 
année pour avoir T£paâe de l'année ûimmte^ eft 
giflez générale i mais comme elle fouffre plufiéucs 
exceptions qui feroient de longue djfcuflion, & 
pourroient embarafler ceux qui commencent , il 
vaut mieux fefervir du Nombre cTOr de l'année 
pfopofée pour trouve^FEpaAe qui lui répoad. 

U. Comment trouvtrfcit TEpaâe tune amie * 
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,it On multiplie le Nombre (d'Or de l'année 
propofée par onae , & du produit, on ôte onze , 
fi l'année eft dans les Siècles mil fept cens & mil 
huit tiens, c eft-4*-diré , fuivaftt lufage ordinaire 
de compter les Siècles ; fi elle eft entre mil fept 
cens & mil huit cens quatre-vingt dix-neuf , le nef- 
tant «étartt dlvifé bar trente ce qui reliera de là divi* 
fion , fera tËpa&ê demandée > & $11 ae relie lien 
de h div4fion l'JEpa&e alors fera ttttttç 4>u o. 

D. Faut-il toujours 6vet 1 1 dupràduk ée IttUrA? 
*ipUçàtitfi4* lïèîMte étOrparil *_ - 

R. Non , ^ans \e Siècle nul fix cens on n ôtoît qœ 
dix: , dont tesâ&i& Mil tëpt cèteèt m:\*Àt ce&sïl 
iiwc Aeef t>ftie> eèniiôé il à été dit, & après àà 
neuf t*fi$ , d*Ux niil & deux «ui-éé** , <w ô»ra 
douée 9 ce qui vtefctde là réforme du Cfcleftdrift 
qui le fit en fâH ftfl dfiq[ èêfts qtiatteivihge-deax* r 
- D. EtybqtMfrtiwl , s'il voit? plaît * tt que r^l 
qUètëète réforme, Ô* quelle *n fut tocèâfim* 

R. Vous remarquerez que lorfqtfôfc examina 
fous ic Pap$ Grégoire X I î I* le Calendrier Julieïi 
dont x^nfê fer voit àlota , les Aftronoifces & Mathé- 
matieiéns, que ce Pape fit affèmbler i reconnurent 
deux erreurs tonfidérabies qui obligèrent de le ré» 
fermer. ÏA première étoit qu en comptant Tatoée 
Sdtoirè détruis cens foixantê-cinq jours fîxheures* 
<** h feifoït trop forte de près d'onze misâtes ; 
puifi^ifelle ft'eft>conuiié ôft la dit fci-devant, que âè 
trois censfoixanté-cînq jours cinq heures quarante- 
neuf minutes &feifce fécondes > ce qui aVôk pro- 
duit infenûbleraent duc jours de trop ( cette tfiflSt 
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rence d'environ n minutes faifant un jour ehf %4 
ans ) de forte que la Fête de Pâques , qui fut l'oc-* 
cafion de cet examen * arriva cette année-là le on-? 
ziéme de Mars , éloigné de, i ç> jours du tçrme où el- 
le avoit été fixée par le Concile de Nicée en 3.25^ 
La féconde erreur étoit quefe fervant du Nombre 
d'Or deftiné alors à marquer les nouvelles Lunes > 
pe le faifant pas exaétement par la raifon alléguée 
ci-deffus , il fe trouva en ce tems jufquà quatr© 
jours entiers d'anticipation» - { / 

D. Queft-ce qui fut réglé dans cette célèbre AJfem* 
liée? ; . ; 

R* Pour remédier à la première de ces erreurs ^ 
Grégoire XHJ.ordpnna par une Bulle qujMi retrait 
cheroit les 10 jours qu'on avoit comptés de trop ; 
ce qui fut exécuté dans toute l'Italie au mois d'Oc-> 
tobredel'an mil cinq cens quatre-vingt-deux j oà 
le cinquième fut pris pour le quinzième , &en Fran-i 
ce au mois de I}écembrè , ou le dixième fut comp- 
té pour le vingtième. 

D. Ce Règlement fuffifoit - il pourfixef dans U 
fuite la Fête de Pâques &* les autres Fêtes mobiles ? 

R. Non ; car il en feroit arrivé de même weK 

3ues Siècles après y c'eft pourquoi il fut arrête que 
e 400 à 400 ans , où l'erreur àlloit à trois, jour? » 
chaque' centième année feroit Commune , &la qua- 
trième bifextile , en forte que itfoo ayant été bi- 
fextile, 1700, 1800, 1900, doivent être coiiw- 
munes , c'eft-à-dire , de $66 jours , & l'an zoeo bi-, 
fextile ou de 3^5 jours , & ainfi des autres, 

yous remarquerez encore que l'erreur de 3 jours 

ne 
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fie devrait être qu'en 402 ans ; maisilfaudroit 
près de 27060 ans pour produire feulement uii 
jour d'erreur. 

D- Et à V égard de la deuxième erreur ., queft-cê 
qui fut arrêté? 

R. H fut arrêté qu'on rie fe ferviroit plus du 
Nombre d'Or pour trouver les nouvelles Lunes * 
mais des Epa&es. De tout ce qui vient d'être dit , 
il s'enfuit que ceux qui n'ont point reçd cette ré* 
forme, comme quelques NatiorisProteftantes, 
cbmptoient io jours moins due nous en itfoo* 
qu'ils comptent 1 1 purs danslepréfentSiécle,& . 
qu'ils compteront 12 en 1800, 13 en 1906* 8c 
encore 13 en 2000, parce que cette annéê-là fe- 
ra biflextUe pour nouScomnte pouf eux* On ap- 
i>elle cette manière de compter desProteilans, 
'ând'ehftile , & celle dont nous nous fervons, le 
hduvéau ftile. Les Anglois en font xifage à pré- 
fent ; & il y « apparence tjué les-autres Peuples 
Protcftansne tarderont pas a s'y conformer. 

Ce qui fait donc qu'on ôte 1 1 de la multipli- 
cation du Nombre d'Of £or 1 1 en 1700&1800* 
c'eft qu'en 1700 il n'y a point d'ahticlpation de 
la Luneà ôter d'onze qui eft la différence de l'an- 
cien ftile au nouveau, & qu'en 1 800 où il y a 1 2» 
H y a un jour d'anticipation; ce qui fait qu il refte 
encore 1 1 comme en 1780. Mais eft 1900, oùily, 
aura i 3 jours de différence, en ôtant le jour d'an-* 
ticipation, il doit relier 12, cequifervirapouii 
les Siècles 2000 &2100, & ainîide fuite; fur 
quoi il feroit aifé de former une Table perpétua 
le B 
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J) J^ta* frtm^tifaitplcùfir de minflruirefur ee 
point fi important > venons àpréfent aux exemples 
delEpatle? . ' 

- i?* Volontiers : pyopofez-niôi telle année qu'il 
vous plaira, 

EXEMPLE L, 

ÏJ. 0n demande combien on aura XÊpaBe en 

R. On éftàurâ ij;czreti multipliant le Nom- 
bre 4'pr qui eft 8, aihfi qu'on Ta trouvé ci-de- 
Vârit, par 1 i , il vient 88 , dont étant 1 1 il refte 
7ï \ lëfquéls étaht divifés par \ ô , il refte 1 7 pour 
r%aerëquifè. 

Pft^TJQ l/E, 

Nombred*Or.......8 

Multiplié par.. 11 

., : J^- %<3e v p7oduit.^. ##v .:..88 

. > t 7 ... O tant, mmm^qmH 

î 0(* Refte. 77 

EXEMPLE II 

j>?'£* r * H i% ** m & m <ted' àombien on aura 
àEp&œè) 

^ ?lf a f* \L cé & fe P rou ^ en multi- 
f.bâjtUNofebr 6 d , Ôtqui e ft 4 par ti,ce qui 
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- *. . PRATIQUE. 

Nombre d'Or* ;;;; è . 4 

* ( 3 Epadte. Multiplié pa r n 

# $> ( 1 Produit •••••144 

Otan t ... ii 

Refte 33 

EXEMPLE III. 

D. En fan 1767 combien aura-ion£Epa£te ? 

R. Il n'y en aura point , ou ce qui eft la même 
chofe , il y en aura 3 o* 

EXEMPLE IV. 

15* En Van ij6Z combien aura-£on<£Epa£le* 
R. On en aura 1 1 & airtfî de tout autre exemple* 

D. N'y a ^ilpas d 'autre méthode de trouver 
lEpatie? < 

.R.Ouiy ilri'y a qu'à compter le Nombre d'Or 
de l'année fuceeffiVemeftr fur le pouce en com- 
mençant le compte à la racine*, & obferver d'ôter 
un à l'Epa&e quand lé compte du Nombre d'Or 
s'y rencontrera * d'ajouter 9. quand il tombera fur 
la join tùre , & d'ajouter 1 9 quand il tombera au 
bout, & fi lai ïbmme eft moindre que 30 cefem 
l'Epaft e ; mais fi elle eft plus qiie 3 o , l'excès de 
ce nombre feral'Epaâe demandée* 

D. Dans le Siéde 1 800 faudrdhi*îl agir dem&* 
meqiCen 1700; :, r ■ • 

R. Od; mabdàns les Siècles 1 900 , 2000 6c 
2 1 00 U faudra ôter 2 quand le compte du Nomn 
bre d'ot tombera for la racine* ajouter 8 i la join- 
ture, & 18 au bdùt , ce qui n'apasbefqfcid'*; 
xemple. „ • v Bij 



%t I NSTRV CTIJÛ N 

D.Si on voulait trouver ÏEpaBe.felon t ancien 

Calendrier dont fefervoient les Anglois * il nefau- 

. droit donc rien retrancher à la multiplication du 

Nombre d'Or par 1 1 en divifantlafommepar 30 f 

iî.Nom Voyons-en quelques Exemple*. 

EXEMPLE L 
D. En Vannée 1767 quon aura 1 de Nombre 
£Or* Combien aura-t'on d'Epaiïe félon ï ancien 
Calendrier? 

* . il. On aura 1 1 d'Epa&e, parce qu'en multi- 
pliant le Nombre d'Or 1 par 1 1 , il ne vient qu'- 
onze : donc ce fera l'Epaàe de l'année 1767. 
EXEMPLE IL 
D. En 1884 quon aura 4 de Nombre d'Or • 
combien aura-t "on SEpaSe félon V ancien Calen- 
drier. . 

R. Oh aura 14 d'Epa&e , parce due fi on mul- 
tiplie 4 de Nombre d'Or par 1 1 , il vient 44 , les- 
quels divifés par 30, vient au reliant 14 quieft 
rEpaôe de l'année 1884. 

IX Nepeùt-onpas aujji compter le Nombre £Or 
fur le pouce jcomme nous lefaifons en France * pour 
avoir tEpaftt félon V ancien Calendrier* 

R. Oui; en obfervant d'ajouter 10 avec le 
Nombre d'Or ai la racine du pouce à laquelle on 
doit commencer le compte , d'ajouter ao à la 
jointure & 3oaubout;& cela continuera tou- 
jours de même , tant qu'ils confçrveront le vieux 
.ftile ouïe Calendrier Julien. 

D. Il me.paroît que félonie compte * ilriyau- 

. roit quà ajouter 11 à nos EpaBes pendant ceSiécle? 

R. Cela eft vrai i vbus le verrez dans un Exena? 
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pie, fi vous voulez le propofer. 

EXEMPLE IIL 

D. Je demande combien on aura (TEpa&e félon 
ï ancien Calendrier , en Vannée if6% /quon aura 
z$ de Nombre £0r? 

& On en aura ï $ ; car le Nombre d'Or tom- 
bant au bout du pouce où il faut ajouter 36, le 
toutfait45,dontôtant3o,refte 15 pour Trac- 
te de l'année 1 762 j ce qui revient à notre Epao 
Ce qui eft 4, augmentée d'onze. 

tï.A quoifert ÏEpaBe dans la pratique de la 
Navigation. 

JLEUefertà trouver le quanû£me A* un mois 
auquel tombe la Nouvelle & Pleine Lune, ou à 
trouver les jours de la Lune. > 

I>. En quel tenu commence tEpafte ? 

R. Le premier jour dé Mars auflî bien que le 
Nombre d'Or. 
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trc 
Lune, 
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De la Nouvelle fir Pleine Lune * avec Us moyens 
£ en trouver le jour* àujfi bien que T âge de la 



D. f^lTeft-cequelà Nouvelle Lune» 

V^iL Cerf le tems où elle fe trouve en 
toajonâion *vec le Soleil , ç'eft-à-dirç , qu'elle 
çft interpofëe çntjç nopyçuçâcle corps du So«- 

JeiL 

JX Quflndeft-çe que fe fait ta pleine Lime ? ' 
&Ceft lorf^eUeeftdiaméuralçipçntQpoféc 
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au Soleil, la Terrç étant entre ces deux Aftres* 
ou-qu'elle eft éloignée du Soleil de 1 8ô degrés. 
. D. En combien de tenu fe fait cette oppojîtwn ? 

R. En j 4 jours % 8 heures ^ '% minutes après la 
Nouvelle Lunç. , 

Dt Quand fe fait leprtmier &f le dernier quar-* 
tierdelaLune. 

. R. Le premier quartier de la Lune fe fait en 7 
Jours 9 heures 1 % minutes après la NouvelleLune* 
& elle marche après le Soleil , & le dernier quar- 
tier en zz jours 3 heures 33 minutes après la 
Nouvelle Lune,& marchç devant le Soleil» 

P. Comment trouvai onU jour delà Nouvelle 
iMnefiunmoispropofé? 

R. On ajoute à î'Èpaâe les mois paffiîs depuis 

Mars y compris, & on ôte la fomme de 30 fi elle 

çftmpmdre,oudetfofieUeeftplusquede 3o;le 

% reliant fait connoître le quantième du mois au? 

quel tombe la Nouuelle Lune. 

D. Et pour trouver le jour de la Pleine Lunei 
$ommentfait-on? 

R. Après avoir trçuvé le quantième du mois 
auquel tombe la Nouvelle Lune , fi elle fetrouve 
avant le 1 5 du mois » on y ajoute 15 jours,, & U 
vient le quantième dû mois auquel doit arriver la 

}>leine Lune ; mais fila Nouvelle Lune v'uphtaprès 
e 1 j du mois , on en ôterai < , & le reliant fera le 
quantième du mois o& tempera la pleine Lune, 
D^ Fqks m'aveç dit* ce mefemlkejiqœÎFtine 
Nouvelle Lune à h pleine Lune U ri y avoit qut »4 
jqurs'il heures x%mihutes > çm^^l^ ^ 01 ^ 
tet-voui ly jours t . •..■;...•.. " - . ' • 
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H. Ceftpoujr éviter les fraftions& rendre ce 
calculplusaiféàceuxqui commencent, d'autant 
plus que quand on y auroit égard oanefejspitpai 
fur de mieux réuffir ; car fi l'on vouloit avoir cela 
dans la dernière exaftitude , il faudrait en fatç lft 
fuputation par des Tables Aftronomiques ; ce qui 
#mbarafleroit trop les Navigateurs» 

.Voyons maintenant quelques Exemples* 

exempu ï. 

D. Ait mois £AvrilàtlAnij<iït apprend 
moi le quantième du jnois auquel arriver* la nour ' 
velle & pleine JLun* ? 

R. La nouyeUe Lune wiiyer&W * i , & l» pleV* 
neLunele 2* jçar Ci onajoitftf&wdfe mwfar 
puisMarsy compris, avec 1 7 d'Jfya&ç qu'ont 
ra l'année proppfée, la fomme ïm %9 » fefquels 
ôtezde 30, il réitéra n, qui fer? le qugnti^mçi# 
mois d'Avril auquel arrivera la nouvelle Luns; 
puis ajoutant 1 5 àce nombre PB wra %6 pom le 
jour de la pleine Lufle. 

? KATIQ.V& 
*7$ï • 



2 pour 20. 
i5cLerefte. 
10 à ajouter. 



— ■ >• . ~^^mm 

»7iomme, 
ipàôter. 
«ftc SNooibrecl'OrjCeqrfdbMiei^Epaae. 

îdesraotc. 

lolomme^ 



... > 
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, D.Si Von vouloit trouver U quantième delà 
nouvelle & pleine Lune au mois de Janvier & de 
Février * faudroit-ilfefervir deVEpaElede Vannée 
courante commencée au premier Janvier* 

: R. On peut fe fervir indifféremment deTannée 
courante & de Tannée précédente* ; mais comme 
l'Epaétede Tannée courante ne commence qu'ai^ 
premier de Mars , fi Ton veut s'en feryir, il ne feue 
rien compter pour les mois en Janvier & compter 
un en Février ; au lieu qu'en fe fervant de TEpac- 
te de Tannée précédente, qui eft la véritable > il 
feudroit compter, comme à Tordinaite , 1 1 pour 
les mois en Janvier ,& i % çn Février. Ce quîfafc 
qu'on ne compte rien en Janvier,& un en Févriers 
c*eItqu'onôte 1 1 , quieft Taugmcatation del'Ec 
pade anticipée fur Chat un de ces deux mois* 

Trouver rage de la Lune ou le nombre des jours 
écoulés depuis fa conjonction avec U SoleiL 

D. Que faut-il faire pour trouver Tâge de la Luneï 
• jR. Quand on fait le jour de la nouvelle Lune, 
H eft aifé de favoir combien il y a de jours de Lune 
dans le quantième où Ton fe trouve ; mais (i Ton 
en veut faire le calcul fans avoir égard au quan- 
tième de la nouvelle Lune , voici ce qu'il y a à 
foire. 

Il faut ajouter à TEpafte de Tannée les mois 
paffés depuis Mars y compris , . & le quantième 
du mois propofé. Si la fomme eft au-deflbus de 
ce fera Tâge dç la Lune ; mais fi elle eft au- 
cfflis de 3 o" oadfe'tf ©* il en faudra ôter Tun ott 



i 
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Feutre de ces deux nombres , & le reftant don- 
nera les jours de la Lune; aulieu de 6q on peut 
fe fervir de $9 qui font la valçur des mois Lu- 
naires. 

D. Ce calcul efl-il exatt ? 
R. D ne l'eft pas plus que celui qu'on employé 
pour trouver le jour de la nouvelle & pleine Lu- 
ne ; ainfî lorfqiie FEpaâç , les mois & le quan- 
tième excédent 30 , oh doit avoir égard à La re- 
marque qui a été faite ci-devant , aôter 30 au 
mois qui ont 3 * jours, & 29 à ceux qui ont 30. 
EXEMPLE I. 
~D,Voyons „ s il vous plét* quelques Exenyles; 
En une année ou l^n aura 4 d'Epaâe* dites-moi 
çombïm on aurait de jours de Lune le troijiéme 
jour de Mai ? 

R» D y auroit 10 jours de Lune j car l'Epac* 
te qui eu 4 , 3 des mois , & 3 de quantième , et 
tant mis en une fomme , donne ce nombre» 
P R A TIQ l/E. 
4d*Epaae* 
3 de mois depuis Mars. 
^ 3 de Quantième . 
10 jours d e Luhe . 

"" ETEMP IE. 

D. En tan iy6% a on demande F âge de la Lu* 
ne le 1 5 du mois dVSobre ? 

iLElle aura pour lora 4 jours ; car en reprç» 
nanttputès les fiégles prétédeptes , on trouve-* 
ra * de çonAn^ a'Or , & i 1 d'Epâéte ; or en a» 
jçutant i PEpadç 8 des mois & 1 5 de cpntié- 



fto INSTRUCTION.. 
me ', on aura en tout 34 > dont ôtant 30 il ref* 
*era 4 pour l'âge de la Lune au jour propo(& 
PRATIQUE. 

' 3 pour 60 » 

8derefte. 

ioàajpifler, 
\21fomq1e 

19 a ô ter. , 

reffeTNombre d'Or, ce qui donne 1 1 d'EpaSç* 
Mois depuis Mars y compris. . . . 8 

?iuantiéme. > . 15 
omme . . . . 34 
dont ôtant. . . 30 



.r efte ...... 4 jours» 

4eLunele 1 5 d'Oûobre 176%. 

EXEMPLE III. 

* P. On demande F âge de la Lune dans une an- 
née, où Vçn aura 29 d ? EpaSe le 28 de Novembre? 

R. Il y auja tfjours.de Lune; car 29 d'Epac- 
te, 9 des mois depuis Mars & 28 du auantiéme 
ibntenfemble 66, dont ôt^nt 60 rçne 6 ? qui 
font 6 jours de Lune le 28 de Novembre d'une 
année en laquelle on aura 29 d'Epadte. 
EXEMPLE IV. 

D. Encore un Exemple * s il vous plaît. Le iz 
Janvier 1758., quonaura 29 (ÇEpçfie,, combien 
fiùrarion ce jour-là de Lune f 

JR. Oîi comptera 2 Jours de Lune j car TEpaç- 
te 2o^avec 1 2 de quantième ^fontenfemble 3 * » 
^pî)tôtant 30, relie 2 jours dçLune leia Jan- 
vier 1758, 



• DBS PILOTES rt 

£>. Pourquoi ne com$te\-vous pas les moispafi ~ 
fe\ depuis Mars * 

■R. Ceftà éaufe qu'on fe fêrt de l'Epatte dt 
l'année courante,comme on a dit ci-devant* 

D. Si onfefervoit de VE<pa£te de Vannée pré* 
aédente 1 75 7 ., comment faudroit-il faire ? 

A. Comme on n*aurpit que 9 d'Epade , il fau- 
drôit y ajouter 1 2 de quantième , & u pour les 
mois , ce qui feroit en tout 3 2 , dont ôtant 30 , il 
refteroit àuffi 2 jours de Lune comme eh la ma- 
nière précédente, 

D. A qui fertlâge de la Lune (Uns lapratiqwf 
de la Navigation ? 

jR. B fêrt à trouver le retardement des Maré& 
&par cônfequentFheure de la pleine mer dant 
tous les lieux où il y a flux & reflux ; ce qu'ori 
entend commuûémçnt par le FlotÔç PÊsbe. 
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•Du flux £r tefiux . Sr du moyen S en tonnottrë 
r heure _> aujfi-bitn que lafitmtïon des Porté 
ou Rades. 

D.f~\ Uani on veut connoître t heure quil efl 
\£pleine mer dans un Port ou Rade* en uA 

jour propofé * que faut-il faire ? . 

R.Ilfaut premièrement en favoir la fituatibn* 

& en fécond Heu, le retardement des marées en 

heures & minutes , correfpondànt aux jours <fe 

Xune trouvés au jour propofik 



D. Quentende^ousparlaJîtuationtTunPort? 

R. J'entend l'heure qu'il y eft pleine mer.au* 
jours de la nouvelle & pleine Lune ; ce que les 
Navigateurs raportent ordinairement auxRumbs 
de VentdelaRoze du compas, c'éft-à-dire i par 
exemple,qu 5 ileft9 heures au Havre de Grâce, 
lorfqu'il eft pleine mer le jour de la nouvelle & 
pleine Lune, bu que la Lune eft dans le Cercle 
de 9 heures, qui répond au Sud-Eft & Nord- 
Oueft. 
. * D. Ce Rumb de Vent dûitrilfe prendre fur les 
Compas dont les Pilotes fe fervent ordinairement l 

R* Non; il doit être pris fur une Roze de 
Compas dont le plan foit élevé fur FHorifon de 
)a hauteur de l'Equateur , lequel on conçoit être 
divifé en 24 heures; enfqrte qu£ la Ligne de 
Nord & Sud réponse à 1 2 heures , la Ligne dTEft 
& Oueft à (Theures, la' Ligne de Norè-Eft & 
Sud-Oueft k 3 heures , & celle de Sud - Eft & 
Nord-ôueftà pïieureS, &: ainff des autres à pro- 
portion: caries demis & les quarts de Rumb 
•tirent leur valeur de ces principaux, comme onle 
peut voir dans ce qui fuit. On n'en met ici que la 
•moitié, qui. commence par le Nord, & finit au 
Sud en paflant par l'Eft ; car lesRumbs de Vent 
opofés ont la même valeur; mais pour celaiîfaut 
que le Cercle fok divifé en 2 fois î 2 heures; qui 
'te compte auflïduNord versleSud en paffantpar 
FEft,&du SudversleNord en paffant parl'Oueft; 
comme aux Cadrans Equinoxiaux , lorfqu'ils 
font orientés comme ils doiventl'êtrepoitfmai* 
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Çuef l'heure au Soleil. Ceftainfi qu'on doit con- 
cevoir cet infiniment pour fervir à préfenter la 
fituation des Ports fuivant l'ufage ordinaire au* 
Navigateurs, quoique Implication qu'on en fait 
aux Rumbs de Vent foit allez inutile ; ce qu'il eft 
important de ne pas confofadre avec la manière 
dont l'entrée des rorts eft orientée. 

Voici la valeur des Rumbs de Vent dont on 
vient de parier* 
NORD & SUD , vaut i a heures. 

Nord quard Nori-Eft , vaut 3 quarts d'une 
heure ou 45 minutes. 

Nord Norp-Ést, vaut 1 heure & demie j 
Nord-Eft quart de Nord, vaut 2 heures 1 quart* 
NORD-EST, valent 3 heures. 

Nord-Eft quart d'Eft» vaut 3 heu. 3 quarts. 

EstNobd-Ést, vaut 4 heures 30 minutes. 

Eft quart de Nord-Eft , vaut 5 heu. un quart; 
JEST & OUEST, vaut 6 heures. 

Eft quart de Sud-Eft, vaut 6 heures 3 quarts* 

Est Sud-Est , vaut 7 heures & demie. 

Sud-Eft quart d'Eft > vaut 8 heures 1 quart; 
SUD-EST yaut 9 heures. 

Sud- Eft quart die Sud , vaut 9 heures 3 quarts. 

Sud Sud-Est vaut 10 heures 30 minutes. 
Sud quart Sud Eft , vaut 11 heures un quart. 

On peut voir jpar ce que je viens de dire que 
les Rumbs de Veht prennent leur commence^ 
meiitduNordpaifantparrEft&finHrentauSud; 
eu commencent au Sud , paflant par l'Oueft & 
finiiTent auNord# . 
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Di Comment a~ion fait pour connaître UJî* 
tuation de chaque Port * 

jR. On aobfervé, par exemple, à Brèft , qu'au* 
jours de la nouvelle &pleineLufle, la mer y re- J 
venoit toujours dans fon plein à 3 heures 45 mi* ' 
nutesjà S. Malo à 6 heures, *u Havre de Grâce j ï 
comme on Fa dit , à 9 heures , à Dieppe à 1 o heu* 
res 3 ©minutes , à Dunkerque à 1 2 heures , & ain- ; 
fi des autres Lieux à proportion ; de forte que 
cela' étant fixé & uniforme, on en a compofé lj 
clés Tables à l'ufage des Navigateurs , telles { 
que vous les trouverez ci-après» 
. D,Dé combien de tenu la met retardée elle \ f 
thaquejour à revenir en fin plein ? 
r R. L'expérience à fait cohnoître que fon retar- [ 
dément n'eft pas égal dans l'intervalle d'un jourà 
l'autre , ni même d'une marée à celle qui fuit im- 
. médîatement f parce que les Vents contribuent 
beaucoup à faire avancer ou retarder l'heure de j 
«la pleine mer ; mais d'un terns calme elle retar- ; 
de affez ordinairement de 48 min,*n 24 heures, 
& par conféquent de 24 min. d'une marée à la 
fuivante ; & comme le retardement moyen du 
«partage de la Lujiepar le Méridien , d'un jour à , 
l'autre^ eft aûffi de 48 min. , cette conformité a 1 
• donné lieu à plufieurs de penfer que fe Lune à j 
beaucoupde part au mouvement des marées. \ 
Quoiqu'il en foit de ce Phénomène extraordi- ; 
naire ( que tant de Phificiens ont entrepris d'ex- 
pliquer, fans qu'aucun ait pu jufqu'ici en dé- 
couvrir la cauïè véritable ) UTuffit ici de dire 

que 
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que fi la mer eft pleine dans un fort en un certain 
jour de l'année, le lendemain elle le fera trois quarts 
d heure tto\s minutes plus tard. 

D. Combien la mer employe-t'elle £heures à mon* 
ter&âdefôendre? 

J?. De ce <ju'iï vient d'être dit , il en réfulte qu el- 
le doit employer 6 heures j a minutes à monter , & 
autant à s abaifler , ce qui compofe une marée , ou 
comme on la ditle flux & le reflux[j & comme il y a 
deux de ces marées en 24 heures , il refte donc 48 
minutes de retardement d'un jour à l'autre. 

D. Il me fembjie que par les expériences journaliè- 
res * la mer monte quelque fois plus dejix heures dou-* 
\e minutes * & qu en d'autres tems elle ne monte pas . 
mime Jîx heures ? , 

il. Il eft vrai, mais cela vient de ce que le$ Venta 
font pour ou contre la marée , ce qui la fait monter 
plus ou moins , & descendre à proportion* 

D. A-ion remarqué quelque égalité dans V éleva* 
lion de lamer d! un jour à Vautre ?/ 

R. Dans les différentes expériences qu on a feit, 
dans plufieurs Ports,& en particulier dans celles qui 
furent faites dernièrement par ordre de la Cour, on 
n'a trouvé aucune proportion dans la quantité des 
pouces qu elle montoit chaque jour à pic , ayant 
remarque en certains jours des différences confidé— . 
fables , & prefque aucune dans d'autres ; enforte 
que la variation à cet égard n'a pas été. moindre 
qu'à l'égard de l'heure de la pleine Mer, l'une »<8c 
lautre provenant aparemment de la même caufe 
qui eft le Vent. 

C 



2<f IN S T R UCT 10 M 

D. N'y a-iilpas des tems oà la mer monte beau* 
coup plus qù en X autres ? 

JÎ. Oui vers la nouvelle & pleineXune de chaque 
mois elle eft dans* fa plus grande hauteur , & vers 
le,s quadratures elta eft dans fa moindre, ce que 
Ton nomme ordinairement là vive eau & la morte 
eau. Mais outre cela il y a encore les grandes Mali- 
ries qui'arrivent deux fois l'an ; favoir , vers la fin de 
Mars & de Septembre , e'eft-à-dire , aux Equino- 
ies , & il eft à remarquer que lorfque la mer s'élève 
fort haut , elle s'abaifle aufli à proportion , au lieu 
que dans les quadratures,&au tems des folftices vers 
la fin de Juin & de Décembre , comme elle ne s'élè- 
ve pas beaucoup , elle ne s'abaiffe pas auffi beau- 
coup.. 

D. En quel tems la mer commence-telle-à raporter? 
1 fi. Entre le 9 & le i o , de même qu'entre le 2 5 & 
le z6 x de la Lune, c'eft-à-dire , qu'elle- eft 7 à 8 
jours à augmenter , & autant à décroître , ce qui 
arrive deux fois de chaque forte pendant la durée 
d'un mois Lunaire Sinoaique. 

D. Ne fait-on pas à peuprès à quelle hauteur s élè- 
ve la mer le lortg des cotes du Royaume? 

R. Voici ce que l'expérience nous en a apris. . 

Aux côtés de Gafcogne & de Poitou , elle mon- 
te-ehyiron quinze pieds. 

Le long des Côtes du Sud de Bretagne depuis la 
Loire ^îufqu'aùpaflTàgeduFour, 18 pieds. 
: A rifle de Bas, 25 pieds. 

Vers les fept Mes , 3 o pieds. 

Vers Saint - Malo , 45 pieds. 
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Depuis Grandvillejjufqu'au Cap de la Hague & 
tuix environ des Iflesde Jarfey& Garnefey, 40 
pieds. * .. . 

Depuis la Hougue jufqu'à Àntifer , j 8 pieds. 

Le îong.des; Côtes de Normandie $c de Picardie, 
depuis Aûtifer jufqu'àu pas de Calais , 1 8 pieds , ce 

Îui eft à peu près de même le longues Cotes de 
landresjufqu'au TexeL , 

D. Pourquoi lu Mer montée elle plus haut vers S. 
Malo & Graud^ille que par tout ailleurs dans la 
Manche de Bretagne \ * - . n . . ■ 

R. Cela vient , premièrement , du terrain qui a 
plus de profondeur en> cet endroit, les. fonds dç la 
mer ayantbeaucoup d'inégalités ; &cen fécond hea 
de ce que la Côte de Norma^dte Itjtàt-opôfëefaii 
flot qui vient du Oueft j.:il y:*fl comme fufoendu 
à raifon du peu d'iflue qu'il trouve entre le- Câp de 
la Hague & l'Ifle d'Origny. <?eft ce qui-fait auflî 
que lorfau'il vient aie décharger i. il produit çn cet 
endroit des courans très-violetta* & U eft arriyé de 
même au Cap de Portland ; mais on aura occafion 
de parler ailleurs de la chute des courants, 

lï.Donnei-moissàvousplaîtj. Us deux Tables 
que vous mavezpromifis * cdk de la valeur des jours 
de Lune* 6r ceile de lafituation des Marées de chaque 
Pont 

R. Voici la première qui ne confifte proprement 
qu'à connoître la valeur de 5 jours } puuque le fur^ 
plus fe peut trouver aifément. 



cl 



*8 I NSTUCTIÛ S 

TABLE L . 

Un jour de Luné vaut trois quarts d'heure troîi 
minutes ou 48 minute?. 
Deux jours valent une heure 3 6 minutes.:. 
Trois jours valent deux heures 24 minutes. 
Quatre jours- valent 3 heures 1 2 minutes. 
Cinq jours valent 4 heure$i '' : 

Defcfete que 1 o' jours de Lune valent 8 heures ; 
ï5 jours valent 1 obtures , 20 jours valent 1 d'heu- 
res; 2 y jours valent 20 heures, & enfin 30 jours 
valent 24 heutes. .::-'. *j- % - ■ : •. • 

On- voit bien pa* cette Table qu'il eft aifé de 
conDoître la valeur de tou? les jours de Lune; de- 
puis 1; jtrfiju'à jc^ 1 esr fi l'onî veut favoir , par e- 
jrêmpfe,'feVîdeW4e?<8ijoursdéLune , pn y trou- 
vé 4 heures poury jouta , & a heures 24 minutes 
pour les 3 jours éxc&lens , qui fond en tout 6 heu- 
re$ 24 minutes , : & ainfi des autres. 

: \D. Quel ufagefaites~wus des jours de Lune can- 
vertif'én'heUtés ? ;' 

R. J'ajoute ces heures avec celles delà fituation 
d'un Port , & la Comme eft l'heure de la pleine 
mer au jourpropofé, lorfqu'elle eft au-deffous de 
1 2 , & c'eftle furpks quand elle pafle 1 2. 

D4 Donnez-moi enfin la féconde Table dont vous 
mave\ parlée je veux dure , celle delafituationdes 
PotrsJ 

A. La voici. On l'a œife par ordre alphabétique 
pour la commodité des Navigateurs. 



TABLE ALPHABETIQUE DESj 

Marées , ou de l'heure de la pleine mer enî 
divers Ports le jour de la Nouvelle & Pleine! 
Lune ,• à Fufage des Navigateurs. 



A 1 Mbletule, France ; ; .' 
Anvers , Provinces-unies 

Aiguille de Wicht, Pointe, Angleterre. 
Aubrévrac , France. . •••••• • . •••*• • 

jAudiernfc y France. . . \ 

jAritientiersj France. •-..-..••. 
J Aiitioche , Permit d'Antioche, France. 
Amfterdam, Provinces-unies. -. . . . • 

Aiirigny, Me d'Aurigny^ France. . . 
Aymonte, Andaloufic Efpagne. * . '- 
Arondel, Angleterre. . * ♦ . . . . • . 

Abermoiide , Ecojfe.. ......... 

Armuyen , Provinces-vnieu ...... 

I B "' • / . l 



Boulogne f France. . . . . ; ;• . .*. 

Barwic, Angleterre. . . . .-. . • .-■ 

Baltimor, Irlande. ........ A . 

Bantrey , Baye de Bantrey > Irlande.. 
Bianquenay , Angleterre. ........ 

Bremen, Allemagne.;. . . . . . , . 

Briftol* entrée du Canals : i4^referr^. 
Briftol, Havre deBriftoly tfnglèterh. 
Brille, Provincwunies. •% * . . . . 
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? °l 
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3.3°; 
3 3» 
3 o| 

3 

$> 3°î 

" * '3°i 
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3 o- 

* 45 



ra-45 

3 45 

4 45 



i5 
ï5 



'5 45 
'6 



o 
6 

'-a 
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" B H, 

ergue , Hollande ........... i 

ÎBeffin, PortenBeflhw France ...... k 8 

Barfleur, Havre dé Barfleur , Frane* . * 10- 

iBaye de Breû , France. . • . 3 

Breft, PortdeBreft, France 3 

iBevefier ou Blanquef , Angleterre . . . o 

Blanchart, Ras Blarichart 9 France . .'. 12 

prias, HieÇrîaç, France ........ 4 

Benaudçt, France ........... 3 

Beroard,Rçche-6ernard, France .... 3 

Blauétou PQrt-Louis ; France ..... 4 

Belle-Ifle, France ........... i 

Brehat, Me de Brehat. .....*.. tf 

Breton , Peituit Breton, France , aunix* 3 

Broûagç , France, aunix. . . . . .' . . > 3 

Bordeaux 9 e.ntrée. de là rivière , France . 3 

Bordeaux fous la Ville, France .»••... 3 
Bretagne, Côtes .du. Sud de Bretagne, 
I . France, • ••••••..« r . 

Bas , Ble de Bas , France ...... 

Bournéuf, France . . . . 

Bjyortnç çn France .. ./. . . .... . 

B^yonnç dans la Baye de Vigo , Efpagne 
Brpnf\yçrt>HaYen x Provinces-unies.. . 

| Calais 1 Pas de Calais. « . ; . . .-. . 
lCàlaj3 1 Portde Calais *, .France** .. .,'., 
|Caux,$ : Valery^enCaux, I+rançe, . . 
fChçi&burg, Port, France . ..... \' ., 
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30 
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45 

30 

45 
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30 

3o 
ol 
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30 
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— -e : — h: 

Cherbourg , au large 

Cancale , France. ...... 

Conqueft, Rade du Conqueft, France 

Concarneau, France. .' 

Croifix, France 

Cardon , France 

Caën , Foffe de Caën , France. . . . . 

Cafquets , France. 

Chef de Bois, Rade, France 

Cadix en Efpagne 

Cork, en Irlande '• . . . 

Carnaroot, Cap en Irlande. .♦'..., 
Calinguefort , en Irlande. ...... 

Clair, Cap de. Clair, en Irlande. . . . 

Côtes du Oueft d*EJpagne. ... , . . 

Crok , en Irlande. ." 

Côtes de Portugal 

Cologne en Efpagne . . . 
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ïo 
6 

3 
3 
3 
3 

io 
8 
3 

2 

4 

6 
io. 

4 
3 
4 
3 
3 



[Dieppe; en France. ... ^ ..... ~. 

Dunkerque, Flandres 

[Dunes , Rade des Dunes , Angleterre. . 
Douvre, PorrdeDouvré , Angleterre. . 

[Dublin, en"- Mande: : . .' 

[Dungal , en Irlande. '..... 

D'Ordreçj Provinces unies,* : ...... 

Dingle , Baye en Irlande 

Dertemue buDartemoiith ," Angleterre.' 
Dives, ett France. . . . 
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~D 
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©ieu , Ifïê3)ieu , France. '/. ...;.. 
David, Saint David, Angleterre ' .. . . 
Dongarvan, Irlande. ......... 

I E ' 

Encufe, Hollande. ." . 

Eclufe, Flandres. ........... 

Etaples ., France. . .' 

Edimbourg, entrée de la Rivière a Ecofe. 

Edimbourg* , fous la Ville. ♦ 

Embden , Pfujfe. ........... 

Etrehan, France. ...... 

Efible, devant YElhe , Allemagne. . . . 
Exmont, Angleterre., .♦..:.... 

.' F 

Fecamp/ France. YV. . . . . . /". . 

Fleffinguei Province s-unies ...... 

Flandres , Bancs de Flandres, ...,.• 
[Frife , côtes de Frife. ,,......,• 

[Four, Cap du Four, France. . . . . . 

SFontenai, RasdeFohten^i, en dehors. 
! Falitiue ou Falnmouth , Angleterre. * r . 
■Fawiç, Angleterre ........... 

[Farao, Portugal.. •,;..«,.,..- 

G 

Gravelirie V France. , . t ; ; . ; ; , ; 
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: urinez , Cap de Griiïez. 
•Gaudetéur ou Gauftaf , Angleterre. 



11 

11 

8 



30 
3o, 
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randville • Franc f. . </ 

JjGrois , Ifle de Grbis , France 

IlGamefai , Ifle dé Garnezai, Angleterre. 

IjGœre , Provinces-unies 

|,GoIIouay , Irlande. 

IjGafcogne, côtes de Gafcogne. ..... . 

J Galice , côtes de Galice. 

Gibraltar , EJpagne. . . . ♦ 



H 



'Havre de Grâce , Franct. ....... 

Honûeur, France* . . 

Hague , Cap de la Hague , France. ; . 
Hoûgue , ïadç de la Hougue , France. 
Hambourg, Allemagne. ..,•••••, 

Hampton ,, Angleterre 

Haftingue , Angleterre. ........ 

Hélène, pointe de Ste Hélène , Anglet. 

Humber , entrée de la Rivière 

Hulj Angleterre. • • ,,.',.;.. • 

Harowik, Angleterre . . . . 

Horn , Provinces-unies ...... • • 



Vigny 9 France.. . : ; . . 
Irlande, cÔteS d'Irlande. 
Jochul , Irlande '.«.... 
Jean du Luz , St Jean du Luz j Efpagne. 
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Kinfal, Irlande. . . ♦ j 4 



45 

30 
30 



Knofergus, Ecôjfe. . . . . 

Kilmare , en Irlande. 

Kalingfor , en Irlande. - 

L 

Lézard , Cap de Lézard, en Angleterre. 
Londay , Ifle de Londay , en Angleterre. 
Londres , entrée de la Rivière , Angle- 
terre .•••.••••^••••. 

Londres , fous la Ville : , Angleterre. 
Lemeric , en Irlande. ........ 

Lonfuiyilly, en Irlande. ...... 

Lonfoyle , en Irlande. # . , 

Loire, entrée de la Loire, France. . • J 
Lyroife, Paffage de Lyroife , France. . 
Léon, Saint Paul de Léon , France. ♦ . 
Lpz, Saint Jean diiLuz, Efpagne. . . 
Lepe, en EJpagne. ........ y , 

Lifbonne, en Portugal. ........ 

Lembs, entrée Occidentale, Provinces 

I , Unies. 

Lembs, entrée Orientale. •..•.,♦ 
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Mçdenbfic, près de Mederoblic , Provin- 
ces Unies. ............ 

Meufe, Rivière de la Meùfe, Provinces 
Unies. li 

Mont Saint Michel , France. . . \ . . .1 6 
Malo, Saint Mâlo, France. ...*... 6 



4, 
6 

3 

3 

6 

<5 
tS 

3 
4 
4 

3 
1 

4 

9 45 

IQ 30 



10 30 



45 
o 



_ oxûé de la Manche de Bretagne. . . . 
Mathieu ', Porte de S. Mathieu , France. 

(Morbihan , France. « 

Môufbaye , Saint Michel de Moufbaye , 

Angleterre • • • 

^Manche de Briftol r Angleterre. 

■Mil* en Angleterre. .......'.*. 

Moye* enlrlande 

Morlaix, en France. . . . . • • \ • • • • 

Morbilian, France. ■• 

MaubMfon , Paffage de Maubiflbn, France. 

Montego , en Espagne. • 

Moures , Baye de Moiires , E/pagne. . 

I .. - N 

Nieuport , en Flandre. : . . . . • .... 

Neufchâtel , en Ecoffk. ......... 

Nord-Forland, en Angleterre. . . . * . 

Nieùhaven , eh Angleterre. ....... 

Normandie / Côtes de haute Normandie 
iNantes, FrancW. , ...'.,.■•'. i •• 
îNoirmonftiér > France. ......... 

O 



Oftende* énFlandre, ;:.:..: 
preades, Mes Orcades , Ecojfe. . . 
Oueffant , Me d'Oueffant ,. France. 
|Origny, Méd*Origny, France. . . 
OUonne , en France. . . I . '. 
Orfort, en : Angleterre. . * .... 
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O watrefort , en Irlande. 
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Port en Beflin , France. ♦ \ f ♦ , ;•■ 

Pontorfon, France. . . ♦ 

Paul de Léon, Saint Paul' de Lçon 

I France '•••... 

Porfail, France •" * 

Plemarc, France. ♦ ". ...'•. 

Picardie, Côtes dé Picardie , France. 
Poitou, Côtes de Poitou , France* . . 
iPortùgal , Côtes de Portugal • • • • . 
Pleniue ou Plimouth , en Angleterre, . 
Porlan , Ras de Porlan , en Angleterre. • 
Porfèmue ou Porfemouth , Angleterre. \ 
Pôle , Havre de la Poulie , Angleterre f , 

Pas de Calais iMahdre, . / , 

Port-Louis y France. ,'..'. . , 

Ponte-VedreVen Efpagnc. ...... 

PaflageyBàyeenEj^^/ie,. ..••.. 

Quoncarneau, Rivière ewFrance, . . . 
;R . 

Rouen , Capitale de Normandie , France. 

Rochelle, aunix, France 

,Royân, France. ....... % # * ] ] 

Rpchefort , Riviefe en" France. . . . . ; 

Ré , Ifle de Ré /où Saint Martin en Ré. 
^ cl L € :_ bçrn ard, en France. 
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Rie, la Rie en Angleterre. • .•%••• 1" 3o 
(Roterdaca, Provinces-unies ..•••*• 3 4$ 

S 

Seine , Rivière de Seine , en France. . . 

Sèpt-Iflçs , France. ...*•• 

Saints, Ras de Saints. ......••• 

Sorlingues ou Silly , Me en Angleterre. . 
Southampton, en Angleterre. . . . * • 

fiSakache dans la Baye de Plimouth, Angl. 
Smerik , en Irlande. ...••••*•• 

Sébaftien , Rivière S- Sébaftien , Efpagne, 
Stanquesde Varçs, Efpagne. . . < . . 
Saint Uval , au Sétuval , Portugal. ... 

Stariefort, Irlande. ..... .• • - • • 

Sylt, Canal de Sylt, Dannemark. . . • 
Suider , ' Ûannemârk. *.♦.*••;• 
'Scheps-Havre> Irlande. .....'... 

ISiiiderfid , Danemark. . ■• • 
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Texèl^ hors le Tçkei , Provinces-unies. 
Tëxel, partage du Texel. ....... 

Tamife , entrée de la Rivière, Angleterre. 
JTorbay , Rade deTorbay , Angleterre. 

fTréport , France. 

;Tréeuier, France. . . * 

fTaviUa, Portugal. 

liTefe ou Tuymbuy , Rivière en Ecoffï. . 
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Valéry en Çaux/ Saint Valéry , France. Iio | 
Valéry en Somme., entrée de la Rivière ,j i 

France. . ,• |io 30 

Valéry en Somme , Saint Valéry. . . . .'iç> 47 
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Wicht , Ifle de ^îcht , en Angleterre, 
|Watréfort, en Irlande. ........ 

Vannes, en France. . » . . * . . • . 
Wailmout, en Angleterre. *. . . ...... 

iWeft y Cap en Hollande 

jWrk, Provinces Unies ......... 

Ucher, devant le Uchert, Allemagne. '. 
Viga,Bayede îVigue, enEjpagne. . . , 
Vincent, Cap de S. Vincent, en Portugal. 
Vilaine , Rivière de Vilaine, en France. 

Weffer, devant Weffer. . ( 

Ulie, hors le Ulië*. . . 

Ulie, Paffage de Ulie. . ....;./, 

Y ' / 
iYves, Baye Saint Yves, en Angleterre. 
jYarmoùth , ou Jarmue , en Angleterre. 
Hors les Bancs devant Yarmouth. . . . 
Yoùrgàit , Mande. . ., v . . 
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3$ INSTRUCTION 

trouver Vheure de la pleine merth un Port j en con* 
noïjfant lajîtuation & la quantité des jours de 
Luneî 

D. Après m avoir donné les principes & les Tables 
nécejfairès pour trouver l'heure de la pleine mer dans 
un Port a voyons-en maintenant Vaplication par des 
exemples _, & pour cet effet ditêf-moi * je vous prie * k 
quelle heure il fera pleine mer à Dieppe h 15 du moit 
£0B:àhredtïanij6%l 

R. Elle fera pleine à 1 heure 42 minutes, 
PRATIQUE, 

On a trouvé ci-devant que le Nombre d'Ôr dé 
Fan 1768 fera 2, qiieTEpa&efenLii 8c qu'on au-» 
ra ce jour-là 4 jours de Lune qui valent 3 heure* 
ï2 minutes, lefquelles ajoutées avec 10 hetiref 
30 minutes de la fituation des marées de Dieppe ; ltf 
tout fait 1 3 heures 42 minutes , dont ôtant 1 2 , ref* 
te 1 heure 42 minutes pour l'heure de la pleine mer 
à Dieppe au jour propofé. 

EXEMPLE IL , 

D. En tan 175 8 ., on demande t heure de lapleinè 
mer à Saint Malo te 1 2 Janvier ? 

R. Elle fera pleine à /heures 3 6 minutes. 
P R AT I Q U E. 

En Tannée 1 75 8 on aura 1 x de Nombre d'Or & 
20 d'Epa&e : ajoutant cette Epafte avec 12 de 
quantième , fans compter les mois , à caufe qu'on fe 
fert de Tannée courante , Uvifent 32 ^ & par confé» 
quent 2 jours de Lune, lefqueb valent une heure 
16 minutes , laquelle ajoutée avec 6 heures ? Nqui çft 



INSTRUCTION 40 

eft là fituation de St Malô * fait en tout 7 heures 
3<î minutes pour l'heure de la pleine mer en ce lieu 
au jour propofé. ' N 

E X E M PLE.IIi; 
D. On demande à quelle heure il fera pleine ttiet 
au Havre de Grâce le 16 Mai 1758?. 
-, JR. La mer fera dans fon plein à 4 heures 12 
minutes. ' 

B R A TI QU E< 
Suivant les régies précédentes , TEpaéte de 
l'année propofee fera 20 ; fi à ce nombre on ajoute 
i(Tde quantième & 3 des mois, on aura 39 , c'eft- 
à-dire, 9 jours de Lune qui valent 7 heures 1 2 min. 
lefquelles ajoutées avec 9 heures defituation feront 
1 6 heures 1 2 minutes , dont étant 1 2 heures il refte 
4 heures 1 2 minutes pour la pleine mer au jour 
propofé* 

EXE MPLE IV. 
D. On demande à quelle heure il fera pleine 
mer à la Rochelle le 29 Décembre Xj6if 

jR. Il fera pleine mer à 5 heures 2 1 minutes, 
, PRATIQUE. 

On aura cette année 2 3 d'Epa&e , à laquelle ajou- 
tant 29 de quantième & 10 des mois , on aura 6t 9 
dont otant 60 qui eft la valeur de deux mois Lunai- 
res, il refte deux jours de Lune qui valent 1 heure 
35 minutes; puis ajoutant ce nombre avec la fitua- 
tion de la Rochelle , qui eft de 3 heures 45 minutes, 
on aura 5 heures 2 1 minutes pour la pleine mer en 
ce Port au jour requis. 



'-*- Des piioteS; ** 
exemple v. 

1b. On demande à quelle Jieure il fera pleine Met t 
lions la Bayé de Brefi * le. 6 Mars de Vannée 1 767 Ç 

ft. Il fera pleine mer à p heures 6 minutes* 
PRATIQUE.. 

En Pan propoïë 176 ji U n'y a point d'Èpadla 
Jparce qu'il n'y aura qu'un de Nombre d'Or , corn-, 
me on fa vu ci-deVant * parconféquent en ajou* 
tant le quantième qui eft 6 avec un des mois, on 
aura 7 jours de Lune , qyi valent 5 heures %6 minu- * 
tes , lesquelles ajoutées avec 3 heures 30 minutes de 
fituation de la Baye de Breft , donneront 9 heures 
6 minutes pour l'heure de la pleine mer aux jour fie 
Jieupropofes. 

EXEMPLE VI 
. On demande à quelle heure il fer a pleine mer à Dun$ 
ierqueleyJuMettytf * 

R* II fera pleine mer à 9 heures \6 minutes* 
EXEMPLE VIL 

~D. On demande à quelle heure il fer a pleine mer à 
"Rayonne en France te 24 Aoât 1 763 ? 

R. Il fera pleine mer à 3 heures 45 minutes* 
EXEMPLE VII I. 

D. On demande à quelle heure il fera pleine nter A 
Calais le 1 5 Avril 1760 ? * 

A. Il y aura pleine mer à 1 1 heures 1 2 minutes 

D. Quand ejl-ce quun Pilote doit faire ufage rfu 
malcul de la pleine mer ? 

R. C'éft lorfqu'U s'agit d'entrer dans un Port , afin 
jTapareiller à l'heure qu'il jugera la plus convenable* 
* £). Ny a-fil pas dam tous Us forts des Pilotes. 



4i ^ JNST&UVTI *f - 

frépoféspaur entrer tous le$favir*s qui fi prêfentmt f 
H. Cela eft vrai, mais ori peut venir 4e la mer 

Îjar un gros vent qui empêçheroit de pouvoir faire 
brtir des Chaloupes où s'embarquent ordmaire-» 
nient les Pilotes ; & qui parçonféquent priveroit un 
Wayigatenr clec€ fecours, 

D. htartm pas foin dans chaque Port dç mare'* 
{Farbmrer un Pavillon pour avertir Us Pilotes £un 
Vaijfeau quand il eft tems\d! entrer i 

R. Je fais bien que cela fe pratique pu Havre de 
Grâce & à Dieppe , mais je ne fais pas s'*l çn eft dé 
îrçême par tout ailleurs ; c'eft pourquoi je trois de 
la dernière importance qu'un Navigateur fâche 
l'heure qu'il eft pleine mer en tous Ports où il peut; 
fe rencontrer; 

D. Supofi quon fùx mouillé avec fin Navire à la 
JladeduHayre deGrâcele t4de 'Mai ij6yoàîon& 
trouvé ci-devant jçue la Mer fera iani fin plein à 4 
heures 12 minutes; on demande À quelle heure il fi* 
roit à propoi de mettre à la v&ik pour venir dans le 
fort? ' . "' r - 

,JR- Si les vents viennent de terre, c'eft4Klire,de* 

Euis le Sud-Eft , jusqu'au Ou6f|-Sud~Oueft, il 
tudra lever l'ancre & mettre à la voile un peu -après 
mi-flot, afin de s'élever Sud, pour entrer uji pe* 
avant l'heure de la pleine mer: mais files vsnts 
viennent de la rçier,c'eft-à-dire,depuis l'OueflsNori 
Oueftjufqu'aù Nord-Nord-Eft', il faut' levé* l'an* 
çre fur le coup de la pleine mër ou tant fofcpeua-* 
vant, & entrer d'esbe, d'autant que là verhouUe_t 
c'eft-à-direj la marée qui fort de h riviérç ds 
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Seine , foutient 8t feit gouverner un Karôie > lorfi 
gue le vent de mer l'abat ayant le veitt. 
D. La même chofe arrive-^ elle à Dieppe ? 

R. Oui. On eft obligé de lever F ancre de vent dcf 
Sud , ouSud-Oueft, aux deux tiers de flot delà 
rade pour arriver avant l'heure de la pleine mer dans 
le Port * afin d'avoir le tems d'amarer fon Navire rf- 
yant que le courant de la rivière en empêche ; mais 
fi les vents font; Nord-Oueft , ou Nom , on doit le-* 
ver l'ancre de la rade très peu de temsi avant l'haut a 
jie la pleine mer. 

D» Si un Pilote venant àe long cours Se trouvait â 
moitié 4e la Manche de Bretagne le premier Septemlrirq 
l jâi * à 8 heures du ïwtïnjaifant route vers VEjt* 
comment fauroit-il s* il a la marée pour ou contre *foiî\ 

R> Suivant les régies précédantes h mçr doit êtrç 
pleine en cet endroit veïs les 6 heures , donc à $ 
heures du matin il doit y avoir environ deux heures 
d'eflbe, c'eft-à-dire, qu'il auroit la marée comte 
foi ; mais fi atrèontrake il faifoit route vers l'Oueft ^ 
comme pour fortir de la Manche , il auroit alors la 
marée pour foi, ce «juidpnnçroit de l'avance à f<A| 
Kavire. v 

D. La marée fait^élle avancer ou retarder lç çftcmf» 
|f un ffavire également en tout tems ? 

&> Non , vers la nouvelle & pleine Lune , c'efk ' 
J-dire , quelques jours devant ou après , les marées 
étant plus fortes , font avancer pu retarder çonfidé- 
rablement le chemin du Navire, au. lieu que dans 
des quadratures , je veux dire, vers ïe premier & der-e 
wr<juartjtçr, ellgj deviennent prèiijué infenfîblçi, 

Pij 
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tfersTesEquinoxes, elles font plus violeftttSqtf^l 
toutes autres faifons. . 

D. Dans la Manche de Bretagne les esbes retardent* 
belles autant* le chemin £un Navire que Us flots la* 
yancent î 

R. Non s car en certains endroit deux ou troifl 
. rèïbes ne valent pas uitflot./ 

J). Quelle preuve en ave%-vùusî 

R. J'ai expérimenté , qu'étant à tq lieues de TK 

le de Greàefcay d'un tems de calme > en trois joua 

|e me trouvai fous l'Ifle de Grene?ay , ce qui m'afc 

lura que les flots avancent un Navire plus que le# 

. tfbes ne le retardent. . I 

D. Si on avoit peu de chemin à faire* & quon \\ 
pbt faire en 1 8 heures * prenant le commencement ii 
\a marée pour Coi * comment eflimerôit-on le chemin 
dun Navire f 

R. Il feudroit obferver ce que le courant peut, 

donner d'avance au Navire, avec le chçm» qu'il 

jpourroit faire de lui-même y c'eft ce qu'on apclb 

avoir deux flots contre un efbe. Par exemple , je m 

^ qu'il y a du Cap de Barfieur jufqu'au Havre de Gra- 

*ce environ 22 lieues; je me trouve autravçrs decft 

& Cap au commencement du flot voulant aller au Ha-i 

vre de Grâce , je juge bien qu'il n'eftpas nécefiaifll 

de forcer de voUes pour m'y rendre la marée fuivaft- 

* te , puifque fupofant faire une lieue par heure , 4 

en ayant 1 B pour faire ce chemin , le premier flot me 

faifant faire .deux ou trois lieues par heure» Teflaf 

fuivant ne m'en j5te pas la moitié, il eft confiai» 

Sue j'aurai par le flot fusant , plus de tems qu'il q^ 
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Arfeh faudra pour arriver à l'entrée du Port pour 
l'heure de la pleine mer ; je ferai même obligé' 
de détrier , mettre à la cape , ou obligé de mouiller 
en rade jufqu'à ce que la mer (bit dans fon plein. 

D. Vous me feriez plaifir de me dire fi vous /avec 
tvmtnent portent les courons fans la Manche de Bre* 
tagm* ou ailleurs* 

- JR, Voilà ce que j'en conçois : Je confidére fiir là 
Carte de quel côte vient le flot ou l'efbe félon le 
lieu où je me trouve ; par exemple , étant dans la 
Baye d'Excefter , Aval ou àFOueft du Cap de 
Porlant, jefai que le flot porte dans cptteBaye^ 
& que frapant Contre la terre d'Angleterre il re-> 
tient avec force au Cap de Porlant, & forme ce 
qu'on appelle le Ras de Porlant , & ainfî je n'ai qu'£ 
confidérer le rumb de vent qui frape contre la terre 
d'Excefter , & enfuite celui qui alonge la terre da 
Porlant, 

La même chofe arrive aux flots qui viennent di^ 
Dueft , & qui courent le long de la Côte de Bre- 
tagne , depuis le Four jufijn'à saint Malo , qui vont 
£ms doute comme la terre eft étabjie. Ije flot ayant 
frapé contre la côtç dç Grandville , eft obligé de fe 
décharger vers le RasBlancJiard avec violence * 8c 
va comme la terre eft orientée/ 

Au Cap <Je la Héve ,. les deux dernières heures 
del'efbe& Iç commenceihent du flot portent Sucjr 
& le refte au Nord-Eft 9 parcç que le flot venant di^ 
C^p de Barfleur , une partie du courant frape con- 
tre la Càte du. Sud de Baffe-Normandie; mais fc' 
$ lus forte partie entre daus b P« deGdais. - " v 

. Diij 
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Si on eft entre l'Irlande & le Cap de Cornou«lte 
bu les Mes des Sorlingues , une partie du flot doit 
porter dans, la Manche de Briftol , & l'autre dans la 
Manche de Saint George , fi Ton eft plus près de la 
terre d'Irlande que de celle d'Angleterre, le flot 
porte tout à fait danfc la Manche de Saint George ; 
mais aufli fi l'on eft plus près de la, Côte d'Angle» 
terre , tout le flot porte dans la manche de Briftol > 
& ainfi des autres lieux * n'y ayant qu'à confidéret 
fcommeht les Terres font établies par les fumbs dû 
Vent qui fe trouvent fu* les Cartes* & l'endroit d'ofr 
Viennent les flots ou les juzans. 

Après avoir montré la maniéré <îe tfouver Pheu* 2 
¥e de la pleine mer en chaque Port-ou Havre > & 
fait voir fon ufage dans la pratique de la Naviga- 
tion , il reftç à préfent à montrer comment on con- 
tioîtra la fituation d'un. Port ou Rade où l'on fe 
Rencontrera, & dont la Table des marées ne fait 
tooint mention ^ ou bien même pour vérifier fi là 
Table eft bonne pour quelque* lieu qui y {bit corn- 
|>ris% • ' 

VHeute âe ïapleifteïnet eft un lieu étant ùdfiûuè pat 
cbfervation * avec la quantité des jours de Lune» 
trouyef la fituation de ce lieu. 

D. Comment trouvere%-vpus quelle eft la fituation 

u un Port ou d'une Rade >* ceft-à-dire ., à qudleheu* 

re il y eft pleine marie jour de nouvelle & pleine Lune? 

^ A, Gonnoiflaftt les jours de Lune par le calcul _, je 

•ie'feiconvertis en heures par la table précédente, & 

lesôte de l'heure de la pleine mer , augmentée de 
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#* ; sÏÏl eft befoin , pour la fouftràâion , & le refte 
ne donne la fituation des marée*de ce Hem ; s'il y a 
plus de 15 jours de Lune, on peut en ôtercenon*» 
bre , Se fe fervir également des jours çxcédens pour 
faire ce calcul. 

D. Nepourrk^vous pas vous tromper £ m jour on 
dtux dans le calcul dis jours de Lune trowispwt 
fEpatteï . 

&Cela poutroit être; maïs pour éviter cet in* 
ton vénient, je me fervirois d'un bon Âlmanach pouf 
avoir au jufte le jour de la nouvelle Lune& par con- 
féquentU quantité des jours de Lune; fi c'étoit le 
jour même de la nouvelle ou pleine Lune , la fitua- 
tion des marées ferait connue alors par l'obferva* 
tion exaéte de l'heure de la pleine mer. 

IX Comment trouverieç-vous jujie tkèwft de la 
pleine mer fi vous itie\ dans une Rom ? 

R. J'obferverois d'où vient le flot, & quand lé 
Navire viendroit à enter , & tourner l'arriére pour 
préfenter fon avant du côté du flot t j'en conclurais 
qu'il eft pleine mer ; & pour en être encore plus cer- 
tain, je me fervirois d'une ligne de fonde marquée 
par braflfes & pieds pour obferver en ce lieu la plus 
grande hauteur de l'eau * dont je connoîtrois 
l'heure par une montre réglée au Soleil 
EXEMPLE! 

D. Jefupofe être dans une Rade dont t heure de Z* 
fituation rriefl inconnue > le 1 6 de Mai 175 5 1 je de~ 
mande quelle eft cette fituation, la mer y étantpleint à 
3 heures î v 

R. La fituation des marées çn cotte rade eft à§ 
10 heures j .2 minute»* - . 
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En Fan t 75 5 , le Nombre d'Or eft 8 , l'Epafte 
17 & parcontéquent le feiziéme du mois on aura (S 
joui;s de Lime > qui valent 4 heures 48 minutes de re- 
tardement, qu'il faut ôte'r de Fheure de la pleine 
mér; mais cQmme elle eft moindre n'étant que de 
3 heures , il faut y ajouter 1 2 , ce qui fera 15, de£* 
quelles ôtant 4 heures 48 minutes , il reftera 1 oheii<r 
res if. minutes pour l'heure de la marée de cette 
Rade au jour de la nouvelle & pleine Lune. 
EXEMPLE IL 

D. Jefupofç être dans une Baye le premier de Juin 
•J 758 ., Ép/jy trouve la mer dans fofi plein à 2. heu- 
res après midi ; je demande quelle eft lafituationde* 
\naréesdécelieu\ 

R. Elle eft de 6 heures. 

pratique: 

- En Fan 1758 , on aura 1 1 de Nombre d'Or, ±& 
tf Epaâe ; ainfî on trouvera par le calcul ordinaire 
tau premier Juin , 2$ jours de Lune , dont ôtant 1 5 ,; 
il reftera 10 jours depuis la pleïnç Lune , qui valent 
8 heures, lefquelles étant ôtées de 14, qui eft la 

1 pleine mer augmentée de i2,il reftera 6 heures pou* 
'étabfiffemerit des marées de ce lieu. 

EXEMPLE III, 
JX Etant à la Rade du Havre de Grâce * je veux 
Mirjî téiâbliffementdes marées eji bien marqué dans 
la tables pour celafobferve exMementïheure de la ' 
pleine mer que je trouve à une heure après midi* ayant 
pour lors 5 jours de Lune, ; jç demande V heure quil 
doit venir par le calcul ? 

& Il vieatnçujf heures pour l'étzbliïfa&nt dttl 
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«arécsdç ce Fort comme dans la Rade» 
; PRATIQUE. 

lies 5 jours de Lune prôpofés valent 4 heures,lef~ 
quelles ôtées de 13 heures qui eft la pleine mer aug-; 
tentée de 1 2 , il refte 9 heures comme ci-deflust 
EXEMPLE, IV. 

I>. Onfupofè être mouillé en la Rade de Dieppe î 
£r avoir obfirvélà mer dànsjon plein à 6 heurts 30 
minutes du matin, aydnt 2.$ jours de Lune: on 
demande qtideJlFétablijfement des mardis face Portt 

R. H eft de 10 heures 30 minutes. 
PRATIQUE. 

Otez ï comme il a été dit ei-devant, 15 de 
jsfiours , il refte 1 o jours depuis la pleine Lune qui 
valent 8 heures , ajoutez izk<S heures 3 o minutes de 
la pleine mer, vous aurez j8 heures 30 minutes 
dont ôtant 8 heures il refte 10 heures 30 minutes 

Î>our Tétabliffement des r marées de ce Port, conf- 
ormément à la table. 

EXEMPX E V. 
D. On demande ïétablijfement des marées c?un^ 
Rade * où la mer Ce trouve pleine à 3 heures lejcurde 
la nouvelle Lune ? 

R. Elle eft auffi de 3 heures, puifqu'on a clit que 
Vétabliflement des marées d'un lieu ni eft autre chofe 
jqueTheurequ'ily eft pleine mer au jour de la nw-* 
telle & pleine Lune. 

REMARQUE. 
Dans les Cartes Hollandoifes de la Manche Bri* 
panique & quelques autres , oh a marqué en chiffres 
Romains , l'heure de rétabliffement des marées dan» 
•PustesJiç^qu'pUeçpntieAw f 



fm 1. 19 S TU V'CTIOiï . 

CHAPITRE V. 
Vu Cycle Solaire Êr comment tri te trouve. 

D. f\ Utft-ce que le Cycle Solaire ? 

V£ R. C'efr une révolution de ±8 ans eft ift 
tas 5 laquelle étant achevée, revient à l'unité, par- 
ce qu'après ,28 années , les Lettres Dominicales re* 
Viennent au même ordre qu'auparavant > comme en 
1735, la Lettre Dominicale étoit unB^cn 17^3 
qui font 28 ans après , la Lettre Dominicale fera 
«uffiunJB, &ces années commenceront auffi psgp 
le même jotir de la femaine., 

D. Doit-on entendre par le Cycle Solaire Ut courjè 
du Soleil ? 

H, Non* maïs feulement le jour du Soleil que 
les Payens attribuoient au Dimanche, & quel« 
Chrétiens appellent le jour du Seigneur : c'éft par 
fon moyen qu'on connoîtla Lettre Dominicale. Les 
:fept premières lettres de l'Alphabôht deviendroient 
Dominicales les unes après les autres fucceffivement 
tous les fept ans , fi cet ordre n'étoitpas interrompu 
«tous les 4 ans par l'année Bifextile y ayant deux 
Lettres j de forte que cet ordre ne s'y peut rétablir 
-qu'après fept Bifextiles ou',28 ans révolus. Voilà ce 
que c'eft que le Cycle Solaire , qui fut donné au Pu- 
blic parle Concile de Nicée en 328 trois ans après 
•qu'il fut terminé. ' x 

D. Où place-? on dans le Calendrier Ujiur &auQ« 
yjrtentation des années Bifextiles î 
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k Ûeft entre le 34 & le 25 Février , qui n*ont tou* 
deux qu'une même Lettre. Celle qui avoit marqué 
ie Dimanche («qu'on marque ordinairement en Let«* 
tre rouge dans les Almanachs ) ne le marque plus, 
mais fa précédente en ordre rétrograde de Y Alpha* 
fceth. »; 

D. Uannéeféciduire 1700 qui devait étreBiJfex* 
te* & quon ri a cependant/ait que commune * comme 
vnfera 1800 £r 1900 ^ riu^elle point aparté de dé- 
rangement dans les lettres Dominicales ? 

R. Comme il fut arrêté dws la réforme Gré* 
jgorienne qu'on xetrancheroit trois Bifextes de 
400 ans en 400 ans , il eft évident que* la ré- 
volution des Lettres Dominicales ne s'achèvent 
qu'en cet efpace de tems, mais cela n'interrompt 
çn aucune forte l'ordre du Cycle Solaire* 

D. JÇ/i quel tems commence le Cycle Solaire ? 

il. Le premier jour de Janvier* 

D. Comment trouve -ion le Cycle Solaire £uh* 
minée. 

R. On le trouve en ajoutant 9 aux annéeade No- 
tre Seigneur , c'eft-à-dire , qu'on fupofe qu'en 
l'année de, l'Incarnation de Notre-Seigneur Jefus- 
Chrift, ilyavoitp de Cycle Solaire ; ondivife la 
fomirçe par 28 , ce qui refte de la divifion eft le Cy- 
*le Solaire; s'il ne refte rien, le Cycle Solaire fera 
2.8 , le quotient de la divifion fera connoître les ré* 
solutions qui fe feront écoulées depuis Jefus-Chrift. 
Voyons quelques Exemples de ce que vous me 
dite». 
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EXE. MPI* E VL : * 
P. En Vannée 1760, <h* demande combien o# 
tura de Cycle Solaire! , 
R< On en aura 5 

PRATIQUE. 
r Ayant ôté les mil & les cens , il rèfte tfb * & uA 
Won'doit ajçmter, fonttfi , dont,ôtant jtf, qui 
font deux fois 28 , refte 5 de Cycle Solaire, 
EXEM P LE VIL 
î>. On veut [avoir combien on aura de Cyde Stà 
hure en Vannée 1790 £ 
il. On en aura 7. ^ 

P A AT TQ tTJ?; 
. Ayant ôté les mil & lfes v cens , H ttffê.jo ; aù£? 
iquels ajoutant 1, font 9 1 a de laquelle fomme âtam> 
84 ^ qui font trois fqis *8 , refte 7 de Cycle Sofeirç 
:|>ourrMîiée 1790. 

EXEMPLE VIII, 
D, En Vannée 1 65 o * on demande combien on *•* 
yoit de Cycle Solaire f ' • 
, IL On en avoit7« 

P R A T IQ UE, 
Avant trouvé par la régie générale , tja^oft ayofa 
ï 3 de Cycle Solaire en itfoo , il n'y a qu'à les a- 

Îouterav^ç 50, le tout fait £3 , dont étant deux 
bis 28 qui yalçnt 55, rçfte 7 pour 10 Cycle SolaH 
Te de l'année 1650. 

E X E M P L E I X 
D* On demande combien on aura de Cycle Solairo 
*nV année ifyi? N 

Jfc Pnenîmraj; 
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pratique. ** 

Sachant qu'on aura 1 7 de Cycle Solaire tû 1 80$ 
parce que je vousaiditci-cjevantjîlnyaqu'àôteti 
les nul 8c les cens * refte 42 , aufquels ajoutant 17^ 
vfent 59 9 dont ôtant 5 6 qui font deux fois zS , reft| 
g pour le Cycle Salaire, & ainû des autres 

D« ^ quoi fin le Cycle Solaire f 

H, Je vous ai déjà dit qu'il fervoh à trouver!* 
liCttre Dominicale » c'eft-à-dire » celle qui repré* 
lente le Dimanche tout le t$ms d ne année» 

^ggfigggg ''' ' »"»^^^ gBgaè«My v 

CHAPITRE V L 

£>e la Lettre Dominicale fir dis règles pour latrouvcd 

P. éTK ITefl^e que la Lettre Dominicale ? 

V^ R. Ceft une des fept premières Lettre* 
del'Aphabeth, par laquelle commencent tous les 
dimanches d'une année. 

3>. Comment trouve-ion la Lettre Dominical* 
d'une année? 

R. Parle moyen du Cycle Solaire j maïs pour y» 
ïéuflîr, il faut Savoir par mémoire les fept mots la-* 
tins qui fuivent , qui commencent tous par une de* 
fept premières Lettres de 1' Alphabet, 
Gdim a Bonus * Accipe , Gratis * Filius , EJIq * DtU 

Ou ces autres, 
CatlmtJkaU Animas* Gratas+Fdius* Ele£los*'Dei A 
Ou bien 

Ces derniers içcra font Tejon f Ancien Çalenqrief 
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qu'on peut apliquer au nouveau , en commetiçafiî 
bar Carbafa * Batavus* &c. 

Sachant bien les mots fufilits par mémoire , il 
faut d'abord compter le Cycle Solaire fur les doigts 
He la main gauche , omettant le pouce , en cbm-< 
mençantpar l'index ou premier, d'après le pouce , & 
continuer sûnfi en y revenant jufqu'à ce qu'il foit 
achevé, ce qu'il faut bien remarquer, enfuite il 
faut dire fur l'index Ccdum , fur celui d'après Bonus i 
furletroifiéme Accipe, & furie quatrième Gra~ 
tif ; puis en revenant fur l'index , aire deux mots i 
c eft-à-dire , Fjlius * Eflo. * à caufe qu'il repréferite 
l'année bifextile , & tmx trois autres feulement un^ I 
Ceft ainfî quoft a trouvé te Cycle Solaire depuis | 
• 2 700 jufquàj 728 , parce que l'année 1 700 n'a pas 
(été bifextile ; mais depuis 17.28 jufquàlafindece 
Siècle , on doit commencer par Dei Ccdum; le Cy- 
cle Solaire étantainfi achevé , la première Lettre 
du mot qui lui répondra fera celle qu'on aura pour 
Dominicale en Fan propofé ; s'il finit fur l'index , oit 
jaura cène année-là deux Lettres Dominicales, dont 
la première fervira depuis le prënûeï Janvier jufc 
qu au 2$ Février , jour de faint Mathifts , & la fé- 
conde pour le refte de Tannée. 
m On voit par cette manière de fe fervir des doigt» 
jpour la Lettre Dominicale , que l'indçx repréfen-* 
cant l'année bifextile , les trois autres fûivans mar- 
quent la première , deuxième & troifiéme année a- 
près la Bifextile ; mais fi l'on veut fe fervir des trois 
jointures de chaque doigt &du bout pour repréfen^ 
fer lés quatre années, ce qui fçra beaucoup plus 
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Commode lotfqu'il y à beaucoup de Cycle Solaire j[ 
alors la racine de chaque doigt fera l'année BifextH 
lé , fur laquelle on dira toujours deux mots j à l'èx-i 
ception de ceHe de rïnde* * fi l'année eft avant 
17-28, fuivant et qui.a été dit ri-deffust 
- S'il s'agiifoit de trouver la Lettre Dominicale 
fuivant l'aneieaCalendrier qui eft encore d'ufage enf 
quelques pays, il faudroit commencer par Gratis Fil 
lius parce que .famée 1700 a été pour eux Bifex-5 
tile. 

> IX En 1 èôo jcLudtarï'à commencer à compter par 
Çœlum onDei Goelum ?. 

R. Non. Il faudra commence* par Efto jufqu'etf 
1828, qu'il faudra dire fur Je doigt index ÉïliusEfk 
To , pour tout le refte de ce Siècle. 

D. Et pour lés autres Siècles à vtt&r en ufera^t'on 
éemêfnet 

R. En 1900. ïl éiuârti commencer par Accipè? 
en 2000 par Bonus Accipe * à raifon de cette année 
Séculaire (fiipofé que le monde aille jufques-là )fe* 
ïa véritablement bifextile jufqu'en i 9*8 , & le refte 
du Siècle par Bonus Accipe. Tout ceci eft fort aifé à 
comprendre ; car fi on conïidére quelle fera la Let- 
tre Dominicale de Panhée 1799 , on trouvera une 
F , la Lettife E qui eft fa Jtfécédehte en ordre rétro-»; 
grade de l'Alphaoeth , fera. ceUe par laquelle Com- 
mencera l'année Séculaire 1 806. ^ 

Une refte iluSquàdc&nerqitelques Exemples, 
&X EMPUI. , 

" Dt On demande quelle Lettre pn aufa.po*r D<mi+ 
nicaletnî année xj6j\ 
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il, La Lettre Dominicale fera un- G, 

PRATIQUE. 
. H a été trouvé pat le premier Exemple du Chapfc 
tre V. que îfe CycIeSolairè de l'année 1 7^3 fera 48; 
donc en- comptant fur l'index, Ccdum, fur le fé- 
cond Bonus 9 fur le troifiéme Accipe y fur le qua- 
trième Gratis , & ainfi de fuite jufqu'à 28 en obfer- 
vant de dire deux mots fur l'index , on trouvera 
Bonus , c'eft-à-dire , B pour la Lettre Dominicale» 

ELEMPiE IL 
• p.. On demande combien on aura de Cycle Solaire} 
& quelle Lettre on aura pour Dominicale en tannée 

*7S5 ? 

iî. On aura ^8 de Cycle Solaire ; & un £ pout 

Pominicale. 

P R ^A T I Q V E: 
Par le deuxième Exemple du Chapitre V# le Cy- 
cle Solaire a été trouvé 28, comptant ce nombre 
fur les quatre doigts dé la main gauche omettant le 
pouce? en commençant au doigt index & par Dei 
Cœlum , le nombre de 28 ^finira furie petit doigt & 

Îar ce mot Efto , c*eft-à~dire > que la Lettre E fera 
)ominicale * ou qu'elle repféfentera le Dimanche 
toute cette année. " ' • . 

EXEMPLE III. 
D. On demande qudltfcra ht Lettre ' Dominicaît 
de tannée 1760 f .' ^ : , 

il. Il y en aura deux ;' (avoir , G. ïl , 

1 P R AT IQ V&. ! 

' Le Cycle SblaiteJe 1760 a été trouvé par le /fc 
sdéme Exemple du Chapitre V. de 5 $■ lequel étant 
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pompée à l'ordinaire fur les doigts , tombera far l'un 
dex ou Ton dira Gratis _, Filius * c'eft-à^dire , que Q 
1? feront les Lettres Dominicales de cette année-là ^ 
favoïr G pour Janvier & Février y & F pour les au-i 
très mois de Tannée. 

On pourra fe fervîr de tels mot* qu'on voudra) 
(bit latins foit françois , pourvu qu'ils commencent 
£ar les mêmes Lettres. , 



CHAPITRÉ VIL 

Ves Lettres FériaUs& de leur u/kge ., pour connoU 
tre Fentrée des mais, eu le jour auquel arriv^un% 

1 Fête* 

É-ifS ITèfi-ce quon appelle Lettres Férides t 

vJE & Les Payens ont donné le nom au* 
fours^de la femaine par le nombre des faufles Divi- 
nités qu'ils adoroient , ce qui à pafTé jufqu'à nous jj 
maisl'Eglife learadônné te nom de Fériés; c'eft 
pourquoi on appelle les Lettres Fériales celles qui 
marquent tous les jours de la femaine ; or comme il 
l'y en a que fept * elles ont ràport avec les Lettre* 
Dominicales; de forte que par la connoiïfance àm 
'un, onvientàlaconnoiifancedel'autre. Le Dï-* 
manche eft la première Férié , le Lundi eft la deu^ 
riémè , le Mardi la troifîéme » & aînfi ,dê fuite. 

D* Comment trouve-ton les Lettres Finales qui 
commencent tous les premiersjours des mois de tannée^ 
R* Par 1* connoiffance des mots ci-après* - 
Aftra* Dabit, Dotninus* Gratifme* Beabiti 
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Êgenoss Gratia* Cœlicola* Fer et* Aurea „ Donct* 
Fideli. 

Ùu bien ces autres. 

Au, Dos> D'un, Gras, Bœuf, Eft, Grosj 
Cuir, Fort, A, Droit, FiL 

La première; Lettre de ces Syllabes, ou de ces 
îpnots , montre la Lettre Fériale par laquelle com- 
mence chaque mois ; îçavoir , A pour Janvier, D 
pour Février , D pour Mars , G pour Avril , &ainfï 
des autres j ce qui fait qu'il faut (avoir par mémoire 
ces mots ou ces fillabes , pour les répéter dans leur, 
ordre , je me fers ici des premiers mots ; favoir, 'Af\ 
ira * Dabit, &c. pour les Lettres Fériales , & dtf 
Cœlum Bonus 9 pour les Lettres Dominicales ; il yj 
en a beaucoup d'autres , mais j'ai crû qu'il étoit inu- ■ 
tile de les mettre ici. 

' E X E M P L É, 

D. Ditès-moi quelle fera la Lettre Fériale du pre* 
mierjour d'Oftàbre? 
- R* Ce fera un A, parce que comptant depuis A 
qui commence Janvier jufqu'en 0£obre»oft trouve 
Aurea ; qui fignifiê que le mob d'Oâobre ajx>ur 
JLettre Fériale un A. 

. D. Ceciejltrcp aifé; voyons,? il vousphût* Vapplti 
cation que vous faites des Lettres Dominicales & FéÀ 
rialesf 

ifc Elles fervent l'une &Fautre S trouver les Jour! 
de la femaine auquel doit entrer le premier joui 
d'un mois, ôemême à connaître en quel jour doit 
tomber quelqne Fête immobile de chaque mois d'u- 
ne année. 
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Trouver par quel jour de lafemaine doit entrer le 
premier jour de chaque mois d'une année a par, la 
connoiffance de la Lettre Dominicale * & delà 
Lettre Fériale £un moispropofé. 

EXEMPLE L 

D. Comment trouvere\-vous le jour de la femaine 
auquel entrera le mois de Mai de Vannée J760 ? 

jR. Je trouve d'abord parle fixiéiâç Exemple du 
Chapitre V. que le Cycle Solaire cjuïeft 5 , & que 
parletroifiéme Exemple du Chapitre^ les lJet£- 
tres Dominicales font GF 3 orlaLçttrelTériale du 
mois de Mai étant B j je compte depuis la lettre F 
fu/qu'àB,en difant F Dimanche, QXundi, çnr 
fuite, A Mardi 5 & B Mercredi, ce^&i me fait 
connoître que le premier du mois de Mai de l'année 
1 760 arrivera au Mercredi. 

EXEMPLE IL 

D. Je demande en quel jour de lafemaine entrera 
le premier du mois de Septembre de Vannée 1 75 5 ? 

H. Le premier jour de Septembre de Pannée 
'175 5 fera un Vendredi 

■'PRATIQUE.''' 

Le Cycle Solaire de Tannée 1755 , fera z% félon 
le deuxième Exemple du, Chapitre V. de ce Livre ; 
la Lettre Dominicale par le deuxième Exemple du 
Chapitre VI. eft un E ; la Lettre Fériale du mois dç 
w -Septembre eft une F; donc je dis £ Dimanche , F, 
Lundi, & partant fe preiftiejr }Qyr de Septembre 
privera au Lundis * , 



Eii) 
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EXEMPLE III. 

D. Je demande en quel jour de la femaine entrera 
tepremierjour du mois de Novembre de Vannée 1 760$ 

R. Il entrera au Samedi. 

EXEMPLE IV. 

D. Je demande en quel jour de la femaine entrer* 
l^ mois de Février de tannée 1790 ? 

ft. Il entrera au Lundi. 

EXEMPLE V, 

D. On demande en quel jour de la femaine entrer^ 
k mois d 'Avril de l 'année 1842? 

JR. Il entrera par un Jeudi. 

EXEMPLE VI. 

T>. On demande en quel jour delà femaine entreront 
les mois de Février & de Mars de î année 1 772 ? 
. R, Le mois de Février entrera par le Mardi & If 
j&ois dç Mars par le Mercredi» 

PR ATIQUE. 

Par les régies précédentes le Cyclç Solaire ferf 
2$ > les Lettres Dominicales feront B A, dont 1» 
première fefra pour Janvier & Février; ainfi en com-s 
ptant depuis la Lettre Dominicale B jufqu'à la LetH 
tre Fériale du mois de Février qui eft D r on treiH 
vera qu'il arrivera au Mardi, & pour ce qui eft du 
mois de Mars , comme il faut fe fervir de la Lettre 
f À, fi Ton compte fuivant l'ordre des fept premié-? 
yes Lettres depuis A jufqu'à D , on trouvera que 
la Lettre D marquçra lç Mercredi pour l'entrée du 
fnoisdeMars. 

EXEMPLE VIL 

P* Vom m l avei~dit qu'on pouvait trouver tous les 
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thois en quel jour de lafemaine tomber oit wteFite de 
ce mois , ou quelque quantième y dites-moi comment 
vous fert% P our $ ?éu(lir ? 

R. Quand on fait le jour de la femaine auquel ar- 
rive le premier du mois, il eft aifé de connoître à 
quel jour arrivera une fête ; car fcachant que le 
four auquel commencé le mois eft le même que 
ïe 8 , le 1 5 , & le 2.2 , il n'y a qu'à compter les jours 
4epuis un de ces termes jufqu'au quantième auquel 
jarrive la Fête. Ainfi pat Exemple, connoHfant que 
le mois de Janvier d'une année doit commencer par 
le Vendredi , fi je veux trouver le jour de Y Epipha-r 
xii^e oq. dç$ Rois, je dirai Vendredi 1 , Samedi 2, 
Dimanche j , Lundi 4 , Mardi 5 , Mercredi 6 , ce 
qui méprend que cette Fête en Tannée propofée 
^rriverçpar le Mercredi. 

EXEMPLE VII L 

D. En 1755 ., àumois de Septembre _, dites-moi en 
quel jour tomberont les Fêtes de cç mois _, qui font la 
Nativité de fa §iiniç Vierge le 8 ., Gr Saint Michel 
le 29 ? 

R. Par les régies précédentes lç mois de Septem- 
bre commence parle Lundi ; or la Nativité étant 
le huitième & la faint Michel le 29 , il s ? en fuit que 
tes deux Fêtes doivent arriver comme nous Pavons 
tlit Iç même jour oue le premier dit mois , c'eft.- à -. 
^ire, parie Lundi. 

Mais fi l'on voufoitfavoiu par exemple le jour de 
la femasneauquel arriverait le dix de ce mois , il fau-» 
«droit dire Lundi 8 , Mardi 9 & Mercredi 10 , ce 
qui feroit que ce quamiémearriveroit au Mercredi 4 
&<N*dçs autres, 
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• D. Tout ie monde ne fait pas le quantième des mais 
aufquels tombenttoutes les Fêtes de Vannée, i clçjlpoux? 
quoi je vous prie de me Us marquer ici l 
R, Les voici, 

F ES TES MOBILES. 

r Pâques Gr Us deux jours fuivans ; VAfcenJion ., £g 
Ventecôte 6* les deux jours fuivans * obligation dejed* 
ner le Samedi qui ejl la veille ; la Sainte Trinité * £?> 
la Fête du Sa\nt Sacrement. On peut mettre encore au 
rang des Fîtes mobiles , le premier Dimanche de VA^ 
vent qui eft toujours le plus près de laFêtedefaint 
^Jtndre * Jbit dçvant ou après \ 

PESTES IMMOBILES , 

E^ Janvier. 
La Circoncijionk premier du mois* t Epiphanie 
ou les Rois lejixiéme* 

E N F E V R I E R J . 

La Purification de laSainte Vierge * ou la Chani\ 
deleur * le deuxième 

En Mars. 

V Annonciation 4e la Sainte Vierge le vingt-cin* 
qyiéme. Lorfquejle tombe dans hj. quinzaine de Pd-> 
ques* elUeftremife après le Dimanche deQuafimo^ 

E n M a i. 
S. Philippe £r S. Jacques 'le premier dumois. 

La Nocivité dé Saint Jean-Bçptijle* le vingt-*qa** 
tnéme , obligation dejeâner la veille. $. Pierre & S. 
tTW le vingt-neuf* obligation déjeuner auji la veille» 
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• En Aoust. 
VAJfomption de la Sainte Vierge le quinzième i 
obligation déjeuner la veille* 

' En Septembre. 
La Nativité de la Sainte Vierge le huitième. Saint 
Mathieu qui ne fe fête point* eft remis au Jeudi des 
Quapre-tems. Saint Miehel le vingt-nonviéme. 
En Octobre. 
La Dédicace de TEelife Métropolitaine* ajfignée 
au premier Dimanche du mois ; la Fête de S. Nicaifi 
*€r Saint Mellon * Fondateurs dexette Eglife * au fa 
cond DiîTianche. S. Romain Iç vingt-troijiéme. Saint 
Simon * SaiktJude * le vingt-huitième* obligation 
zlejeâner la veille. 

£n Novembre. 
La Fête de tous les Saints le premier * obligation fe 
jeûn,er la veille. \La commémoration des Morts* le deu* 
même *fête jufquà midi* Saint Martin V onzième * 
$, Andréic trentième * obligation de jeûnor l&vtillck 
En D^cem-b&e» 
La Conception de la Sainte Vierge le huitième. LA 
'Nativité de N. S. ou la Fête de Noël * le vingt - cin- 
quième * obligation déjeuner la veille. Saint Etienne 
le vingt-Jixiéme*& Saint Jean PEvangéliJieleving** 
feptiéfne. 

A toutes ces Fêtes qui font communes dans tout 
leDiocèfe, il faut ajouter la Fête du Patron dç 
chaque Paroîffe. 

D. De toutes les fêtes que vous metteç au rang <F im- 
mobiles* il mefemble cependant qu il y en a quelquu* 
fies qui ne fi fêtent pas au même quantième du moi* 
tyvousUsmemi* 
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R. Jl eft vrai que PAnnqnciation de la Saintç 
Vierge ne fe fête pas 4ans fon quantième, lorfqu'eW 
îe arrive dans la quinzaine de Pâques où le Diman- 
che de la Paffion, & elle fe remet alors, foit pu Lun- 
di de la femaine de la Paffion , foit au Lundi d'après 
la Quafimpdo;il en eft de même de la Fête duPatron 
d'une Paroiffe ; car fi elle arrive au Dimanche de la 
Paffion > ou dans la quinzaine de Pâques elle fera re~ 
#nife i & fi r Annonciation eft renûfe auflî,elle fe céi 
Jébrera la première, » 

La Dédicace de l'Eglife deRoueneftàpréfent 
fixée au premier Dimanche d'Oftobre, qu'on fête 
pufli celle du faint Rofaire. 

La Dédicace dç l'pglife de Lizieux , fe fait lc^z 
JJe Juiller, 

D, Sans être obligé de trouver le Cycle Solaire* la 
fœttre Dominicale fir Lettre Fériak £un mois j, nt 
jpourroit-on pas trouver le jour de. l'entrée de quelque 
ànois dune année prop&féef 

ft. Oui ; mai* pour cela il faudroit avoir dep Ta- 
Jbks 8c les porter toujours fur foi ; & $'il s'y renoon- 
troit quelques fautes d'impreffion, on ne pourroh 
les corriger que par les régies q,ue je vpus ai explii 
fluées.' 

Explication des Tables quifuivent. 

D. Domq-moi J s'il vous plaît 9 ces Tables , & e* 
'wtme tems la manière de s'en ferviu 

R . Vous Jes trouverez ci-après. 

La première fait connoître le jour de Pentréç dit m 
fnois de M^r^pour a8 années y $c la fecondç fert 4 
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trouver le jour de la femaine par lequel doit entrer 
chaque mois d'une année par raport à celui de Map*, 
& toutes les Fêtes immobiles fans être obligé de 
trouver le Cycle Solaire , la Lettre Dominicale & 
les Lettres Fériales. On peut rendre la première 
/Table perpétuelle,en ajoutant à chaque année com- 
mune un jour , & deux jours en l'année; bifexte -, ex- 
cepté en 1800, qui doit être bifexte par le cours 
ordinaire, qui ne fera que commune. Par exemple 
fen l'année 1763 , le mois de Mars arrivera le Matv- 
di, 1764 qui fera une année bifextile, entrera pa* 
le Jeudi, 1765 par le Vendredi, ij66 par leSar 
jnedi , 1 j6j par un Dimanche & 1 768 par un Mar- 
&, & ainfi dçs autres années. 

La féconde Table contient dans les deux colonf 
Sies d'enhaut les 1 2 mois de Tannée commençant au 
mois de Mais pour éviter le dérangement que caur 
feioit l'an bifextile , arrange? enforte que deux mois 
qui entrent par le même jour fe trouvent l'un fous 
Vautre comme par exemple, Mar$ & Novembre* 
Janvier & Mai, & ainfi des autres. 

Dans les cinq colonnes d'enbàs font les jours que 
Contient chaque mois , ordonnées de telle manière 
que le 1 , le 8 , le 1 5 , le zz & le 29 , fe trouvent 
toujours arriver au même jour ; le 2 , le 9 , le 1 6 » 
!e 2 3 & le 30 , auffi. par un même jour , & ainfi de$ 
^autres : Deforte que fâchant le jour de l'entrée du 
mois de Mars, & le jour auquel tombe une Fête * 
on peut favoir le jour de la femaine auquel arrivera. 
le quantième d'un mois * comme je vais vous l'ex» 
cliquer. ~ • ». \ . 
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Ayant trouvé le jour que doit entrer le mois Je 
Mars félon les régies précédentes, ou plus facile- 
ment par la Table qui fuit , il faut compter te jour 
fur le premier mois qui eft Mars , & aller en rétro- 
gradant les jours de la femaine jufqu'au mois dont 
on cherche l'entrée , c'eft-à-dire , par exemple > 

2ue fi on cherche l'entrée du mois de Mai 1 755 
tant affuré premièrement que le mois de Mars en- 
tre cette année au Vendredi. Je dis fur Mars Ven- 
dredi, fur Août Jeudi, & fur Mai Mercredi; 8c 
ainfi je conclus que le mois de Mai de Tannée 17^5 
entrera au Mercredi. 

On peut auflî fans rétrograder trouver égale- 
iment fon compte en (autant du mois de Mars a m 
mois de Juin, en difant en Mars Vendredi , en Juin 
Samedi , en Septembre Dimanche 9 en Avril Lun-. 
di , enOétobre Mardi , & enfin en Mai Mercredi 5 
mais ce chemin en eft plus long dans cet exemple. 

Il faut fë reffouvenir que puifque l'année com-i 
ïnence par cette Table au mois de Mars * lorfqu'on 
veut trouver l'entrée des mois de Janvier & Février 
d'une année, il faut fayoir le jour de l'entrée du 
mois de Mars de l'année précédente : de forte que 
lâchant une fois le jour de l'entrée de ce mois, on 
n'a qu'à augmenter d'un jour pour l'année fuivante , 
fi elle eft commune ,' ou de deux fi elle eft bifexte-, 
ce qui eft facile à entendre. , 
* Le jour de l'entrée du mois de Mai étant connu i 
il eft aifé de trouver le jour auquel arrivera quelque 
♦quantième d'jm mois ou quelque Fête ; il n'y a cour 
cela qu'à fç fervir des cinq autres colonnes a'enpas£ 
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. & compter Mercredi iur la premiérfe colonne de hf 
main gauche > & allant vers la droite , compte^ 
Jeudi à la deuxième , Vendredi à la troifiéme , Sa-; 
medi à la» quatrième, Dimanche à la cinquième # 
Lundi à la fixiéme , Mardi à la feptiéme , & ainfi 
le-quantiémg du mois auquel fera une Fêtefefent 
connoître de lui - même en continuant le compta 
comme je viens de l'expliquer» 
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rABLE POUR TROUVER PAR QUEL 

Jour de la Semaine entre le mois de Mars 



Année* 



*754 
1755 
175* 
J1S7 
1758 

«759 
1760 

%?6% 



Jours. 
Vendredi. 
Samedi. 
Lundi* 
Mardi. 



\j6x 

17*3 
17*4 



Mercredi. 

Jeudi. 

Samedi. 

Dima nche. 

Lundi. 

Mardi. 

Jeudi. 



Année. 



fours. 



*7 6 $ 
Jj66 

i 7 6 7 

1768 



\ 7 6 9 
1770 
1771 

177± 
ÎJ7Î 

*77* 
*77ï 



VendrediT 
Samedi. 
Dimanche» 
Mardi. 



Mercredi. 
Jeudi. 
Vendredi. 
Dimanche. 



Lundi. 
Mardi. 
Mercredi. 



TABLE pour trouver par qud Jour de la Semai- 
ne entr e chaque mois de l année. 



Les do uze Mois d e TÀnnée* 

{Mars. Août. Mai. 0£tob. Avril. Septemb. Juin 

1 6 3 8 37 4 
Novern* Janvier. Juillet. Décemh. Févr. 

9 11 5 10 12 



Calcul des Jours de chaque Mois de Tannée. 



1 

8 

22 

*9 



9 

*3 

3°> 



3 

iô 

17' 
24 

3* 



4 
11 

18 

*5 



12 

*9 

2.6 



6 

13 

20 

27 



7 
14 
21 

28 
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explication Gr ufage des Tables précédentes. ; • ' 

'Après avoir donné les Tables précédentes il feu* 
#n faire voir la pratique par piufieurs exemples. 
EXEMPLE I, 

1>» En V Année 1760 jefaipar lapremiére Table 
que U mois de Mars entrera au Samedi ; je demande 
en quel jour de la femaine entrera le mois de Juin 
de laditumnée * Craujjïen quels jours de ta femaine 
arriveront les Fêtes de ce mois ., qui font la fête de la 
Nativité de Saint Jean-Baptifte le*** & celte de Si 
PierreU 29 ? 

R 9 Le mois de Mars entrant par un Samedi * je 
(dis fur Mars Samedi & Dimanche fur Juin : donq 
le mois de Juin de Tannée îyio entrera par m DU 
manche* ^ 

Enfuite defeettdatit dans les cinq colonne d'dtf* 
bas; je dis à la première de b gauche: Dimanche 
22 , Lundi %-$> & Mardi 24 > duï eft le jour de la 
femaine oh tombera la Fête de Saint Jearfj je di< 
aufli dans la première colonne , dans le premier 
quarré d'enbas , Dimanche $? * ce qui fait voir qud 
le jour de la Fête de Saint Piètre arriver* pat mf 
Dimanche. 

EXEMPLE IL-.* 
• Dj Je foi qnele mois de Mars de Vannée ty\% eiw 
trera au Mercredi * & que la Fête de tous les Sçint* 
arriverale premier jour du mois de Navembrejes Txè*. 
pajfa U fécond , Saint Martin le 1 1 ^ jô* Saint An* 
dré le 30 ; je demande le jour de la femaine auquel eru 
treralemoisde Novembre* fy çeùxwfqueh 9fnn$ 
r ont les Fîtes de ce mois l ' 
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R. Suivant ce qu'on a dit ci-deffus , le mois âé 
Novembre qui eft fous Mars entrera auflî au Mer- 
credi. Dans les cinq colonnes d'enbas , je dis donc 
Mercredi r> Jeudi 2 pour la Fête des Trépaffez ; je 
disaufli Mercredis , Jeudi 9 , Vendredi 10, & Sa- 
medi 1 1 9 qui eft le jour auquel arrive S. Martine je 
dis encore Mercredi 29 , & Jeudi 30 qui eft le jour 
de Saint André , & ainfi des autres. 

Les deux Exemples précédens. font donc fuffi- 
îans pour faire connoître l'utilité des Tables précé- 
dentes, c^ft pourquoi je n'en parlerai pas davan- 
tage. 

• D. Les Quatre-Tems de tannéeriétansfujets à au-* 
tun changement > dites-moi quand ils arrivent f 

Le Mercredi, le Vendredi & le Samedi d'après* 
le troifiéme Dimanche dé l'Avent font les premiers* 
JLe Mercredi /le Vendredi & Samedi craprès le 

Sremier Dimanche de Carême font les féconds. Le 
lercredi, Vendredi & Samedi, d'après le Diman- 
che d!e la Pentecôte , font les troifiéme s; & enfin ; 
te Mercredi , Vendredi & Samedi d'après la Fête de 
, FExaltatiofi de la Croix , qui eft le 14 Septembre ; 
font les quatrièmes^. 

£ D. Dites - moi quand on doit obferver les jours ai 
/jeàne ou obflinence pendant toute Vannée; car je crois 
guun Pilote doitle [avoir pour donner avis à TEquh 
page £un Navire lorfquon ri a point et Aumônier ? 
p. R. Outre le Carême , il y a encore obligation de 
jeûner la veille de la Pentecôte , la veille de la Nati- 
vité de S. Jean-Baptifte , celle 'de S, Pierre , celle de 
§1 furent , celle de l'Aflbmption de la Sainte 

Vierge^ 
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Vierge ; celle de S. Mathieu , celle dé & Simon S. 
Jude, celle de tous les Saints , celle de S. André» > 
& la veille de Noël, ou Nativité de Notre-Sei- 
gneur J% C. 

Un fait feulement abftinence de viande aux 
Rogations & le jour de Saint Marc , à moins qu'il 
n'arrive au Dimanche ou dans l'O&ave de Pâques. 

Si un Pilote eft obligé de favoir le jour auquel 
arrive les Fêtes , & ceux aufqueis on obferve le jeu-' 
ne ou l'abftinence , il me paroît qu'il n'eft pas 
moins engagé d'avertir ceux qui font embarqués â T 
vec lui , des jours & quantièmes aufqueis arrivent 
uelquesninesdes Fêtes mobiles, cothme la Fête 
e Pâques, le jour des Cendres, celui de l'Afcen- 
fion , de la Pentecôte , de la Trinité , de la Fête du 
Très-Saint Sacrement , & du premier Dimanche 
del'Avent; ceft-pourquoi il eft bon de (avoir fea 
trouver* 



3 



CHAPITRE VIIL 

Des Fêtes mobiles Gr des moyens de les trouver v 

Dj éT^ Comment trouve-i 'on'les Fttesmobjles ? 
R. \^4 Les Fêtes mobiles , c'eft-à-dire , cellef 
jui changent toutes les années de quantième, fe 
rrouvent quand on fait premièrement le quantième 
lu mois de Mars ou d'Avril auquel tombe la pleine 
Lune ; pour en venir à bout » il faut établir pour., 
naxime ce qui fuit: < „ . 

t °.. Que le Dimanche qui* fuit immédiatement U 
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pleine tune d'après l'Equinoxe, ou 21 Mars/fe 
célèbre toujours la Fêije de Pâques. , 

2 °. Que fi cette pleine Lune tombojt au 2 1 , que 
ce fût un Samedi , Pâques feroit le lendemain ; mais 
étant au Dimanche , cette Fête ne fe feroit que le 
Dimanche fuivant. 

1 3 9 . Que fi la pleine Lune qui ' tombe en Mars ar- 
rive avant le 2 1 , alors elle n'eft point Paifcale , & 
il faut fe fervir de la pleine Lune fuivante qui vient 
en Avril , & le Dimanche d'après cette pleine Lu- 
ne fer^ la Fête de Pâques. 

4°. Que cette Fête ne fauroit arriver plutôt que 
îe 22 de Mars , ni plutard que le 25 Avril. 

R. Sur quai eji fondé ce que vous yate\ dédire ? j 

R. Su* ce qui fut réglé au Concile de Nicée, te» î 
nu en l'an de grâce 325, conformément à ce qu'en ! 
avoit réglé Saint Vi&or, quinzième Souverain Pon- 
, tife , en Fan de Notre-Seigneur i 92 qu'on célébroit 
la fête de Pâques le premier Dimanche d'après le 
1 4 de la Lune , arrivant après le 2 1 Mars , & ce 2 1 j 
a été fixé par l'Eglife pour l'Equinoxe du Printems ; l 
les Juifs la font encore dans les lieux où ils font éta- I 
t>lis le 14 de la Lune de Mars quelque jour qu'il atr 
rivé. ' » ' 

Cela fupofé pour trouver la fête de Pâques , ï 
faut repafler tous lesprincipes que je vous ai expli- 
qués ; favoir , le Nombre d'Or , l'Epaôe * le jour 
& quantième de la nouvelle & pleine Lune de Mars 
ou d'Avril, le Cycle Solaire, là Lettre Domînica- 
Me, la Lettre F^-iale de ces deux mois, le jour de* 
leur entrée , & enfin , le jour& quantième auquel 
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arrive ta pleine Lune de l'un de ce* deux mofo. 

Voyons ceci par des exemples pour en aprendrc 
la pratique* 

EXJEMPLE ï. 

D. En Vannée 1758 je demande en quel quantième 
de Mars ou £ Avril fe célébrera laféte de Pâques l 

Ré Le itfdéMarsa 

PRATIQUE. 

En 1^11:1758 on 'aura ii de Nombre d'Or, iô 
à'Epa&e, ajoutant 1 avec 20 d'Ëpaéteon a 2i,ief- 
quels étant étés de 30 ilfeftep pour le jour de la 
nouvelle Lune ; aufquels ajoutant 1 5 5 on a 24 pou* 
le jour de la pleine Lune Pafcale. 

L,e Cycle Solaire de cette année fera $ , h Lettré 
Dominicale A , & la Lettre Fériale du mois de 
Mars D , doù il fuit que le premier de ce mois arri-* 
vera au Mercredi* Mais le 22 fera àuffi un Mercre- 
di & parconféquent le 24 qui eft le jour de la pleine 
Lune fera le Vendredi dont le Dimanche fuivant 
2 6 du mois feraia fête de Pâques* 

Vous voyez parce calcul > que je fupdfe qu*on fe* 
che parfaitement lés principes qui font expliqués ci* 
devant* 

EXEMPLE IL 

ï). En Vannée 1 75 tf on demande en quel jour d& 
Mars ou d! Avril arrivera la fête de Pdques? 

R+ Ce fera le 18 d'Avril. 

PRATIQUE. 

On aura cette année-là 9 de Nombre d'OiS & 2 8 
d'Epaâe ; ajoutant 1 du mois de Mars avec 28 d'E* 
paâe 9 on a 2p , lefijuels ôtés de ja il refte 1 pour te 
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four de la nouvelle Lune auquel ajoutant i $ ,il vïedf 
1 6 pour la pleine Lune qui n'eft pas Pafcale , puis- 
qu'elle vient avant le 2 1 de Mars, - 
, Il faut donc avoir recours au mois d'Avril en ï 
joutant 1 des mois-avec 28 d'Epaéte qui font 308: 
qtti marquent la nouvelle Lune , dont ôtant \ 5 , H 
refte 15 pour la pleine Lune qui arrive dans ce 
mois. Mais fans. être oblige de faire ce calcul, il 
,n'y a qu'àôter i de la pleine Lune dii mois précé- 
.dent. 

. Le Cycle Solaire de cette année eft 1 , & Von * 
33 C pour Lettres Dominicales , & G pour la Lettre 
Pénale du mois d'Avril , enforte que comptant de- 
puis la Lettre C dont il faut fe fervir jufqira la Let-J 
. tre G , on trouve que 1 entrée de ce mois eft au Je*f 
di , & que la pleine Lune qui eft le 15, arrive an 
même jour , aoù il fuit que le Dimanche fuivant le 
1 8 dii mois fera la fête de Pâques. 
1). Comment trouve-ion les autres Fêtes mobiles! 
fi,. Quand on fait le quantième auquel arrive ta 
fêtedePâques , on trouve aifément le jour des au* 
.très Fêtes mobiles en obfervantce qui fuit. 

Que quarante-fïx jours avant la tête de Pâqutl 
eft le Mercredi des Cendres. 

Que trente-neuf jours après Pâques eft TAfcea 
lion, qui doit toujours arriver au Jeudi, dontk 
Rogations font le Lundi, Mardi & Mercredi d'au 
paravant. » . "> | 

Que dix jours après ÏAfcenfion eft le Dimand 
de la Pentecôte,& le Dimanche fuiyant eft la fête ( 
ia Très-Sainte Trinité. * 
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Et qu'enfin onze jours après la Pentecôte eft la 

Fête du Très-Saint Sacrement qui arrive au Jeudi 

dont le Jeudi fuiyant on fête l'O&ave jusqu'après 

l'Office* 

Ponr ce qui eft du premier Dimanche de l'A- 
gent, c'eft toujours le plus près de la Fête de Sainte 
André, qui eft le 30 deNovembre , fait devant ou . 
après ; c'eft-A-àire , que fi la Fête de Saint Andréfe 
/encontre au Dimanche, Lundi, Mardi, & Mer- 
credi , le premier Dimanche de F A vent eft celui de 
devant , Se fi cette Fête tombe au Jeudi, Vendredi 
18c Samedi, le premier Dimanche del'Avent eft ce* 
lui d'après. Le premier Dimanche de l'Avent ne dé* 

fend nullement de la fête de Pâques, quoique je 
ave cité comme fête mobile. 

D. Reprenons* s il vouspleât * Us deux exemple* 
yrécèdens , &• dites-moi lorfque fafite de Pâques ar~ 
rive le z<S*de Mars comme aie arrivera en tannée 
1758 . en quel quantième des autres mois doivent 
tr river les çutvesjêtes mobiles ? 

iî.I^ Mercredi des Cendres étant 46" jours avant 
Pâques ,'fe trouvera par conféquent le 1 1 de Fé^ 
mer : car ajoutant 2 6 jours du mois de Mars & k a 8 
ie Février » lçtout fait 54 jours, dont ôtant 46 
sefte 8 , qyiéftlejopdea Cendres jou le premier ' 
iour de Carême. 

f L'ACcenfionJcNotre-SeigneurJ«C.fe trouvera 
e trois du mois de Mars ; car ôtant 26 du mois de 
Mars de ji jours qu'il contient, il refte 5 lefqueb 
noutés 'avec 30 du mois d'Avril fopt 35, dont la 
Ûfigrcnce à 3^ jours qu'Uy a de Pâques à l'Afqçnj 
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fion eft 4 , cç qui parque quelle arrivera lç 4 dti 
irçois de Mai. 

La Pentecôte étant io jours après l'Afcenfion 
arrivera parconféquentle 14 du mois de Map, 

La Trinité étant le Dimanche d'après la Pente* 
côte te trou vera le * 1 f 

. Lïi fête du Trè&Saint Sacrement, ou fête'de 
Dieu, étant 1 1 jours après la Pentecôte , arrivera 
le 2 5"dumêmen»ois} car ajoutant 1 1 avec 14 jours 
«le la Pentecôte U vient ce nombre. > 

Pour trouver le premier Dimanche de Y Avent ," 
il €& néceflaire comme j'ai dit , de trouver le jour 
dePentrée du mois dç Novembre , & celui auquel 
grrive fefête de Saint Andréle 3ô<luditi6oisv 

Le Cycle Solaire de l'aftnée propofée çft 3 •, la 
Lettre Dominicate A,& la Lettre Fériale Aitnoitde 
Novembre D , don* je Conclus que ce mois entrera 
. par. lç Mercredi, Je dis donc Mercredi 19 * Jeudi 
39 qui eft le jour de Saint André, 6ç comme le 
Dimanche fuivanteft.le plus près, il s'enfuit que 
trois jours après oui eft le $ de Décembre eft le pre- 
pjier Dimançhç de r Avent, , ' 

D. Comme il eft néeeffaire pour ce calcul de f avoir 
là valeur de chaque mois en particutiep **je vous prit 
de m en inftruirt par- qutlyuç méthode * fi vous en 
/avez? 

R. EJn voici une que vous aprendrefc aifémerit, 

' puifqu*elle ne çonfiftç qu'en un certain arranger 

ment des doigts de la main \ abaiflez le doigt index 

' fl'une main laiflant le pouefe debout , abaiflez auflîle 

lk%t le plus près du petit/ laîftfz le peut dçbçuc 
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& celui d'après le doigt index. Vos doigts étans ain~ 
(î difpofés, comiaejicezle compte des mois au pou- 
ce, &par le mois de Mars jufqu'au petit doigt, & 
revenez au pouces^ en eft Defoin;lçs doigts élevés 
vous marqueront les mois de 3 1 jours , & ceux 
qui font aS^iffés marqueront ceux de 30 excepté le 
jnôis de Février, qui aux années communes n'a quç 

38 jours , & 29 aux années bifçxtiles. , 

1), Voyons encore * s'il vous plaît, un fécond exem~* 
fie : dites-moi en quels jour des mois arriveront 
les Fètts mobiles * lorfque la fête de Pâques fe tro^ 
ve au 18 £ Avril # comme en Vannée 17 %6 ? 

R. Le Mercredi des Cendres arrivera le 3 Mars; 
car en ajoutant 18 d'Avril avec 31 du jfmois de 
Mars, il vient 49 , dont ôtant 46 , rçftç 3 de Mars 
pour le premier jour 'dç Carême, 

L'Afeenfioa fera le 2 7 de Mai, parce qu'en ôtant 
1 8 qui eft le jour dç Pâquçs de 30 jours que contient 
le mois d'Avril, il refte 1 2 , lefquels étant ôtés de 

39 jours qu'il y a de Pâques à 1 Afcçnfion relie 27 
qui efUe jour dç Mai auquel arrivera cette Fête. 

.La Pentecôte étant 10 jours après , PAfcenfion 
firrivera le 6 de Juin , parce que le mois de^Mai 
ayant 31 % ilrçfte 4 jours; ainfi il en faut prendre 
6 dans le mois fuiyant j fept jours apr£s fera le Di-r 
manche delà Trinité, ç'eft-à*dire, le 1 3 de ce mois, 

LaFêt&dé Dieu étant 1 1 jour^après la Pentçcâtç 
arrivera par cônféquent le 1 7. 

Et pour ce qui eft du premier Dimanche de l'A-* 
vent , au moyen de la Lettre Dominicale de cette 
année qui çft Q $ la Lçttrç Férialç du mois de No* 

Fîij * 
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vembrè qui eft D, on trouvera qull doit entrer 
par le Lundi & que la fête de feint André fera le 
fldardi , ce qui fait connoître que le Dimanche qui 

i Précède & arrive le 2 8 , fera le premier Dimanche de 
'Âvent, 

D, Eft-ceune régie générale pour trouver la Fête dt 
Pâques * que telle que vous vtne\ de me dire ? 

R, Oui î elle fouffre cependant quelques excep- 
tions. 

DsQueUes font ces exceptions l 

R. Quand l'Epa&e dune année eft 24 , &la Let- 
tre Dominicale D , il faut fefervirde 25 ; c^r fi on 
fe fervoit de 24 , la fêtç de Pâques arriveroit hors 
de fon terme, qui çftle 1% d'Avril j première ex- 
ception. 

Quand le Nombre d'Or d'une année eft au»deffus 

d'onze, rEf>aéte.2j, &la Lettre Dominicale C, 

il féfautfervirde n6 (TEpa&e par la même raifon, 

& c eft la deuxième exception : tout eççi n'arrivera 

. de plus de 200 ans d'ici» 

D. Nepçut-on pas trouver lafite de Pâques av& 
moins d% travail ? 

R. Cela fe peut faire ayant feulement le Nom- 
bre d'Or , lç Cycle Solaire & la Lettre Dominicale 
d'une année, par lç moyen des Tables toutes fupu- 
tées , ou par FEpa&e & la Lettre Dominicale con- 
nues. 

D, Donnei'jnai ces Tables > Çr ta manière de s'en 
\ fervir. 

Jt« Vous les trouverez* ci-après, 

X# première fcrt à trouver la fête de Pâques 
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ayant le Noitfbre d'Or & la Lettre Dominicale* 
dune année connue ., il n'y a qu'à faire rencontrer- 
Tune & 1'autrç pour trouver ce qu'on cherche. 

La féconde Table fert aufli à trouver la fête de 
Pâques & toutes les autres fêtes mobiles, fâchant. 
VEpa&e & la Lettre Dominicale d'une année. s 

Voyons l'ufage de la première Table par des 
exemples. 

D.Je demande en quel quantième des mois de Mars 
eu £ Avril on célébrera la fête de Pâques en £(WJiée( 
1758 quon aura 1 1 de Nombre £Or * &? four Lettre 
Dominicale A P 

#. La fête die Pâques fe fera le »<Sde Mars; caç, 
en faiiànt rencontrer le Nombre d'Or qui eft 1 1 aveo 
la Lettre Dominicale À^, on trouvera le z<S de 
Mars. 

EXEMPLE IL , 
D. On demande en quel quantième des mois de Mars 
ou â? Avril * fe célébrera la fête de Pâques tn Cannée 
*7$6quonauray de Nombre &Qr * £r pour Lettre 
Dominicale C. • 

jR. La fête de Pâques fera le t8 d'Avril ; car lï 
Lettre C avec 17 de Nombre d'Or donnent ce 
guaiitiéme. . 

.Voici la façon de fervir de la féconde Table. 
E X E M P LE I, 

D. On demande en quel quantième de Mars a ou 
£ Avril fe célébrera la fête de Pâques en Vannée 1 757, 
fyenfuite toutes ks fêtes mobilçs? 

R. La fête de N Pâques arrivera le 1 o d* Avril 1 car 
i'Epafte de l'Année eft? delà Lettre Dominicale G. 
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'Ainfî en cherchant 9 d'Epaftefous la Lettre G oti 
ftouve le 10 d Avril pour le jour de la fête de Pâ-f 
ques , & continuant; fur 1? même ligne on trouve le 
mercredi des Cendres lç 23 Février, lafètç def Af- 
éenfion le 1 9 de Mai dont les Rogations font les lun- 
di , mardi & mercredi précédens ; la fête de la Pen^ 
tecôtele 29 de Mai, celle delà Sainte Trinité Te j 
de Juin ,• du Saint Sacrement le 9 de Juin , & enfin 
te prejnier Dimanclhçdç TA vent lç 27 de NoyenH 
t>re, '• ' . • 

..EXEMPLE IL 
D. On demande en quel quantième de Mçxso\t£A- 
prilfe célébrera la fête de Pâques entonnée 1760 * oà 
ton aura 1 » £Epa&e *$de Cyclt Solaire Grpour Let^ 
près Dominicales F E ; on femandç aujji le qv^fitiém^ 
des autres fêtes mobiles f 

\ H. Par la Table on trouve que la fttç de Pique? 
arrivera le 6 d'Avril ; que le jour des Cendres fera lç 
1 9 de Février ; la fêtç de F Afcenfion le 1 5 Mai ; la 
Pentecôte le 25 ; la Sainte Trinité le 1 de Juin; & 
le Saint Sacrenaentle 5 ; & enfin , cuiç le premier 
Dimanche de FAvênt fera le 30 dç Novembre , cç 

3ui fe connoît en fuivant la ligne ou l'on trouve 1% 
'Epa&e dans la colonne de la lettre E ; car la let* 
F. qui préiéde n'eft que pour les mois de Janvier & 
Février comme pn 1% dit ci-devant, à l'égard desi 
années Bifextilës. r 

Ces deux Exemples font plus aue fuffîftns pot# 
aprendre Tufage de ces deux Taoles. 



TABLE POUR TROUVER PAR QUEL 

quantième des mois de Mars du d'Avril fe doit 
célébrer la fête de Pâques dç chaque année 
dans les Sieciçs 1 700 & 1 800 , ayant le nom- 
bre d'Or & la Lettrç Dominicale connue. 
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MOBILES DE CHAQUE ANNÉE, 

minicale étant connues* 
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21 Mal 
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| j Mai 
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19 Mil 
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11 Mai 
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1 3 Mat 

20 Mai 
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1 Mat 
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29 Maî 
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|o Mai 



it Mai 
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ftMal 
25 Mai 
ï Juïli 
a Juin 
S Juin 
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«4. INSTRUCTION 

DïParlemoyen des Tables Précédentes .., n'enpoW* 
roit-onpas compofer £ autres , pouf trouver les Fîtes 
mobiles de quelques années. 

jR. Avec les Tables précédentes , OU en peut 
compofer d'autres , dans lefquelles on verra-chaque 
^nnee la Fête de Pâques & toutes les autres Fêtes 
mobiles , & on les rangera d'ordre comme on les 
voit marquées dans les Diumaux ou Livres d'Egli* 
fes dont on fefért fous l'Archevêché de Rouen,, Si 
lqùe j'ai mis ti-après pour 20 années , afin d'exemp- 
ter les Pilotes de chercher le Nombtfed'Or, l'E- 
J>aôe ,- lanouvelle & pleine Lune de Mars ou d'A- 
vril, le Cydç Solaire, & tout le refte dont on a 
donné le détail ci- devant* 

Un Exemple fuffirapourlufage de U Table qui 
fuît* 

E X E M PL E. 
: D* Dites-moi en quel quantième dés Mois de Mari 
bu d Avril fe célébrera la fête de Pâques en ïannk 
1 7^0 .» &* toutes tes aupts Fêtes mobiles t 
- R* Vis-à-vis de 1 jèo , on trouve 1 3 de Nombre 
tfOf , 12 d'Epaéfe , 5 de Cycle Solaire , TE pour 
Lettre Dominicale » Pâques le 6 d'Avril, la Sep* 
tuagéfime le 2~de Février, 16 jours gras depuis la 
Jurificatioft , les Cendres le 19 Février, les Roga- 
tions le ti de Mai,l'Afcenflonle 15* la Pentecôte 
le a 5 i la Sainte Trinité le 1 Juin , la Fête de Dieu 
le 5 de Juin , 26 Dimanches depuis la Pentecôte & 
lé premier Dimanche de l'Avent le 30 Novembre. 

t)*Lafite de Pâques arrive^t]eUç toujours dans la 
Lune de Mars comme quelques-uns le prétendent t 
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R.Non, elle eft quelquefois danê celle d'Avril 3 
car quoi qu'il n'y. ait rien de décidé fur les Lunes 
„ des mois comme je vous Tai dit en parlant de la 
nouvelle Lune ; on peut néanmoins dire certaine- 
ment qu'elle arrive tantôt dans la Lune de Mats & 
tantôt dans la Lune d'Avril , puifque cela eft'com- 
mun aux deux fentimens que j'ai marqués ; mais il 
fuffit pour la pratique de fa voir que la Lune Pafcale 
doit être née après le 6 de Mars pour fervîr à trou-; . 
ver le jour de Pâques ; & que fi elle étoit née le J 
elle ne pourroit fervir , & renverrait cette fête au 
Dimanche d'après la pleine Lune qui feroit en Ar 
yril. 

IX Quand eji-ce que la fête de Pâques arrive Je 2 * 
Man &le2$ (TAyfiL 

R. Elle arrive le 2* Mars quand l'Epadefetrou- 
ve 2$ , & la Lettre Dominicale un D. &Ie 25 d'A-j 
vril quand l'Epafte eft 15 , ÔclaLéttre Dominicale* 
un C. 

REMARQUE. 

H y a plufieurs autres manières de trouver le jouf 
de la tête de Pâques ; mais on a cru que celle-ci fe- 
roit plus à la portée de ceux qui commencent à étu-r 
dier , & pour lefquels on ne fauroit fe rendre trop 
intelligible. 



- .i * . -.. 
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Ji.Cpmrnçnt trowt-i on h fête de Pâques Jmanl 
t ancien Calendrier Grégorien dont Je fervent tncort 
quelques Peupla. 

R. Çeft en fuivant- les mêmes principe^ que nous j 
^eftrà-dire , qu'on y fa}t k fête de Pâques le Di- 
manche qui fuit immédiatement la pleine: Lune d'* 
grès je 2:i de Mars ; mais ils fe fervent d'une autre 
fepaéfce que nous, & d'upe .autre Lettre Dominica- 
le , ce qui fait qu'ils célèbrent cette fête en d'autres 
lemsquë nous. Par exemple en l'année féculaire 
1700, ils fêtèrent Pâques le 31 de M&rs, au lieu 
que chex-nous ce fut le 1 1 d'Avril. 

Voici encîore un exemple pour la fête de Pâqutf 
fc toutes les autres fêtes mobiles. 

EXEMPLE. 

D. Je; demande en q%el jour on, célébrerai* fztt de 
Pâques , fuivant Vancien&alendrurjn l année 1760, 
& toutes Us autres fim qui eh dépendent, 

R. Là, fête de Pâques arrivera: le %6t de Mars, 
PEpaâelfuivaiit Pàncienûile eft 23 , en y. ajoutant 
1 du moirde Mars il vient 24*. lefquefe ô tés de 30? ' 
il refte é t pour la nouvelle Lune, ce qui dbnne ao 
pour la pjeine Luhe. 

Les Lettre? Dominicales fbntB À * & la Lettre 
Fériale fumais deMars.Dk,parconféquent le mois 
doit entrer par le Mercredi^ & la pleine Lunr Pat 
«aie le jpur d'avant qui êfï le v mardi dont Je Diman- 
che qui èffk 26. de,Mars eft; celui de Pâques, 

A l'égard des autres Fêrefc mobiles , if n'y a qu'à 
cherche* ; dan$ les Tablesprécédentes là ligne qoi 
m'arque la Pâques au 2^ de Mars & là fuivre dans 
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chacune des colonnes. On y trouvera 2 Dimanches 
après l'Epiphanie j la Septuagéfime le %% de Jan- 
vier, cinq jours gras depuis la Purification, le jour 
des Cendres le 8 de Février * ' les Rogations le 1 de 
Mai, l'Afcenfion le 4 ^ la Pentecôte le 14 , la Sain- 
te Trinité le 21 , le Saint Sacrement le 25 , & 28 
l)imanches après la Pentecôte ; enfin dans la der- 
nière colonne on y trouve le 3 Décembre pour, le 
premier Dimanche de TA vent. 

D; Ne pourroit-on pas aujji avoir-une Table perpé- 
tuelle pour trouver la Pâques fuivant ï ancien jiile. 

R. En voici une qu'on a été bien aife de donne* 

Sour fatisfaire ks curieux. Il faut avoir le Nombre 
'Or de l'année > auffi bien que la Lettre Domini- 
cale , & faifant cadrer Tune avec l'autre 9 on trous 
vera le jouir de Pâques. 




TABLE POUR TROUVER PAR QUEL 

quantième des mois de Mars ou d'Avril fe doit 
célébrer la fête de Pâqties de chaque anpée 
félon Fancien Calendrier > ayant le nombre 
à'Ox & la Lettre Dominicale connue. 



LETTRES DOMINICALES. 
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CHAPITRE IX. 

DU JOUR PERDU, ET DE LA MANIERE 
de le trouver. 

ON entend par le jour perdu le quantième du 
mois qu'on ignore /faute de l'avoir écrit exac- 
tement chaque jour, ou lorfqu il arrive que le Pilote 
qui en eft chargé vient à tomber malade & à perdre . 
connoiffance pendant quelque tems. Quoique ce 
cas foit r*re , on ne peut douter néanmoins qu'il ne ' 
puiflfe arriver, lorfqu'tt n'y a qu?un Pilotç dans un 
Navire , ce qui le jetteroit dans un grand embarras ; 
& rendçoit toutes fes opérations incertaines , s'il 
n'avoit des moyens de trouver ce jour perdu, G'eft 
pourquoi il eft à propos de le mettre au Eût de cette; 
recherche. 

U y a deux moyens d'y réuffir , qui fupofent qu'oii 
fçait aumoins le mois dans lequel on eft. 

Le premier eft par la diftance de la Lune au So- 
lçil qu'on peute prendre avec la flèche , ou avec un' 
compas , en confidérant les rumbs de vent aufquel* 
ces deux Àftfes fe trouvent pour en avoir la_diffé-n 
rence en degrez , lefquels étant divifés par i z degri 
que la Lune ^éloigne chaque.jour du Soleil , don- 
neront les jours de Lune en croiflant, qu'il faut ô-; 
jter de 30 fi la Lune eft en décours» 

JLe fécond moyen eft par l'heure du paflage de la 
Lune par le Méridien , qui eft la plus jufte , la plus 
aflurée, & qui fe peut pratiquer ; en .tout tems quand 
^Limeeftvifibic. . ,, 
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Voyous la première manière de trouver le Jour 
perdu. 

EXEMPLE I. 

D. JefupofiquenV année 1760. un Pilote /bit ai 
mer* tr.qu ayant perdu fin jour dans lt mois de Ma^ 
il aye trouvé la Lune éloignée du Sokil de 75 degrt\ 
4 j minutes , on demande ce jour encroijfant ? 

R. Le jour perdu feroit le vingt-unième jour de 
Mai , 7 h. 30 min. paffant ; ce qui fe prouve en cette 
forte: les 75 degrés 45 min. -étant c&vifés par 12 , 
il vient au quotient de !a divifion £ jours, refte3 
degrez 45 minutes qu'il faut doubler , & on aura 7 
heures 30 minutes avec les 6 jours de Lune. 

Il eft queftion à préfent de chercher un quamî£ 
me dans ce mois où ilfe trouve 6 jours de Lune j or 
ce fera le 2 1 du mois de Mai ; car ajoutant à Tépaéte 
de Tannée 17^0. qui eft ra, 3 des mois depuis Mars 
jufqu'èn Mai , le tout fait ï 5 , aufquêls» ajoutant 21 
de quantième fupofé, & vient 36, dont ôtant $o f 
' refle 6 jours de Lune ; ce qui marque que le vingt- 
unieme du mois feroit le jour égaré. 

EXEMPLE II. 

D. En F année i 75 7. je fupofe que par accident un 
Pilote étant en mer dans le mois SO&ohre , lorfquil 
efî détour* , a perdu fin jour , & quil aye trouvé h 
Lune éloignée du Soleil de 80 degre^ 9 on demande fe 
jour perdu? ..... 
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A. 'Le jour perdu fen* le 23 cTO&obre 4 heures 
partant , ce qui fe. vérifie en dîvifant les 80 degrez 
par 1 2 , il vient au quotient 6 jours , refte 8 degrés 
qui valent 1 6 heures ; -mais à caufe que la Lune eft 
en décours 9 il faut ôter ces 6 jours 1 6 heures de 30^ 
il reftera 23 jours 4 heures pour le jour -égaré* 

On trouvera encore le quantième du mois , fi à 
l'Epaéte de 1757» qui eft 9 > on ajoute 8 pour les 
mois paffés depuis Mars jufqu en Oâobre , & 8 
qu'on fupofe de quantième, le tout fak enfemble 
*3 jmurs de Lu&f le 11 du mois d'Oâobre 1757*; 
qui eft le jour perdu» 

D. Pourquoi après avoir àivijè les degreç que la 
Lune eft éloignée du Soleil par 12, iorfquil vous refit 
des'4kgre%& minutes» les doublcç-vous pour avoir 
les heures quily aaveclesjoursdz Lune? 

R, La raifon eft évidente j car la Lune éloignant 
chaque jour du Soleil de 1 2 degrez , il faut qu'elle 
s^én éloigne d'un 4emi degré par chaque heure , & 
parconféquent chaque degré reftant doit donner % 
heures , puifque le jour naturel eft de 24 heures. *i 

IX Expliquez-moi la ficonde manière de trouver 
le jour perdu par l'heure dupaffage de la Lune au Mé+ 
ridien , & comment vous en trouve^ t heure ? 

R. L'heurt du paffage de la Lune au Méridien ft 
trouve en côniidéraût premièrement l'heure du le- 
ver & coucher du Soleil au jafte ; dukver fi la Lune 
pafle par le Méridien peu après comme en décours, 
& du coucher fi elle y pafte un peu devant le Soleil 
couché , afin que tournant une horloge d'une heure 
ou demie heure ? an puifle Ijavoir l'héurfe quç la 
^une pajETe par lé Méridien* 
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*. Si on veut avoir exaétement l'heure du paflàgè 
de la Lune par le Méridien , il faut en faire le Calcul 
par la Trigonométrie Sphékique ; mais comme peu 
de Pilotes en font capables , il faut s'en raporter à 
ixn bon Almanach , tçl qu'eft celui de UConnoiJfan- 
ce deslems , au défaut de quoi il faut s'en tenir aus 
Méthodes qu'on donne ici. /. - 

Quand on fcait l'heure quç la Lune paffe parie 
Méridien ,ifoit en croiffant , foit en décours , il faut 
dire par une régie 4e trois , fi 4 heures donnent 5 
jours de Lune , combien donneront les heures du 
paffage de la Lune par le Méridien. 

La régie faite , il viendra les jours de Lune en 
croiffant, aufquels il faudra ajouter 15 jours qu'il 
y a de la nouvelle à la pleine Lune , s'il eft décours; 
enfuite il ne s'agit plus que de chercher un quantiè- 
me dans le mois propofé oh fè rencontrent les jours 
de Lune. 

/ : D. Si la Lune étoit en eroijfant , ne pour oit-on pas 
auflifefervir de îheure au Soleil à midi pour trouver 
V heure que la Lune p affe foit par le Méridien* ainji qui 
vous dites qu il faut faire aulever ou coucher du Soleil ? 

JR. Oui, le point du midi étant connu , il faut 
tourner une horloge de demie heure , jufqu'àce que 
la Lune approche du Méridien, en la conduifant 
monter fur l'horifon avec uneflêchë ; & enfuite en 
avoir une autre d'une minute j & la tournerjufqu'à 
ce qu'enfin la Lune foit au Méridien > & ainïi par-là 
on fçaura l'heure &la minute qu'elle y arrivera j la 
pleine chofe peut fe faire en decours. 

Ainfiilfaut (ju'unTilote remarque, tant au ijii^ 
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3i qu'au lever & coucher du Soleil , s'il eft à propos 
cju'il tourne fon horloge avant ou après midi , avant 
où après le lever ou le coucher du Soleil pour avoir 
l'heure que la Lune paflera par le Méridien , ce qui 
eft bien aiféj; car s'il eft croiflant, & que la Lune 
paffe au Méridien avant le Soleil couche .. Fhorloge 
doit être tournée depuis le moment qu'elle a paffé 
par le Méridien jufqu'au coucher du Soleil. 

Si elle y paffe après le Soleil couché , on tourne* 
ra l'horloge au Soleil couchant , jufqu'à ce que la 
Lune foit au Méridien ; fi c'eft en décours que hr 
Lune paffe par le Méridien après le Soleil levé , on 
tournera l'horloge au Soleil levant , jufqu'à ce que 1 
la Lune foit arrivée au Méridien. 

Et fi enfin laLune arrive au Méridien avantle le- 
ver du Soleil, on la tournera au moment quelle fer* 
au Méridien jufqu'au Soleil levant , & Ton ôterales 
heures écoulées depuis le paffage de la Lune au Mé- 
ridien , de l'heure du lever du Soleil , ce qui donner 
ra la vraye heure dupaf&ge de cette Planette. 

Tout ceci eft très-facile à entendre) • 
. D. Comment trouve-fon Fheure du lever ou covtc* 
cher du Soleil ? 

- R. Elle fè trouve dans des Tables , comme celle 
qui eft à la fin du Traité géométrique , ou par un bon 
.Almanach.* 

Il refte à éclaircir ceci par des Exemples. 

EXEMPLE II L 

P» Jefapofe qumPUottfoft en mer dan* le mtù 
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2e Murs de Vannée Î760 J & oubliant le jour du mois 
il trouve la Lune arrivée au Méridien à & heures du 
foir s on demande fin jour égaré ? 

R. Ce Xeroit le zf de Mars ; car en difant par une 
régie de trois > û 4 heures donnent 5 jours de Luoe> 
combien «donneront 8 heures , il vient au quotient 
de la-divifion 1 o , qui font 1 o jours de Lune ; or en 
ajoutant à T^paâe -de 1 aimée 1760 qui eft u,ub 
dés mois depuis Mars, c-eft 13 &czf de quantiè- 
me 9 le tout fait 40 , 4ont ôtant 30 , refle 10 jours 
déjeune., 

. Vous voyez bien que je fupofe ici que la Lune 
; aye paffé par le Méridien après le Soleil couché » 

Sui eft à peu près 6 heures , &que depuis ce tems- 
ï jufqu'à ce que la Lune fait arrivée au Méridien , 
il s eft écoulé 4 horloges de demie heure 1 qui font 
% heures , lefquelles ajoutées avec 6 heures du cou- 
cher du Soleil, font 8heurespour le paflage deJt 
Lune par k Méridien > ce qui aflfure que la Lune eft 
en croiflant , puisqu'elle paue par le Méridien après 
le Soleil avant minuit. 

EXEMPLE IV. 
D. Jefupofe quun Pilote tombe malade aupointquU 
perde cannoifflznce pendant quelque jour j qu'enfuite re- 
venu en lui-même &feguérijfant a ilnepuijfefçavmr 
dePEquipage duVaijfeau* nile quantième du mois ni 
, le jour deUfemaine; mais qu en tonfidérant la Lune* 
il obferve quellepajfe au Méridien à 7 heur. Gr demie 
du matin » étant pourbrs enVaftnée i^$f 9 au mois 
de Juin+ on demande quel eft le jour égaré î 
A. Ce feroit le x 1 MJm & un Sas&edj» 
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PRATIQUE. 

Pour réfoudre cette propofition , il faut premiè- 
rement dire par une règle de trois , 4i 4 heures valent 

5 jours de Lune , combien vaudront 7 heures 84 
demie, qiie la Lune pafle par le Méridien au matin ; 
la règle faite , il vient 9 jours depuis la pleine Lune» 

6 9 heur, paffant , lefquelles ajoutées avec 1 5 joui* 
u'il y a depuis la nouvelle à la plèbe Lune , k tout 

ait 14 jours de Lune. 

. Or pour lavoir le quantième de Juin oi'l f oni aur* 
04 jours de Lune en Tannée 1757» il faut ajouter 
9. d'épafte avec 4 des mois depuis Mars , & ti im 
quantième, qui font en tout 24 jours , d'oii il foifc 
que le jour perdu feroit le 1 1 du moi?; & pour con- 
noître queleft le jour de la femaine , fi on cherche 
le cycle folaire, on trouvera, ijr, qui donnent pont 
Lettre Dominicale B , laquelle étaat comptée avec 
la Lettre Fériale de Juin qui eft E, fait voir que ce 
mois entrera au Mercredi , & parconféquent le 1 * 
feroit un Samedi ^ & ainfi des autres. 

J}+tymTwntfaHdroii"Usy.prm<lr.^ 
les minutes dans les règles dx. trois* 

jR. B faadroit réduire les heures en minutes en 
les multipliant par 60 , lçs 4 heures font 240 minu^ 
tes , .& les 7 heures jo minutes font 450 minute** 
enfuite il faudrait faire la recède trois en cette forte* 
fi 240 minutes donnent. 5 jours, que. donneront 
4.50 minutes, &la regje feite il viendront 9 joui* 
avec 90 de reliant à la divifion ,' Telquels était radr- 
pliés par *4 , font % 1 60 à diviîfer par 240 > ce qufc 
donnerait 9 heures par-deflitf ; mais on n'y a. pa& 
d'égard* 
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t). Laquelle de ces deux méthodes de trouver le jour 
perdu trouvez-vous la meilleure? 

R. La première eft la plus facile ; mais il feroit à* 
propos que le Soleil & la Lune étant fur'l'horifon ,' 
ûe ruffent pas écartés l'un de l'autre dç plus de 90 
degrez ; car quand ils font plus éloignés , on a de la 

Eine à bien obferver leur vraie diftance avec des 
ftrumens. 

La féconde n'eft pas mauvaife quand la Lune ar- 
• rive au Méridien peu avant ou après le Soleil ;. car 
Fheure fe connoit aifément par les horloges qu on 
yire^devant ou après l'arrivée de la Lune au Méri- 
dien. 

D. Vous nétroutteç 'donc pas beaucoup SexaBitudt 
aux opérations qui font faites * par rapport du lever 
eu coucher du Soleil ? 

R. Non , puifqu'on n'eft pas fur de la Latitude 
où Ton eft , ni de la Déclinauon du Soleil , & par 
conféquent on n*en peut conclure âu'jiifte Fheure 
du lever ou du coucher du Soleil > y ayant aumoins 
trois quarts d'heure de différence depuis le com- 
mencement de Mars jufqu'à la fin. 

Quoiqu'il ne foit pas bien ordinaire aux Pilotes 
d'égarer le jour oàîls font, cependant op ne peut 
pas difeonvenir que cela ne puifle arriver , ' & alors 
un Navigateur fe trouveroit extrêmement einbaraflfé 
s'il ne fçayoit pas le moyen de le trouver; car ne fa- 
chant pas le quantième du mois où l'on eft , on ne 
peut pas fa voir la Latitude où l'on peut être , puif* 

aue pour avoirla Latitude d'un lieu, il eft nécèflairc 
'avoir laDéclinaifoo du Soleil pour le jour de l'otn 



DIS P ÎL-ÙTE & ter 
fervation ; fi donc la différence en Déclinaifon d'un 
jour à l'autre yers lesEquinoxes va jufqu à 24. minu- 
te^ , que feroit-ce fi on faifoit erreur d'un jour , &à 
plus forte raifon s'il y en ayoit plusieurs <* Il eft donc 
important de (avoir le jour précis où l'on eft. 

U. Si oh nepouvoit pas trouver la Latitude par le 
moyen du Soleil , ne lapourjçoit-onpas trouver La nuit 
par le moyen des Étoiles* _ ; 

il. Je conviens qu'on le peut faire ; mais auifi on 
ne peut gas disconvenir que la hauteur horifontale 
du Soleil , ne foit & plus jufte & plus d'ufage aux 
"Pilotes,, que celle qu'on trouve par le moyen des 
Etoiles ^véc.la flèche* Mais c'en efttrop cftt fur 
cette matière > dont tout le but eft de faire com- 
prendre à un Pilote , nonrfeulement laneceflîté de 
' îçavoir lé jour du 'mois par rapport à fa navigation , 
"mais de plus s'il eft fête pu non , ce qu'il ne lui eft 
pas permis d'ignorer. 
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DU LEVER 6r Coucher de la Lune & de lama* 
- ; . niere <Ten "trouver V heure.' 



F 



f UifqUela Lune étant nouvelle doit paffer par 

fe Méridien avec le Soleil, il s'eniuït Qu'elle 

dpit auifi fe lever avec le Soleil & fe coucher de mê- 
me à peu près; celafupOfé, il n'y a qu'à ajouter la 
valeur des jours de Lune réduits en heures , obfer- 
v ant d'ajouter celui de fa création avec l'heure du 
lever, ou coucher du Soleil proportionné, endifant 
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fi 6 heures du lever du Soleil fous l'Equateur don* 
Tient l'heure du lever du Soleil au lieu où Ton eft j 
combien donneront les heures de retardement , 
jH viendra l'heure que la Lune fe couchera .après 
le Soleil en croiflant^ ajoutant ces heure» avec 
l'heure du coucher du Soleil , il viendra l'heure 
du coucher de la Lune au foir, s'il y à moins 
de ix, mais s'il vient plus , ce fera au matin. S'il 
-efLdécours, ce. fera les heures que la Lune fe 
lèvera avant le Soleil, léfquelles étant ôtées de 
l'heure du. lever du Soleil , il reftëra l'heure du 
lever de la Lune au matin , & fi on ne peut 

Î>as ôter^ces heures de l*heure du lever du, So- 
eil'f 8 faudra ajouter 12 heuf es 'avec celles du 
lever du Soleil , |>our en faire la fouftfa&îon , 
$c H *eftera l'heure du lever de là Lune, àufoit. 
Rcfte à propofer des Exemple*. 

EXEMPLE L 

D. Ayant 5 jours de Lune s jedefhande Theure 
du coucher de la Lune, quand le Soleil fe lèvera à 
5 heurçs <o minutes *t?fe couchera à 6 heures 10 
minutes r 

JR. Ajoutant le jour de la création te la Lune 
-avec j ; jofors de Lun^> font 6 -, qui valent 4 heures 
-48 mimites de retardement; difarit enfùite par 
«une règle de trois , fi 6 heures dohfcent 5 heure* 
50 minutes du lever du Soleil, comhden donne- 
ront 4 heures 48 minutes d<* retardement pour 
Jes 5 joua de Lune, la*egle &ke il vient4fee^ 
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tes 40 minutes , lefquelles ajoutées avec 6 heures 
10 minutes du coucher du Soleil, vient 10 heures 
50 minutes pour le coucher de la Lune. 

Afàîs parce qu'il y auroit trop de* difficulté à mul- 
tiplier & divifer des heures & des minutes, il faut 
reduire*le tout en minutes , en multipliant 5 heu- 
res par tfo, ce qui fait 300 , aufquels ajoutant 50 
on aura 350 minutes , pour le deuxième terme de la- 
regte de trois. Les 4 heures aufli multipliées par 
60 minutes , font 240 , aufquels ajoutant 4S mi- 
nutes , font 288 , pour le troifiéme terme de lar 
règle de trois ; & enfin les 6 heures du premier 
terme, étant aufli réduites de même, fpnt 360 
minutes. Ainfril n'y a plus qu'à dire; fi 3<fo don- 
nent 350, que donneront 288; la règle faite, i! 
vient 2 80 minutes, lefquellçs étant rédfites en heu- 
res , en les divifànt par 60 , donneront 4 heures 43 
minutes , à ajoute? avec 6 heures 10 minutes du 
.coucher du Soleil, donneront 10 heures 50 minu* 
[ces pour l'heure du coucher de la Lune. 

EXEMPLE IL 

I>. Etant dans un cèrtainjowr £une année où FoM 
cura r3 jours de Lune, lôrjque le' Soleil fi lèvera à- 
7 heures \j minutes* &* fi couchera à 4 heures 47 
minutes * on demande V heure du coucher delà Lune f 

R* Elle fe couchera à 6 heures +6 minutes d* 
matin» 
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; PRATIQUE. 

j Après avoir réduit les 6 heures du premier ter- 
me de la règle de trois en minutes , qui font 3 do * 

les ,7 heures 1 7 minutes du lever du Soleil, qui va- 
lent 437 minutes, &la valeur des 14J ours de Lune, 
parce que le jour, de la création de la Lune eft ajouté 
avec 1 3 jours de Lune , qui font 1.1 heures 12 mi- 
nutes ou 6j% minutes, il faut dire par une règle de 
trois , fi *3<fo minutés valeur dés 6 heures, donnent 
43 7 minutes, valeur des 7 heures 17 minutes, corn- 

. £ien donneront 6jz minutes, valeur des 14 jours 
de Lune , la règle faite , il vient 815 minutes , qui 
divifées par 60 minutes , valeur d'une heure.,~don- 
neht 13 heures 35 minutes à ajouter avec lheure 
du coucheç àp. Soleil 4 heures 43 minutes , ce qui 
fera en tout 1 8 heures iB. minutes , dont ôtant 1 2 
heures, refte 6 heures 1 8 minutes pour le coucher 
de la Lune au matin. 
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©• Lorfquon 023 jours 4e Lune s £r aue U Soleil 
fe levé à 7 heures 42 minutes ., on demande V heure du 
Uver de là Lune. ? 

R. La Lune le lèvera à une heures 3 3 minutes du 
matin:, & éclairera à 6 heures 9 minutes. 

PRATIQUE. 

Les 6 heures du premier terme de la régie 

de 
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le trois valent 36Q minutes, lès 7 heures 42 minu- 
tes du lever du Soleil valent 4^2 minutes, pour le 
deuxième terme, puis ajoutant le jour de la création 
de la Lune avec 2 3 jours, vient 24 , lefquels ôtés 
de 30 refté 6 jours pour, aller jufqu à la nouvelle^ 
Lune , qui valent 4 heures 48. minutes , ou 2 S8 mi- 
nutes, quieft le troifiéme terme de la régie de trois; 
la régie faite il Vient 3 6 9 mimâtes d'heure , qui divi- . 
fées par 60 , donnent 6 heures 9 minutes , qui eft 1» 
tems que* la Lutte éclairera , lesquelles ôtées de 7 
heures 42 «minutes, du lever du Soleil, il relf er,a une 
heure 33 minutes du matin, pour le lever d* la 
Lune* ..,..' r 

EXE M P h .3 - : I V, - . , 

D. Ayant 1 7 jours de Lune, an demande Eheur* du 
lever â* la Lune quand Ze> Sdeiife lèvera à 4 kfyres 
30 nûnuttsl ' . i • 

K. La Lune fe lèvera à 9 heures 18 minutes; du 
foir, & éclairera à 7 heures 12 minutes 
, P RAT I Q U JS. 
Ajoutant le jour de la création de laLujie avec 
les 17 jours de Lune, vient ift <ra'Û faut ôter de 
30 , refte 12 jours pour aile* juiqu'à la nouvelle » 
Lune > ^ui. valent 9 heures 35 minutes, ou bien 
57 tf minutes * troifiéme terme de la régie de trois; 
les 4 heures 30. minutes ch** kvef du Soleil va-; 
lent ^7o:jninwesi & enfîm fî. heures valent 3*0 
minutes pour, le premier terme; je dis donc , Il 
3 60 minutes donnent 270 minutes , combien don* 
neront 576 ôùnutes f La régie faite il vient 432 
minutes, ou 7 heures 12 .minutes que la Lunç é* 

H 



SSveSso&î mais comme.ceianefe pat 
riaiflut ajouter -i* heures avec 4 heures 30» 
™4 «quifeit i5heures 3 oroinutes, dontôtaK 
TSe?» minutes, refte 9 heures * Sautes du 
Ltoour l'heure du lever de la Lune. 

. IZér mare- dé Iw * c mfm à* Ubmt'fi 
tU & X fo*Q*Aw*s précautions qu'on y appor- 

Itr^ ôu'on n'a pal Regard à lalaritude de la I* 
fe &^u?de plus on fe fert.de fon moyen m^- 
"v menXrt Aent encertain «-■;* ££ 
vemfeiit Vrai, ouvrent , à ouoi'on ne peutre 
SLe que par £ .calculs aftronon^ues Conte 
fur la véritable fituation de cetre Planette , oom 
fcèide Pilotés font capables. , 

*B eft vrai que fi ft* to* une tabte fataj 
Soleil, &qu'onfefervît du retardement de h Lune 

Kcè-fi-aédlirtifoii'i &faU«Mi*dftlKa trp«* 
• fon Src TémVdiuntfrhe m fétfà-noaurne avec » 
quels ', &iês Heures de fon retardement, .onpo* 
îok avoir l'heure èe-foii lever &«oucter « JJ 
pï« S CTa aementvMate«'â^tp*ce5i!*les,lepJ 

court pour lesRWtriféroit ^fPf 8f u * bo J* 
^anaî,ouau^femfel a i»le ; ôuJ^« du W 

S couier de cette FftMOf 4*; fJP* Ç 
chaque jour , ce qui ne 4» &*££« »as d» 
'voir \gird à4a diflirehde 4m méwdi*»* »Sc fl» 



^feroient.affezinftruits pour s'ènferVir,pouroiènt 
en tirer un grand avantage dans, le cours de leur 
havigation. 

On a <arufaireplaifir.de donner dans cette édi- 
tion comme dans les précédentes une inftruétioit 
générale fur le Pilotage en forme de Dialogue pour 
fervir aux jeunes navigateurs qui délitent d'être ^d- 
mis à la fbnéfcioii de Pilote ; quoiqu'on n'en exig« 
pas tant dans leu* réception , U eft bon néanmoins 
qu'ils foient infttuits Jie ce qu'elle contient. Com- 
me ce chapitre efttrès4ong , on a jugé à propos 
de le partagerenplufieursfe&ions pour le rendre 
jttus conunode à ceux qui voudront étudier. Il eft 
îuivi d'un autre concernant la manœuvre des vaif- 
féaux ; quoiqu'on en demande peu dans les examens 
des Pilotes , on a été bien aile de le mettre ici de 
fuite pour ceux qui voudront fe les rapeler, parce 
qu'ils n'ont pas toujours occafiôn de les pratiquer* 
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INSTRUCTION 

GENERALE, 

SUR 

LE PILOTAGE. 

Donnée en faveçr de ceux qui veulent devenir ex- 
pers dans, la pratique delà Navigation & des Ma-* 
nœuvres. 



CHA,P I TRÉ XL 

De la Navigation en général. 

ITefl-ce que la Navigation ou le Pilo- 
tage ? 
Ceft une fcience qui apprend à 
conduire un VaHfeau fur la mer 
d ? un Port à l'autre. 
' D. Combien y a-î il de fortes de Navigations £ 
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R. On diftiogueîa forces de Navigations ; fa- 
voir , celle quiffeîait le long des Côtes qu'on nom- 
me Côtiére ou petite Navigation, & celle qui fe 
fait en pleine mer, qu'on appelle Hauturiére, ou 
grande Navigation. 

D. Que faut-il favoir pour la petite Navigation f 
JR. Il faut favoir trouver l'heftire de la pleine nier 
dans un Fort, connoître la chute des œurans, & 
la fituation des terres. Ii.faut çn outre , lavoir poin- 
ter les Cartes Marines , ou Cartàux de fonde pour 
marquer fon point , lorsqu'on perd la connoiflance 
des Terres , & enfin favoir bien eftimer' lé chemin 
u Navire , &la route qu'on a tenue. 
D^ Que faut-il favoir de plus pour pratiquer la 
grande Navigation f 

R, Outre ce que jç viens de dire , il eft k propos 
d'avoir quelque connoiffancq dç laSph^requieftle 
fondement des queftionsAftronomiques, de iPoir 
T Arithmétique, & quelques élémens de Géométrie, 
de favoir obferverla hauteur du Pôle, ou *la Lati- 
tude des lieux au Soleil & aux Etoiles , & calculer 
les Tables qui y ont raport , de favoir obferver la va- 
riation de l'Aimant pour corriger les routes, & par. 
leur moyen déterminer la latitude & la longitude 
arrivée de chaque jour au moins par l'ufage du Cer- 
cle ou Quartier de Réd'udion; enfin fçavoir faire 
l'aplicariôn de toutes ces chofesdans un voyage de 
long cours pour en compofer un journal qui puifle 
être mis au Greffe ciel' Amirauté oùfe fait leiléfa* 
mement , fuivant POrdonfcafifce de la Marine. 
Pi Y a-?il & autres- méthode* que le Quartier 
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de RéduBion pour pratiquer Us Régies ordinaire 
du Pilotage ? 

fi, Il y en a plufiçurs, favoir , l'Echelle des 
cordas , les Sinu$ communs & logarithmes en 
fâchant la Trigonpmétriç reftiligne ', les Tables 
des Latitudes réduites & celles de PGxodromie, 
Ainfi un Pilote qui a toutes ces connoiffances , n'en 
ëft que plup en état dp s'affurer de, fa Navigation, 
& parçonféquent plus parfait dans fon Art, 



PE LA SPHERE EN GENERAL ET DES 

Cercles qu'an y a imaginas, , 

Section I, 

D t Puifque la connàijfance de la §phere e/i n& 
~ ire à un Pilote* expliquez-moi ce que cefif 
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r , F On appelle Spherç en général un corps rond 
borné de tous côtés par unç fuperficie convexe, 
au milieu de laquelle on conçoit un point, duquel 
.toutes les lignes tirées en ladite furfaçç font égales 
& qu'on nppame le centre dé la Sphère, t 

ï). Combien y qrëil de fortes de Sphères? 

R. Jl n'y fa à proprement pafler qu'une Sphère 
qui, comprend 1$ Tçrrç Se les Ciçux } mais on eu 
a imaginé de trois fortes , favoir, la Sphère Célefte 
.qui nous contre le Firmament ou le ÇiçldesEr 
.toiles ; la Sphère Tçrreftre qui nous fait voir les 
différentes psuties de 1» Terre & des Mers , ainfi 
qu elles nous font connue?; & enfin la Sphère Ar- 
pûl^ire, qui çutrç Iç Globe > çomprçnd j>iufiçun 
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Cercles, lignes & points qui fervent à expliquer 
le mouvement des Corps çeieftes. 

D. Comment la Sphère iourncJèfk ? 

R. Elle tourne , ou dumoins paroit tourner de 
l'Eft vers l'Oueft fur deuj points fixes , qu'on 
nomme les Pôles du monde , dont Tun qu'on 
voit en Europe fe nomme 4e Pôle du No^d ou 
Ar&ique, #: l'autre le Pôle du Sud pu Antarcti- 
que > $c la ligne droite qu'on, conçoit d'un r Poï$ 
à l'autre pafTant par le centre delà Sphère 9 fe japm- 
me l'Axe du abonde, . 

D, Combien y a-fil de fortes de Cercles dans la 
Sphère atmlai/e ou artificielle î 

R. H y en a, de deux forces, les uns qu'on ^om- 
me gravas Cercles > parce que leur plan p?fle par 
le cemye de k Sphère , & qu'ils la diviifot en 
deux également , les autres qu'on nomme petits 
Cercles, parce que leur plan ne paffe pas par le 
centre de la Sphere,& qu'ils la divifent inégalement. 

D. Combien y a-? il de grands Cercles dans la 
Sphère f 

. H. H y 4nft- , qui font l'Hprifon , le Méridien , 
l'Equateur qu'on nomme aufli Equinoxial , le Zo- 
diaque & les deux Collures, 

D. Et de petits Cercles * eçmbi&t y en a-^U* 

R.Hy en a :+, £çayoir, le$ deux Trçpiq^s& 
le* deux Cercles Polaire^ . ' 
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Des grands Cercles de la Sphère £r de leur ufa%e. 
Section IL 

m ' 

D. Quejt-ce que ÏHorifon ? 

L'Horifon eft un grand Cercle qui paiTe par 
!e centre de la Sphtere , & fépare k partie, du Ciel 
*que nous voyons d*àvec celle que nous ne voyofts 
pas. Il eft éloigne dans toute la'circonférence de 
90 degrez des points du Zénith & du Nadir , & 
fe nomme THorifon rationel. 

D. hTy a-fil que cette forte iHorifan ? 

R. D y en a encore un autre nommé l'Horifon 
jfenfiblç qui eft un petit Cercle paràlelfe-au premier, 
& n'a d'autre étendue que là portée de nos yeux 
tout autour de nous , foit fur terre , fôit fur mer. 

D; Y a-fil quelque différence entre ces deux Ho- 
rifons par raport aux Aftres ? 




quet 

D. Queji-ce le Zénith & le Nadit? 

R. Le Zénith eft un point dans le ^Giel qui ré- 
pond à plomb fur notre tête, & change à mefure 
qu'on avance de côté ou d'autre. Il fe nomme auflî 
point vertical , & le Nadir eft le point dire&eroeni 
opofé fous nos pieds. 

D. Dites-moi quels font les principaux ufages 
de THorifon? 
jR. L'Hoiifoh foit conhoître le$ points du lever 
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& coucher des Aftres , le teins qu'ils font au-deffus 
& au-deflbus, c'eft-à-dire , leurs Arcs diurnes & 
no&urnes , & parconféquent l'heure qu'ils com- 
mencent à paraître en fe levant , & à difpaxoître 
en fe couchant. Ceft de ce Cercle qu'on mefure ta 
hauteur des "Aftres en allant vers le Zénith. Il fert 
auflT à mefurer leur Amplitude & leur Azimuth. 
On le conçoit div'rfé en 32 parties égales .qu'on 
nomme Rhumbsdevent, & qui fervent aux Navi- 
gateurs à dreffet leur route en mer. Enfin la difpo- 
fitàon de THorifon à l'égard de l'Equateur , fait ce 
qu'on apelle la Sphère droite , oblique ou paralette : 
car fi l'Horifon coupe l'Equateur Sangles droits , la 
Sphère eft droite; s'il le coupe obliquement , elle 
eu oblique ; & enfin û l'Equateur & l'Horifon ne 
font qu un Cercle, elle eftapellée Sphère paralelle* 

D. Queft-ce que le Méridien. H : 

R. Ceft un grand Cercle qui paffe parle Zénith, 
le Nadir 8c les Pôles du.monde , marque dans l'Ho- 
rifon le Nord & le Sud > & fépare la Partie orientale 
de la Partie occidentale. Le Soleil y étant parvenu, 
il eft Midi , & en fa plus grande h^utetnvK qu'on 
nomme pour cela hauteu^ftiéridienne>' A -^ 

D. Quels font tes autres ufages du Méridien ? . 

R. Outre quTl marque quand ileft midi & minuit 
eii chaque lieu, on obferve la Latitude ou La hau- 
teur du Pôle, lorfque les Aftres font arrivez ^u 
Méridien; & ceft fur lui qu'on niefure 4eur plus 
grande, ou.moifcdre hauteur. Il commence &s finit 
le jour naturel. Ces Peuples qui font fous un même 
Méridien célefte , ont midi & toutes les autres Jieù- 
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,■ res du jour en même tem$. Ceft la différence des 
Méridiens quiregle la différence dçs heures duo 
4ieu à un autre, à raifon de i$ defres pour chaque 
heure. Çeft fur le Méridien qu'on compte les Lati- 
tudes du monde ; & enfin la ligne Méridienne dans 
la pratique de la Navigation , fçrç à dreffer la route 
pour aller d'un lieu à un autrç. 

D. Queft-cequei Equateur? 

R. Ceft un grand Cercle diftant dans tous fes 
points de 90 degrez de chacun des Pôles du mot* 
de, qui divifê la Sphère en deux parties égales, dont 
Fune eu Septentrionale , & l'autre Méridionale. 
Dans laSphçreterreftre où décrit des paralellesà 
l'Equateur de 10 en 10 deg. , qui fervent à détermi- 
ner les différens climats , aufli bien que les diyerfes 
Latitudes du monde. 

D. Quels font les ufages de ï Equateur? 

R. L'Equateur fert a mefurer la durée d^s tems , 
la longueur du jour naturel , puifque ce n'eft autre 
chofe que la révolution entière de cet Equateur , en 
y ajoutant une petite partie du Zodiaque , que le 
Solejtarikït par fon mouvement propre* vers les 15 
degrez de^EquateuEr,-jépondent à une heure de 
tçms , parce que les 3 60 degrez font 24 heur. Ceft 
fur l'Equateur , ou furies paralçlleç àFEquateur, 
qu'on mefure les Longitudes du monde. Les deux 
points ôpofés où il coupe l'Horifon, marquent le 
véritable Eft &Ouefh La Déclinaifon des Aftres fe 
mefure depuis l'Equateur , .for des Méridiens qui 
patient par le centre des Aftrev 

L' Afcerifion droite & oblique du-Soleii ou ifcs 
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Etoiles, fe mefure encore fur Ppquateur, à com«i 
mencer au premier point du Mouton jufqu'au Méri- 
dien qui paffe par lé centre dç ces Aftres. 

1/ Afcenfioa & Defcenfion obliques fe comptent 
auffi du même point du Mouton , jufqu à celui quife 
leye & fe couche ayec ces Alires. 

Enfin la différence afcenfîonnelle fe mefure fur 
l'Equateur, notant autre chofe que Farc de cet R 
quateur compris entre TAfcenfioiï droite, & l'Ai* 
çenfion oblique d'un Aftre, 

JX Pourquoi VÉquatewrfe nommât' il aujji Equi-. 
fiopial ? 

R. Ceft parce que le Soleil s'y trouvant vers fa 
fin deMafrs & de Septembre , lçs jours font égaux 
aux nuits par toute la terre » à Yexcçpàon de ceihc 
qui habitent fous les Pôles* 

D. Queft-ce que le Zodiaque ? 

jR. Ceft un grand Cercle large de 1 5 od 16 de* 
grez j lequel coupe obliquement la Sphère d'un 
Tropique a l'autre. Ceft fur ce Cercle que toutes 
les Planettespàroiffènt foire leur période du Oueft 
versl'Eft, aumiHeuJde ce Cercle en Eçliptique, fur 
lequel le Soleil fait fa révolution en 3 65 jours 5 heu- 
. res 49 minutes qu'on nomme l'Année Solaire. Le 
Zodiaque a fes deux Pôles éloignés de ceux du mon* 
de ^e'23 degrez 19 jpinutes. » 

D. Queft-ceque les Phmettesfy combien y en a-t'ilf 

R. Les Planettes font des Aftres .qu'on remarqua 
changer continuellement de fituation entre eux. Il 
y çn a 7 , lavoir , la Lune , Mercure , Veuos , le 
Soleil /-Mars^ Jupiter &£aturne , «juirfont leurs i£- 
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yolutions dans le Zodiaque en différens téms, Si 
fur des Cercles plus ou moins» inclinés à l'Equateur, 
quoiqu'emportés avec tout ce qui eft au Ciel parle 
mouvement commun de l'Eft vers l'Ôueft. * 

D. Comme on ne fait ufage dans la Navigation que 
du Soleil & de la Lune,, explique\~moi dans quelque 
détailleurs mouvement? . ,' 

.: R. A Têtard du Soleil, j'ai déjà dit qu'ilfait fà 
révolution précifément furl'Écliptique en 3*5 jours 

5 heures 49 minutes environ , de forte que parcou- 
rant pendant cetems les 360 degrez de l'Eçôpti- 
que , il doit avancer environ d'un degré par chaque 
jour du côté de rEft. 

D. Queft- ce produit le fécond mouvement du So- 
leil ? . ,. 

R. D retarde fa révolution journalière par raport 
à celle du premier mobile, & produit bien des çhan- 
^gerriens. Car C\ on fait avancer le Soleil fur tous les 
degrez de l'EcliptiqW , on verra p^r le mouvement 
de la Sphère qu'il fte cloit pas fe lever & fe coucher 
au même point de l'Horifon , que fa hauteur Méri- 
dienne doit être différente , que fe diftance de l'E- 
quateur doit aufli varier à chaque-moment ; que les 
jours doivent être inégaux excepté aux Equinoxes , 

6 fous l'Equateur ; & qu'enfin c'eft Infécond mou- 
vement du Soleil qui produit le changement des fai- 
fons, 

, D. Qjieft-ce queles Signes du Zodiaque * Gr corn- 

lien y en ai 'il? , 

$ JR, Les anciens JAftropoijics l'ont divifé en x* 
^parties ou cQnftellations, contenant 30, devrez cha- 
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cun&>&ïeitf ont donné des noms d'animaux ; favoir, . 
le Bélier, le Taureau, les Gémeaux, l'EcreviflTey 
le Lion, la Vierge, la Balance, le Scorpion, le 
Sagittaire, le Capricorne,le Verfeau & les Poiffons. 

Les 6 premiers font dans la partie du Zodiaque 
qui éft dp coté du Pôle du Nord, & les 6 autres font 
la partie qui eft du côté du Pôle Sud. 
1 D. En quel terra le Soleil entre- fil dans chacun de 
Mes Signes ? : x 

Rt H entre vers le 20 ou'iz de chaque mois* H 
commence le Printems lorfqu'il entre dans le Signe 
du Mouton ; l'Eté , lorfqù'U entre dans le Signé de 
l'Ëcreviffe ; l'Automne, en entrant dans la Balan- 
ce; & enfin l'Hiver , lorfqu'il arrive au Capricorne, 
lequel finit au premier point du Mouton où fa révo- 
lution recommencée , enforte qu'il parcourt 3 Signes 
dans chacune des faîfons. 

D. Quels font les autres ufages du Zodiaque ? ; 

. R. C'eft du Zodiaque ou plutôt de l'Ecliptique 
qu'on compte la Latitude des Planètes & des Etoi- 
les , qui eft leur diftance de cette Ecliptiqije J3rife 
fur des Méridiens qui aboutiffent à fçs Pôles. On y 
compte aufS leur Longitude qui éft l'arc de l'Éclip- 
tique ou d'un paralelle compris depuis le premier 
point du Mouton jufqu'au Méridien quipafle par 
leijr centre. A l'égard du Soleil qui ne fort poirrt dit 
-plan de l'Ecliptique , on entend par fa Longitude 
le. degré du Signe où il fe trouvé*, ou fon lieu dans 
l'Ecliptique. . 

La méditation d'un Aftre fe compte encore fiir 
l'Ecliptique , v dù même pçkit du Mouton , jufqu'àu 
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^Méridien qui pafife par les Pôles du monde & par lé 
fcentre de cetÀflre* 

Enfin TEcliptiquefert à mefurer le fécond mou- 
vement dès Aftres , comme l'Equateur fort à mefu- 
rer le premier , & elle fait de "plus connoître le tems 
des Eclipfes du Soleil & de la Lune ; car celle-ci fe 
trouvant dans PEcliptique avec le Soleil* ou fort** 
près , ■ il y a pourlors Eclipfe du Soleil ; & lorsqu'au 
contraire cete arrive au moment de l'oppofition , 3 

a, Eclipfe de Lune , & c'eftxe qui lui a fait donner 
e nom â'Eclipti<|ue* 

D; Queft-ce que lèzColluresj &* auel eft leur ujage ? 
.. R, Ce font deux grands Cerëles qui fe trottent 
A angles droits aux deux Pôles du monde, dont l'un 
£aifë parles deux points des SoHtices , & qu'on 
nomme pour cela le Collùrè des Soifikes ; & l'autre 
paflfe par les. deux points des Equinpxes , ce qui le 
tait apeler le Collure des Equinoxes. Ces deuxCef- 
tles divifent FEquateur & rEdiptique en 4 pâmes 
-égales $ & déterminent les 4 Saiions de Tannée. 

Des petits Cercles du la Sphère* 

S £ d t i o n I î L 

Bfc Quelî-ceûueles deux Tropiques? 

R. Ce font deux petits (Cercles paralelles k l*fr 

. quateur , & qui^n font éloignez, de part & d'autre 

de 23 degrés 28 à 29 minutes. L'un d'eux feaom- 

- me Je Tropique de FEorevifle , parce: qu'il paflfe par 

le premier degré dexe Signe ducôcl 4uPote Nord» 
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I/autre eft apelé le Tropique du Capricorne» parce 

Ïu'ilpaflfe par le premier de ce Signe du côté du 
bieSu<L 

D. Quels font Us ufages des Tropiques f 
JR; Ds nous font connoître les limites du Soleil au 
delà dèfquelles il ne pafle point , & déterminent par 
conséquent fa plus grande déclinâifon de 2 3 degrer . 
28 à 29 minutes. Le Soleil étant arrivé au Tropique 
de l'Ecre viflfe r donne le plus long jour de FEté , & 
fa plus grande déclinàifon du côté du Nord ;*& lors- 
qu'il arrive au Tropique du Capricorne > il donne 
le plus court de l'hyver , & feplus grande déclbai- 
fon Sud. C'eUpar la plus grande & la moindre hau- 
teur du Soleil dans un lieu, qu'on a connu fa plu» 
grande déclinàifon > ou l'obliquité de lTcliptique. 
•D. Quefl-ce que les Cercles Polaires f 
R. Ce font deux petits Cercles éloignés des Pô- 
les du iponde de 23 degrez*8 à 29 minutes. Ces 
deux Cercles (ont décrits par. les Pôles de l'Ectiptt- 
que dajns le mouvement de la Sphère , parce qu'il* 
font éloignez des Pôles du monde de es nombre de 
degrez. . 

D. Qvdsfortt les ufages des. Cercles Polaires f 
H« Ils fervent avec les. Tropiques à divifer la fur- ' 
face du Globe terreÛre en cinq parties qu'onnomme 
Zones f fàvoir , la Torride, qui eft renfermée entre 
les deux TTOpicjues,, & comprend environ 47 de- 
grex ; les deux Tempérées qui font comprifes entre 
les deux Tropiques & les deux Cercles Polaires , & 
dé 43 degrez environ chacune; & enfin les deuxZq* 
Ties Glaciales qui font aux extrémités delà tena yer» 
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les Pôles * & comprennent chacune 23 degrez 18 $ 
a 9 minutes. 

D. Na-i'on point imaginé dans la Sphère d'autres 
Cercles que ceux que vous vene^ d'expliquer ? | 

R. On en a encore imaginé plufîeurs autres , com- 
me les Azimuths qui font de grands Cercles abou- 
tiflans au Zénith & au 'Nadir, & marquent dan» 
Phorifon FAzimuth des Aftres. • 

IJ y a encore des Cercles paraïellesà-l'horifon qui 
fervcn c à déterminer la hauteur des Aftres > & qu'on ! 
nomme Almicantarats. Enfin on en conçoit un à 
1 8 dçgrez de Phorifon pouf repréfenter le Crepuf- 
cule , c'eft-à-dire , le point du jour, & le jour en- 
tièrement fini. 

D. En combien de parties divife~t' on chaque Cercle î 
de la Sphère? \ " ' j 

R. Ils font tous divifezenjtfo parties égales ' 
qu'on nomme Degrez : chaqu&degré le divife en 60 \ 
minutes , la minute en €0 iecondes, & chaque fe- "j 
conde en. 60 tierces. : 

D. Combien y a fil de lignes Gr de points remarqua- [ 
Mes dans la Sphère p . f 

Jî* Il y a deux lignes principales , favoir, l'Axe du 
monde , & l'Axe du Zodiaque , ou de l'Ecliptique. 

Les points principaux font le Centre de la Sphè- 
re , les deux Pôles du monde, les deux Pôles de 
TEcliptique, les 4 points de l'borifon qui marquent 
le Nord, leSud, l'Eft &f Oueft', le Zenith & le 
Nadir, aufquels on peut joindre les points desE- 
quinoxes & des Solftices. 

D t A-£on marqué fur le Globe terrefire les mêmes 

Cercles 
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Cercles que dans la Sphère armilaire ou artificielle t 
R. on en a marqua pîufieurs , comme l'Equateur*' 
l'Êcliptique,les Tropiques Scies Cercles Polaires,* 
cfes Méridiens , qui fe réunifient aux Pôles, & 
des partielles à l'Equateur de ioeri iô degrés 
feulement i en forte que chaque point du Globe 
Terreftre a ion point correfpondanx dans le Ciel 



Du mouvement de la Lune frdefis Phafeu 
Siçtioi IV. 

ï). Vous. friave\ parlé ci-devant du mowtmerït 
du Soleil * expliquez-moi maintenant quelque ehofè 
du celui delà Lutté f 

Ki La Luné, outre fbn mouvement Journalier} 
en a un fécond qui fe fait fur un Cercle qui cou* 
pe l'Ediptiqué en deux points , & t'en éloigne 
de cinq degrez eriviroii vers Chacun îes Pôles dans 
fa plus grande diftancè. Elle fait fa révolution ert^ 
zj jours& demi ; cequi fait qu'elle avance environ àè * 
1 3 degrez par jour du côté dé l'Eft j\ên forte que le 
Soleil n'en faifant qu'un, elle doit s'en éloigner ea 
un jour dé il dègrez. 

D. Quarive*til £un ùhàitgemmtjî ùortJîdérabU 
tun jour à Vautre* 

R. H en refulté qu'elle doit fe lever en des pointt 
brt diffêrens ; qu'elle retarde beaucoup fon partage 
>ar le Méridien ; que fes hauteurs fur lHorifon dQJp 
rent auffi varier beaucoup, fie auifidu reft^ 
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X). Queft que cèji que le mois Lunaire* ' 

R. On diuinguê deux fortes de fhois Lunai- 

tes, l'un qu'on homme Périodique, &1 autre Si- 

nodique; le mois Périodique eft le téms que la 

Lune employé à* parcourir fôn Cercle que nous 

avons dit être de 27 jours & demi. Et le mois Si- 

nodiqiie eft celui qu'elle employé à fe rejoindre 

au -Soleil depuis qu'elle Fa quitté , lequel eft de 

a 9 jours & demi, eftviron. Il eft donc plus long 

que le mois Périodique. Car pendant les 27 jours 

& demi, k Soleil a fait environ. *? degrés que 

la Lune ne peut regagner <|u en deux jours, pour 

fe retrouver en conjonétion avec luû 

; Dpuze de ces mois .Sinodïques font /année 

commune de 354 jours différente de 11 jours de 

Tannée Solaire aufli commune, qui eà de 36$ 

jours > & c'eft cette différence qui fait l'Epaôc. 

D. Quejl cequon entend, par la nouvelle 6r pleint 

faine * le premier & dernier quartier ? . 

jR. La nouvelle Lune eft le tems qu'elle eft en 
conjonction avec- le Soleil. Le jpremier Quartier 
f ft lorfque la Lune eft éloignée du Soleil vers 
l'Eft de 90 degrés environ 7 à 8 jours après. La 
pleine Lune eft lorsqu'elle eft opofee au Soleil en- 
YJtQ*JLîS jours après ;& e»finle dernier Quarrief 
eft lorfqu'elle n'eft plus éloignée du SoleUquede 
90 degrés du côtéxle. FQueft,. ce qui arrive en- 
viron %z jours après la nouvelle lune. 

D. Comment les Planettes peuvent-elles awf 
deux mouvemensfi contraires , tun de VEfi nn 
VOuefts&ïautnde ÏOue]lnis\VEftï 
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A. Çeft ce qu'on-peut expliquer par unecomt 
paraifon familière aux Navigateurs. Car il eft cet* 
tain qu un homme , quoiqu'emporté d'un côté par 
le mouvement du vaiffeau , peut aller d'un lent 
opbfé comme de Fàvânt à Famére. Le premier 
a raport au mouvement journalier > & le fécond 
au mouvement propre/ *•• 

B. Comment saperçoit-ohdansle Gd du fécond 
mouvement des Aftresi 

R. D eft aifé à remarquer, en confiderant b 
Lune & une Etoile qui eh foit près» ou dans le 
même vertical en un certain jour , 8c ï on verra dèt 
le lendemain que cette Etoile en fera à FGueftj 
parce que la Lune va plus vfte de FOtieft ver* 
:EÛ par fon mouvement propre que les Etoiles. 

Il en eft de même de la "Lune i l'égard du 
Soleil; car il eft certain que depuis qu'elle eft nou- 
velle , ou. en conjonction avec le Soleil, elle ne 
ait que s'en écarter du t&té PEft jufqu'à fort 
>ppotmon , parce qu'elle v* plus vite qae le S<n 
eil par fon mouvement propre» 

IX Les Etoiles ont-eUet auffi quelque mouvement 
le tÔueftverstEftt 

R. Oui , mais il eft fi lent aue la révolution 
l'une Etoile fixe, peut être prile fans erreur fën- 
ible pour celle du premier mobile, n'avançant 
[ue de 8 tierces tiar jour, ou d'un degré eiy 
iron en ioo ans dans FEdiptique. 
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DES , PRATIQUES DU PILOTAGE 

S-EcftoN V; 

* D. Après Mpit vî ce qu'il y a ttejfentid dans 
ta Sphcte pour un Pilote . venons Aprefent au détail 
des pratiques du Pilotage ; & dites-mai quelles en font 
.les parties effentie&est 

R. Il y en a 4 qui fervent 4 déterminer Je lieu 
oïl Ton eft fur mer, lavoir, la connoHTahce de laLa- 
titude , de la Longitude , de la route & de l'eftime. 
Mais les deux premières font ordinairement 1ère*. 
Tukat des deux dernières 

IX Queft-ce que la Latitude Sun Lieu î 

R. Ceft ùl diftance en degrés de l'Equateur ,fe 
-quelle eft égale à l*Arc du Méridien Celefte com- 
pris *mre le Zénith & l'Equateur Celefte , & i 
la hauteur du Pôle fur.PHorifon de ce lieu. 

D» Combien y a+tiil de fortes de Latitudes bjif 
■quoi ptuz-tllt <iïïerf/ 

R. Il'y en a de deux fortes » fa voir la Latine 
de Nord quand on eft. entre l'Equateur & le Pô- 
le Nord, &la Latitude Sud lorfquon eft entre 
V Equateur & le Polë Sud,}& la plus grande La- 
titude eft de 5J0 degrés qu'il y a de l'Equateur )t£ 
qu'à chacun des Pôles. 

Dw Comment troweçvous la Latitude £ m lieu* 

R. C'eft par là hauteur des Aftreafur l'Hori- 
fon , ou leur diftance du Zénith avec leur DécB 
naifon, ou leur diftance du Pôle. 

£>♦ Comment ttouvei^ousUhamur dts Afirv\ 
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Ccft avec la Flèche , V Aftrolabe , le Quartier 
Anglois , l'Osant ou quelque autre Inftrumeat qui 
jnarque l'ouverture des Angles mais les plus qt- 
naires font la Flèche & le Quartier Anglois. 

D. Pourquoi y artil différent marteaux à l* 
Bêche? J ■*;..- 

R. C'eft pour fervir aux différentes hauteurs 
Ses Aftrés* 

D. Pour connaître la MJhnce du Soleil au Zé- 
nith fur la Flèche* de quel bout faut-il compter le$ 
degrés* < 

R. Ceft du bout qu'on pofe à l'œil jufqu'au 
point de la verge oà te trouve le Gabet ; engre- 
nant hautçur pair derrière * & ce même point mar- 
que auffî la hauteur en comptât les fdegrés dn&ns 
contraire; car fur chaque c6tè de la yerge, l<ft" 
degrés qu'on y parque de part & d'autre > finit 
compleraçns l'un de l'autre , aipfi le point de 80 
degrés dç hauteur dpane aufli *o degrés de dits 
Itancç, / , 

D- Quefi- te que U Dédiuaifonda Jkfkei Gr 
tomment la troui/e^on 9 

R. Ceft la diftançe de ç$* : Afttes à l'Equateur, 
fce elle fç çpnnoît par des, fables qui font cakur; 
lées pour l'année* le mois* & les jours du mois 2 
Regard du Soleil^ caufe de fon çhangemçut çontt- 
tauel fur TÇçliptique. ; 

T>* Quelle ejl la plus grande Vtèdimfindu S* 

un f 

. R, Elle eft de 23 degi& 18 * 29'** 11 ** J 

te eu t moisiu.çôté dii Nojdi ^ft-^dire,. do* 
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£uis le 26 dé .Mars, jufqu'au 22 Septembre , <Sc 
rs autres fix «>is da coté du Sud. 

D. : Celle des Etoiles change-telle de même ? 

R. Non , elle efc toujours du même côté , & 
fce change prefqae pas d'une année à l'autre, n'y 
ayant pour la plupart que quelques fécondes de 
différence*, - . 

D. En connoijfant la diftance du Soleil au Ze- 
nith avec fa Déclinaifon + que faut-il faire de ces 
deux ehofes pour avoir la Latitude ? 

R. Il faut examiner fi l'ombre que fait le So- 
leil & la Déclinaifon font du même côté, ou 
de différent ; car fi elfes font toutes les deux Nord 
& toutes deux Sud, il faut ajouter la diftance du 
Soleil au Zenith ayecfâ Déclinaifon pour avoir la 
«Latitude qui fera âiifli du même côté. 

Mais fi elles font de différent côté, c'eft-à-dire, 
EOmbre Nord & la Déclinaifon Sud, ou l'ombre 
Sud & la Déclinaifon Nord, il faut fouftraire ces 
tieux nombres l'un de l'autre, & alors la Lari- 
tude eft du côté du plus grand nombre, c'eft-à- 
'Are du côté de l'ombre , fi la diftance du 'Zenith eft 
plus grande que la Déclinaifon ; & du côté de la 
Déclinaifon fi elle furpaffe la diftance. 

D. Si le Soleil fe trowoit précifémerit au Zénith , 
comment trouveroit-on la Latitude ? 

R. La Déclinaifon alors feroit prife pour b 
latitude ,& du même côté. 

D. A quelle heure, faut-il olferver la Latitude? 

R. A regard du Soleil c'eftà l'heure de midi; 
feuus *>n s y ^ipofc une demie heure auparavant» 
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afin de voir monter le Soleil jufqu'à ce qu'il foie 
parvenu à la plus grande de les hauteurs, ce qiji 
n'arrive que lorlqu'il eft au Méridien. 

D. Yoyons à prefent l application de ces maxi- 
mes à la pratique. Si vous avie\ trouve par exem- 
ple le Soleil au Méridien du cité du Sud diftant du 
Zenith de 40 degrés* fa Déclinaifon étant de dix 
degrés du coté du Nord., comment, trouyerie\-vous* 
la. Latitude. 

R. Le Soleil étant du côté du Sud, fait om- 
bre du côté du Nord, &fa Déclinaifon étant auflï 
Nord fajouterois les 40 degrés de diftance avec 
les 10 degrés de Déclinaifon, &fauroU 50 degrés 
pour la Latitude du côté du Nord. 

D, Et fi vous avieç trouvé au contraire le Soleil % 
au Noria diftant du Zenith de 50 degrés *fa Décii- , 
naifonétantM 20 degrés du, coté du Nord* quelle 
feroit ia Latitude? <-.•*- 

R 9 Lorobre étant Sud avec la Déclinaifon 
Nord, j'oterôis 20 de 50 degrés, & j'aurois 30 
degrés pour la Latitude du coté du Sud , parce 
que l'ombre eft Sud, & que la diftance eft plus 
grande -que. la Déclinaifon. 

D. Enfin fi. vous trouviez le Soleil au Zenith* 
fa Déclinaifon étant dei$ degreç du. coté du Nor<L 
quelle feroit la Latitude. 

R, La Latitude ferait auffi de 15 degrés dvi 
côté du Nord. 

D. Si .au défaut du Soleil vous vouliez ohfervçr 
la . Laùtude par des • Efoifo a comment vous y pren« 
4rUi~vous^ 
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R. /examinerois d'abord fur le Globe Celefte 
celles qui doivent pafler par le Méridien de nuit , 
j& après en avoir choifi une , j'obferveroisfa diftan- 
ce au Zénith , au moyen de laquelle & de fa Dé- 
çlinaifon je trouverois la Latitude comme au So- 
leil , fi elle étoit du côté de l'Equateur : & fi elle é- 
toit du côté du Pôle au-deffus où au-deflbus, je 
chercherais la Latitude par l'élévation du Pôle au* 
deflus de THorifon. 

D. Commçnt trouve\-vous theure qvime Etoile 
"doit paffer au Méridien? 

R. Ç'eft par fon Afcenfion droite comparée* 
yec celle du Soleil 

D. Queft-*e que T Afcenfion droite (Fun AJhre ? 
R, Ceft l'Arc de l'Equateur compris erftreie 
premier point du Mouton , & le Méridien quipafle 
par le centre de cet Àftre qui fe compte du Otteft 
tfers PEft depuis i jufqu'à 360 degré*. 

D. Comment trouve^t'on TAfcmfim droite in 
Soleil &* des Etoiles ? 

R r Celle du Soleil le trouve par le moven de fa 
I-ongitudç & de la plus «ande obliquité de FE- 
cliptiauç , dont on fait des Tables pour charrue . 
Jour du mois de l'année où l'on eft , & celle àes 
Etoiles fe connok avec leur Latitude & Longitu- 
de ; mais comme elle ne change pas de même que 
celle du Soleil, les Tables qu'on en donne peu- 
vent fervir plufiçurs années de fuite fans çrrçur 
fenfîble, - 

D. Quefaites i -i/ouï des afeen fions droites du So+ 
Jeil & £une gtoile pour avoir Theure de fon p«Maçp 
§u Mwdien* 
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R. Je fouftrais l'Afcenfion droite du Soleil cç 
celle de l'Etoile augmentée de 360 degrés ou de 
24 heures , s'il eft befoin , pour la fouftràétion , Se 
le reftant me donne l'heure que cette Etoile doit 
pafler par le Méridien qui fera dufoir , s'il y a moins 
de 1 2 heures $ & du matin s'il y a plus de 1 1 heures. 
D. Voyons un Exemple feulement. Jefupqfequon 
veuille trouver l'heure dupaffage de Syrius pqr le Mé- 
ridien * le feptiéme de Novembre 17 5* , comment 
faudroit-il s il prendre ? 

R. Il faudrait chercher l'Afcenfion droite du 
Soleil & de l'Etoile dans les Tables. Celle du Se-. 
leileftde 3 4 heures 5 3 minutes & celle de l'Etoile 
de 6 heures 34 minutes; or celle-ci étant moindre^ 
ii faut y ajouter 14 heures , ce qui fait 3 o heures 3 4 
minutes dortt ôtant 14 heures 53 minutes , il refte- 
roit 15 heures 41 minutes, dont le furplus de i* 
heures feroit trois heures 41 minutes .pour le pafla- 
ge de cette Etoile au Méridien après minuit du 
jour fuivant. 

D, Nepouroit-on pas aufjî connottrepar ce moyen 
lajîtuation de cette Etoile dans U Ciel *fans avoir de 
GlobcCèlefte* 

R. Oui fans doute : car en connoiflant la Lati- 
tude du lieu & k DéclinaUbn de cette Etoile , il fe- 
rait aifé de trouver fa hauteur j ainfi par exemple fi 
Ton étoit fous le paralelle de 50 degrés du côté du 
Nord ,1a DéclinaUbn de cette Etoile étant de 16 
degrés 24 minutes du côté du Sud, il faùdroit en 
£ôjfç une femme pour avoir la diftancedu Zénith 
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66 degrés 24 minutes ., dont le complément 2$ de- 
grés 3 6 minutes feroit fa hauteur au 'Méridien. Ceft 
pourquoi en paflant un des marteaux à ce point de 
hauteur, & confidérantdu côté du Sudl'Horifon 
par le bas de ce marteau x on doit trouver par le 
pout d'en haut l'Étoile. 



.DE LA HAUTEUR DU POLE. 
Section V L 

D, Queft-ce que la hauteur du Pôle ? 
. B. Ceft le nombre des degrés qu'il eft élevé fur 
l'Horifon qui eft toujours égal i la Latitude. 

D. Comment trouverons la hauteur du Pôle ? 

R. Ceft Par le moyen des Etoiles lorfqu ett« 
font au-deffous ou au-deflus du Pôle > c'eft-à-dire 
en leur moindre, ou leur plus grande hauteur » a- 
k vec leur Déclinaifon. 

D. Que faites-vous de ces deux chofis pour avoir 
la hauteur du PoU* 

R. Si l'Etoile que f obferve a deux hauteurs , & 
que je me ferve de la moindre , f ajoute cette 
moindre hauteur avec le complément de fa Décli- 
naifo» pour avoir la hauteur du Pôle, & j ôte au 
contraire, ce complément de fa hauteur fi eUe eft 
au-deffus du Pôle. ' < 

D* Si vous vous ferrie^ des deux hauteurs enfem- 
bU 9 comment trouverie^vous la hauteur du Pôle? 
• R. Jeferoisune fomme.de ces deux hauteurs» 
don; la moitié feroit la hauteur du Pôle, &: j'au- 
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rois même par ce moyen fa Déclinaifon ? parce que 
la démonftration me fait voir qu'en ôtant les deux 
hauteurs l'une de & l'autre , la moitié de leur diffé- 
rence feroit le complément de leur Déclinaifon. 

D. Supofé donc au une Etoile fit dans fa moindre 
hauteur au-dejfousdu Pôle élevé fur XBorifon de 20 
degré y fa Déclinaifon étant de 70 degrés , du côté du 
Word* quelle feroit la hauteur du Pôle? . 

R. Elle feroit de 40 degrés ; car en ôtant 70 de* 
grés de Déclinaifon de 90 degrés, on en a 20 pour 
le complément, lequel étant ajouté avec 20 degré» 
de hauteur, donne les 40 degrés* 

. D. Si au contraire une Etoile étoit au dejfus du 
Pôle élevée fur VHorifon de 50 degrés 3Q minutes *fa^ 
Déclinaifon étant de 60 degrés , quelle feroit la hau- 
teur du Pôle? . 

IL Elle feçoit de 2 degrés 30 jainutes : car en 
6tant les 60 degrés de Déclinaifon 4e 90 degrés, on 
a 30 degrés, lefquels étant fouftraits de 50 degrés3p 
minutes de hautçur , il refte 20 degrés 30 minutés 
ponrrélevationdii Pôle. ■ "~ 

ï). Ne pouroit~pn par aujjife fervir du Soleil pour 
connaître la hauteur du Pôle ? 

R, Oui, car fi on eft par de r la le Cercle Polaire , 
où il y a deux hauteurs, en fe fervant de la moin- 
dre, on aura qu'à faire la même opération qu à une 
Etcàle au-deflous du Pôle .. &fi l'on voufoit le fervir 
des deux hauteurs à la fois , il faudroit eii prendre 
la différence dont la moitié feroit le complément de 
la Latitude ; mais cette opération eft peu d'ufage , 
à caiife dfe «heures d'intervalle. qu'U y a entre .W 
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deux hauteurs pendant lefqueltes un Navire peut 
changer confiderablement de Latitude; 

D. Comment dimomre\-vous que la hauteur k 
Pôle ejl égale à la Latitude? 

R. En ce que la diftance de la Ligne au Poleé- 
itant la même que celle du Zénith à PHorifon , fi on 
fupofe que la Ligne s'éloigne du Zénith d'un degré, 
il s'enfuit que le Pôle doit s'élevçr d'autant au-deflus 
«de l'Horiion. 

D. A quoifert la Latitude ou la hauteur du Pok+ 
dans la pratique de la Navigation ? 

R. Ellefertàconnoîtrefousauelparalleleoneft, 

3uelles font les Terres qui font à l'Eftouà FOiieft 
e foi , &à trouver en quelque forte la Longitu- 
de arrivée , puifqu en connoifïant le Rumb de Vent 
Won a tenu en partant d'un lieu , &l&çara\ïç\ko\i 
l'on eft, on trouve du moins à peu près le lieu de 
^arrivée. 



- DE LA LONGITUDE, 
Section VIL 

D. Qiieft-ce que la Longitude iunlieuf 

R. Ceft l'Arc de l'Equateur , oud'un Parallèle 
à l'Equateur compris en tre,çe lieu > ôcie premier 
iHéridien. 

D. Comment Je compte la longitude Grjujquoù 
peut-elle aller t 

R. Elle fe compte du Oueft vers FEft à coin* 
tnencer à rifle de ter daqs les Carte* Franjoifcs , h 
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S tus Occidentale des Canaries , & va Jufqu'à jtfo 
egrés que contient tout l'Equateur, 

D. Les autres Nations ne la comptent-il pas du 
mime lieu que nous ? 

fl. Non , car ce lieu étant arbitraire, on peut 
commencer de tout autre endroit. Les Hollandois 
font paffer leur premier Méridien par Flfle de Te* 
nerif, qui eft un degré eiiviron plus à l'Eft que l'I£ 
le de Fer , ce qui fait que leur Longitude eft tou- 
jours moindre que la notre de cette quantité. 

D. Comment trouve-ton la Longitude fur Merf 

R. Jufqu'à créfent on n'a point encore trouvé 
* âe moyen fur de la connoître , comme on le fait fut 
Terre, parce que les Inftrumens qui feraient nécet 
fâirespout cette opération n'y peuvent être mis eîi 
ufage. Ainfi on la connoît pat implication des Ré- 
gies du Cercle ou Quartier de Réduction fuivant le 
Rumb de vent qu'on a tenu » & le chemin qu'on eC* 
tirne y avoir fait , comme on le dira ci après. 

D. Puifque la Longitude rieji trouvée que félon 
Teftime du chemin * Gr la rouie aujfi ejtimée* elle ri eft 
donc pas juftef 

R. Non , & c'eft auffi ce qui fait quô fouvent oit 
nefe trouve pas au lieu où l'on s'eftime, quoiqu'on 
ait travaillé avec tgute l'exa&itude poffibfe. 
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DE LA ROUTE, DE LÀ DERIVE 

ET. DE LA VARIATION. 

• S % C T I ON V II L x 

D. À quqi fervent : les Rumbs devînt de IpBoufçk? 

JR* Ils fervent à dfëffer le Navire fur la partie du 
Mohde oM'on veut aller, cequïfe corinoïtp^r les 
.Cartes en confidéraht le Rumb de vent le plus pro- 
pre pour aller d'un lieu à un autre. * 

D. Le Rumb de vent fur lequel oh établit le ' Cap , 
tft-il toujours le même / &j>eui-ony éwnpter? 

R. Non, il eft incertain pour plufîeurs rai/ôns, 
premièrement, à caufe du vent , qui jette le Navire 
'tantôt d'un côté tantôt d'un autre ] fecondement à 
caufe de la variation de F Aiguille aimantée , qui 
n'çft pas toujours connue , troifiémement à caufe du 
déchet lorfqu'ori va à la Bouline, & enfin à caufe 
des courans & du mauvais gouvernement. 

D. Que faut-il donc faire pour corriger les défauti 
d'une Route f 

R. Il faut pour cela que le Pilote ait fouvent Pool 
attaché fur celyi qui tient le GouvernaR, afin déte- 
nir le Navire arrêté fur le Rumb de vent qu'on lui a 
marqué 3 & s'il ne peut empêcher les lans, il faut 
faire enforte qu'il s'en fafle autant d'un côté que 
d'autre, afin que la vraye route foit entre-deux. 

Il faut encore qu'il confidere lorfqu il va à la Bou- 
line , ce que la route lui vaut, en regardant avec un 
compas lk Oiiache du Navire qui eft cette trace 
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d'eau qu'il laiflc derrière. Or l'Angle qu'elle (ait a- 
vec la Quille du Navire prolongée, eft plus ou moins 
grand, félon les Voiles qu'il porte: rufage eft de 
donner un quart de Rumb pour déchet , en portant 
les huniers, urt demi Rumb à la cape , & un Rumb 
& demi à fec. 

Enfin un Pilote doit (avoir obferver la variation 
delà Bouffble, & connoîtrela chute des courans 
pour pouvoir juger de fa roqte., 

D. N*ya~tilpas des Vaijfeaux qui dérivent plus 
lesuns que les autres? 

R. Il n'y a pas de doute qu un Vaifleau dont les 
fonds (ont plats ne dérive beaucoup plus que les 
Vaiflcaux ordinaires qui (ont bien conftruits, & ce 
n eft que de ceux de cette elpece qu'on parie ici. 

D. Quand la variation du Compas ou la chute des 
tour ans prend par-dejjbuf le vent à la route vaut-ellt 
celle quon tient ? 

R. Oui, & quelque fois davantage , félon que la 
variation eft plus grande , ou que la chute des cou- 
rans eft plus forte , & c'eft ce qui eft difficile à juger 
quelque habile qu'on foit dans la pratique, 
D; Queji-ce que la variation du Compas ? 
R. C'eft l'Angle que Y Aiguille aimantée fait ai* 
vec le vrai Nord du. Monde, foit vers. l'Eft, foit 
vers TOueft ; elle fe nomme Nord-eft quand le 
Nord du Compas s'éloigne du Nord du Monde ea 
allant vers l'Eft, & Nord-Oiieft quand le Nord du 
Compas eft entre le Nord & l'Oiieft du Mondé. La 
Bouflble dont on fefert pour Fobferver,. s'appelle 
Compas de variation, qux eft différent de laBwfUfc 
le oroinaire. 
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î). Côtnbieny a-iildt maniiret&obfeivetîava* 
riation du Compost 

R* on peut robferverde cinq manières; favoir, 
par l'ombre du Fileta midi, par l'ombre du Filet 
devant & après midi, avec deux hauteurs égales du 
Soleil j par le moment du lever & du coucher du 
Soleil; pari' Amplitude, & enfin par l'Azimuti, 

D. Lequel de ees moyems* eft-iljhts m ufagefur 
Mer? 

R* Ceft F Amplitude ^ foit au lever, foit au cou- 
telier du Soleil féparémeftt. 

î)> Qrieji-cefuet Amplitude? 

R> L'Amplitude d'un Aftre en général eft l'Arc 
de l'Horifon compris epitre le véritable ÈÛ ou Oùeft 
& le lever ou coucher de cet Aftre, laquelle efî tou- 
jours du côté de fa Déclinaifom 

D. Combien y ah" il de fortes £ Amplitudes * & 

~u ou peut-elle aller? 

L D y en a de deux fortes comme de Bédinaî- 
fon; favoir* du côté du Nord, & du côté du Sud, 
& peut aller jufqu'à 90 degrés , auquel cas l' Aftre 
fefoit direâement dans le Nord ou dans le Sud. 

IX Comment 'trouva on ta variation par TAm* 
plitude du SûleiL 

R. Il faut- pour Cela coftnoître deux chofes; 
favoir, la vraye Amplitude du Soleil, & fon Am- 
plitude obfervée furie Compas f c'eft-à-dire , fa dif- 
tance de l'Eft ou l'Oiieft du Monde * & fon éle* 
gnement de l'Eft ou l'Oiieft du compas ; car en 
ajoutant ces deux Amplitudes* ou les fôuftrayant 
l'une dè'Tautre, fuivant les diflerens cas , on a la 
variation du Compas. 
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ï>. Comment trouve^ on la vrayt Amplitude du 

Uùtf ,' % ^ 

R. C?eft par -le jnoyen de la Latitude du lieu 
bù l'on eft avec la Declinaifon > en fe fervant du 
Quartier de Rédù&ion, ou du Quartier SpherH 
que, mais plus furement parles Sinus, ainfi qu'on 
1 enfeigne dans les Ecoles de Marine. 

IX Et comment obferve\-vous Vautre Amplitu* 
de fur le Compas ? 

R. C'eft en conférant le Soleil paf les deu* 
fils des petites fenêtres dans le moment qu'il eft 
; tout entier au-deffus dé PHorifon, & îorfque Y Ai- 
guille eft arrêtée , j'examine combien il y a de 
. degrés fur la Roze depuis le point qui répond au 
• fil jufqu'à l'Ëft ou l'Oiieft du Compas. 

D. Ce* deux* Amplitudes étant trouvées ., que 
faut-il en faire pouf avoir la variation jf 

R. C'eit une fégie générale, que n elles font 
toutes deufc vers le Nord ou vert le Sud , il feue 
les ôter l'une de Vautre pour avoir la variation * 
& quefi elles font de différent côté. Punie vers le 
Nord & l'autre vers le Sud, il en faut faire une 
fomme. , 

. D. Comment favtçviut de quel ctltè !*ft la varia*, 
tiont , • . ' , 

JR« C'eft par la démonftratioû que j'en fais, ou 
plus aifémem encore en. me fervant du -Cercle*' 
ou mettant une Aiguille fW la vraie, Anjpiitxide,* 
& prenant le fil pour repféfenter TEft oui Oiïefl 
du Compas. \ 

D. CéUfupofçjdites-TWiâprxJint queUeferùitlé 
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variation du Cofûpas jî ÎAihplitude du Soleil étoit 
de 20 degrés du côté du Nord * &qu il fi levât fur le 
Compas de tEfi vers le Nord de io degrés. 

R. Ces deux Amplitudes étant du même côte, 
je les ôte Fune de l'autre , &: le refte qui eft io 
degrés, feroith variation du côté du Nord-OiiefL 

D. Si au contraire * F Amplitude du Soleil étoit 
. Nord de 5 degrés* &* que le Soleil fe couchât fur U 
Compas du Oiieft vers le Sud de 10 degrés* quelle 
feyoit la variation ? 

H. Elle fcroit de i$ degrés du côté du Nord- 
Eft.- 

D. S'itarrivofrquevouffuJJîeiplifieursjoursfan! 
voir le Soleil au matin* ouau foir 9 &* qu'il parât 
feulement quelque moment dans le jour , ne pourieç- 
vous pas vous enfervirpoar obferver la variation? 

R. Js pourois la connoître par TAzimuth du 
Soleil. 

D. Queft-ee que VAihnutk <Pun Afire* & com- 
ment fi trouve-t'H? .. 

R.* On entend pfarl'Azimuth d'un Àftre un gran<{ 
Cercle qu'on conçoit paflfer par k$ points du Ze- 
nith & du Nadir, & parle centre de 1* Aftre; on 
fapeHe auffi Vertical, dont la diftance fe compte 
en degrés fut THorifon depuis PEft ou l'Oiieft ? on 
fe Nord, ou Sud du monde. Pour le trouver, il 
feut trois ehofes; favoir , la hauteur de F Aftre, 6 
dédimtffbn avec la Latitude du lieu ok Ton eft» 
ce qui fe-peut eonnoître par voye Géométrique on 
par les Sinus. 
: D; Avec eût Açinwtk que faut-il faire? 
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R. ïl faut qii'àû moment qu'on obferye la hauteur 
du Soleil, oh obferve auflifur le Compas fa di£ 
tance du Nord ou Sud du Compas, jufqu'au point 
où l'ombre du ft payant pa* le centre , fc trouve 
fur le bord dé la Koze du Compas , & l'on exa- 
mine enfuite fi ces deux Àfcimuths font du même 
côté ou de différent j car s'ils font, par exemple, 
tous deux dû. Sud verà FEft , où du Sud vers 
rOueft, il faut les fouftraire l'un de Pautre pour / 
avoir la variation', au tien qu'il faut les ajouter 
quand l'un eft.vers l'Eft & V*ut*e vers l'Oueft* 

D» Cette méthode eft-t'elle aufli /tire que ÏAnt* 
pûtudè? 

- R. Non , niais telle qu'elfe eft, on ne doit pas 
la négliger quand on a été tra terns confidérablé 
fans pouvoir obfervër fer variation. 
D. Quel efî tufage de la variation dt V Aimant 



ur Mer ? 



R* Eue fert à corriger les routes qu'on .a tenues/ 
m connaître celles qu'il faut tenir ; car fi une 
Sarte Marine, montre que pour alfer d'utf lieu X 
ine autre, il nuit faire une certaine route, & que 
t Compas varie, il eft certain qu'on nV arriver* 
as en fuivant cette route > & que plus on fera de 
hemin;>& pins on s'écartera éx lieu éfcPon veut? 
lier. ,. . „•"..''■ 

D* QW/tfwr-îi faire pâtir corriger une Route $ 
K. S'il s'agit d'une retiré qu'on a tenue, 8c 
a'oiï. connpiflfe enfuite que le Compas varie, if 
iut compter députe le Rùttib de vent la quantité 
s la variàttotf, ^duiftêroefeite, ; & àlort oit-verr» 
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ce qu'a valu la reniée, & celle qu'il faut pointer 
fur le Cercle ou Quartier de Réduction/ Mais fi, 
l'op veut favoir ou iï ^iaut gouverner pour tenir 
la itoute.que.la Carte. montre, alors il faut comp- 
ter du fens contraire à la. variation les degrés qu'on 
en a trouvé , ce qui fera connoîtrele Rumb où il 
faut établir le Cap.< /, - ? 

D- Voyons un exemple de ceci pour rendre Uckofc 
jenfible. JefupofequeU variation, foit NordrEJldt 

i z degrés ï$ minutes , Gr qu on, ait tenu la route 

du Nçri Nord-eji., je demande ce quelle a valu, &• 
ce <m il faut pointer fur le Quartier? 

K. £a Route a valu jufte le Nord-Efl; quart de 

Nord; car en comptant un quart du côté del'Eft, 
• 09 v trouve ce Rif nib de Vent. 

~ D. Etjî Von voulait avec la même variation , te- 

*itle Nari Nord^Efi^ oàjaudroit-il établir le Cap ? 

Ré- Il faudroit établir le Cap au Nord quart de 

Nord-Eft j car en ce cas il faut compter le quart j 

àe Rumb du côté du Nord, c'eft-à-dïre , du fens 

.contraire à la variation. 

. , 1). Si la variation du Compas n allait quà 3 m 4 

jdegrjés ,faudroit-il y avoir égard? . 

. ,JÎ. Oui, fans doute, & Ton fe ferviroit en ce 

cas L 4u fil du Quartier de Réïuétion pour marque; 

la route corrigée. 

v D. EnquelUoccafionf^-jlfairey^ 
R % C'en toutes les fois qu'on fait qu'il y a de 

variation & fur-tout Jorfqu'il s'agit d'aller che 

cher une Ifleou unÇ^pparfa Latitude, lorfqu'oi 

Sne&U'Eft puà EQueft. P^ar exemple fi j'étois 

l 1 ^ 
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l'Ouçft de yJEflé d'Oueflant ,'& que le Compas eût? 
ïo degrés de- variation Nord-Oûeft, il eft'f&t 
qu'en gouvernant à l'Eft * je-ne pourrois y arriver , 
& que fenpafferois au Nord* puifque la rQirte'de 
PElr fur lçCompas,ne vaurqùerfeft quart Nofd-Eft; 
âinfi pourla trouver, il faut gouverner à TËft quart 
de Sud-Eft, un degré 15 minutes plus Eft. 
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I>E L'ESTIME D« CHEMIN. 
. . .,,8 ? c/r 1 o #. ; I X- ' \ ;*'/.;' " 

I>. Voûsmàvei expliqué 'jupptici ce qui règàtii 
là Latitude, la Longitude & k Rumb de vent iïep 
te donc 4 Pdf 1er de Veftinle\ m Voyons en peut ie/Màts- 
çequee^ïbr^mMeni'eUèfefau? » 

R. Leftime eft le jugêtaeAt<jtfun Pilote fait ttt 
chemin de fbn Navire 1 & elfe fe feitdé-pluffelirs 
manières; fevoir. * ïiîv^ x » . ;. ^» v_ » 

!*• Par la différence en Latitude en connôiffim* 
le Rumb dé Veto qtfVm arteniù ' ' ••* 

a ^ Par la dlftance tfttftïfeûfà un wt*ey&4* 
temç qu'on a employé à le parcourir. ; * ' - * 

3 P . PSrfe Lok avec une demie minutes 

4° • Ettâîi en examina»* te paflage de Peau le 
long du bord i *n jetsant xm petit morceau dd bob 
en avant iSt te'fiiivant jyfqu'en arriére* 

D. Comment connoiffei-vous le chemin âirNèHn 

par la dî/fiïtentt en I^riofev^tryan^ jîng^l/wr m 

Rumb de vent? - ^ ' • ' - " ; • * v . 

' &- Ç'9ltpncon>|^aOTl(^^és<kla 4^re4çc 
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en Latitude for fe Nord & Sud. du Cercle ou 
Quartier de Réduction , & les portant fur le paral- 
lèle jufqu'au Jtumb de. vent j car fi.Je compte du 
centxe,& furies Àrçi-jufqu'à ce .point, J'aurai les 
Beues&hes ep 2$ heures , fi les deux hauteurs ob- 
ferv&s.font deiiX/jpvirs de fuite , & par confequent 
les lieues par be^e, 

D. * Suppfé giton eût élevé deux degrés en Latitude 
€ft *4 heures * frayant couru fur la route du Nord- 
EJtïfUàrt de. Nord, je Akmand* U cfomiiLqum au- 
roitjaitparheurçi „ . t > 

R. on aurOit fait i 'liettës par lettre ; car fi Ton 
compta les deux dtfnfede difërçnce ep jUtgiide 
fur Ji^ôrd & §i*4, & que du point q4 ilsfetçrmi, 
ijënt;, m foiVe Up^r^ele jijfqu'aq N^Elî quarr 
de Nord / on .tfwpftffE du centre *& fceuès , ôç 
far cQ^uefit iltafât pa? tewre* ... : 
t P. 'Cet», mitme#&t?flle êtr?j*Jli;ï fuifquJIt 
dépend (te la route quon 4 tenu qui ejl mjom unpw 
Wertmef :;. j-: •. ', ■ . \ , . : J\ 

R. Me eft bonne ^-fOu$q]|?^ksr<HI»sqîro^ 

tiftke?r«fiibnt pas #otgitée$4u Nord.& Sud, & 
qu'on apris toutes ks pr&autions nécgifeires pou? 
s'en aflu«r. Car, mm feulement, on fa*t % m vrai te 
clenriti qu'on a fait; mais .on peiit conjure de là, 
que lorfqu'on aura pareil v«at & pailles VQiles, 
bns avoir dç hauteur „ x>p fera le mèm ÉhôïBin en 
*4*bç»rei 

> IX \Guimwm twwtynvms h çjmiinA* *f&*n 
ffir la diflanee entré deux lieux l 
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ti eux fur une bonne Carte , p$r lesheures que 
j'ai employées à faire cette traverfée; mais cette 
méthode n'eft pas fi fûre que la première , à caufe 
que pour l'ordinaire entre deux terres, il y a des 
courans qui avancent ou retardent le chemin du 
Navire. 

D, Comment trouve-vous le chemin du Navire 
par Iç Lok qui eft la troisième méthode ? 

fi. J'attache au Lok une ficelle marquée par de 
petits nœuds de fix en fix toifes , & je le jette.à l'ar- 
riére du Navire, & lorfqu'il eft à 20 ou 30 toifes, 
je vire une horloge de aemie minute , confidére 
combien il s'écoule de ces nœuds pendant ce tems, 
& autant qu'il s'en écoule,. ce font autant de quarts 
de lieues par heure , de forte que s'il y en a 4 ce 
fera une lieue par heure , & ainfi du refte. 

D. Comment fave\-vms quen mettantfix taifis 
de diftance entre les nœuds * chaque nœud donne un 
quart de lieuë par heure * 

jR. C'eft parce que 24 toifes étant multipliées 
par 120 demies minutes qui font une heure, don- 
nent 2880 qui font à peu près la valeur d'une lieuë 
de zo au degré , fuiyantla rnefçre qui en a été fait 
par l'Académie Royale des Sciences, 

D. Pouroit-on mettre quelqu autre diftance. entrt 
les nœuds? . , . 

H. Oui, fi l'on mettoit 7 toifes 5 pieds,** pouce*» 
chaque nœud donnerait un tiers de tyeuë , cequi 
va udroit beaucoup hiieux. 

J). De quelle mefure vwfiwe&vfius powrwt df* 
mie minutai ••../., ' v 
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R. Je me fers d'un fa He ou poudrier, oud*utiQ 
balle ful^endue par ah fil , dont la lçngeur depuis 
le point de fufpenfiçn jufqu'au centrç dç la balle , 
foit çxa&ement de 35 pouces 8 lignes & demie dé 
pied de Roi; car étant mile en mouvement, cha- 
que ailée & chaque yenue fait une féconde de tems, 
$nforte que 30 de chacun de ces mouvemens , foit 
d'un côté, foit de l'autre , font la demie minute. Si 
pn ne dôunoit au Pendule que 9 pouces * lignes & 
> £ de ces vibrations , c'eft-à-dire, le mouvement de 
. côté $ç #autrçpris çnfejnbie* forjtunç féconde de 
tems, 

D, Enfin * comment efîimez~vojus le ckçm^n du 
Navire à ïœitï 

R* Ceft çn'cônfîdérant la viteffè aparefiite de 
l'eau le long du bord & fous le vent, par le moyen 
d'un petit morceau de bois qu'en jette en avant; 
car en le fuivanr jufqu'à l'arriére , on peut juger du 
chemin qu'on feroit fur terre en marchant de cette 
forte; mais cela fupôfé une grande expérience , en- 
core faut-il queçç foit dans des lieux où îl n'y ait 
pas dçs courans, 4 

D. Quelle eft la Pratique à V égard de tejfyne^ 
quand fw-tyut qn faproohe dés tfrrçs où ton veut <&> 
1er* ' ."-■. 

' ■ jR. Il vaut mieux, en ce cas donner trop que trop 
peu , c'eft-à-ditè , qirôî ëft plus à propos de fe faire 
de l'avant que de l'arriére., parce qu ? en ce cas , on 
*iç rifque rien , & qu'on n'en eft que plus en état dq 
fe défcer de la tèrue > & de prendre lés t précaution 
p^ççffwrçs pour n'être pas furprûj. 
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D. Comment trouvez-vous le lieu de V arrivée * 
lorfque vous aveifinglépar efiime un nombre de luuHs 
fur une routé? » 

R. Je pointe la route fur le Quartier pour favoii 
ce qu'elle me donne de lieues en Latitude & en 
Longitude ,. d'où je conclus eniuite la Latitude & 
Longitude arrivée. ' ; 

D. Si votre route itoit précifémentie Nord ou le 
Sud y comment trouverie\-vous la Latitude arrivée t 

R. Comme les Nord & Sud font des Méridiens, 
qui font de grands Cercles Terreftrès, fij'eftimey 
avoir fait 20 lieues marines , je compte que f ai chan- 
gé d'un degré de Latitude, foit en augmentant, 
foit en diminuant , parce qu'un degré de grand 
Cercle vaut ce nombre de lieues , & en ce cas on ne 
change que de Latitude & non de Longitude. 

P. Et fi vous avie\fait VEjl ou l > Oileji J comment 
trouverie^vous le changement de Longitude ? 

R. Si j'étois fous r Equateur qui eft auffî un grand 
Cercle, ou aux» environs, je dïviferois par 20 le 
nombre de lieues., que f y auroisfait par eftime, ce 
qui me donneront le changement de Longitude .<* 

Mais fi j'étois fous un desparallelesà l'Equateur, 
comme par 30 ou 40 degrés'de Latitudç, )t cheiv 
cherôis fur le Quartier fuivant le parallèle où je le- 
rois combien le nombre de lieues fiait à FEft ou à 
FQiïeft yaudroit dç lieues fous l'Equateur, lef- 
quelles étant divifées par 10, me donneroient les d^ 
grés de Longitude, c'eft ce qu'on apelle réduire 
des lieues mineures en lieues majeures* Et fi-au con- 
traire ? je vq«1q8 prouver cQmbîen U faudroit faire 
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de lieues fous un parallèle pour changer de quelques 
degrés de Longitude, jeïerois le contraire de cç 

3ue je viens de dire , c'eft ce qu'on apelle réduire 
es lieues majeures en lieues mineures. 

D. Si enfin vous avie% couru fur tout autre RunA 
de vent que le Nord ou Sud * ÏEjt ou VOueft* com- 
ment trouverieç-vous le lieu de [arrivée ? 

R» Je chercherais d'abord les lieues de Latitude 
que donneroit la route que je réduirpis en degrés 
en les divifant par 20 , & fi j'arois été 4u Nord au 
Nord, bu du Sud au Sud, j'ajouterois ces degrés de 
Latitude avec la Latitude partie, pour avoir la 
latitude arrivée , au lieu que fi j'avois été du Nord 
au Sud, oudu'Sudàu Nord, j'ôterois cette dif& 
rence en Latitude de la Latitude partie. 

En fécond Heu, je comptçrois les lieues de Lon- 
gitude que je réduirois en lieues majeures par unç 
Latitude moyenne, entrecelles du départ & de Faf. 
rivée, j'ajoûtçrois ces degrés avec la Longitude du 
.départ pour avoir l'arrivée fi fay«bété vçrs PEft, 
au lieu que j'en ferois une fouftraftion fi j'avois été 
Ters.l'Oueft, 

D. Fous m ave^; dit ci-devant que le degré de La- 
titude vaut 20 lieues marines * ceh eft-il uniforme 
partout? 

iL Non , les Anglois comptent comme nous ao 
lieues : mais lçs Hollandois n'en comptent que 151 
|ps£fpagnbls 17 lieues &demi> Scainfidesautpçs 

D* Quejl-ce qui fait cette différence? 

JR. Ce font les diverfes meiurçs dent on (è fçrt 
dans chaque pays ; car c'eft à l'égard de tous le o& 
me cfpaçe mefuré différemmeat» 
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D. Combien le degré de la Latitude vaut-il de mi- 
nutes f 

R. H vaut par-tout io munîtes ; ce qui fait que 
la lieuë de France ne vaut que trois minutes, ait 
lieu que celle àç Hollande en vaut ^ 

D. Les degrés de Longitude vdent-ïls aitjfjï 2# 
lieues? 

R. Ils valent zo lieues fous PEqutteur fçulemçnt; 
mais ils diminuent à proportion qu*on s'éloigne (Je 
l'Equateur , ou au'on s'aproche des Polçs j enforte 
que fous le paraielle de tfo degrés, un degré ne 
vaut plus que i o lieues , & fous le Pôle ne vaut pluj 
rien : ce qui vient dé ce que les Méridiens fur le*' 
Globes TVreflres.fe réunifient tous aux Pôles, Ces 
Méridiens font tous parallèles fur les Cartes Hy dro- 
graphiqjies pu Moines. 

pES CARTES MARINES, 

S % Ç T I O N X. 

D. Qjiefi-ce que qifune Carte Marine? 

R. Ceft une Carte qui repréfente.les Mers; & 
le bord des terres feulement, avec tout ce qui fç 
trou vç au-dehors defdites terrés & avance dans la 
Mer, comme Ifles, Roches, Bancs, Ecuëik, 6c 
sfe plus les 3* air? de vent. 

D. Combien y->a-£il de fortes de Cartes Marines ? 

R. Il y en a de trois fortes , favoir , celles qui prrç. ' 
[culminent une échelle -de lieues frns avoir de kati- 
*& W, de J^$ji«fei ç« C#fW repréfent^t» 
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peu de Pays , & font voir dans un gïand détail tout 

ce qui eft le long des Côtes. 

La féconde qui a une échelle de Latitude, (dont 
les degrés font égaux fans avoir de Longitude, & 
fe nomme Carte plate. 

La troifiéme enfin qui a une échelle de Latitude 
dont les degrés vont en croiflant vers le Pôle, avec 
une échelle de Longitude, & fe nomme Carte ré- 
duite. 
; D. Laquelle de ci% trois Cartes tft la meilleure? 

\R. La première ne peut fervir que le long des 
Côtes, & ne peut être jufte que dans de petites 
diftancês. 

La féconde jpeut fervir dans des voyages de ter- 
re à terre , c'eft-à-dif é , dans le Cabotage ; elle fe 
nomme platç , parce qu'elle repréfente la Terre & 
& la Mer , comme un plan; mais elle ne. fçauroit 
donner le point où Ton eft , puifqu^l q'y a point de 
Longitude ; on y marque ordinairement plufieurs 
échelles de lieues. •.••.;:. 

C'eft donc enfin la troifiéme , ou la Carte réduite 
qui eft la meilleure , & doit fervir dans les voyages \ 
de long cours , parce qu on y peut marquer chaque 
jour le point de Latitude & de Longitude/ 

D. Pourquoi dans cette Carte les degrés 4e Lati- 
tude vont-ils en croijfant vers tes'Ptles f 

R. Ceft pour faire diminuer les degrés <àe Lon- 
gitude dans les parallèles, comme en effet ils di- 
minuent de valeur fur le Globe tèrreftre ,-ôcapro- 
cher les Méridiens qui font paralléle$ entr^eux contro 
Tordre naturels car chacun de*<îe$ degré^eroiflfai 
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he valent par-tout que a o lieues; il s'enfuit qu'uii 
cfpace égal dans là Carte , vaut plus ou moins félon 
Je degré fur lequel on le raporte; c'eft proprement 
cette Carte qui réduit le Globe en plan, c'eftpour-. 
quoi elle eft préférable à toutes les autres* 

D; Pourpoit-on pratiquer fur toutes ces Cartes les 
• problêmes du Pilotage î 

R. Sur les deux premières, on n'en peut faire que, 
quelques-uns ; mais fur la dernière, onpourroit 
les faire* tous ; cependant on ne s'en fert ordinaire- 
ment que pour marquer le point oàl'on s'eftimé, 
parce qu'on peutle déterminer par des voy es plus, 
exaétes. • . 

D. Quelle différence y a-t r il entre le pointage £unt 
Carte réduite Gr £ une Carte plate? 

R. La différence confifte en ce qu^furlei Car- 
tes plates on fe fert des lieues qu?on prend fur uns 
échelle de parties égaies conftruite fur la valeur A'mt 
degré de Latitude de la même Carte , au lieu que 
fur. les Cartes réduites on fe fert de lieues prifes for 
l'échelle dç Latitude , félon le parallèle diî&eu où 
l'on eftj en eftimant chaque degré 20 liçues» \ , 

D. Si ton vouloit doubler uti Cap * uneljle* oh 
une Roche de n\dt ou de tans de brume * faudroitrit 
(aire aajujie la route que la Carte montre s 

R. Non , il faudroit prendre le large pour, éviter 
tout danger, 

D. Supofé aue le vent fut . Oùeft-Nord OiïeJt, 4 . 
Cr qu il fallut doubler Ouejfant en étant par eftijneà 
é lieues au Jfhrd^oùfaudroit'il mettre le Cap de nuit 
êuM tems de brame f . • 
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CHAPITRE XIL 

des Manoeuvres des .Vaisseaux 

D. ifyrèj avoir vu et qui corkerm la théorie di 
Pilotage J entrônià prefent dans quelque- détail dti { 
Manœuvres qù on fait dans urt Vaijfeâufur Mer^ & 
dites-moi étabofd comment vous vous y pterie^pour 

faire virer un Navire veut devante/ 
1 H. Je fais mettre premièrement la baffe du Gou- 
vernail à arriver, c'eft*à-dire, du côté d'avant le 
vent , afin de donner un peu d'erre au Navire , en- 
foite' je fais dreffer la Civâdiére ou le Beaupré s'il 
éft apareillé , avec fon Perroquet s'il l'eft auflî > après 
quoi je donne vent devant, en mettafttla barre tout 
a- fait du côté du vent, & fait larguer un peu de 
F E«oute de Mizaine ou de borfet , afin que tes Voi- 
les d'arrière le faflent venir plus vite au vent , & 
torique lèvent eft droit devant, ùnpeu ducôté qu'on 
veut avoir au vent, il faut larguer l'Ecoute de la 

. grande Voile, changer l'Ecoute d'Artimon * & la 
barre du Gouvernail tout à la fois, enfiiite amuirer la 
grande Voile , & après la Mizaine , ou toutes deux 

• «a fois quand on eft fort de mpnde , puis hâler Jes 
Boulines & gouverner au plus près du vent. 

D. Si on gouvernoit au Timon, faudroit~il agir 
de même ? 

1 Jï> 11 faudrait le poùfler-à la main du coté de- 
vant le vent pour faire venir le Navire vent devant, 
& pouffer à l'autre bord quand le Navire auroit le 
vent devant , afin de le feire venir au plutôt au vent/ 
du côté qu'on veut amurerles Voiles, 
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D. Si en gouvernant au plus près du vêtit * il ve- 
noit trop près * que faudroit-il faire pour empêcher le 
Navire de virer * cequon apette * faire char elle ? • 

JR. Il faudrait prombtement mettre les voiles d'M 
vant fur le mât , &Ja barre du gouvernail à arriver # 
ou le timon pouffé à bord du côté dont les voile* 
font amurées. 

D. Si un Navire prend vent devant * & qifonfoit 
obligé de le faire revenir au même bord fans- dejamu* 
rer les voiles * que faut-il faire «* 

R* ïl faut larguer les boulines des voiles d'arrié- 
re , carguer l'artimon , changer la barre du gouver- 
vaU du côté dont les voiles font, amurées , braffayef 
les voiles d'arrière du mêmfe côté ; & quanile vent 
eft d'arrière > ou un peu du côté dont les voiles font 
amurées , il faut border l'artimon i Hllér les boùli-; 
nés , & derechef gouverner au plus près du vent. 

D. Que doit entendre celui qui tient la barre du 
gouvernail quand le Pilote lui dit : arrive , ne va pas 
plus au yent , porte lavoilel où efl-ce qu'il doit met* 
tre la barre? * 

R. Il veut dire qu'il n'aille pas davantage du côté 
dont les voiles font amurées , c'eft-jL-dire , qu'il doit 
mettre la barre du gouvernail du côté d'avant le 
rent, & la pouffer d'autant plus que le Navire eft 
plus près du vent, de crainte de tatfe virer le Na- 
vire mal-à-propos. 

D. Lorfque le Pilote dit à celui qui tietit la barre 
du gouvernail: n'arrive pas. davantage, au lof , na 
vas pas plus largue : que doit-il entendre ,& ou doit* 
il mettre la barre du ^ouvernaiU 
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' À. H veut dire qu*il n'aille pas davantage du côté 
d'avant le vent , ou du côté que l'écoute eft bordée 
arriére ; & fi on gouverne au timon , il le faut pouf- 
fer à la main du côté contraire qu'on veut que le Na- 
vire s'abatte, c'eft-à-dire, du côté que l'écoute eft 
bordée y & pour cela il faut mettre la barre du côté 
où les voiles font amurées. 

D. Si le Navire fe range trop auvent j que faut-il 
faire pour qu'il gouverne mieux ? 

Rd II faut carguer quelques voiles d'arrière, ou 
apareiller de celles d'avant; car c'eft une chofe cer- 
taine que les' voiles d'arrière aident à faire venir je 
Navire au vent, &quë celles d'avant l'abattent a- 
vant le vent , quoique toutes eiifembJe le tirent de 
l'avant ; enforte que fi on veut qu'un Navire ne 
range pas tant le vent, on commence première- 
ment à ferrer le perroquet d'artimon , s'il eft apa- 
reillé ; enfuite on largue l'écoute d'artimon , on le 
cargue s'il le faut ; & fi le Navire fe range encore 
au vent ^ on largue un peu de la grande écoute, on 
borde davantage celle de mizainç , on braffaye tou- 
tes les yoiks d'avant , on amené du grand hunier , 
ou l'on cargue de la grande voile , après cela il faut 
qu'un navire gouverne bien mal s'il le range encore 
au vent malgré fon gouvernail. 

. JX Si le Navire s'abat trop. largue j que faut-il 
faire ., afin qu'il gouverne mieux ? 

HÉautpremjM^efmenttorderk grande écoute, 
hiflfer toutes les voiles d'arrière au bout du mât , fi 
cela fe peut, carguer la civadiereou le beau-pré & 
fon perroquet s'ils font apareiUés, après amener du 
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petit humer ; après cela je ne crois pas qa*il y ait de 
' Navire quitfobéiffe à fon gouvernail. 
• D, Quand un navire ejl apareillé vent arriére , de 
quels termes un Pilote fe fert-il pour faire gouverner 
fin Navire ? ■ 

Il fe fert des termes deçribôrdou bâbord, ou de 
droit la barre ; ainfi lorfqu'ildit tribord, celui qui 
eft au gouvernail doit mettre la barre du côté de bâ- 
bord, au lieu que lorfqu'il dit bâbord , il la doit paffer 
du côté de tribord; & enfin quand il dit, droit la 
bar Te, il faut alors gouverner où on a le Cap : cartf 
eft certain qu'en fe fervant de la barre , le Navire 
vient toujours du côté qu^pn la met , pourvu que les 
voiles foient orientées à' ce dèffein; mais fi c'efl: au 
timon qu'on gouverne, il faut toujours la pouffer 
du côté contraire à celui où l'on veut que le Navire 
rabatte'. 

D. Si un Navire ne vouloit pas virer vent devant * 
quelques foinsi quon y pût apporter * que faudroît-il 
faire pour revirer à Vautre botdf 
R. Il faudroit revirer vent arriére. 
D. Commentfaites-yous pouf revirer vent arriére ? 
Si toutes les voiles font apareillées, je fais pre- 
mièrement carguer l'artimon & dreffer. fon perrp-i 
quet, enfuite larguer la grande écoute , braflayer 
le grand hunier en corde , c'eft- à-dire , que le vent 
ne foit ni dedans les voiles , ni les voiles furies mâts* 
& fais médire là barre du gouvernail avant le vent i 
c^eft-à-dire* du côté que je veux que mon Navire 
Vienne , 6u-le timon du côté contraire, & je fais 
«relatout à la fois j puip quand mon Navire eft uq 
x L i j 
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peu venu du côté qu'il faut amurer , je fais apareilleT 
l'artimon , amurer la grande Voile , enfuite la mi- 
saine ou toutes deux à la fois fi cela fe peut , & après 
quoi je fais gouverner au plus-près du vent. 

D. Si un Navire va vent arriére* oàfaut-il mettre 
la barre du gouvernail pour faire revenir le Navire du 
côté de tribord? 

h. Il faut mettre la barre du gouvernail du mê- 
me côté de tribord , ou le timon du côté de bâbord, 
c'eft-à-dire, qu'il faut toujours mettre la barre , ou 
la pancher du côté qu'on veut que le Navire vienne* 
& fi on gouverne au timon , il faut le pouffer du cô- 
té contraire. H , :i r 

D. Si un Pilote seftiWie à tefre £r qu'il ne la voye 
pas * que fait-il faire pour aller trouver quelque Cap 
wljle? 

R. H doit s*affurer de la terre fous la Latitude de 
laquelle il eft, ceft-à*dire, par exemple, quefiuo 
Navigateur , après avoir navigué plusieurs jours fur 
diverfes routes - 9 fe trouve à 48 degrezjo minutes 
de Latitude Nord , & qu'il s'eftiroe à terre , & que 
cependant il ne la voye pas , ildoitfingler. à TElt , 
julqu'à ce qu'il ait la connoiflance de cette terre , 

£our enfuitè faire la route convenable pour aller au 
eu propofé,cofame s'il s'agiffoit d'aller d'Oueffant 
au Cap Finifterre. 

t D. Si un pilote fe trouvoità terre de nuit ou de 
tpnsde brume* quelle manœuvre dcvr oit-il faire pour 
éviter (P échouer i ■ 

. fi. Il faudroit revirer au large , fupofé que le Nai 
fire fût amure à jun bord. 
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B. Mais fi on étoit fifres de terre qu'on rie put pas 
mvoir le tems de revirer* que faudroitrd faire ? 

■R. II faudroit braflfayer les voiles fur les mâts ^ 
afin de faire culer le Navire. 

D. Si on alloit vent arriére * ne pouvant ni revirer 
ni mettre les voiles fur les mâts * quelle manœuvre fau- 
droit-il faire f 

R. Il faudroit mettre air plus- vite le bord au vent 
qu'on jugeroït le meilleur pour remettre au large * 
& fi on n'avoit pas ce tems-là , on ne pourrait alors 
éviter d'échouer i la côte ; c'eft la raifon pour la- 
quelle quand on s'eftimç près de terre la nuit ou &e 
tems dç.brume , on met à la cape pour attendre le 
jour , ou que le tems devienne clair. 

D. §i on était obligé défaire cote par le mauvais 
tems* que faudr oit-il faire* 

R, H faudrok regarder le meilleur endroit' pour 
fâcher de fauver la vie de tout l'Equipage. 

D. Quand on loyoye da,ns des Manches * comme 
celle dcBretagne £r autres % doit-în eft'mer les lieues 
qùon afingléesfur chaque route f 

R. Oui , quand on eft hors la vue de terre la nuit 
ou de tçms dç brume; mais quand on eft près de 
terre, il faut feulement confidérer le foir à quel 
rumb de Vent elle demeure de foi & à combien de* 
Heuës, afindç naviguer la nuit avçc toute fôreté. 

D. Un Pilote étant arrivé fur mt rade * comment 
doit Al faire pourfe difpofer au mouillage ? 
^ iî. iVfeut d'abord qu'il fonde pour favbir la quan- 
tité de braffés d'eau ou il Veut mouiller , qu'il con- 
fidére queléft lç v$rç travèrfier & de queKAcé por# 

I<ïij 
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.tent les courans; ces précautions prifes , il doit ; 
i°. mettre un orin fur fon ancre d'une longueur rai- 
fonnafcle, prefipe double, des braffes de profondeur, 
pour faire enforte que là bouée paroifle fur l'eau, 
afin que fi le cable yenoit à manquer, on pût lever 

• l'ancre parle moyen de fon orin. 2 . H faut mouiller 
. le meilleur ancre du côté du vent qui jette en cote. 

3 . En fiiiyant la chute des courans , s-afourcher 
t en forte qu'un des ancres foi£ oppofç au flot, & l'au- 
tre à l'esbe ou au jufant. 

D, Jefupofe que vous façhie% les braffes £eau qu'il 
y a où vous devez mouiller votrt Navire parle moyen 
% d'une Carte s le vent travejr(îer& la eHiïfe defcouransj 
que faites-vous enfuiu.de cela pour mouiller? 

R. Je prens biturp , .c'eift-a-çUre , j'alonge le ca- 
ble fur le pont autant qu'il m'en faut , & même plus 
poyr ie fonds où je v.eujç mouiller ; enfuite je cargue 
toutes les voiles le$ une$ après lès autres , les baffes 
voiler Tes. premières^ &.fingle avec les deux huniers 
« jufqu '^.cç que je fois au îiçu où je dois mouiller ; & 
auand j'y Uns arrivé, .j'aijnene les huniers, &les braf- 

• laye furie mat j je fais apareiller l'artimon , & je fais 
mettre la barreau gouvernail du côté que je veux 

• que mon Navire vienne au vent , ou le tippn du c6- 
, té contraire 5 6c quançi le. vent eft devant;, je laide 

un peif çule^le Navire 7 & enfuite je mouille le pre- 
mierancre , & filç du cable félon Je befoiri ; c'eft-à- 
dire , que fi. la chute des courans eft forte , ou qu'il 

Î' ait gf^nd, vent, il faut $n;filer davantage aue quand 
achète^?* courans eft moindre , 01* qu'if feit petit 
vent â^ calme ; l'aoqre jetait mouillé., on ferre Ôcfer- 
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le toutes les voiles , fi ce n'eft l'artimon ou ron per- 
roquet qui fervent à faire répandre le Naviçéfur le 
cable ou à refouler deflus. S. 

D. Si on voulait mouiller à un fonds de 26 ., 30 * 
eu 40 braffès d'eau * pourroit-on étendre le cable fur 
le pont de cette longueur ? * 

R. Non, il faut alors mouiHer {ans prendre bi- , 
ture, & fe contenter d'étendre Je cable autant a u'on 
le peut : il eft feulement à craindre que le poids de 
l'ancre pendant en barbe ne fafle cafter le cable , ce 
qu'on, ne peut éviter en certaines occafions , mais 
qui arrivent néanmoins très-rarement ; on mouille 
alors fans orin & fans bouée à l'ancre. 

D. Ne poiirroit-on pas étakr une marée * c*eft-à- 
dire , un flot quand on veutjbrtirde la Manche ou une 
esbe * lorfqu'on veut entrer dedans * avec un grejlin 
&* une ancréd!affowrche f 

R. Oui , ma& dans un tems calme ; car s'il y avoit 
du vent ., cela ne pourroit pas tenir un Navire. 

D. S'il fallait couper un cable étant près de terre •* 
& faire abattre le Navire d 9 unbord % étant dangereux 
s'il s'abattoit de l'autre * d'aller m cête * comment fa* 
»rie{-vous ( 

R. Je ferois abofïêr un greflin for le cable dehot* 
le Navire » (fcpiaflferPautrebout par un faborddes 
plus-près de la fainte-barbè _, du côté contraire que 
je voudrois que mon Navire Yabàttît , & je ferois 
roidir au cabeftan ; enfuite je ferois filer du cable 1 , 
jufqu'àce que le Navire fût abatfti , & couperbis le 
cable ou le filerois par le bout bien promptement & 
çoupçrois le greflin j & enfin ^apareillerois les vo^ 
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les leptus promptement qu'il me feroit poflîble. 

H. ^[quelles desbojfesàfouet ou à bouton valent 
mieux pour retenir un cable quand on le vire dedans? 

R. Les boffes à fouet tiennent mieux le cable , 
à caufe au elles font une demie clef, ,& font moins 
fujettes à riper. 

D. Quand un Navire eft mouillé avec [on premier 
ancre * que faut-il faire pour affourcher avec lefecontâ 

R . On le porte avec le fécond au lieu où Ton juge 
le plus à propos ; on s'affourche ordinairement en 
manière de patte d'Oye , afin que fi le vent étoit for- 
cé les deux ancres euflent faix : on fe peut encore 
affourcher avec le Navire, en filant fur le premier 
ancre un ou plufieurs cables fur le bout , & après on 
mouille le fécond , puis on xe vire le cable du premier 
ancre, jufqu'à ce que Pun & l'autre foit raifonna- 
blement dehors; mais furtout il faut bien prendre 
garde de mouiller fur le cable de quelque autre Na- 
vire ; car on ferpit obligé de relever fou ancre j les 
deux cables fe pourraient gâter , & d'ailleurs le Na- 
vire le premier mouillé a droit de faire lever Fancrc 
<Je ççlui qui çft venu mouiller fur fon cable. 

D. $ affourcke-i on dans toutes Us rudes inàiffe* 
remment & dé la mime manière? 

R. Non. Dans celles où il y a une grandç chute 
ide courans , on s'affourche fuivant la marée ; mais fi 
on eft dans un lieu où il n y ait point ou très-peu de 
courans, comme dans la mer Méditerranée ou ail- 
leurs, on confidére quel eft le vent traverfier de la 
côte , & fupofé qu'il ioit Nord, on doit s'affourcher 
Eft & Queft 9 afin * comme nous avons dit, quête 
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deux cables faffent force en même tems ; on doit 
remarquer en mouillant à quels rumbs de vent de- 
meurent doux caps , deux maifons , ou d'autres a- 
mers l'un par Fautre, afin que fi le cable venoit à 
rompre, oh le pût aller chef cher ; on en doit faire 
autant , quand on veut placer un banc ou rocher 
fous f ea'u dant une Carte ; enfin quand on eft mouil- 
lé, ondoitobferverlescourans, les braffes d'eau , 
la nature du fonds , & décrire le plan de la Ba^e ou 
Rade; c'eft ce qui eft expliqué dans le Journal de 
Navigation. 

D. Si un Cable pajfe par dejfus Vautre en manière 
de croix * que doit-on faire pour le parer ? % 

jR. D faut faire éviter le Navire dacôté contraire 
à la croire des cables, en lui aidant par le gouver- 
nail & par les voiles d'artimon fi cela le pçut , & fi la 
force des courans ou le grand vent n'oblige pas le 
Navire de tourner contre la volonté du Pilote , 6c 
en cas qu'il fe fafle un ou plufieurs tours , il faut ê~ 
tre bien foigneux de les faire parer, de peifr qu'ilne 
vienne du vent. - 

D. Lorfquon ria quun ancre mouillé Hun tems 
calme * doit-on avoir beaucoup de cable filé f 

R. Non , l'ancre doit être prefque à pic , à moins 
que la chute des courans ne foit fort violente; car fi 
on a beaucoup de cable dehors , le Navire venant 
à éviter ou faire le tour, & paflant par-deflus , il fe 
mêlera avec l'ancre ; s'il vient du vent après cela, il 
lie tiendra plus , & fera châtier le Navire. 

P. A quoi çonnokrei-vous quand votre Navire 
ckatteral , 
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R. Ce fera par les amers de la terre qui change- 
ant de fituation, par un Navire qui fera, mouillé 
près de foi , s'il ne chafle pas lui-même ', bu par une 
fonde amarée au bout dfune ligne quou tiendra en 
fa main > laquelle fonde touchera au forids ; & fi le 
Navire chafle, la ligne & la fonde relieront de l'a- 
vant du Navire» 

IX Si un Navire chaffe, quefere^vous pour Ven 
xmpîcfcr? ' 

jR . Premièrement je feraiiiler du cable ou mouil- 
ler un fécond ancre ; je ferai amener les mâts de hu- 
Vi braflayer les vergues debout au vçnt ; & s'il 
chafle encore , je ferai mouiller le maître ancre; de 
phis j'aurai un grand foin de faire fourer les cables 
ibus l'écubier , & de les rafraîchir de tems en tems ; 
enfin fi on en vient aux dernières extrémités» onfait 
couper les mâts > quand la tempête augmente, & 
jqu'iin'y a aucune apparence de ijietrre à la voile ; 
mais cek eft afle& rare , d'autant qu'un Navire efl 
jJiktôt en côte ^ . qu'on n'a eu le.tems de faire toutes 
ces cKofes ,' principalement quand une rade eft fort- 
près de terre , & que le vent jette en côte. 

D. Comment ferde^vous pour apareiller vent ar~ 
rïcrt d'un beau tems , étant mouillé en une rade ? 

D.En virant du cable, je ferois gouverner fur mon 
ancre regardant la bouée , de crainte que mon Na- 
virene traverftt à tribord ou à bâbord; & quand 
Fancre eft hors du. fonds, je le vire haut le plus- 
promptement que je peux pour le mettre fur fa boffe 
& ferre-bbffe , avant que dç faire apareillçr & éven- 
ter les voilas. 
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D. Si on était dans une rivière comme celle de Lit* 
bonne* €r mouillé entre plujieurs Navirçs>, &leplusr 
enfoncé dedans _, comment faire pour appareiller & 
pour' en for tir £ 

R. Il faudrait porter, quelques amarres , c eft-à- 
dire > quelque greflm ou anciére fur le Navire de de- 
vant foi , ayant premièrement levé fes ancres , & fe 
tenir faifi à bord du premier ,, enfuite faire porter 
une amare à un autre > & larguer/ celle du premier 
pour hâler aux mains ou virér au vire*- vaux ou au <»• 
beftan fur la féconde amare,& fe&ifir encore à bord 
ôdans ce fécond Navhte* jufqu'à ce qu'on aye porté 
une troifiéme amare à un troifiémè Navire pour virer 
ieffas) & ainfi de Navire en Navire ,. jûfquà ce 
qu'on îb'it au-dehors de tous , & en état de mettre à 
voile , on pourrait encore * par autorité fouveraine^ 
obliger tous les Officiers qui commandent 7 fur lep 
Navires qui font au paffage , de les faire virer tous 
fur un cable , & de iïler'dé Faûtre pour fe ranger 
tous d'un côté, àfih'de pouvoinapareiller du lieu oi 
Ton eft mouillé fans aborder aucun Navite. '_ ' . 1 

D. Comment mafoauvreç-vouspour virer un cable 
dedans le Navire & 'ftàrfaifirtkriçrefwr le bord f 

R. Quoique cette queftion régarde plus la fonc- 
tion des Maîtres * que celle des Pilotes, j'y fatisferai 
néanmoins volontiers. Premièrement il faut faire 
virer le câble dans le Navire , foit avec le vire-vaux, 
foitavec le tourne-vif e. Si c'eft le Crémier qui eft le 
plus ordinaire dans les Navires Marchands , on fe 
fert de leviers qu'on : pafle par des troux qui font au 
vire-vaux, ôcle-cable ayant deux ou trois tour* am 
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▼ire-vaux > il y a des hommes qui alongent le cable 
derrière , & qui tiennent deflbus ( pour me fervir 
des termes de Marine ) afin que le cable vienne de- 
dans à proportion des tours du vire-vaux , & fi le ca- 
ble avbit touché un fonds vafeux, ce qui le rendroit 
gliflant fur le vire-vaux , on met de ta cendre , du 
fable, ou quelques balais entre le cable & le vire- 
vaux , afin que tournant le vire-vaux t le cable vien- 
ne dedans ; car fans cette précaution 5 le vire-vaux 
tournéroit fans que le cable tournât autour & entrât 
dans lé Navire : quand Forganéau de l'ancre paroit 
à fleur d'eau , on y applique le croq du capon , & 
ou y parte auffi la boue , puis hiffant fur l'un & ha- 
lant fur l'autre ( obfervant de mettre du cable par 
Técubiér quand il eft faifi) on lefufbend fur fa boiîe, 
Forganéau touchant au boifoir on trape Vherfefur la 
patte de Pancre , on y accroche le palanc & on le 
hiffe hors de Feau , on paffe la ferre-boffe fur la 
patte de l'ancre, ôcon lafaifit contre le bord; on 
prend enfuitel'orin, & on hâlç la bouée dedans le 
Navire , après quoi on apareille les voiles. 

Sionfeiert du tqurne-vire , après l'avoir paffé au 
cabeftan en la manière qu'il doit y aller, foit pour 
virer l'ancre de tribord ou de baDord, On faim le 
tournevire au cable en avant des bittes , on vire 
deux .ou trois tours de cabeftan, les garcettes faifies 
en avant des noix du tournevire pour le roidir , oa 
déboffe le cable en arriére des bittes , on l'abofie en 
avant & on le débite j on faifit le cable & le tourne- 
vire avec les garcettes en avant dès noix ; quand la 
fourure eft dedans le Navire , on l'ôte de aeffus jf 
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tablé 3 & oir continue à virer le cable jufqu'à ce que 
l'organeaû de l'ancre paroifle à fleur d'eau ; on agit 
aarefte comme il eft dit ci-devant , obfervant de 
dépaffer le tourne-vire , afin de pouvoir mettre le 
cable dehors. 

D. D'un beau teins ou de calme , ne pourroit-on 
pas fç avoir la chute des courons du lieu où Von eft ? * 

R- Oui , il n'y auroit qu'à jetter un grapin à la 
mer avec le plus de cable qu'il feroit poflible ; on re- 
marqueroit que fi la mares portoit avec le vent , la 
chaloupe fe précipiterpit deoout au vent , & # fi elle 
portoit au vent , la chaloupe viendrait parle travers, 
& fon cable répondrait dire&ement au vent , fi le 
vent étoit plus fort que la marée ; mais au contraire 
il répondra à la marée fi elle eft plus forte que le 
vent ; enfin fi la marée croife le vent , la chaloupe 
rapelleroitfon cable de devant, en regardant le vent 
obliquement d'un côté & la marée aùffi obliquement 
de 1 autre , à moins que l'un des deux ne l'emporte 
fur l'autre. 

D. Si on perdoit fon ancre à une rade a comment 
faire pour \t aller chercher ? 

R. On a dû prendre fes amers fur la terre en 
mouillant un ancre , c eft-à-dire , prendre fur la 
terre deux objets, comme deux arbres, un moulin 
par un arbre , un château par une tour , une futaye 
parunemaifon, &jc. Et cela en deux lieux fur la 
terré environ à l'angle droit du Navire , ou bien le- 
ver aux rumbs de vent deux endroits remarquables 
fur la terre ; puis fçavoir au jufte les bràfles d'eau & 
la qualité du fonds où l'on eft mouillé ; ces précau- 
tions prifes,on trouvera fon ancré, quand on voudra* 
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D Comment doit-on* agir en m$r cPungros tenu? 
IL On commence pat mettre bas, les mâts, ver- | 
gués & voiles de perroquet; enfuite on amené les 
mats de hune , s'ils paflent dans les barrots en arrié- 
re du grand mât & du mât de mizaine ou de borcet; 
car autrement cela ne fe peut pas, à moins d'ame- 
ner aufl} les grandes vergues On tient à deux pafils 
ou Ton met à la cape ou à fec , c'eft-à-dire , fans 
voiles ; on a foin de garnir le derrière des canons 
avec des morceaux de bois en triangles , dont un an- 
gle prend fous les-roues de derrière; on les faifitau 
croq du bord avec des doubles palancs & bragues , 
de peur que fe détachant ils ne. crèvent le bord du 
Vaiffeau ; ou bien on les jette à la mer ou à iondsÀe 
calle ; on faifit tout haut & bas , afin d éviter que 

Quelque chofe ne ripe, c'eft-à-dire, ne fe donne 
u mouvement au roulis du Navire; on, amène les 
grandes vergues fur les porte-lofs , après quoi te- 
nant côté à travers au vent on laiflfe paffer la tem- 
pête , le timon du gouvernail pouffé à bord du Na- 
fire du côté d- avant le vent > ou la ' barre pouffée à 
bord du côté du vent. 

i D. Si un Navire étant à la cape ou à fec de mauvah 
taris par travers m vent* ny pouvait tenir à caufe des 
èoupïde mer qitû reçoit Gr quipourroieni enfoncer le 
UUac ou premier pont * que faire pour éviter de périr f 
• R. il faùdroit faire vent arriére à. mâts & à cer- 
tes , prenant bien garde auxigrôffes vagues qui vien- 
nent d'arrière , afin de faire ranger le Navire du cô- 
té de tribord ou -bâbord, pour éviter qu'elles ne 
frapent le deiriérte du Vaiffeau & n'enlèvent le pont 
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D. Aptes avoir féjourné dans une rade* que 
m faire pour entrer dans le Port ? 

fi. 11 faut confidérer l'heure qu'il y eft pleir 
mer , & quel eft le vent , afin de lever l'ancre aa > 
tems propre & convenable. 

D. Quefaut-il faire pour lever l'ancre ? 

fi. Il fautfkire virer le cable Jufqu à ce que l'ancre 
foitprefque à pic, & quand il eft en ce point ? il 
faut faire déferler les huniers -, les border ou acefter, 
& jesbraffayer du côté contraire à celui qu'on veut 
que le Navire vienne , & mettre la barre du gouver- 
nail du côtéqu'on veut que le Navire s'abatte, c-eft- 
à-dire , que fi on veut que le Navire s'abatte du cô- - 
të de tribord, il faut pouffer ia barre du gouver- 
nail tout-à-fait du même t:ôté de tribord, ou le ti- 
mon du côté de bâbord ? braflayerJes hufiiers tout 
à» bâbord , après cela l'ancre étant hors du fonds , âc 
le Navire abattu du côté de tribord , il faut hiffer 
les huniers , braflayer le graad hunier fous le veftt. 
laiffer le petit bralïé au vent , border l'artimon & 
changer la barre du gouvernail du côté du vent , ou 
le timon à tribord , ce qui fe doit faire tout à la fois, 
après cela on vire l'ancre à fon aife & à fon loifir , fi 
rien n'incommode , & enfin l'ancre étant fur fe 
boffe , on apareille les voiles , & oh gouverne fur la 
route qui eft propre pour entrer dans le Port. 

D. Si un Navire ne vouloit point s abattre £ùn c&* 
té nonobflant tout ceci _, Gr quilfut dangereux j'îIj 4~ 
batioit de t autre * que faudroii-il faire ? 

fi. H faudroit donner un bout de corde à la cha^ 
loupe par devant , & faire ramer du côté qu'on 
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veut que le Navire s'dbatte:. On pourroit encore 
donner un autre bout de corde à nn canot ou à une 
autre chaloupe par l'arriére * & faireramer du côté 
du vent, celui-ci feroit mieux que de celui d'avant, 
d'autant que le Navire eft retenu par fon cable , & 
ne tourne pas fi facilement. 

Si on étoit mouillé avec plufieurs Navires , on 
porteroit un greflin paffé par un fabord de la fainte- 
Barbe fur quelqu'un , du côté contraire qu'on vou-* 
droit s'abattre en manière de croûpial ou crroupiere : 
Le Navire étant, abattu , on prieroft les Officiers 
du bord de larguer & démarer le greflin , & on 
l'embarqueroit dant le bord. ' 

D. lout ce que vous vene\ de me dire eft bon *lorf- 
quun Navire n a qu un ancre mouillé ; mais s'il étoit 
affourché , que faudr oit-il faire ? 

B. Ilfaudroit premièrement levert'ancre'à'af- 
fourche , c'eft-à-dire, celui de derrière foi, ou ce- 
lui qui n'a point de faix , avec une chaloupe , & 
l'aporter à bord , puis virer l'autre ancre , comme 
vous venefc de voir , & au cas qu'on n'eût pas de 
chaloupe > oju qu'elle ne pût pas lever l'ancre d'af- 
fourche, ilfaudroit filer du cable qui fait force, & 
virer fur celui daflburche , & de cette manière on 
iroit chercher cet ancïe avec le Navire , après quoi 
on virerpiç fur l'autre cable , & on lèverait l'autre 
ancre. 
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Conclusion. 

Comme la démonftration fait beaucoup mieux 
.concevoir les chofes, que tout ie raifonnement 
au'on pourroit faire fur toutes les Manœuvres qui 
iç font dans un Vaiffeau , je n en dirai pas davanta- 
ge, une feùie Campagne de cinq ou fix mois 
étant plus capable d'en inftruire un jeune Naviga- 
teur que tous les Livres qu'il pourroit voir fur 
cette matière. Il feroit même impoffible de trai- 
ter à fonds des différentes Manœuvres qui peuvent 
fe faire à la Mer , y ayant de très-habiles Manœu- 
vriers qui en. font d une efpéce en un Voyage , 
qu'ils n'auront pas fait en 20 ou 30 ans de Navi- 
gation, comme je l'ai remarqué dans mes Voya- 
ges : ainfi il n'y a que la feule pratique qui puifle 
donner la connoiflance des diverfes Manœuvres 
qui fe font dans un Vaiffeau, mais fur-tout d'une 
infinité de chofes qui font du reflbrt d'un Matelot: 
car fi on lui commande, par exemple, de faire une 
Epiflûre longue pour pafler dans une Poulie, 
pour une Manœuvre coulante ou une courte , de 
faire une patte de Bouline far la Ralingue d'une 
Vbii* , d'eftroper une Poulie , de faire une boffe 
4 fouet ou à bouton , de paflfer une Ride dans les 
Caps de moutons, de la manière qu'elle doit aller 
pour rider un Hauban , &c. Comment entendra- 
c— il cela , s'il n'a jamais fait ou vu faire ces fortes 
le chofes ? C'eft pourquoi ft feroit à propos qu'ort 
embarquât fur les Vailfeaux du Roi & fur ceux 
les Marchands , beaucoup de Moufles ou jeunes 
Sarçons > & qu'il y en eût un pou* fervir à chan 

M 
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que plat de fept hommes * & que Ip Maître h 
plat ou le plus habilç , fût obligé de leur efifeigner 
a faire toutes ces Manœuvres & autres qui regar- 
dent le devoir d'un Matelot, afin que lorfquon 
leur commanderoit , ils entendiffent parfaitement 
ce qu'on leur voudroit dire , ce feroit , ce me fem- 
ble^le vrai moyen de faire un très-grand nombre 
de bons Matelots, 

Tout ce qui eft compris dans ce Livré, dans ce- 
lui des Tables de la Déclinaifon du Soleil & des 
Etoiles , dans le Traité des Pratiques journalières des 
Pilotes, & dans le Journal de Navigatiçn , étant 
bien entendu & mis en pratique , doit faire un Pi- 
lote parfait : il ne s'agit, outre ce qui e/l contenu 
dans ces quatre Livres , que de Ravoir pointer les 
Cartes Marines pour marquer chaque jour le point 
où l'on eft ; ce qui eft aifé à quiconque a la moindre 
intelligence J puifqu'il ne s'agit prelque que de con- 
noître bien les rumhs de vent de la Rofe du Compas* 

Un Pilote, avant que de s'embarquer , doit eue 

Îourvû de fes Livres de Marine , furtout de Ta- 
ies de la Déclinaifon dii Soleil & des Etoiles Jes 
plus nouvelles qu'il trouvera, de celles des Sinus 
pour réfoudre plufieurs Problêmes utiles dans la 
pratique de la Navigation ; de bonnes Cartes Ma- 
rines plates & réduites, dune Flèche ou d'ua 
Quartier Agronomique pour obferverla hauteur, 
d'un bon Cadran pour avoir l'heure au Soleil, 
lui feroit même très-avantageux d'emporter une 
bonne Montre à minutes , pour, obferver quelqce 
Phénomène prédit, comme ceux des Eclipfes à. 
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Soleil & de la Lune , dont il pourroit profiter en 
quelques occafions pour fa Longitude. Il doit de 
plus avoir un Cercle ou Quartier pour lé pointage 
de fes routes journalières^, un renard ou cercle de 
bois pour y marquer les Horloges qu'on aura 
couru fur chaque route pendant le quart, deux 
fables d'une minute & demi-minute , avec la ma- 
nivelle garnie de 150 braffes déficelle au moins, 
pour eftimer le chemin du Navire ; du papier , avec 
de l'çncre & des plumes, pour écrire fon Journal. 

Il lui faut de plus des Compas de route , un 
Compas pour la Variation, deux Volets ou petits 
Compas pour les Chaloupe & Canot , plufieura 
Lignes de fonde , avec des plombs de différens 
poids ; une Cloche , des Pavillons d'arrière & de 
Beaupré , des Fiâmes de même couleur, des Lam- 
pes d'Habitacle, de l'Huile , une Huiliére , du 
Coton ou de la Chandelle, du Talque ou du Ver* 
re pour les Chaffis de Fanaux de Poupe , de Si-; 
gnal & Habitacle, des Couvertures pour lefdits 
Fanaux de Poupe * une petite Lanterne pour met* 
tre le feu k la Bougie ou Chandelle du grand Fa- 
nal , un- Sac pour mettre des Pavillons, de l'Eta- 
mine ou de la Toile , du Fil & des Aiguilles pour 
racommoder les Pavillons, quelques Poulies à croc 
pour retirer les Lignes à fonder plus facilement. 
Tout ceci fe donne aux Pilotes, & ils en doivent; 
rendre compte au défarmement. 

Fin de la premier* Partie* 
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AVERTISSEMENT. 

ENTRE les Elémêns du Pilotage ,. il iiV eir 
a point de plus utile & de plus fur que l'ob- 
Nervation des Aftres. Ceft par elle qu on peut 
connoître l'heure, foit de jour., foit de nuit, & 
fur-tout à quelle diftance on eft de l'Equateur ; 
c'eft-à-dire , la Latitude du lieu où l'on eft, & 
par conféquent les Terres qui font à l'Eft ou à 
î'Oueft de ce lieu. Il eft vrai que pour le con- 
noître plus fûrement , on auroit encore befoin de 
fçavoir fa diftance Eft-Oueff d'un Point fixe, en 
quoi confifte fa Longitude ; car ayant la Latitude 
& la Longitude d'un lieu fur Mer, on trouveroit 
le rapport qu il a avec les Terres qu'on a quittées ., 
& celles où l'on fe propofçroit d'aller : mais c'efi 
à quoi on n'a pu réuffir jufqu'à préfent > quelques 
te ntatives qu'on ait faites, parce que les moyens, 
qu'il faudroit employer ne peuvent avoir lieu 
lur Mer, à caufe du mouvement continuel du 
VaiiTeau. 

D n'en eft pas de même à terre , où il eft aifé 
d'obferver avec de grandes Lunettes & des Pen* 
dules le moment d'une Eclipfe , lequel étant 
comparé avec une pareille obfervatiôn dans un 
autre lieu , fait connoître , par la différence des 
heures, la différence des Méridiens, & par confé- 
quent la Longitude. Ceft par cette méthode, qui 

A ij 



/ 



V 



AVERTISSEMENT. 
* été perfectionnée dans ces derniers tems , qui 
les Autonomes ont déterminé la Longitude à'va 
grand nombre de lieux , tant de l'ancien que du 
nouveau Monde ; ce qui a fervi à former (le nou- 
velles Cartes , dont la Navigation tire aujourd'hui 
un grand avantage. 

Nous ne traiterons pas ici de la Méthode dont 
on fe fert dans le Pilotage pour connoître la Lon- 
gitude ; ce fera le fujet d'un Ouvrage à part, & 
nous nous bornons ici à expliquer avec quelque 
étendue celle d'obferver la Latitude , ou la hau- 
.teur du Pôle , en quelque Partie du Monde qu'on 
çuifle être, 

Aihfi, après-en avoir donné une idée claire; 
fious parlerons des Inftrumens propres à obfervet 
fur Mer la hauteur des Aftres ; &. comme avec 
cette hauteur il faut connoître leur DécïmaSfon _, 
nous en donnons des Tables , tant du Soleil que 
des Etoiles , avec leurs Afcenfions droites , fuppu- 
tées pour le tems préfeftt. Enfin nous y expofons 
d'une manière auffi claire que facile , l'application 

2u'on en doit faire pour en déduire la Latim- 
e ou la hauteur du Pôle du lieu oà fe fait l'ob- 
fervation. 

Pour ce qui eft des Tables de la Déclinaifos 
du Soleil & de fon Afcenfion droite , elles os: 
été calculées pour le commencement de 1 7 5 6* 8d 
pour le Méridien de Flfle de Fer. On a cru de- 
voir en prévenir les Navigateurs , qui pourroier: 
être furpris de la différence qui fe trouve av«c 
ia Table de 1752, <jle la dernière Edition; nug 



I 



'1 



'AVERTISSEMENT. , 
s'ils confidérent que l'Ifle de Fer eft plus occident 
taie que notre Méridien de zo dégrés, ils com- 
prendront aifément que la Déclïnaifon ne doit pas 
y être là même , cette différence produifant t 
heure 20 minutes qu'il feroit après midi pour no- 
tre Méridien , lorfqu il ne feroit que Midi à rifle 
de Fer, outre que lés 4 années de 1752- à 1756"* 
y caufent encore une petite différence. Il y a long- 
tems qu on a eu la penfée de donner ces Tables 
pour le Méridien de cette Ifle, parce qu'étant un 

[)eu avancée dans l'Océan , elle diminue d'autant 
a différence des Méridiens., dans les Voyages de 
l'Amérique , fçachant fur-tout que Ja plupart des 
Pilotes fe difpçnfent d'une corre&ion qu'il con- 
fient faire aux Déclinaifons dans ces fortes de 
Voyages , qui font les plus ordinaires de nos 
^aiffeaux. . 

Du refte , on peut compter fur ces Tables , 
yant été calculées avec tout le foin ppflïble, & 
'exa&itude qu'elles demandent, aufli-bien que cel- 
*s des Etoiles. Si , malgré les précautions qu'on a 
rifès pour l'Impreflioiu il s'y glîfife quelques fau- 
*s dans celles de la Déclinaifon Se de l'Afceniîonl 
roite du Soleil, il fera aifé de les découvrir, en 
emparant le Nombre qu'on cherche avec celui 
ui le précède & qui le fuit , les différences étapt 
peu presses mêmesi 
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CHAPITRE PREMIER; 
DELA LATITUDE EN GENERAL} 

D E* F l N X T t Ô N S. 

A Latitude d'un lieu fur la Terre ou fur 
Mer, eft fa diftance de l'Equateur Terres- 
tre, nommé la Ligne Equinoxiale. Cette 
Latitude eft toujours égale en degrés à la diftan- 
ce du Zénith à l'Equateur Céiefte, & à l'élévation 
du Pôle au-deffus de l'horifon : doù il fuit que ceux 
qui habitent fous laLigne^ayant cetteLigne dans leur; 
Zénith , & les Pôles dans leur hçrifon, n'ont aucun© 
JL^titude, 
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Pour bien concevoif cette définition , il faut ré* 
fiiarquer qu'cjn a tranlporté furleGlobèTerreftreles 
mêmes cercles & les mêmes points qu'on a imaginé? 
«dans le Ciel, pour expliquer le mouvement aparent 
des Aftres ; c'eft à-dire , qu'il y a fur la furface delà 
Terre un Equateur,des Méridiens & des Pôles qui ré- 
pondent à ceux du Gel ; enforte que la circonférence 
cje la Terre étant dïvifée en 360 degrés, auffi- bien 
ue celle du Ciel, il s'enfuit que le degré de LatitiK 
e dans le Ciel , c'eft-à dire , T Arc du Méridien com- 

{>ris entre le Zénith , ou Point vertical d'un lieu , 8c 
'Equateur Célefte eft .égal en degré à celui d'un 
Méridien Terreftre compris entre la Ligne Equino- 
xiale & ce lieu : mais il faut bien fe fouvenir que 
c'eft toujours de ce dernier dont on entei\d parler 
dans la Navigation,aiiflibien que dans\aGéograçbie. 
On apelle Zénith, ou Point vertical , un Point dans 
le Ciel qui répond à plomb au-rdeffus (Je nous: il eft 
aifé à'imaginer , en élevant de chaque Point de \a 
Terre des perpertdiculaires prolongées juftju'auCiel; 
ce qui peut toujours fe connoître par un fil chargé 
d'un plomb j & comme la Tefre eft fphérique, il 
senfuitque.ee Point vertical change à chaque p** 
que Ton fait, aufiibien que l'horifon. 

Il faut remarquer qu'on fe fert indifféremment 
des termes d'Equateur, d'Equinôxial,oudeL5gne 
Equinoxjale ; car ils lignifient la même chofe. 

Il y a deux fortes de Latitudes, l'une du côté du 
Nord , ce qui comprend tons les Lieux qui font en- 
tre h Lîgn* & le Pôle du Nord ; c'eft ce qu'on apel- 
lç i'Hun/phére Septentrional : & l'autre; dn çô;é du 
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Sud pour tous les Lieux qui font entre la Ligne & te 
Pôle du Sud; ce qu'on nomme l'Hémifphére Méri- 
dional; chacune de ces Latitudes va jufqu'à 90 dé- 
grés qu'il y a de laligne Equinoxialè jufqu'auxPoles; 

La Latitude d'un lieu fe compte fur des Méri- 
diens qu'on conçoit pafler par les Pôles de la Terre 
depuis la Ligne jufqu'à ce lieu , & elle augmente à 
mefure qu'on s'éloigne de la Ligne ou qu'on s'apro- 
che des Pôles. Ainfi lorfqu'étant en Latitude 
Nord, on avance directement vers le Nord 57060 
toifes ,' ou 20 lieues Françoifès , la Latitude aug-i 
ipentç d'un degré, & par conséquent la hauteur du 
-Pôle Nord fur l'horifon qui lui eft toujours égale 3 
& au contraire ., en avançant 20 lieues vers le Sud ,; 
étant auflî en Latitude Nord , elle diminue alors; 
d'un degré. Dans le premier cas, c'eft ce qu'on apel- 
le élever en Latitude; & dans le deuxième, c'eft* 
ce qu'on nomme abaifler en Latitude : la mêmç 
çhofe arrive en Latitude Sud , en avançant vers 
!e Sud ou vers le Nord. 

On a imaginé fur la furface du Globe Terreftre 
les Cercles de Latitude , qu'on nomme ordinaire* 
Tient Parallèles , parce qu'ils font également éloi- 
gnés dans toute leur circonférence de la Ligne 
Squinoxiale : il? vont toujours en diminuant de la 
Ligne Equinoxialè vers lesToles. On peut mettre 
m nombre de ces Cercles les Tropiques qui font 
loignés de la Ligne Equinoxialè de part & d'au-»» 
re de 23 dégrés & demi., & les Cercles Polaires 
I ui en font diftans de 66 dégrés & demi ; & c^ft 
ourcjuoi^ lorfqu'on eft arrivé à ces Cercles de La^ 
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titude , on dit qu'on eft aux Tropiques ou auxCeN 

des Polaires. 

On décrit ordinairement de 10 en 10 degrés les 
Parallèles, fur les Globes Terreftres ; mais on peut 
^n concevoir par tous les dégrés & minutes des 
Méridiens, depuis la Ligne Equinoxiale jafqu'aux 
Pôles, 

Pour bien entendre les différentes. Latitudes du 
jVionde, il ne fera pas inutile de rapeiler ici les trois 
idiverfes polirions de' la Sphère, expliquées au long 
dans la première Partie de Tlnftrudlion des Pilotes. 

Nous avons déjà dit cjue ceux qui habitent fous 
ia Ligne , ont cette Ligne dans le Zénith & les 
Pôles dans l'Horifon ; c'eft ce qu'on nomme com- 
munément la Sphérç droite , à caufe que l'Equa- 
teur fait un Angle droit avec THonfoiv. 

Ceux qui habitent fous les Pôles, ayant dans cet- 
te fituation le Pôle dans le Zénith & l'Equateur 
dans l'Horifon; ont par conféquent 90 dégrés de 
Latitude ; c'efl: ce qu'on, nomme la Sphère parallè- 
le ; & enfin la fituation de tous ceux qui habitent 
entre la Ligne Equinoxialç & les Pôles , qui com- 
jprend toutes les Latitudes du Monde , fe nomms 
en général la Sphère oblique. 

'On verra dans la fuite de ce Livre desJExeropies 
de routes ces différentes Latitudes. 

Ce qui à été dit ci-devant de la correfpondancc 
àes Parties de la Terre avec celle du Ciel , nous 
donne un moyen de trouver la Latitude d'un lieu; 
car fi Ton trouve par obfervatibn dans le Ciel F Arc 
ipomjws çntre le Zénith. §c l'Ecprçteur ? nous auro« 
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«h Arcfembl&ble fur la furfoce de 1» Terre, confc 
pris entre la Ligne Equinoxiale & ce lieu , qui eft 
ce qu'on cherche. Pour y réuffir, on fe fçrt des hau- 
teurs des Affres fur l'horifpn de ce lieu , lorfqu'ils 
arrivent au Méridien, ou de leurs complémens, qui 
font leurs diftances du Zénith; & des Déclinaifons . 
de ces mêmes Aftres , ou de leurs complémens, qui 
font leurs diftanceS duPole : mais comme ces deux 
chofes demandent quelque détail pour être éclair- 
cies, il eft à propos dç donner à chacune unç atten* 
jion particulière, „. . 



CHAPITRE H 

Des Injlrumens dont onfejert en Mer pour ohferver 
la hauteur des Âfires. 

LA hauteur d'un Aftrç eft l'Arc d'un Mérî-> 
dien ou d'un Vertical compris entre l'Aftrp 
& l'Horifon, 

Les Inftrumens dont on fe fert ordinairement* 
pour obferver ta hauteur des Aftres fur l'Hbrifon, 
oatl'Arbaleftrille,leQuartierAnglois,l'Oaant,l'Af- 
trolabe, l'Anneau Agronomique, le demi-Cercle,' 
le Quart de 99 dégrés, & autres femblables, pro-J 
près à mefurçr l'ouverture des Angles. 

Mais commç il s'agit iciparticuliérementdeceux 
qui peuvent fervir fur Mer, je ne parlerai que des 
premiers , fur-tout de l'Arbaleftrille & du Quar* 
iier Anglois, dont les Pilotes feiervent le plus piv» 
dixiijr^ften;. Si Je nç traite pas ici des autres «, jç aç 
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Jbifle pas d'en enfeigner la conftruéïion & Fufige S 
mes Ecoliers dans mes Leçons de Marine, & lorf- 
que nous allons fur le bord de la Mer pour obfer- 
ver la Latitude, afin de les exciter à s'en fervir dans 
leurs Voyages , pour vérifier la Latitude des lieux 
• où ils abordent ; ce qui fe fait avec beaucoup plus 
d'exa&itude que fur Mer, & feroit fans doute très- 
utile pour le Pilotage. JPenfeignerai donc 3 1°. com- 
ment on peut connoître fi une Flèche eft bien gra- 
duée, & la manière de s'en fervir pour obferverla 
hauteur des Aftres fur Pbprifbn , ou leur diftance du 
Zénith. Enfuite j'expliquerai en peu de mots la conP 
truétion ôçl'ufage du Quartier Anglois, de fAftrola- 
be & de l'Anneau Aftronomique. Si je m'arrête plus 
au premier de ces Inftrumens, ce n 9 *à pas que je le 
croye le meilleur , mais parce que fa cotvuimôlioiv de- 
mande un peu de détail, & qu'étant d'ailiers pré- 
féré par bien des Navigateurs aux autres , il èft à 
propos de les faire revenir de leur prévention , & de 
leur en faire connoître les inconvéniens > pour y ren^ 
dier au moins autant qu'iï leur eft poffible. 
De V Arbakftrille & de fa conjiruElion. 
U Arbaleftrille eft un Inftrumént trop connu pour 
fcn faire au long la defcriptionilfuflit de dire ici qu'on 
donne ordinairement le nom de Flèche au morce2u 
de bois qui a quatre faces égales , marqué par la ligne 
BP de la Figure fuivante, & celui de Marteau aux 4 
pièces qui le traverfent en fornîe de croix, & qui font 
percés parleur milieu, de manière qu'ils peuvents'a- 
vancer ou fe reculer comme on veut/le long de la 
EJécJiç ; ç'eft cç qui eft marqué par les lignes QN, 
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fcH & CF, la Flèche étant BP, BI & BD. 
La Flèche eft ordinairement graduée fur fes qua- 
tre faces , pour fervir'à chacun des Marteaux : les 
grands fervent quand les Aftretf font fort élevés au- 
tieffus de l'Horifoii,& les petits lorfqu'ils n'en'font 
pas éloignés. 

D eft bon de remarquer que la grandeur des dé-* 
grés qui font fur la Flèche , ne dépend pas de fa Ion-; 
gueur, mais de celle des Marteaux dont chaque moi* 
tié repréfentele rayon d'un Cercle, dont les dégrés 
qui font fur chacune des faces de la Flèche font tan- 
gentes , comme on le fera voir par la cônftruâioit 
de cetlnftrument; c'eft pourquoi il eft à propos de 

• fe fervir , autant qu'on peut, des grands Marteaux; 
On apelle bout d'en-bas d'une Flèche celui d'où? 
l'on commence à compter la graduation de chaque 
IViarteau , comme B : on le nomme aufli le bout de 
l'œil , & l'autre, par opofition , Vapelle le bout d'en- 
Jiaut. Le premier n'a qu'une feule face , & le fe* 
eond en a ordinairement plufieurs. 

Pour connoître la graduation qui convient j 
chaque Marteau , il faut préfenter la moitié de 

. <rhacun en particulier au bout d'en-bas, & tourner 
la Flèche jufqu'à ce qu'on trouve, par fon extrémi- 
té , le Point ae 90 degrés ou 00; par-là l'on verra 
qu il y a moins de dégrés à la graduation des grands 
^Vlarteaux , & plus à celle des petits. 

On peut encore connoître la graduation de cha-* 

. que Marteau , en préfentant le côté tout entier fur, 

" le côté de la Flèche , où l'un des bouts étant mis fur 
*5o dégrés de hauteur, l'autre bout tombe fur jp 

idégrés ; ou en plaçant epfin un t}out du Marteau an 
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tomme il y a depuis le bout de l'œil jufqu'au pôin\ 
, de 90 dégres ou 00 la grandeur du demi-Marteau * 
<jui eft de 1 00.0 pallies , il fuffit d'en prendre l'excès , 
ceft-à-dire, 01 parties, pour les porter depuis le 
poîht de po dégrés, ce qu'il faut obferver dans tous 
les points de la graduation de chaque Marteau. 

Si la tangente excède ioôo ou 3000 parties, 
après avoir ôté les 1000 du demi-Marteau, ii fau- 
dra prendre une ou deux longueurs de l'Echelle dç 
Dîmes , parce qu'étant compofée de parties égales, 
on peut l'augmenter félon le befoin qu'on en a. 

La raifon pour laquelle ori retranche les deux 
dernières Figures de la tangente , vient de ce que 
le rayon ou Sinus total dans les Tables ordinaires 
eft de 1 00006 parties; au lieu qu'on ne Je fupofe 
fur le demi-Marteau que de 1 000 parues, qui font 
deux Figures de moins* 

S'il pouvoir être divifé eh rodoo parties., il n'y 
auroit qu'une Figure à retrancher; ôc enfin s il pou- 
yoit être de 1 odooo , il n'y auroit rien à retrancher. 

A l'égard des petits Marteaux, ou pour le moins 
du dernier , comme il ne feroit pas poffible de fc 
divifer en iooo parties , on fe contente de le divi- 
fer en 1 00; & pour lors il y a trois Figures à retran- 
cher fur chaque tangente, pouf abréger le travail 
qu'il y auroit à graduer une Flèche; par ce moyen 
on a fait des Tables, oi l'on trouve les tangentes qui 
conviennent à chaque degré de hauteur des Aftres. 

Remarque. 

• Lorfqu'on acheté une Arbalefîrille, il faut exa- 

fcûner fi la Flèche & les Marteaux font bien droits; 
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% ceux-ci, en le tràverfant, font une équerrë biert 
exaéte , & s ils coulent bien également dans toute 
fa longueur , enforte qu'il n'y ait ni trop de liberté* 
ni trop peii j car c'eft un des inconvénieris de, cet 
Infiniment de ne pouvoir fe conferver long-tem$ 
dans la jufteffe qui feroit néceflaire pour faire un* 
bonne obfervatiqn. ^ 

De la manière de fe fervlr de tÀrhateJîrilie pôut 
obfefver la hautiut <£un Aftre* 

On peut obfervêr ëii deux maniérés la hauteùf 
d'un Aftre * du moins à l égard du Soleil; fçavoirj 
en fe fervant de fon ombre & fe tournant du côté 
de Thorifon opofé à Cet Aftre, c'eft ce qu'oii 
apelle prendre hauteur par 4erriére # ; ou en fe toùr-« 
nant vers Thorifon du côtç de l' Aftre , & ceft cô 
qu'on nomipé prendre .hauteur par-devant ; maisf 
dans Tune & l'autre manière, il eft manifefte que 
cfeft toujours une même ouverture d'Angle-, com= 
me il eft aifé de le voir par la Démonftration pré- 
cédente; car fupofotls que la %ne AB foit lfeo- 
rifon &BDla Eléche , que rÔbfervateur mette 
l'oeil au bout du Marteau Q, pour, faire çencontrer 
le rayon du Solei} GF , avec l'horifon au point 
B, ou qu'en fe tournant * au contraire $ du côté du 
Soleil, il mette l'oeil au point B 5 pour le regarder, 
par un bout du Marteau en F, & par l'autre- bout 
C l'horifon, il eft évident que l'Angle CBF eft 
toujours la hauteur de l' Aftre ; toute la différence 

3ui s'y trouve, c*eft qu'en prenant hauteur paf 
erriére, il n'y srqu'un«ie4 obj^t à confidérer y fy 
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. lieu qu'en la prenant par devant, il s en trouve 
deux , fçavoir TAftre & 1 Horifon : c^eft fur quoi 
nous ferons ci-après quelques réflexions. 

Ii eft aifé de remarquer par cette Figure, que 
le Marteau fe trouvant au point de 90 dégrés , où 
<m repréfente lfe Soleil au. Zénith, & que plus il 
eft éloigné de ce point, & moins.il eft élevé k 
Thorifon ; car la ligne BI étant prife pour Ja 
Flèche placée \ l'œil en B , & le Marteau en I, ce 
point marquera 60 dégrés d'élévation fur Thorifon, 
au lieu que for la.Fléche BP, le Marteau étant en 
P, ne marquera que 30 dégrés ; c eft pourquoi la 
différence entre BI & BP doit être égale à la lon- 
gueur du Marceau; ce qui fe p/eut voir en tranfpot- 
tant ces deux longueurs BI <& BP fcr unç ligne 
droite ; car la diflërence PI fe trouve égale à la 
longueur du Marteau CF. 

Remarque fur ces deux manières dobfavtr fo hauteur 
Sun Aftre/ 

L'expérience a fait voir qp'il fe trouve de la if* 
férence entre la hauteur prife par devant & cck 
àui fe prend par derrière; mais il n'eft pas difficile 
a en découvrir les raifons , pour peu qu'on y faffe at- 
tention ; car, premièrement, comme on eft obliger 
en prenant hauteur par devant , de confidérerFAf 
tre ic l'Horifon par deux rayons vifcels, in A 
guéres poffible que dlans le mouvement de l'oeil' 
n'y ait de Terreur dans un Angle obfervé de cet» 
matière : & en fécond lieu, comme on met d'or* 
Jteire la Flèche au eçin au-defFus.ou au-deffous 4 
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ffcfl ♦ il eft certain qu'en tous dés endroits elle eft 
toujours hors de fori Centre; ce qui n arrive pas eif 
prenant hauteur par derrière, d autant que le Mar* 
teau répond juftement au centre de 'Pœil : c'eft 
pourquoi cette manière d'obfervef la hauteur efli 
toujours préférable à lautre. 
- On peut ajouter à ces deux *aîfons une troifîé-; 
me, qui vient de l'élévation de lèeïi au-deflfus de la 
furface" de la Mer , dont nous parlerons dans la fuite: 

Mais comme on n'a pas toujours la liberté de 
frire ufage dç cette méthode,* faute d'ombre; vôicï 
le moyen de corriger la hauteur prife par devant , 
& de la faire raportef à celle qu'on prend par'der* 
t'iére. 

Prenez la hauteur par devant , aihfi qu*0 a été dit; 
& votre Marteau étant ajufté , tournez- vous auffi-i 
tôt par derrière , en mettant un petit gabet dont la 
traverfe touche précisément le bout de l'œil, & 
examinez fi l'ombre du Marteau niis à l'œil & 
l'horifon fe rencontrent au milieu du petit gabet : fi 
cela eft , il î^r aura qu'à agir de la forte une autre 
fois; mais s'il s ? y trouve de Ja différence , & qu il 
(aillé changer le Marteau déplace , îl faudra obfer- 
ver cette différence, & y avoir égard toutes les fois 
que vous obferverez la hauteur. . 

Faites donc alors une marque à la hauteur prife 
p2LT devant $ & à celle que vous prenez auflitôtpat 
derrière; & prenez avec un compas la différence 
d'entre cçs deux points , que vous mettrez ftrfun des 
côtés de votre Flèche ; & quand vous aurez pris la 
hauteur par devant, avant de compter les degrés $ 
' . v& ij 
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xepouffez ie ; Marteaju jdu mêifce-fesa * & de la même 
«ju^tité que, dans l ? épr£uve qui a été faite aupara- 
vant; & pour lor;s jypus compterez la hauteur de 

' F Afjre au-deffus de l bojîfon , qui fe trouvera con- 
forme à celle qu'on: prend par derrière. 

Â l'égard de la hauteur qu'oaprend aux Etoiles, 
îï' faut avoir, foit^d pbfervér toujours cette prati- 
que ^puifqu'il n y a pas moyen d'obferver leur hau- 
teur par derrière-, faute d'ombré. 

. On connaît fur la Flèche qu'un Aftre çoiBn>ence 
à baiffer, lorfqu'pn eft obligé de reculer le gabet 
vers le boutdenhaut, en prenant hauteur par derriè- 
re jJ&ùe Marteau pareillement, en prenant hauteur 

'par deVant ; c'eft ce moment précis qu'il s'agit de 
trouver, pour déterminer la hauteur méridienne 
A un Àftre, qui eft la plus grande àe toutes fes hau- 
teurs fur l'horifon*. : ■ ; . ' 
" Pour fçavôir dé quel Marteau il faut fe fervir 

Î>our obferver la hauteur du Soleil Jl n'y a qu'à con- 
îdérer, fuivant la Latitude qu'on connoît toujours 
à peu près, & la Déclinaifon du jcmr, quelle doit 
être fa hauteur méridienne ; & alors on verra quel 
eft le Marteau qui convient à cette hauteur : mais 
il fiiffit d'avoir pris quelquefois hauteur, pour voir 
tout d'abord celui qu on doit employer : il faut 
feulement obferver de fe fervir , autant que l'on peur, 
des grands Martçaux, parce que la graduation de 
}a Flèche qui leur'convient eft plus exaûe. 

Il y a des gens qui apellent première graduation , 
ou du grand Marteau ^ celle qui va de 30 dégrés 1 
çp ; la deuxième de ao à 70 ; la troifiéme, de 1 5a 



DE S PÏÉÔ'T-Ê S: *f 

45 î &, la quatrième /de ïo>à' 50; & s'imaginent 
que fi ces nombres ne fé trùuvoient pas fur leur 
Flèche , elles ne vaudroient rien ;'mais ils font bien 
voir par-là qu'ils ne connoiffent guéres cet Inftru- 
ment ., puifqu il éft certain que quand il n'y auroit' 
que 10 où 1 5 dégrés depuis le point de 90 ou 00, 
on pourroit également fe fervir de cette graduation , 
pourvu que l'ombre du Marteau n'excède pas la 
longueur de la Flèche , fi 1 on prend hauteur par 
derrière : c*eft làr raifon pour laquelle on peur fe 
fervir d'une Fléefcs ., qui feroic coupée par le bout 
denhautj avec les conditions qu'on vient de mar- 
quer; mais je dis plus, & je foutiens qu'elle ne fe*- 
iroit pas inutile, quand même elle feroit coupée on 
rompue par lé b<?ût de l'œil , pourvu qu'on obferve 
exa&ement ce qui en lèroit coupé ( ce qu'on con*- 
noîtroit aHement, en apliquant chaque; Marteau fur 
la graduation ) & qu'on raporte cette grandeur de- 
puis le gabet vers ie bout de Pteil, fil'ori prend hau*- 
teur par derrière, & depuis le Marteau vers le mê- 
me bout , fi l'on prend hauteur par devant, &pour 
lors la diftance du Soleil au Zénith, ou fa hauteur 
fur rhorifbiï, fe comptera comme à l'ordinaire» 
Voilà ce que favois àidirç au fujet de TArbalefr 
trille ; il s'agit maintenant de parler du Quartier 
A.aglois. 

Du Quartier Anglois Çr de fort ufage. 

Cet Infirment eft une efpéce de Quartier Aftra- 
nomique* féparé en deux portions ., dont l'une cft 
ordinairement de 6q dégrés r &Xwv& & &n coa^ 
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plémentqui cft 30. Ces deux Arcs ont pourcentrej 
commun le point denbas, auquel eft attaché une 
Pinule fendue obliquement , qui fert à confiàérer 
1 horifon ; mais ils ont différens rayons , dont le 
moindre eft à peu près de la moitié, du plus grand; 
le plus petit eftdivifé en degré feulement , & 1 au- 
tre en degré & minutes, enforte quon y peut 
diftinguer jufqu à une minute. • Outre la Pinuk 
<tont j'ai parlé , il y en a une fur chaque Arc , dont 
celle qui eft fur la portion de 6p degrés fert à rece- 
voir le rayon du Soleil , & l'autre oui eft fur la por- 
tion de 30 dégrés, fert à mettre ToeiL Enfin, ces 
deux Arcs font liés par plufieurs pièces de bois , qui 
rendent cet Infiniment très-folide & très-proprel 
tenir ferme à la Mer ; c eft pourquoi il me paroît 
préférable à l'Arbaleftriile. 

Pour ce qui eft de Tufage de cet Infiniment, Je 
voici : on arrête la Pinule qui fert à recevoir le 
T?yon du Soleil fur td nombre qu'on veut,cnol> 
fervant néanmoins de le .mettre vers le bas de cer 
Arc , quand le Soleil eft peu élevé for Phorifon , & 
.l'on met l'oeil à la pinule du plus grand Arc,quto 
feit mouvoir juCqu'a ce que le rayon du Soleil , 
donné par l'autre pinule immobile , fe rencount 
avec Phorifon , qu'on doit voir par la fente de la pi* 
•nule d'en-bas : alors la hauteur du Soleil fur Fhofr 
fon fe comptera fur chaque Arc du Cercle qui i 
trouve entre la pinule de f ombre -, & celle de ¥câ\ 
dont oh fera une fomme , & la diftaflee du Soleils 
Zénith fera mefurée par le reliant de chacun des Arf 
des Cercles 4 dQSÎ oA fera pareillement unç fomtf 
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Remarque» 

On ne peut . obferver la hauteur par devant avec 
cetlnftrumentqvie g-ès-difficilement ; mais on peut 
s'en pafler lorfqu'on met un verre convexe à la pi- 
aule folaire*: car pour peu que le Soleil éclaire > 
fon ombre s'y remarquera fort aifément. 

On pourroit changer la forme de Ja pinule d'en- 
bas , en l'ouvrant un peu plus , & y mettant un fil 
d'argent ou de laiton , avec lequel on viferoit beaur 
coup mieux à Fhorifon» 

De VAftrotabe. 

I/Aftrolabe eft un Cercle de cuivre d'environ 
*m pied de diamètre divifé en quatre quarts de 90 
degrés chacun. Au haut de cet Infiniment eft un 
petit anneau pour le tenir fufpendu librement , en- 
ïbrte que la ligne qui va de haut en bas repréfentc 
la ligne verticale ou le Zénith >& celle qui la cou^ 
çç à angles droits, rhorifon. Au milieu de cet Inf- 
trument eft un Alidade mobile % dont les extrémi- 
tés font fur la circonférence du Cercle , lefquelles 
doivent marquer exactement le même degré dans 
les deux quarts opofés, il eft garni de deuxpinu- 
les fendues pour recevoir le rayon du Soleil. 

Pour s'en fervir, il faut fufpendre cet Infiniment 
en le tenant .par fon anneau ., & tourner l'Alidade 
eriforte que le rayon du Soleil pafle exactement par 
les deux pinales ; alors la diftance du Soleil au Zé- 
nith fe comptera depuis le point de fufoenfion jus- 
qu'au degré marqué par l'extrémité de la pinule 

Biiij 
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d'en-haut, & fa hauteur furrhorifoirdepuis ce point 
jufqu'à la ligne horifontale ( ; par où Ton voit que cet 
Infiniment eft une Sphère naturelle , qui démontre 
fenfiblement l'opération qui fe fait, l 

De r Anneau Agronomique. 

Cet Infiniment eft un autre cercle de cuivre, 
d'environ un pied de diamètre , en forme d'anneau , 
& fait de maniérte que la divtfion fe puiffe mar- 
quer dans fa fûrfac< concave. Il y a d'un côté un 
petit trou pour recevoir le rayon du Soleil éloigné 
du point dç fufpenfion de 45 dégrés ; & il çft le 
centre 4'un quart de Cercle divifé en po degrés de- 
puis la ligne perpendiculaite qui part du périt rrou 
jufqu'à la ligne horifontaie également éloignée de 
part & d'autre du point de fufpenfiou : dans cet 
Infiniment les dégrés font beaucoup plus grands, 
parce que les angles fe font en la circonférence du 
cercle , au lieu qu'ils fe font au centre dans l'autre. 

Pour s'en fervir , il faut le; fufpendre , «ùnfi que 
l'Aftrolabe, par la boucle qui repréfènte toujours le 
Zénith, & le tourner vers le Soleil* eniorteque 
fon rayon donne for la furface concave : alors la 
diftance de cet Aftre au Zénith : fe mefurera depuis 
le degré oà fè trouve le rayon , jufqu'à la ligne 
verticale qui répond au petit trp» 3 & fa hauteur fur 
l'horifon fetrouvera dans lejefte du qtfartde Cercle. 

Cet Infiniment peut (èrvir auflï à trouver l'heu* 
re du Soleil d'une manière plps fûre & plus exaâe 
que par beaucoup d'autres Cadrans j mais il eft très- 
difficile à conftruire} & à moins qu'il nç foit fait, 
^ ufli-bien.queirAilrolabe; par unOuvriçr trfcs-hfc 
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f>ile , je ne confeîllerois pas d'en faire ufage pou* 
la hauteur divSoleiJ* 

De VOttant. 

Il féroit difficile de faire entendre la conftruc- 
tion Se les propriétés de cet Ififtrument à ceux 
qui ne font pas vu. Àinfi ce que nous dirons ici 
n'efi que pour ceux qui le conrioiflfent, & leur en 
recommander l'ufage, comme préférable à la Flè- 
che , & même au Quartier Anglois. Gn l'àpelle 
Qétant , parce que l'arc de cerde qu'il contient ,. 
n'eft que la huitième partie d'un cercle, qu'on 
<çait être de 45 dégrés ; mais par la nature de la 
réflexion qui s'y fait fur les deux miroirs , dont 
■Fun eft attaché fur l'Alidade mobile , & l'autre fur 
une des branches de cet Infiniment , chaque demi 
degré vaut un degré entier ; de forte quau lieu 
de diviftr l'arc du Limbe en 45 dégrés , on le di- 
yife en 90 , comme fi c'étoit un quart de cercle. 

Il y a , comme on fçait, fur un des côtés un petit 
miroir, moine étamé & moitié tranfparent, fur 
lequel le rayon du Soleil qui donne fur le grand 
tnirôir de rÂlidade eft renvoyé fur le petit dans 
le tems (Je l'obfervation , & chacun de ces miroirs 
£ft placé perpendiculairement fur le plan de l'Inf- 
trument : le plus petit peut tourner librement pour 
Je mettre dans la fituation qui lui convient par ra- 
port à celui de l'Alidade. 

On a mis entre les deux glaces urç ou deux 
verres obfcurs , qiiand le Soleil réfléchi eft trop 
$rdçnt : enfin il y a fur la branche opofée une pN 
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aiulepercée,par laquelle on obferve le Soleil, qu'oâ 
fait venir à Fhorifon. 

La hauteur du Soleil, ou de tout autre Aftre, 
eft connue fur cet Infiniment par l'inclinaifon d un 
ides .miroirs à l'égard de l'autre .ce -qui arrive 
lorfqu'on fait mouvoir l'Alidade ; mais pogr con- 
aoître la hauteur , il faut l'avancer jufqu à ce que 
V Aftre paroiffe defcendu à rhorifon vu dans ie 
miroir ; & alors fa hauteur fe connoît par Tare 
que l'Alidade a parcouru , c'eft-à-dire, depuis le 
point o de la droite à la gauche, au lieu que la 
diftance du Zénith fe compte de la gauche vers la " 
droite , & cet arc eft toujours double de celui de 
. l'inclinaifon dés deux miroirs. 

Pou* vérifier cet Inftrument, il faut mettre l'A- 
lidade au pçjint o ; & tenant llnftrument àçiornb, 
le Himbeenbas, regarder par la pinule Phorïfcn dans 
. la partie traniparente du petit miroir, & faire en- 
forte quêtant vu dans la partie étaméç, il ne îaffe 
qu'une même ligne , fans courbure. Si cela fe trou- 
ve ainfi, FInftrument eft bien difpoféj fi-non i! 
fattdra tourner' le petit miroir jufqu à ce qu'on air 
réuffi à bien faire qu'une feule ligne, & alors les 
deux miroirs doivent être parallèles, . 

Cela étant fait , il faut ie tourner du côté du So- 
leil ; & tenant d'une main une des branches de 
J'Inftrument , faire avancer de l'autre l'Alidade, peu 
à peu , jufqulà ce que le Soleil paroiffe defeendre 
à lhorifon. Si on le fert du bord fupérieur, 2 
faudra ôter \6 minutes de la hauteur; 8c ly ajou- 
ter au contraire , fi on a obferyé le bord inférieur* 

* Il faut avoir égard , $n fç fçrvant de cet Inûru- 
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ment, à l'élévation de l'œil, de même qu'avec la 
Flèche & le Quartier Anglois; &cela fe peut faire 
fur l'Jnftrument même, en faifant fortir l' Alidade 
de la quantité des minutes marquées dans la Ta- 
ble : c'eft pourquoi on a mis quelques dégrés de 
plus de part & d'autre du demi quart de Cercle* 
On connoît fur cet Infiniment que le Soleil mon-^ 
te, lorfque fon image, un moment après qu'on 
Ta mife à l'horifon, vient à s'élever auniefftts;auT 
quel cas il faut avancer F Alidade : & Ton connoît: 
au -contraire qu'il commence à descendre , lorfque 
l'image paroît au-deffous de Fhorifon , & alors il 
fautlaTaprocher defoi. Ce mouvement de l'Alidade 
eft très-fenfible , & peut faire juger de z ou j minutes, 
de changement â la hauteur; de forte que cet Ink 
trument doit être préféré à tous les autres , tant 
pouffa jufteflè, que pour la facilité de s en fervir* 
Il y a déjà plusieurs années qu'il eft en ufage en 
France , & iur-tout dans les Vaiffeaux de Roi, 

On en a fait depuis pour obferver par derrié- 
ire, en mettant un petit miroir inclipé lurlerayoh 
gauche de cet Infiniment , où l'on aplique tout 
près une pinule percée pour l'œil de l'Obferva- 
teur; mais, comme il eft rare qu'on manque d'ho- 
rifon à la Mer , on peut s'en tenir à celui quji 
Aonne la hauteur par devant/ 

Obferver plus exa&emènt que ci-devant la hauteur 
■' d'un Aftre avec V Arbalefirille £r lé 
Quartier Anglois. 

La hauteur prife de M manière qui vient d'être 
expliqué? ; a ? a pas j'exa&itu<Je quiieroitnécei%e; 
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«& fi on veut l'avoir plus précife , il faut iavoii 1 
regard à plusieurs chofes, j °. A la réfraâion. 2 °. Au 
demi-diamétre du Soleil; & enfin, à la hauteur 
au-deffus de la furface de la Mer. 

Lai réfra&ion fait paroître les Aftres plus éle- 
vas fur l'horifon qu'Us ne le font véritablement; 
elle vient de ce que les rayons de lumière de l'Aftre, 
en paffant d'un air fubtil éloigné de la terre, de.ns 
un autre plus grQflier qui en eft proche , fe dé- 
tournent en s'apochant de la perpendiculaire ;- ce 
qui les fait paroître plus élevés qu'ils ne font véri- 
tablement. On ne s'arrête point ici à expliquer en 
détail la caufe de la réfraétion*, parce qu'on la trou- 
ve démontrée dans plufièurs Livres ; ht Von fe ré- 
duit à ce qui eft de pratique , c'eft-à-dire, à remé- 
dier à l'effet de là réfradion. La Table qui fuit eft 
faite fur cette hypothèfe , reçue par les Aftronojfces, 
que le Soleil paroiffant à l'horifon, eft encore 32, 
minutes 20 fécondes au-deffoùs ; cette réfraftion va 
Toujours en diminuant , à mefitre que les Aftres 
s'élèvent fur l'horifon y parce que l'air étant moins 
groffie* que près de l'horifon , les rayons de l'Aftre 
viennent plus directement à l'œil. II y a des Au- 
teurs qui prétendent qu'elle eft infenfiole à la hau- 
teur de 45 dégrés. - ' • 

Il ne s'agit point ici de la Parala,xe , qui a un ef- 
fet tout contraire à la réfraétion , & qui vient de ce 
u'on ôbferve la hauteur dçs Aftres fur la furface 
e la terre , au lieu qu'elle fe devroit faire à (on 
centre ; 'car cette diverfité d'afpeét n'eft confidéra- 
u'â l'égard de la Lime , à -caufe. de fà proximité 
e la terre. On la fupofe d'çntfiron un.dégré^ ro«ù* 
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Jtour celle du Soleil , elte n'eft , félon Monfieur CaK 
fini, que de io. fécondes; & enfin, les -Etoiles h'eflf 
ont point du tout, à caufe de leur diftance excefli- 
ve de la terre : c'eft pourquoi, comme nous ne 
nous fervons que du Soleil & des Etoiles , on n'en 
donnçra point ici de Table. j 

A l'égard du diamètre du Soleil , qu'il faut con- 
noître pour déterminer la hauteur du centre, il eft 
à remarquer qu'il paroît plus grand. vers la fin de 
Décembre , & plus petit vers la fin de Juin ; d'oùr 
Ton conclut aue le Soleil eft plus près de la terre en 
hyvej: qu'en Eté ornais comme la différence eft peu 
confidérable , nous prendrons le milieu entre l'un 
& l'autre, que nous eflimons 32 minutes; ainfila 
moitié fera 1 5 minutes , qu'il faut- ajouter à la hau- 
teur du Soleil, (i l'onfe iert du bord inférieur j & 
ôter au contraire , fi Ton fe fert du bord fupérieur, 

La troifiéme thofe à laquelle il faut avoir égard 
en prenant hauteur , eft félévatidn au-deffus de laf 
for face de la Mer; & quoique la Table qu'on en 
donne ici paroiffe exceflive , il faut convenir néan- 
moins qu'elle eft fondée fur un priritipe incontefta- 
bie ; c'eft ce qui-m oblige de m'étendre davantage fur 
cet article, auquel je joindrai unedémonftrationqui 
fera plaifir aux curieux, . . 

Je fupofe que lé cercle DBE foit un grand cer- 
cle de la terre > ou fa circonférence, le point C 
l'œil de l'Obfervateur, & BC fon élévation au-deP 
{us du niveau de, la Mer, que je fupofe ici de iqo 
pieds ; l'horifon du point C fer^ la ligne CG per* 
pendiculaire à la ligne CA, quitéûd au centre do 
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la terre : of , je dis que cet homme qui obfervelt 
hauteur du Soleil par derrière, la trouve trop petite* 




parce qu'en fe fervant de Phorifon de la Mer ICD# 
il prend Parc IL pour la hauteur du Soleil fur 
ftïorifcn , au lieu qu'il devroit prendre LG ; il \a 
prend donc plus petite qu elle n eft véritablement. 
• Si ce Filoté , au cohtraire , prend la hauteur par 
devant du même point C , je dis que fa hauteur eft 
trop grande , parce que prenant pour fon horifon kl 
Mgrte CE, il aura HL pour la hauteur de PAftre 4 
Au fieu de LG qui eft la véritable : Terreur eft don<| 
évidente & égale dés deux c6té$j car comme daw 
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. fermier cas , c'eft-à-dire , en prenantla hauteur par 
derrière , il regarde du côté du Septentrion , la ligné 
vifuelle CD fera Phorifon* d'un rays plus fepten- 
trionaly comme celui du point D : or , plus on va 
vers le Nord , plus les hauteurs des Aftres qui font 
vers le Sud diminuent-, &*par, conféquent U trou- 
vera une hauteur moindre -qu'il ne doit 1^. trouver 
au lieu où il eft. Dans le deuxième cas, de' même , 
puifqu'en prenant hauteur par devant il regarde 
vers le Sud ,. il prend pour horifon celui d'un Pays. 
plus méridional : ©r , plus on va vers le Sud , plus 
1 Equateur & les Aftres qui font vers cette partie 
s'élèvent fur l'horifon; de même que plus on var 
vers le Nord , plus les Aftres de ce côté-là font éle- 
vés : on trouve donc une hauteur plus grande, qu il 
feloit démontrer. 

Pour venir maintenant à la conftru&ion de la 
v Table, il s'agit de trouver l'angle DCF, qui eft 
l'abaiifement de l'horifon de la Mer CD au-deffous 
dix véritable CF : or, on démontre qu'il eft égal $ 
l'angle CAD; car les angles ACF & ADC étant 
droits, il s'enfuit que DCF & CAD doivent être 
égaux y puffqu'ils. font l'un & l'autre le complé-* 
ment de langle ACD ; mais langle CAD eft 
mefuré par l'arc BD > donc le rayon vifuel CD qui . 
va à ta furfeçe de. la Mer, fait un angle avec l'ho- 
rifon CF d'autant de dégrés & min. qu'en contient 
Parc de la terre ou de la Mer quil découvre BD. 

Pour trouver cet arc, ou plutôt l'angle CAD j 
a la hauteur de cent pieds au-deffiisde la Mer, il 
faut confidéfer le triangle reftangle ACD, dont 
€ côaé AD eft connu , j>arce que c'eft un rayon ter^ 
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reftre, qui, fuivant les dernières obfervatïons , efl^ 
de 19615782 pieds de Roi* & le. côté AC, qui 
4tant compçfé du même rayon* augmenté de 100 
pieds, 'fera par conféquent 19615882 pieds * avec 
ces termes on aura cette analogie* 

Comme le côté AD .*..*.. é i9<5i578i 
donne le rayon. * é . • * - ♦ . . • < 1 0000000 
ainfi le côté AC .**......♦. 1961 $882 

dominera *.*..... 10000051 

fécante de 1 1 minutes pour l'angle CAD, ou Tare 
pB qui eft fa mçfure. 

. Mais comme cette opération eft difficile , par re- 
port à la divifion qu'il faut faire;. voici un moyen 
beaucoup plus.aifé,, que je tire de la règle ci-demis: 
on y trouve que le raport du rayon des Tables au 
rayon terreftre eft comme iooooopo à. 196 15782, 
ou comme 100 à 19^, en négligeant les dernières 
figures , ce qui fe peut faire fans.erreiir ; & par con- 
séquent j on peut dire : 

Comme 196 à 100 , ainft les 100 pieds donne- 
ront 5 1 Tôt'Sb . * °l u ^ e ^ l ,exc ^ s de la fecante par-def- 
fus le rayon, auquel ajoutant* le rayon 1 0000000, 
on aura, comme ci-deflus, 1 000005 * P ou r l a fécan- 
te de l'angle cherchée ; ce qui eft bien plus abrégé. 
Remarque* 

Si l'on veut fçavoirla valeur de ces 11 minute* 
en lieues du grand Gercle , il ne s'agit que de les 
divifer par trois; ce qui, donnera trois lieues deux 
tiers pour l'étendue de la Mer, qu'on découvre fui- 
vant l'élévation propofée. 
. S'il s'agiflbit de trouver de combien de pieds il 

fout 
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fltaï f tre élevé au-deffus de la Met pour donher urt 
certain nombre de minutes d'erreur ( par exemple 
i i miftutès ) il faudroit permuter les analogies % 
précédentes , & dire : comme le rayon donne le côté 
AD , ainâ la fécantc de 1 1 minutes donneroit le 
côté AC; donc ôtant le rayon terreftre, il refteroit 
les pieds d'élévation au-deflus de la Mer ; ou comme 
ioo à i $6, aififi 5 1 tôoôô* donneront 100 pieds» 

De tout ce qui vient d*être dit pour obferveÇ 
exaftementla hauteur d'un Aftre avec la Flèche* 
le Quartier Anglois , & autres femblables Inftru* 
mens * il réfulte qu'il faut* i°. ôter toujours de la 
hauteur obfervée les minutes de la réfra&ion qui 
conviennent à cette hauteur; enfuite les minutes da 
ia hauteur de ftril, fil*bft prend) hauteur par de-*, 
yant , lefquelies, au contraire -> il faut ajouter fi Fort 
prend hauteur par derrière ; qu'il faut de plus avbjtf 
égard au demi-diamétre du Soleil pour le fouftraire 
fi Ton prend hauteur £ar derrière. Il en eft de me-» 
me de la hauteur prifc par devant , pourvu qu'on 
obferve le bord fimérieur du Soleil ; car fi i*tn ob-» 
ïervoit le bord inférieur, il faudroit ,- au Coftttaire * 
l'ajouter pour avoir la hauteur du centre. A regard 
du Quartier Anglois, il faut obferver la même 
chofe , à moins qu'il c'y ait Un verre convexe , ou 
un petit trou pour recevoir le rayon du Soleil j car, ert 
ce cas , il ne faut pas douter qu'en coupant le raybri 
par le milieu * on n'aye la hauteur du centré ; c'eft 
pourquoi ceux-ci me paroiflent les plus furs dans la 
pratique : il ne refte plus qu'à donner quelques exem* 
pies , pour 4daircir ce qui vient d'être dit. 

Ç 
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EXEMPLE! 

fi* Jefupofe qu'un Pilote prenne hauttut pur dir* 
tièreavec la Flèche * £r quil trouve 2 6 dégrés de hau* 
teurfur Vhorïfon * étant en ce Moment élevé au-dejfai 
du niveau delà Mer de i 2 pieds ; je demande quelle 
ejl la kau teur corrigée ? 

Ri Cherchez dans la Table des Réfra&ion* , vis* 
à- vis de *6 dégrés ; vous trouverez 2 minutes t ld* 
"quelles , avec 1 6 minutes du demUdiamétre du Sô* 
leil , font 1 8 minutes à ôter de 2 6 degrés , il reftei 4 * 
25 dégrés 42 minutes : mais parce quon a pria la 
hauteur trop petite > il faut ajouter à ce nombre lel 
3 minutes 42 fécondes de la Table , ce qui donnera 
% 5 degrés 45 miriuutes 42 fécondes pour la haute ut 
corrigée. 

EXEMPLE IL 
D. Onfupofe avoir pris la hauteut £unè ËtoiU , êeft* 
à-dire * par devant * Gr V avoir trouvée élevée fur Vh&* 
rifbn de 35 degrés * étant pour lofs élevée fut la fur* 
fctce de la Mer de 8 pieds. 

fi* Dans là Table des Réfra<3ions,vis4-vî$ dé 3$ 
; dégrés, vous trouverez une minute 23 fécondés J 
« & dans celle des hauteurs 3 minutes a fécondes î 
c ces deux nombres enfemble font 4 minutes 2.5 fé- 
condes , qu'il faut ôter de 3 5 dégrés , parce qu'il faut 
; fouftraire dans les deux cas : il reliera donc 34 dé* 
' grés 55 minutes 35 fécondes pour la vraie hauteur 
; de l'Etoile. * 

^On peut abréger une partie de ce travail, en foi- 

„ iant une Table corrigée de la réfraâion; ce qui eft 

€acile, puifqu'il n'y a qu'à fouftraire les minutai 

Ci» , 
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6c fécondes de chaque degré qui leur répohd; de 
cette forte, il n'y aura qu'à entrer dans la Table de* 
hauteurs , & avoir égard au demi-diamétre du So- 
leil, comme il a été dit ci-deflus. 

A l'égard de Fufage des deux Tableà , fi les nom- 
bres dont on aura befoin ne s'y trouvent pas , & qu'il 
y ait des fra&ions, foit au degré dans la première , 
foit aux pieds de hauteur dans la deuxième , il fera 
aifé dé trouver la partie proportionelle qui leur 
conviendra, 

D faut bien fe fou venir que la Table des hau- 
teurs au-deffus de la Mer, n'a de lieu que lorfqu'on 
fe fe*t de Y Arbaleftrille , du Quartier, Anglois , ou 
autres femblables qui ne portent point d'horifon ou 
de ligne verticale : c'eft pourquoi ks Aftronomes 
qui travaillent avec tant deprécifion , tfcniontçoint 
d'ufage, n'ayant que des lnltrumens à penwadi~ 
culaire, comme les Quarts des cercles qui fervent 
à déterminer un véritable horifon, parce qu'on y 
obferve la diftance des Aftres au Zénith , dont le 
complément eft leur élévation fur Thorifon. On 
doit mettre de ce nombre l'Aftrolabe & l'Anneau 
aftronomiquë, ayant une ligne verticale. 



CHAPITRE III. 
DE LA DÉCLINAISON DU SOLEW 

LA Déclinaifon du Soleil eft le nombre de dégrè 
qu il eft éloigné de l'Equateur vers l'un des Pe 
les du Monde > qui fe mefure fur dgf Méridiçs* q^ 
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paÏÏènt par ces Pôles & par le centre de cet Âftre. 

H y a deux fortes de Déclinaifons , lune du côté 
du Nord, & l'autre du côté du Sud. La Déclinai- 
fon du Soleil eft Nord ou feptentrionale , lorfquil 
cft entre l'Equinoxe du Printems & celui d'Au- 
tomne, c'eft-à-dire, entre le 20 Mars & le 22 de 
Septembre, ou environ , & elle eft du côté du Sud , 
ou méridionale, lorfqu'il eft entre l'Equinoxe 
d'Automne & celui du Printems , ou depuis le 22 
Septembre jufqu'au 20 de Mars ; c eft ce qu'il eft 
aife de voir au jufte par l'entrée du Soleil aux Si- 
gnes du Bélier & de la Balance , qui déterminent 
les Equinoxes* 

Le changement qui arrive continuellement à la 
Déclinaifon du Soleil , provient de fon mouvement 
propre d'Occident en Orient, par lequel il parcourt 
rEclip tique en une année ; & comme cet Eclipti- 
que fait un Angle avec l'Equateur de 23 dégrés 29 
minutes , il s'eniait que c'eft auffi la plus grande Dé- 
clinaifon qu'il puifle avoir, et**: pour lors au* 
Tropiques , ce qui arrive vers le 2 1 de Juin , qui eft 
le Solftice de l'Eté, & le 2 2 deDécembre , environ ^ 
]ui eft le Solftice dliyver j de forte que la Déclinai- 
on du Soleil augmente depuis un Equinoxe juf 
qu'au Solftice fuivant, & diminue enfiiite depuis 1» 
oolftice jufqu'à l'Equinoxe d'après , tant de la paH 
rie méridionale que dans la partie feptentrionale. 

Pour connohre la plus grande Déclinaifon du 
Soleil, qui cft la memrci de l'angle que lEclipti- 
que fait avec FEquateur aux points du Bélier & de 
U B4apce , qû i'eft %m du moygn qui fuir. 
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Qnobferve dans un lieu, pendant plufîeursjouri} 
vers le Solftice de l'Eté, la hauteur méridienne du 
Soleil 9 dé là manière la plus exaâe qu il eft poflîble 
pour avoir la plus grande de fes hauteurs méridien 
lies fur 1 horifon dç ce lieu. On fait la même chofe 
au Solftice d hyver, afin d'avoir la moindre de fei 
hauteurs méridiennes. Oh fouftrait ces deux hau 
teurs l'une de l'autre pour en avoir la différence, 
dont la moitié eft la diftançe de l'Equateur à chacun 
des Tropiques , ou la plus grande Déclinaifon du 
Soleil 9 ou l'obliquité de i'Ecliptique. On pouroil 
encore la trouver par une feule de ces deux hau- 
teurs dans un lieu dont la hauteur du Pôle feroit 
bien déterminée i.car en ôtant là hauteur de J'Equa- 
teur, qui en eft le complément, de la plus grande de 
fes hauteurs méridiennes au Solftice de i Eté , oa 
en retranchant la plus petite dç fcshwtçuTS delà 
hauteur de l'Equateur au Solftice d'hyver, on au 
roit également la plus grande Déçlinaifon du So 
fcil'ou l'obliquité de l'Ecliptique. 
> C'eft de cette manière qu'on a trouvé à Paris! 
l'Obfervatoire Royal , pendant un grand nombre 
d'années , 23 dégrés 29 minutes & quelques iècoiï 
des pour l'obliquité de lEcliptique ; mais foit qus 
les Inftrumens dont on fefeçvoit autrefois ne fufletf 
pas àufiî parfaits qu'ils l'ont été depuis; foitqu'ill 
ai 1 " eu en effet quelque variation dans cette obliqi 
té , en examinant les Obfèrvations qui ont été faite 
depuis environ 70 ans , on y a remarqué quelqu 
diminution , puifqu'on ne la trouve plus maint* 
wnt que dç a 3 dégrés *§ minutes $c 30 fccoBOi 
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environ. On verra par la fuite s il y arrivera encore 
quelque changement ; mais jufqu'ici il pafaît peu 
important pour le Pilotage. - 

La différence en Déciinaifon d'un jour à l'autre 
eft peu confïdérable vers les Solftiçes ; mais elle va 
jufqu à 23 a 24 minutes vers WEquinoxes; &lorf- 

2ue le Soleil fe trouve précifément dans la fe&ioa 
u Bélier & de la Balance il n'en a pour lors aucune, 
puifqu'il eft en ce moment à l'Equateur,, ce qui ne 
peut durer qu un inftant. 

Ce qui vient d'être dit du Soleil peut s'apliqjaer 
aux Etoiles , avec cette différence que la Déclinair 
fon des Etoiles peut aller jufqu à 90 dégrés , com- 
me on peut le remarquer à l'Etoile Polaire, qui a 
maintenant 88 degrés o de Déciinaifon , &c qu'elle 
ne change pas fenfiblement en une année , au lieu 
que celie du Soleil change chaque jour, & même 
chaque moment; 

La Table que nous donnons ici eft calculée pour 
4 années confécutives , &CQmmenceen 1755. qui 
eft une année biffextile. Pour les années antérieu- 
res 1 754» & 175 5. on aura recours aux années 1758. 
& i75 N 9. qui leur répondent, & n'en font pas fen- 
fiblement différentes. A 1 égard des années pofté- 
rieures , & éloignées de celles des Tables , il y au- 
roit une corre&ion à y faire, dont il eft à propos 
de faire voir les raifons aux Navigateurs, avant que 
de leur en donner la méthode. 
De la nécejfité de corriger les Tables de la Déciinaifon 
du SoUiU 

H y. a deux «ifons eflentieltes <jui obligent à cor*; 

Çiïij 
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riger les Tables de la Déclinaifôn du Soleil , lorfifl 
le rems pour lequel elles font faites efl expiré, | 
engagent par conféquent les Pilotes à s'en inf - ,J 
pour y avoir égard aans le befoin. 

La première eft que k Soleil n'a pas la mêra 
Longitude au même quantième du mois de deafi 
années qui fe fuivent immédiatement ; car Fannea 
civile commune n'étant que de 365 jours, & J'an-I 
liée (blaire de 365 jours j heures 49 minutes envi-l 
ron » il s'enfuit que le Soleil , pour achever fa courfe 
dans le Zodiaque , doit arriver dans tous lesPointsI 
rie l'Ecliptique chaque jour d'une année 5 heures! 
49 minutes plus tard que le même jour de l'année l 
précédente , & que par conséquent il avoir à midil 
ce ce jour moins de Longitude > d'oà dépend /a Dé»' 
clinaifon * comme on Ta dit ci-devant. Or, ces 5 
heures 49 minutes produifent environ 1^ minutes 
dç différence , à raifon de 59 minutes qu'tf avance 
ten un jour par fon moyen mouvement; c^eft ce qu'il 
*ft aifé de voir par cette règle de Trois : Si i4heu- 
*es donnent 59 minutes, que donneront 5 heures 
49 minutes f Ceft pourquoi la DéclinaUbn doit 
être différente. 

La feconde raifon eft que le Soleil ne revient pas 
précifément au bout de quatre ans au même çcrcai 
de l'Ecliptique où il étoit auparavant; car en ajou- 
tant un jour entier tous les quatre ans , on ajoute 44- 
minutes de trop dans cet efpace de tems , à raifon 
d'onze minutes par an de différence de 5 heures 49 
jmnutçs, jufqua 6 heures. Or« ces 44 minutes 
g'çrreur produifs» gnvifîû uns ffliwte 48 &cflfcs 
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des que le Soleil eft plus avancé dans l'Ecliptique, 
à proportion de 59 minutes de (on mouvement en 
24 heures ; par conféquent il faut fuputer la Décli- 
naifon du SoleU , non-feulement pour quatre an- 
nées confécutives , mais encore la réformer au bout 
de quatre ans. Il eft vrai que la. différence en Dé- 
clinaison dans cet efpace de tenas étant peu confidé- 
rable, celle qu'on a^a calculée pour quatre ans, 
poura fort bien fervir pour les 8 autres fuivantes, 
fans erreur fénfible . en obfervant de fe fervir pouf 
Tannée qui fera propofée de celle qui lui repond , 
ou qui fera également éloignée de la bifiextile. 
Nous donnerons ci-après la méthode de les prolon- 
ger pour ceux qui aiment à travailler exaftement » 
pareil l'on verra la preuve de ce que j'avance. 

Pour fuputer la Déclinaifon au Soleil, il faut 
fconnoître fa Longitude, ou fbn lieu dans l'Eclîpti- 
*jue; pour chaque jour à midi > & au MéricQea 
pour lequel on veut l'avoir, ce qui fe trouve dans 
jdes Tables toutes calculées , qu*t>n nomme Ephé- 
mérides ; mais fi l'on n'en avoit pas , il faudroit en 
faire foi -même le calcul de 4a manière qui fuit, 
dont il eft à propos que les Pilons firent iaftruhs 
feu cas de befoin. 
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CHAPITRE IV. 

Trouver te lieu du Soleil dans VEcliptiaue , à toutts 
lei heures du jour & pour toutes fortes le Méridiens. 

PÔur trouver le lieu du Soleil-dans l'Ecliptique f 
il faut premièrement réduire le tems civil pro- 
pofé en tems aftronomique^- ce qui fe fait en pre- 
nant les tems complets, depuiile i jour de Janvier 
à midi, par ou commence Tannée; fçavoir, l'année 
complette, le mois complet , auffi bien que les 
jours , les heures & minutes. Si Ton propofe, par 
exemple , le 20 de Mai 1759. à midi au Méridien 
de Paris, qui eft celui des Tables fuivanres, pre- 
nez pour les années, 1758; pour les mois, celui 
d'Avril ; pour les jours , le 19 ; c'eftlàfaAt correc- 
tion à faire , lorfque lheure propofée eft celle de 
midi à Paris , en obfervant que s'il s'agiffoit du 
premier d'un mois , il faudroit prendre ce qui eft 
marqué dan» la Table pour le mois précédent. 

Si l'heure propofée eft au matin , comme fi on 
veut convertir le tems propofé le z\ d'Août 1757 
k 4 heures 3 5 minutes ou matin , il faudi a prendre 
les années & le mois comme il a été dit , & tes 
z des jours propofés , c'eft-à-dire qu'il faudra com- 
pter 22 jours avec \6 heures 35 minutes; ap& 
quoi on cônfultera les Tables , s'il ne s'agit que à 
Méridien de Paris. 

Sî au contraire les heures proposées font au fbir , 
Rprès avoir fait , comme deffus , pour l'année 8t \p 
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jnois ) il ne faut ôter qu'un jour , fi Tannée eft con*» 
munfc , & ne rien ôter fi Tannée eft biffextile. 

Voilà ce qui regarde la première corredtion du 
tems : la féconde correétton eft la différence des 
Méridiens , entre le Méridien des Tables & celui 
pour lequel on veut faire le calcul. Cette différence # 
des Méridiens doit être ajoutée à Theure propofée 
dans le lieu dont il s'agit , s'il eft occidental a Té- \ 
gârd de Paris; & fouftraire > s'il eft oriental, pour 
avo^r Theure qu'il eft à Paris. Ainfi , par exemple » 
fi Ton veut fe fervir de ces Tables à Suratte dans 
les Indes , qui eft plus oriental que Paris de 70 
dégrés, ou de 4 heures 40 minutes : c'eftlataême 
chofe que fi on réduifoit l'heure propofée à Su? 
ratte à l'heure qu'il eft alors à Paris. Or, comme 
on compte moins d'heures à Paris qu'à Suratt*, il 
«'enfuit que s'il eft 7 heures du foir à Suratte , on 
jie comptera dans ce moment que 2 heures 20 mi- 
nutes à Paris , qui eft la différence de 4 heures 4* 
minutes à 7 heures. Donc , pour les lieux orien- , 
taux , il faut fouftraire la différence des Méridiens 
de l'heure donnée, & l'y ajouter, au contraire, pour 
les lieux occidentaux. La différence des Méridiens 
(è trouve dans des Tables , comme celles de la Con- 
jioHfance des Tems , & à leur défaut on fe fert des 
meilleures Cartes qu'on puiffe trouver. 

Avec ce tems ainfi corrigé , confultez les Tables , 
3e la 1 & a page , où vous trouverez le moyen mou- 
vement du Soleil , & fon apogée pour les années ^ 
.jnois, jours & heures , que vous difpoferez , comme 
jl fuît € en failàflt à part une fomme de l'un "fie 4§ 
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l'autre ; enfuite ôtant la Xongitude moyenne ic 
l'apogée, de la Longitude moyenne du Soleil, en 

Îr ajoutant 12 Signes, s'il eft befoin, le refte fera 
a moyenne anomalie du Soleil, avec laquelle vous 
, entrerez dans la troifiéme Table > pour y chercher 
l'équation qui lui convient , que vous ôterez de la 
Longitude moyenne du Soleil dans les fix premiers 
Signes , & que vous y ajouterez dans les fix der- 
niers , fuivant les Titres ; ce qui vous donnera Je 
frrai lieu du Soleil dans l'Ecliptique. 

Ce Calcul auroit encore befoin d'une petite 
/équation, pour être dans la dernière exactitude; 
jnais c'en eft plus qu'il ne faut à un Pilote pour 
(prouver la Déclînaifon du Soleil au défaut deTaoles, 

EXEMPLE I. 

D. On demande quel fera le vrai lieu 3u Soleù 
'dans tEcliptique* le 20 Mai 1759* àmidL àl'Ifl* 
de Feu 

Explication. Comme les Tables doflt on fe îett 
ici 9 font pour le Méridien de Paris , & que VIflfl 
de Fer eft occidentale de 20 dégrés, qui valent 1 
heure 20 minutes , il s'enfuit que lorfqu'il eft midi 
à lTfle de Fer , il eft 1 heure 20 minutes du foir i 
Paris , dont il &ut tenir co/npte da*$ Jç calcul, çoifc 
meilfii*. 
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Lôfigltude moyenne du Soleil. Apogée du SoIeiL " 

Sign. D. M. S. S.D.M.S. 

Pour 1700...... 9 10 52 .•..38 7 4 

Pour 40 ans ........ 18 ....... 4r 

Pour 18 ans.,.. 11 29 39 «y 18 2<S 

Pour Avril 3 28 17 , 20 

Pour ip jours . . , . 18 44 Som . 3 p 5 45 
Pour 1 heure loin 2 4 9 ■ ■ » 

Somme ...... 25 27 5^49 

Signes à 6ter ..12 ^ 

X40ng.au du Sol. 13 27 52 49 
Apogée à 6ter. 3 9 6 46 

M. An. du Soi. 10 18 4<î 3 avec laquelle il faut 

entrer dans la Table des Equations. 

S. M. D. S. 
Longitude moyenne du Soleil. . * 13 27 52 49 
Equation répondant à la mpy.* 

Anomal, addit. .......:.;; 1 14 43 

' 13 29 7 29 
Signes à oter ::♦.::;. . ;^ 12 

Lieu du Sol. ou fa vraie Longit. . . 1 29 7 29 
o eft-à-dire,dansleSig. duTaur. ... .29 7 29 

EXEMPLE IL 

X>. On demande quel fera le lieu du Soleil le 24 
TAoùt de Tannée 1757, 4 $ taure* 55 minutes du, 
natin* à un lieu plus oriental que Paris de 45 dé% 
rés „ ou par 6$ dégrés de Longitude $ 
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Explie. Otez d'abord 3 heures , qui eft la ditte* 
renée des Méridiens , des 5 heures 55 minutes pro- 
pofées , ii.refter 2 heures 55 minutes du matin à 
Paris, c'eft-à-dire, i4h« ures S 5 minutes depjuis la 
midi du 22 y après quoi vous agirez comme il fuit. 
Longitude moyenne du Soleil. Apogée au Soleil. 
, Sign. E>. M. S, & D« M. S. 

Pour 1700 ....9 to ji . ♦ • 3 S 7 

Pour 40 ans .18 ....... 41 

Pour 16 ans . ...... 7 16*3 

Pour Juillet .\ tf 28 57 * * * * 35 

Pour 22 jours ... 21 4* Som. 39 4 51 
Pour 14 heures 55 min. 36 10 

Somme .... 17 a )i itf 
Signes à ôter ..12 

Long m. du Sol. 5 a 51 i5 
Apogée à ôtér . 3 » 9 458 

Moy, Anomal . i'aj 26 18 avec laquelle Ufaut 

entrer dans la Table des Equations. 
Long. ni. du Sol. 5 a 31 16 
E quation à ôter . . 1 3! z% répond.àlam.Aflcw 

Lieu du Sol. . . 5 o 59 $i 

Ceft-à-dire ..... 59 51 dans le S- delà Vier, 

S'il s'agiflbit de la même heure dans un lieu plut 
plus occidental que Paris de 45 degrés, qui répon- 
dent à 33 5 dégrés de Longitude de FIfle de Fer, 
qui eft plus occidentale que Paris de 20 dégrés , 
il ferok alors 8 heures 35 minutes à Paris ; aînfi 
il faudroit fe fervir dans le calcul de 20 h. 55 nu 



i TABLE du moyen mouvement du Soleil # de fin Aporéè 
en Années» * 



>\M. mouvement du So- 
3 leiLpâuriù a nnées. 
L. M. du Soi; 




Mois XJM.duSol 
complets\S. 




Septem 
0<flob. 
Novetn. 



oo 
28 
28 
28 



28 
28 
28 
19 



33 
9 

27 

24 

S7 



8 

9 

10 



T>éctxty} t u 



29 ï 
29 38 
**9 i2i 
29 ' 46* 



M. 


S* 





S 





10 





IJ 





20 





2J 





30 





3J 





40 



4Î 

SI 



00 



17 
18 

19 

20 



II 
II 
II 



29 
29 
29 



JV7 *$ 

3918 26 

24*19 28 

920 30 



Il faut fe fouvenir 
qu'en Tannée Biflcx- 
tile,aprèslemoisde 
Février, il faut ajou- 
ter un jour au'tems 
propofé. 



Table du Moyen Mouvement du Soleil 
en jours, heures & minutes. 
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-g," . TA, B L E'it flftiatim Au ttntrt dû teûîT 



g o Signe. ' 
*D.M.S 



Souftrajet tn < dtfctndant. 



DiM. S 



5» O O 

iô i J8 

Vo 3 $6 

° S S4 



Sig: 



:ne 



7/* 
9 5? 



40 

fo 

5b ii 43 

7° H 45 
Ho ij 42 
fo 17 j$> 



o 21 32 

o *3 48 

O 2J *4 

o *7 19 
o 29 t4 



o 31 8 
o jî i 

» 34 55 
o 36 47 

58 39 



o 40 30 
o 42 30 
o 44 

o 45 57 
o 47 45 



o J6 31 
j8 14 

o ;p j6 

1 37 
3 itf 



o 49 3* 

3 JI 18 
» 55, ? 

o $4 47 
11 



Signj 



«J31 

8 7 

9 4* 
11 ij 

t* 47 



14 18 
*5 4» 

17 7 

18 44 

20 IO 



D.M.S. 



38 fi 

39 53 

1 40 jj 

1 41 ji 

4* 47 

4i_4i 



1 44 n 

45 *4 
1 46 13 

1 47 00 

47 45 



48 28 
1 49 9 
1 49 48 
1 50 2J 
ii 5U>o 



21 if 1 ft JJ 
a* 58U 5* 4 
24 »o 1 5* 35 



2J 41 

27 o 



28 18 
*9 55 
?o 59 
32 4 



34 28 

55 .57 

36 44 

57 49 



1 53 00 
55 *5 



55 48 
54 9 
54*8 
« 54 45 



55 '7 * 55 OQ 



1 jj 12 
1 jy 22 

1 Si 50 
1 55 3« 



D. M. S. P. M. S.b. ' i£ si 3 



1 38 5*ï 55 47 



55 4° 
55 4* 
55 4» 
55 39 
55 34 
M *7 



il 18 
55 7 
54 54 
54 39 
54 *» 



54 5 

55 4* 
55 10 
5* 54 




45 

44 17 

45 *5 

42 27 



o Signe 



9. Signe. 8. Signe 



2. Sig nes* S igne. £Sjg^. .j. Signc. ( g 



4 1 5<Ho J9 11 jo 
4° 5io J7 4319 

* 8 a 7p ïî 44*2 
Î7*2b Ji 332$ 



55 rf'o 48 10J24 
3* JJo 4$ 1713 
3* 4)o 44 232a, 
o 42 282,1 

o 40 jl gg 



31 29 
3° *? 



28 j j o |8 3 j 



*7 35 
ad 14 

*4.Ji 
*3 *ô* 



- ^r *9 

0^*38 !8 

ô §44017 
3* 41 16 



o $ô 41 



21 J9 
20 31 
19 1 
17 50 

2UZ 



14 23 

12 47 

11 10 

9 51 

JLÎl 



d 10 



41 3 $9 " 



ES 



•ne. 



o 28 41 14 
o 26* 40 1 3 
o 24 39 12 

O 22 37 II 

o 20 35 10 



o 18 33 
o 16* 30 
o 14 27. 7 
o 12 24 6 

O IO 20 J 



8 10* .4 



4 270 6 12 

* 43 

o 58 



o 4 

6 2 
O O O 



Ajtutex. t» mentent. 



6. Signé, 



l J\ 
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K Lé lieu du Soleil étant connu de cette mahiérë; 
bu par des Ephémérides, on a fa diftanceauplus 
proche Equinoxe , avec laquelle, & la plus grande 
obliquité , on trouve fa Declinaifon par les Table* 
des Sinus en faifant cette analogie. Comme le SinuS 
•total eft au Sinus de la plus grande obliquité, ainfi 
le Sinus de la diftance au plus proche Equinoxe eft 
au Sinus de la Declinaifon qu'on cherche. 

Ceft fur ce principe qu'on a conftruit des Tables 
générales pour trouver tout-d'un-coup la Declinai- 
fon du Soleil, fuivant le degré &; la minute duSigtrë 
bu il fe trouve, comme celles, qu'on voit dans les 
Ephémérides du Sieur Defplaces. 

La Table qui fuit eft donc fuputéepour chaque 
jour à midi , qui eft le commencement du jour af- 
tronomique , & pour le Méridien de Tlfle de Fer, & 
par confequent ne peut fervir que pour \es Méri- 
diens aprochant de celui-là. Ceu pourquoi on don* 
nera ici la manière de les réduire pour toutes forte* 
de Méridiens , & pour toutes les heures du jour/ 
afin qu'on puifle faire cette corre&ion dansles Pro- 
blêmes du Pilotage où elle fera néceflaire* 

Tout cela fupofé , il eft tems de venir à Yd*F 
'de nos Tables, 

PREMIERE PROPOSITION; 

Trouver la Declinaifon du Soleil en un jour donné fa 

le Méridien de UJle de Fer. 

EXEMPLE. j 

. On demande quelle fera la Declinaifon duSdcH 

tnidi à njle de Fer le 14 de Mars 1758. ' 

Cherchez dans le mois de Mars de l'anale 
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•ftotëe , qui eft dans la troifuéme colonne de là Table» . 
le nombre qui répond au 14 du mois , & vous trou- 
verez 2 dégrés 24 minutes pour la Déclinaifon du 
Soleil à midi de ce jour4à , qui eft du côté du Nord j 
Jkainfî des autres» 

fcËtTXÎEMÊ fckOPOSlTtOtf* 

ÏÏrouver la Dé'ciinaîfoh du Soleil à Vlfle de Fer pour 
1 toutes les heures du jour*. 
Puifque le Soleil àvatice chaque jour, & même 
chaque moment dans l'Ecliptique par fort mouve- 
wient propre d'Occident en Orienta il fcft évident 
qu'il n'aura p$s tant dd Longitude au matin dHfn 
jour , qu'au midi ou au foir du même jour ; & par 
cbriféquent il aura plu* du moins de Détlinaifôrt j 
ielon quelle' augmenté bu diminue, e'feft-à-dife * 
que fi fa Déclinaifon va en augmerttànt , elle fera 
plus grande aux heures du foir que celle des Tablas j 
Se qtx'au contraire, fi elle va en diminuant * elfe fera 
moindre , ï proportion des heures qui fe trouve- 
ront entre le midi & l'heure pfopofiîe , fbit devaùt, 
-loit après midi. 

- Or, puifque nous Soyons que le mouvement 
çropre au Soleil fait augmenter ou diminuer fa Dé- 
clinaifon vers lesEquinoxeSjjufqu'à 14 minutes d'un 
• jour à l'autre , il s'enfuit qu'il eft néceflaire de trou-* 
jver cette fiécïinaifôft aux heures de devante d'après 
midi pour le lieu même où lès Tables font fupùtéès. 

Cela fupofé,-pour trouver la Déclinaifon du 
Soleil > lorfque les heufes font après-midi i: prenèx 
& 4i&êUff& tSffiS U Péclinai(on du jour donné & 

D ij 
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du jour fuivant, & faites cette -analogie î Si flf 
heures donnent cette différence , que donneront Jet 
heures propofées ? Il viendra des minutes , qu'il 
faut ajouter à la Déclinaifon du midi du jour pro- 
pofé, fi la Déclinaifon augmente * ou fouftraire fi 
elle diminue ; la fomine , ou le refte , fera Ja Dédii 
nàifbn de ïbeure propofée, 
t Si les heures propofées font au matin , prenez Ùt 
différence entre la Déclinaifon du jour propofé 8t 
du jour précédent , & faites cette analogie ; Si 24 
heures donnent cette différence ., que donneront les 
heures au matin augmentées de 1 z ? D viendra des 
minutes, qu'il faudra ajouter à la Déclinaifon du 
jour précédent, fi elle va en augmentant , & feafc 
. traire fi elle va en diminuant. 
, On pouroit encore, dans ce dernier cas , ôter o de 
1 2 les heures propofées au matin, & fe fervir de ces 
heures reftantes dans ^analogie , pourvu qu on fe 
ferve de la Déclinaifon du jour donné, & quotf 
y ajoute les minutes proportionnelles , fi la Dédi- 
naifon va en diminuant, & qu'on les ôte fi elle va 
en augmentant; on trouvera la même chofè : maisfa 
* première manière paroît plus facile &plus nature 

EXEMPLE! 

On demande combien le Soleil aura de Déclinai^ 
à flfie de Fer* le premier jour de Septembre ijtf* 
à 6 heures du fôir* 

^ Pour réfoudj e cette Propofition , prenez h D& 
clinaifon du Soleil dans les Tabjes , le premier âcb 
Second jour de Septembre, vous «QUYfiTW 8 <M» 



grés 3 minutes, & 7 dégrés 41 minutes, lesquels 
étant ôtés l'un de l'autre, il refiera 22 minutes pour ' 
la différence des Dédinaifons; c'eft-à-dire, que 
le Soleil, par fon mouvement propre dans leZodia* 
que , a fait diminuer la Dédinailon en 24 heures, 
ou un jour naturel, de 12 minutes. Dites enfuite: 
Si 24 heures donnent 22 minutes , que donneront 
6 heures ? B viendra 5 minutes £, qu'il faut ôter 
de la Déclinaifon du premier Septembre, S, de- 
grés 3 minutés, parce qu'elle diminue du pre- 
mier au fécond , il rêfte 7 dégrés 5 7 minutes £ pour 
la Déclinaifon da Soleil à 6 heures du foir le pre-j 
mier Septembre 17 $6. 

Si la Déclinaifon avait augmenté du premier au 
fécond , il aurait fallu ajouterles minutes données 
par l'analogie , avec la Déclinaifon du premier Sep- 
tembre, pour avoir celle du même jour à 6 heures 
du foin 

Si on avoit voulu trouver la Déclinaifon du So^ 
leil à. 6 heures au matin du même jour, il aurait 
fallu prendre la Déclinaifon du premier Septembre 
& ceue du dernier jour d'Août , &fe fervir de 18 
heures qu'il y a depuis le midi du 3 1 Août juf-î 
qu'au premier* Septembre à 6 heures au matin , & 
en foiwraire le produit de la Déclinaifon du 3 1 
#Août, pour avoir la Déclinaifon requife. 

Remarque. 

S'il s'agifloit de trouver la différence en Décli* 
ïiaifon de deux jours , dont l'un précédât l'Equi-- 
»pxe> & l'autre k fiûvta U faucUoit alors ajouttt 

D Uj 
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la Déçlinaifon de ces deux jours , pour en avoir $ 
différence., Aîhfi en Tanné 1758 , voulant trouver 
la différence en Déçlinaifon du 22 au 23 Septem- 
bre , elle fera de 2 3 minutçs , <|tû eft la femme do 
14 0C de 19 minutçs, 

EXEMPLE II, 

D, On demande combien le Soleil aura de Décli* 
fiaifon le 14 de Mars 1757* à 5 heures du foir? 
R. Peux dégrés 14 nunutçs du coté du Sud* 

E XEMPLE III, 

D. On demanda combien le Soleil aura deDéçlig 
Qaifon le 8 d* Avril 1758 * à 4 heures du matin ? 
fi. Sept dégrés 1 1 iphiutçç du ç$té duTSloxd, 

EXEMPLE IV. ' 

D. On demande combien le Soleil aura de D«Wi- 

naifon ,le 12 Septembre 1759*^8 heures du matin l 

R* Quatre dégrés 16 munîtes du côté duNord, 

R E M A R Q 17 JR 

Le changement en Déçlinaifon n'étant au pVis 
<jue d'pne minute par heure versletems desEqui- 
noxes , il eft aifé de juger quç cette réduâion des 
Déclinaifons des Tables pour quelque heure du 
jour , foit pour le Méridien dellfle de Fer, foit 
pour tout autre , ne doit s'employer que dans les 
Calculs aftronomiques ; comme , lorfauon veut 
trouver çxa&ement l'heure du lever & au couchci 
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fu Soleil pour régler l'Horloge. Car, en fe fer* 
vant de la Déclin aifon qui eu pour le midi dant 
les Tables , il eft évident que pour parvenir à ua 
calcul exaét, il faudrait fe fervir de celle que le 
Soleil doit avoir dans le moment de fon lever oit 
coucher, qui dans le tems indiqué peut être diffé- 
rente de 5 ou 6 minutes de celle du midi. Il en eft 
de même de' l'Amplitude & de rAzimuth : ainfi 
ce que nous difons ici* n'eft que pour ceux qui 
fçavent faire ufage de la Table des Sinus , & qui 
feront curieux die Caire ces fortes de calculs. . 

TROISIEME PROPOSITION. 

Trouver la Dtdinaifon du Soleil â midi pour lis 
Méridiens qui font à CEJi ou à VOuefi de ; 
: ' Vlfle. dt&r. t \ 

Si Von a bien compris ce qui a été dit dans !* 
{Proposition précédente» pour trouver la Déclinai- 
son du Soleil aux heures d'avant & d'après midi* 
&l'IfledeFer jÙneferapas difficile d'entendre celte- 
*ci; car la queftion fc réduit à/çavoir l'heure qu'il 
jeft à PMe .ae.Fçr,,iorfqu'il eftaûdi au Iteu-propofé. 
«Or, puifquele SoleU dans fe révolution journalier^ 
id'Qrient en Occident, ou deTEfl vers l'Gueft^ 
parcourt î $. dégrés de l'Equateur pendant une heu- 
are ; il s'enfuit qu il fera une heure plus tard aux 
lieux orientaux > & uneteure plutôt à ceux qui 
feront occidentaux àrégardcje VIfk deFer de ladik 
férencede ij dégrés. Parconféguent,firanyeUt 
fçavoir quoUe.èft la Déclinaifon du Soleil àifiMià 
.. wi lieu plus cristal ou plus Eu que l'IA* de Ffef^ 

Diiij 
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30 degrés qui valent % heures , c eft la même cfifr 
fe que fi on la demandent à 1 o heures du matin à 
FIfle de Fer >puifque Ion compte % heures plus àco 
* lieu qu'à Ïï8!e de Fer : de même fi le lieu eft plus oc- 
cidental ou plus Opeft de 30 dégrés > c eft comme 
fi l'on demandoit la Déclinaifon à Mfle de Fer à 2 
heures après midi _, parte que l'on coopte 2 heures 
moins à ce lieu qu'à Tlfle dç Fer. Donc, en cherchant 
dans le premier cas la Déclinaifon du Soleil à 10 
< heures au matin à Fille de Fer , & à a heures actes 
midi dans le fécond , on aura ce qu'on fe propofe»' 

U eft vrai que lorfque la différence en Longitu- 
de ou des Méridiens n'eft que de zo ou 30 degrés^ 
- cela n'eft pas de conféquence, puifqu'au tems où fe 
trouve la plus grande différence en Itécfinaifoa, qui 
eft vers t les Equinoxes, elle n'augmente ou ne dimi- 
nué' que d'une minute ert une héufe, qui iait 15 
dégrés en Longitude 5 mais k>rfqu*iî fe trouve 60 , 
&>, ioo t jufqu Y à 180 dégrés, qui eft la plus grande 
différence en Longitude qu'il puiffe y avoir entre 
ideux lieux, la chofe mérite bien qu on y ait égard, 
fur-tont vers les Equinoxes; car cette différence en 
Longitude, toute grande qu'elle eft, he produit 
prefqùe rien vers les Solfticçs. Ceft pourquoi en ce 
tems-ià , qui eft vers la fin de Juin & de Décembre, 
bn peut négliger les Exemples /que nous allons 
tlohner de cette Pratique, de même que de la pré- 
cédente ; pour trouver la Déclinaifon du folçil «mx 
heures avant ou après midi à l'Hl? de Fer. 

Ceci fupofé , pour. trouver la DécHnaifon duSo- 
Jedà tout autre Méridien que celui de rifle de Fer » 
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rfiuîfcz d'abord la différence en Longitude en heu- 
res, fi elle eft propofée en dégrés, en les dïvîfknt 
par 1 5 ; & fi le lieu eft oriental ou à FEft , ôtez ce* 
heuies de 12 , vous aurez l'heure qu'il eft au matin 
à Tille de Fer, lorfqu'il eft midi au lieu propofé. Par 
exemple , fi le lieu eft à TEft de 60 d|égrés„ qui va-; 
lent 4 heures, ôtez-les de 1 2 ; il reftera 8 heures di* 
matin qu'il eft à rifle de Fer, lorfqu'il eft midi au lieu 
en queffion ; cherchez donc, comme en laPropofi* 
tion précédente, la Déclmaifon du Soleil pour 8 
heures au matin à rifle de Fer, ce fera celle du midi 
au lieu propofé. 

Si le lieu eft à POueft , la différence des Méri- 
diens donnera celle des heures après midi à FIfle de 
Fer, lorfqu'il fera midi au lieu propofé: Par exem- 
ple , fi le lieu eft plus occidental que FIfle de Fer 
de 45 dégrés, ou 3 heures, il fera 3 heures après 
midi à rifle de Fer, lorfquil ne fera que midi eu 
ce lieu. C'eft pourquoi , fi on cherche la Déelinai- 
fon à FIfle de Fer a 3 heures du foir, en la ma* 
fciére enfeignée ci-devant , on aunucefle du midi ait 
lieu propofé. . • 

EXEMP LE I. 

On demande combien le Soleil aura de Déclinaijbt* 
| à midi h 26 de Mars 175 8 ., à un lieu à tEfi 
de VIfle de Fer de 100 dégrés ? 
Pour réfoudre cette Proposition , réduifez les 
500 dégriés en heures, comme il eft dit, il viendra . 
6 heures 2 tiers , qu'on peut prendre pour 7 heu-» 
«3 j>9ur éyiter 1^ fréons, lefijuelies étant ôtég* 
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de j*,ilreftera 5 heures; c'çft-à-dire , qu'Heft} 
heures du matin à Tlik de Fer ., lorfqu'Ù eft midi u 
lieu propofé. Cherchez donc la Déclinaifon du S> 
leil le z 5 &le 26, quife trouve d'un degré $6nàï 
tes, & dç 2 dégrés 19 minutes, prençz-en la diffé- 
rence , qui çft *4 minutes , & dites enfuite ; iî 24heft- 
res donnent 2 3 minutes, que donneront 17 heures 
qu'il y a depuis le midi du 25 jufqu'à $ heures 
au matin ? U viendra 16 minutes, lesquelles étant 
ajoutées avec la Déclinaifon du 25 > 1 degré $6 
minutes , donneront 2 dégrés 1 z minutes pour ïa 
Péclinaifon du 26 k midi au lieu propofé. 

Si la Déclinaifon avpit diminue du 25 au 16, il 
.auroit fallu fouftraire les 16 minutes de h Dédi-, 
naifon du 25 pour avoir celle du 16 audit lieu. 

EXEMPLE IL 

On demande combien le Soleil aura, de Déclinai- 
fon à midi le x 2 Septembre j 75 8 .* à un Iwif à tOutfl 
de rifle de Fer de x zo dégrés ? 
£ Réduifez les i$g dégrés en heures î il viendra t 
heures qu'il fera après-midi àl'Ifle de Fer, lorfqu'ii 
ne fera que midi au lieu propofé, parce quil eft plus 
occidental, & qu'on y compte moins d heurcs^'à 
4'Ifle de Fer. Ainfi prenez la Déclinaifon duSoleùlc 
1 2 & le 13 , puifque ç'çft aprè's midi» lçfquelles fe 
trouvent de 4 dégrés 7 minutes, & 'de 3 degrés 44 
minutes > àont la différence ^eft de 2 3 minutes. JXtes 
enfuite : Si 24 heures donnent 23 minutes, que 
donneront 8 heures? Il viendra 7 ou plutôt 8 roi* 
îiutes,Jçfquelles étant otées de 4 degrés 7 nâ 
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lûtes , Déclinaifon du 1 2 , parce qu'elle va en di- 
minuant , U reftera 3 dégrés 59 minutes pour la Dé- 
:linaifon à niidi au lieu propofé , & ainfi de* 
lutres. 

Si la Déclinaifon avoit augmenté du 1 2 au 1 3 , il 

luroit fallu ajouter les 8 minutes avec la Déclinai-» 

bn du j*> pour avoir la Déclinaifon à midi audi* 

lieu. . ■ , '. 

EXEMPLE IIL 

D. On demande combien U Soleil aura de Dédi* 
laifon à Batavia au Détroit d% la Sonde , le 1 $ Sep- 
tembre 1 757 ., à midi <* 

R. Le Soleil aura 3 dégtét o de Déclinaifon d* 
côté du Nord. , , 

Pour réfôudrç cet Exemple & les fïuvans, cher- 
chez dans la Table qui eft a la fin de ce Livre *t* 
Longitude du lieu propofé. Si elle eft moins dé 
1 80 dégrés , la différence des Méridiens fera orien- 
tale à Végard de lTfle de Fer : fi elle excède 1 80 
dégrés , la diiférence fera occidentale ; mais en ce 
cas,, pour la trouver, il faudra ôter la Longitude 
du lieu propofé 4e 360 dégrés, parce que la difr 
férenee en Longitude entre deux lieux, doit tou- 
jours fe prendre |ter le cheirçin le plus court. 

Cela iupofé , Batavia étant oriental à l'égard de 
J'Ifle de Fer de 118 dégrés 16 minutes, qui valent 
environ 8 heures,, en les ôtant de 1 2 , comme oh 
Va dit, il reftera 4 heures du matin à l'Ifle de Fer , 
icrfqu'il eft midi à Batavia. Donc , en cherchant 
& Dcclipaifon pour 4 heures du matyi> comme g) 
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la PropofitioD précédente , en fe fervent des I 
cfinaifons du 14 & du 15 , & prenant 16 he.: 
Çtt'il y a depuis le midi du 14 , pour trouver la pari 
proportionnelle , vous aurez, la Déclinaifon reg^ 
à midi au lieu propofé. 

QUATRIEME PROPOSITION 

Trouver la Déclinaifon pour toutes fortes de Méù 
âkns 3 à toutes les heures dujotr. 
Cette Proposition n'a pas flus de difficulté qu« 
la précédente , puifqù'il ne s'agit que de réduire 
l'heure propofée dans le 'lieu à celle du Méridien 
de FIfle de Fer. Or, comme on compte plus d'heu- 
res dans les lieux orientaux que dans les occiden- 
taux , il s'enfuit que s'il s'agit d'un Jiéu plus orien- 
tai que l'Ifle de Fer de 3 heures * & qu'on 7 de- 
niandç la Déclinaifon pour & heures du feir, on ne 
jfcit compter alors que 5 heures du foir au Méri- 
dien de rifle de Fer ; c'eft-à-dire , qtf'ù faut ôter 
Ja différence des Méridiens en heures., àeWure 
donnée au lieu propofé, en y ajoutant 12, s'il eft 
efoinb pour, la fouftradtion* & l'on aura l'heure 
requifeàl'IfiedeFer. 

Si j vi contraire, le lieu propofé eft occidental Re- 
gard de l'Ifle de Fer, alors on comptera plustfke- 
jresàflfle de Fer qu'en ce lieu : c eft pourquoiil fo uî 
ajouter la différence des Méridiens en heures avec 
'Heure donnée, pour avoir celle qu'il eft à FIfle dt 
Fer; c'eft-à'-dire, que fi on veut avoir la Déclina' 
ion à j> heures du matin en un lieu occidental à 
75 dégrés, qui valgpt 5 heure;.* il faut ajouter # 
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ijeùx hoffibres qui font 14 heures; ce qui donnent 
n * heures après midi à FIfle de Fer , lorfqu'ii eft 
9 heures du mâtin au lieu propofé ; de forte que* 
fi dans le premier cas vous cherchez la Déclinaifon 
du Soleil à 5 heures après midi& cans le fecond 
à * heures après midi a l'Ifle da Fer , vous aure* 
les Déclin^ifons requifès. 

EXEMPLE L 
D. On demande combkn te Soleil aura de Dédi* 
Aaifon à Suratte le 35 dz Juillet ij$9 + à$heunk 
du matin ? 

R+ Il aura 2 degrés 47 minutes?» 
Explication. La Longitude de Suratte, comme 
ton a vu ci-devant, efide 89 degrés 5* minutes^ 
qui valent environ 6 heures, qu'on doit comptât 
plus 4 Suratte qu'à rifle de Fe*. Donc, en les 
otant de 8 heures proposes , il réitéra % heures 
du matin , qu'il eft alors! PIfle de Fer; ce qui fait» 
s 4 heures depuis le midi du 2 j : la Décliuaifon 
de ce jour eft de 19, dégrés 42 minutes, & celle 
du z6 de 19 degrés 29 minutes, dont la différence 
eft de 13 minutes. Or la partie proportionnelle 

Sour 14 heures eft de 8 minutes, lefquelles étant 
tées de la Déclinaifon du a 5,, qui eft de 19 d& 
grés 42 minutes , il reftera 2 heures 34 minutes 
pour la Déclinaifon requife , & ainû des autres. 

EXEMPLE IL 

IX On demande combien le Soleil aura de Vicli* 
naifon à Mafidipatam, en la Càte de Çoromandd* h 
li Mai 1759 , à huit heures du matin * 
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R. Le Soleil aura 1 7 dégrés 48 minutes lîe U 
<fclinaifon-du côté du Nord. 

EXEMPLE i IL 

T). On demande combien le Soleil aura de Df- 
clinaifon au Fort Saint Pierre * en VlfledelaMa- 
unique J le6 Février i y 5 6 , à fept heures du matin \ 

n. Il aura 1 5 dégrés 42 minutes de Déclinai/05 
Su côté du Nord.. 

•EXEMPLE IV, 

D- On demande combien te StiUil aura deDèifa 
naifon au Fort Dauphin ., en Vljle de Madàgafcar, 
le 5 Septembre 1758 ., à 6hturesdufoirt 

R. Il aura 6 dégrés 45 minutes au t&tè du 
Nord. 

EXE MF LE V, 

D. On demande combien U Soleil autà ie î>cd 
naifon, à Tljle Saint Chriftophe le premier Novw 
hre 1757., à cinq heures du fàir't 
* R. Il aura 14 dégrés 43 minutes de Véém 
fon du côté du Sud. . 
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EXPLICATION de ce qui eft contenu dam 
la Table qui Juit. 

DAns la première colonne ., ce font les Lettres 
Fériales de chaque quantième des mois, les- 
quelles fervent à trouver le jour de la femaine au- 
Ïuel ils arrivent , pourvà qu'on fçache la Lettre 
dominicale de l'année. 
Pour s'en fervif , il n'y* qu'à compter depu» 
la Lettre Dominicale de l'année, jufqu'à la Lettre 

âuî eft vis-à-vis du jour propofé , fuhtertt l'ordre^ 
es fept premières de l'Alphabet , & prendre pour 
autant de Lettres qu'il s'en trouvera entre l'une & 
J'autre , autant de jours depuis le Dimanche- 
Ainfi fçachartt, par exemple , qu'en l'année 1758- 
3a Lettre Dominicale fera. A, & voulant trou*- 
ver à quel jour de la femaine arrivera le 1 5 d'A- 
vril, vis-à-vis duquel eft la Lettre G ; je dis^A Di- 
manche , B Lundi , C Mardi , D Mercredi , E Jeu* 
di , F Vendredi, G Samedi 5 d'où je conclus que 
ie 15 d'Avril de l'an 1758 arrivera le Samedi. 

Dans la féconde colonne, on a mis les noms des 
Saints & Saintes dont on fait l'Office dans le Dio- 
cèfe , fuivant le nouveau Bréviaire de Rouen * & ' 
l'on a diftingué par des Caractères Italiques lej- 
Solemnités & lès autres Fêtes de l'année. 

Pour ce qui eft des Fêtes mobiles , qui ne peu» 
leç&t tiftuver ici leur place à raifon de leur variété^ 
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on fçait que les principales font celles de Pâquè 
& clés deux jours fuivans , TAfcenfion , la Pente 
céte & les deux jours fuivans , laSainte Trinité&/f 
Saint Sacrement, dont le quantième fe trouve paz 
la méthode expliquée en la première Partie de 1M 
truftion des Pilotés, 

Les cinq dernières colonnes n'ont guéres befo'm 
d'explication, puifqu'elles ont leur titre; & d'ail- 
leurs on en a déjà tait mention ci-devant, La pre- 
mière des cinq marque les quantièmes de chaque 
mois, & les quatre autres la DécKnaifon du Soleil 
pour 4 années de fuite, en commençant par Fan- 
née biffextile 1756 , tant celle du haut de la Ta- 
ble , que celles qu'on a mis en bas, & qui leur 
répondent. Enfin les lettres N & S qui font dans 
chaque colonne, marquent que la Déclinaifon efl 
Jtford ou Sud. 

, Ces Déclinaifons ont été calculées pour Je mi£ 
làe chaque jour au Méi^djen dp Jfjfle de Fer* 
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FESTES 

DU 
MOIS 



La Circonçijion , le . > 
S. Bafile le grand . . 
Ste. Geneviève. . . 
S.Tite,Evêq.deCrete 
S. Edouard 
Epiphanie, le, 

S. Lucien 

S. Guillaume 



Baptême ât J. C 

S, Hilaire 

S. Paul hermite 




S. Antoine, abbé . . 

S. Remy, de Rouen 
S. Fabien & Sebaftien. 

S. Agnès 

S S. Vincent. 

S. Waning 

S.Timothée 

Conv. de S. Paul . . . 



S. Policarpe .....! 
S. Jean Chrifoftome.. 
S. Charlemagne 
S. François de Sales . . 

Ste. Baltide '. j 

S. Julien ! 



Cette Table pourra fervir ^ 
Dur les années. . . . .... 5 



FEVRIER XXVIII. & XXIX. JOURS. 



FESTES 

D U 

M pIS. 



£ 
F 
G 

B 
C 
D 
E 

G 

A 
B 
C 
D 

r 

F 
G 

A 
B 



S. Severe .... 
La Purification, . 
S. Auftreberte . . 
S. Ifidoré '....'. 



S. Agathe , 
S. Amand 



S. Aulbert de Rotien . 



C 
D 
E 

F S. Mathias . 

G^ S. Prétextât . . 

A! 

B Ste. Honorine , 

C 5s. Martirs. . • 



2. 3 



BiJfixA i An. 
l 7Sfi>\ *7S7- 

d. m:d. m. 



6 

7 
8 

9 
io 

il 

IX 

13 

H 

i? 
i6 

17 
18 

19 

20 



Sud. 



'Sud. 



7 9%6 56 

6 5 a *6 39 
<* 35 i* 

6 i'7i6 



5 4c 
5 « 
5 

4 44 
4M 



4 
3 45 
3 *5 
3 

* 441 



2 X4J 

2 
I 42 

I 21. 

9 S9 
o 38 
o 16 
9 54 
9 3* 
9 *°| 



15 %6 
15 



14 2$ 
14 10 



2. An, 
1758. 
D. M. 

Sud. 



17 
16 4î 
i5 »p 

15 4?/'5 f 



\ An. 
*7M 



H 53 
14 34 
14 14 



i7 1 
16 ]: 



14 ji 

m 
h 1 



13 55 M4 

M 3*3 35/ I 3 ¥ 
13 jtfij iWij !■: 

t 49\n J4 lu 5î 
11 i9nn_54r*V 



u w/2 /Wn 1 
u 47^11 52/" 5", 
n ijflii jiln 3*; 

1 î 4 lll 9\U 1 

10 4^io^\i£_ 



10 21 
9 $9 
9 37 
9 15 
« 53 



8 47 8 30 
8 *jl 8 8 

8 * 7 45 
7 39 



10 16 

10 4 

942 

9 10 

8j* 



8 $* 
8 i) 
7 5° 



10 d 

9 4* 
M 



7 1 
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FESJES 

DU 

MOI». 



S. Adrien 9 le 



jgBiJJex*] i An. j t Àn< 

£•" D*M.D. M. Dé M/ 

a, 



B Ste. Perpétue 3t Feli- 
C cité * le • * . ♦ é . 

Dj - ; , 

E Sts. Martirs 

G 
A 

B 
C 
13 

E 

; F S; Patrice 
G S. Cirille 

Ia| 

! B .S. Joachim 

"C 
D 
£ 
F 



G r Anncneia tion . « 

A S. Hermeland.. . 

B S* Eutichc 

C 

D 

E 

F 



i 

% 

l 

4 

Jl 

7 
8 

9 
io 

ii 
il 

14 
il 
i(5 

i? 

19 

xo 



Sud . 

7 *7 
6 J 4 



JW. ! S**/.' 



7 .«. 
5 J? 



7 *7 
7 1. 



tf $i| * \6 ■ 6 41 



6 8 
*44 



1 *£ 
4 J* 

4 Î4 

4 ir 

i_4? 



6 ij' 6 19 
J *7 



î *4 
J o 

* J7 

* ? 
t 49 



i z6 
i x 
o 38 

? »î 

CN.9 

o H 

$6 
t xo 

1 44 

X 



^6 

.*7 
x8! 

*9 ! 
?0l 



J î 

4 4° 

4 »7 



i *9 

î « 

* 4* 
x 19 

US 

1 8 
o 44 
o xo 

o î 



J J* 

S 9 

4 4* 

4 « 

? îj 

5 1* 

148 

**4 

1 
1 
o 
o 
o 



Î7 
i» 
î° 
x6 

x 



o X7 

JI 

r 14 

1 î8 
x t 



O XI 

45 

» 9 
t îx 

1 56* 



x Jii * *fi * *9 
* J 4 x 48 x 4? 



Cette Table pouf a fervit 
ur le* années . . , 



î »7 
* 4i 

4 4| 
4 *7 






î *9 



î J8 J Jï 

4 M'416 



j Art* 
1759. 
»7JJ' 

7 Jï 

7 10 

«47 
6 14 
6 



TU 
i ** 

4 x8 

4. 



î 4» 
J *7 
x J4 

X JO 

X 



« 4Î 

î 19 

O }X 

o 8 



o 16 

o %9 

t 

i*7 

±J° 
x 14, 

* Î7 
J « 
J M 

î 47 
4 10 



jgoui 



i 



1760 



1761 17^ 
176$ [1766 

Eij : 



i7«J 
*7«7 



r. 




Cette Table poura fervir Ç 
pour les années £ 



MAY XXXI JOURS, 


_j> \ 




- *-* 


B#**. 


1 An. - 


1 An. 


3 An. 


$V FESTES 


3 ° 

Ç 


17J6. 


1757- 


1758. 


1759- 


S* S du 


V» V) 


D.M. 


D.M. 


D.M. 


1755- 


? 3 MOIS. 


c 


NW. 


Nord. 


Nord. 


Nord. 


B S. Philippe & Jacqtt $ ;. 


I 


15 18 


15 r 4 


15 9 


i5 5 


C S. Athanafe . j . . . 


1 


ij 36 


15 5* 


ij 27 


ij 25 


D Invention de la Croix. 


3 


*5 53 


15 49 


15 45 


ij 41 
ij J8 
16 16 

16 53 


E Sté. Monique .... 


4 


16 11 


16 7 


16' 5 


F 


5 
6 


t* 28 


16* 24 


16* 20 


G;S. Jean P. L 


16 4 J 


16 41 


16 37 


A Ste. Marie d'Egipte. . 


7- 


17 1 


16 $7 


^.53 


16 49 

17 6 


B 


8 


17 17 


i7 14 


17 10 


C S. Grégoire de Naz. 


9 


17 53 


17 50 


17 26 


17 22 


D 


10 
11 


17 49 

18 4 


17 45 


17 41 


17 37 


E S. Mamerc ..... 


18 1 


17 57 


17 55 


F S. Epiphane. . • . .' 


iz 


18 19 
18 54 


18 16 
18 51 


18 12 18 * 
18 27 18 15 


A s. Pacome.' ..... 


14 


18 49 


18 45 


18 4* l8 î 8 
18 50118 yi 


B 


*5 
16 


19 3 


iK 59 


C Ss. Marrirs- - . . , . 


19 16 


19 15 


19 10.19 6 


D 


17 


19 50 


19 27 


19 25 


ji9 20 
;ï9 J4 


E 


18 


19 43 


19 40 


19 57 


F 


19 


19 $6 


19 53 


19 50 


J9 47 


G 


20 
21 


20 8 


20 18 


20 2 


|I9 59 


A 


20 20 


20 IJ 


20 12 


B 


xi 


20 52 


20 29 


20 27 


20 24 


C 


*5 


20 44 


20 4I 


20 38 


20 35 


D 


*4 


20 jj 


20- J2 


20 49 


20 47 


ES. Urbain, Pape... 


*5 
16 


21 j 


lï 5 
11 15 


21 O 


20 j8 


F 


21 16 


11 II 


21 8 


GS.Ildeberc 


*7 


21 26 


11 25 


11 II 


21 19 


A S. Germain ..... 


28 


21 5J 


21 53 


11 3 1 


11 28 


B 


*9 


*i 45 


21 43 


11 4C 


21 53 


C 


îo 


21 54 


21 5* 


11 49 


21 47 


D 


J«. 


12 2 


22 oc 


>M 5* 


21 $6 
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JUIN XXX JOURS. 



H 



FESTES 

DU 
MOIS, 



F S. Photin, deJ,yon. . 

G Ste.CIotilde. 

A 

B 

C 
D 

E S r Godard de Rouen , 

F 

G 



A S, Barnabe 

b: 

Cl 



F S.Cirice&Juiite . , , 

g; 

A» 

B S. (Servais & Frotais ; 

Ç S. Latuin 



D; 

E S. Paulin 

F i • 

G\NAt. de S. Jean Baptèfte 
A^Profper 



B S Jean & Paul , ma*. 

C S f Yrenée , de Lyon . , 

D 

F. •*. PJerre # S. Paul. . , 

FJCotnm. de S. Paul. . • 



2.5 

# -Pu 



Cette Table pourafervir e 
pour les années ,,.,«»£ 




*3 lo 

« 13 
25 17 
XJ 20 
2J22 



*3 *4 

2} 2(5 

*S *7 
23 18 
1 3 28 



*; 28 
a) 28 
»j 27 
23 26 
*3 M 



23 22 
23 20 

25 14 

2) 10 

I7tf0 

17*4 



*ï 



91 %i Sjil 
*3 i*U$ 12/25 n 

*3 **;i3 ii|>i *o 



13 *4 *3 23/* 3 *3 
23 i$>3 15 F* x * 
23 27113 27113 *o 
23 **Uî iW *7 
*3 a8|i3 i^^jjg 
*3 28 23 28XÎ 18 



23 28 
23 27 
23 16 
15 *J 



*3 *3 
23 20 
23 18 

23 h 



23 28M ** 
23 vk\ *7 

23 ijfM *o 



23 *JM H 
23 21 13 » 
*3 id*ï x 9 
23 1*23 ï7 
23 12 1) M 



i"7^i 1 17^2 |Î7*V 



-mm:LKT xx* l_Ji>ui"- 



2. a. 



FESTES 

DU 

m o i s;. 



8* 



Biffitx. i An 
i 7 j<5.' I7J7- 
D. M.D. M. 

Xord. | Nord. 



G Qft.S.Jean&décol 

A .Vifîtatien • 

B jS. Martial . . ... 
C 

D[ 

ITOft. S. Pierre, ÔCch.. 6 
S. Pantene , • . . . 7 



B Lesfept Frères s mar. j 

C"lS. Benoît 

D!s. Clet , Pape . . 

El 

F ! S. Bonaventure . . 

G S. Thomas d* Aquin . . 



2 An 
1758 
D.M. 

Norll. 



22 $7 1% 581-2, 592* 



22 47 



12 41 



3 An 
1759- 
I7Î5; 



S 



22 5*2* J422 J5 



22 4^22 44 



..22 55" M** S 8 

22 26i2 28 " JOlxi 31 
22 I9W2 2l" ** *î|»* *4 



IO |22 11 12 15 



B S, Cler . . . 

DS« Arfenne< 

El 



5 

S5*i 57 
11 4621 48 



21 



21 



22 17 



TîS.Viaor | ZI 

GlSte. Marie Magd. . . . J ** 

AJS. Vandritte ** 

B H 

C g. Jacques » » . ». 



21 20 

21 io;« 13^1 15 

20 J9 XI V* J 
20 49.2.0 5ijao 54 

i20i7i^° 4g| io 4? 



19 20 
19 6 
18 52 
I18 $8 

18 25 l8 VJ 

I18 8118 12 



Cette Table pourafcrvir Ç 
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*7^b J 17^ ï. 
i7*4P7*5 



20 



20 17 20' 20 
20 5 20 8 

19 y*** yy 

19 %4 l 9 4* 



^ 



'- AniiST XXXI-JOU.RS. J 



3.5 



FESTES 

DU 

M O I S. 



S. Pierre es liens . . 
S. Etienne , Pape . . 
Invention S. Etienne 
S. Dominique .... 



Transfiguration . . . 
S. Vi&rice, de Rouen 



$. Laurens 



F i S. Taurin . . . 
G Ste. Claire . . 
A Ste. Radegonde 

B| 

G Affbmptiô* . . # 



DS 

E 

F 

G 

A 



Roc 



S. Bernard 



B 
C 

D 

g S. Barthélémy 
p S. Louys • . . 



G S. Ouën, de Rouen • 

A S. Cefaire, d'Arles . 

B S. Auguftin 

C 

ID 



[J 61$ ii 
14 4^4 53, 



2, An.i 1 An-. 

1758- W 

D.MJ17JW 
Nord. JS*i.\ 



17 1417 i8j 
16 $*\i7 x 






4 30 !4 Jfi4 «rf'4 43 

4 1114 16.14 *°r4 ** 
3 jj ! *3 571H x Hj 

5 54ÎI3 J*/** 43/^347 
5 i2i| 19(15 Mh ** 

5fl x * 



ij£*_*° 



yy.i* o 

3Î.« 40 
ijjn 20 
5410 59 
[o 33:10 38 
10 17 
9 J* 
9 35 
9 14 
8 47 8 J2 



8 xy 



.30 



ix 4j\u.49 
11 25W1 30 



Cette Table poura fervir r I 1760 
yôur les années . * . . . * j \ 1764 



1761 
176$ 



1762, 
170*6 



SEPTEMBRE XXX JOURS. 



II 



F 
G 
A 
B 
C 
D 
E 
F 
G 
A 

|~B 

! C 

D 

£ 

F 



G 
A 
B 
C 
JD 

~E 
F 
G 

A 
8 



C 
D 
E 

F 



FESTES 

DU 

MOIS. 



S. Gilles 

S. Grégoire Pape . 



S. Clou 

JjSat. de la Stt. Vierge 
S.Gourgon 



Exalt. de la Croix 



S. Corneille Pape . 



S. Sinere . 
S. Janvier 



S. Lo ... 

Maurice < 
S. Lin Pape 
Germer . 
Firmin 



S. Corne S. Dam. 



S. Michel Arc 



G S. Jérôme , 



BiJJex. 

i7$6 
D. M 

Nord. 



8 

7 41 
7 *9 
6 $7 
6 S5 



I An. 

1757- 
D. M. 

Strd. 
8 9 
7 47 
7 *S 
7 * 
6 40 



6 ial 

S 50 

$ *7 
J 4 

4 4* 



4 19 4 H 



S 5* 

3 9 

2 46 



2 23 
2 o 
1 3* 
1 13 

o 50 



o 26 
o 3 

O 21 

O 44 
^ 8 



I 31 

M4 
2 18 

2 41 

3 5 



6 18 

$ ss 

S 33 
j 10 

A 47 



4 o 
3 3» 

3 15 

2 J2 



2 29 

* J 
I 42 

1 19 
o SS 



o 32 
o 9 
o 15 

38 

1 2 



I 2J 

1 49 

2 12 
2 j5 
2 59 



Cette Table poura fervir 
poux les années 



1760 
1764 



170*1 
176$ 



2 An 
1758 
D. M. 
Nori. 



8 14 

7 5* 
7 30 
7 « 
d 46 



623 

S î» 
5 iJ 
4 5* 



4 *9 
4' 7 
'3 44 
3 « 
2 58 



2 34 
2 11 
1 48 
1 24 
1 1 



38 
o 14 
ô 9 

o 3? 

oj<5 



1 20 

1 43 

2 d 

2 30 

* 53 



176*1 
176*6 



3 An. 
1759- 

175S- 
Nord. 



8 19 
7 57 
7 3î 
7 M 
?5i 



6 29 

J 44 
J 21 

4 58 



4 3$ 
4 12 

3 49 
3 ** 

3 3 



2 40 
2 17 
* 53 

1 30, 
1 7, 



o 43i 

o 20 

o 4 
b 27, 

ojo 



1 14 

x 14' 
z 48 



17*7 



^ 



OCTOBRE XXXL JOURS. 



5 3 h 



FESTES 

DU 
MOIS. 



A S. Remy de Reims . . . 
B Xes ss.AngesGardiens 

C| 

D S. François d'Affife . . 
E 



il 



^ 



F S. Bruno ..;.... .""J 

G La Dédie, le i. Diman- 7 
A che de mois, S. Nicaife. 8 
B .& S.Mel.le i.S.Denis. 9 
CjS. Evode # IO 

E 
F 

A Ste. Therefe iy 

c! I7 

DS. Luc . ♦ . . , ..J18 
Es. Juft. . . ., 19 

FI l*o 



Biflex.Yi. An, 

Ï75ô\| 17J7. 

D. M.D. M. 

S«</. 



3 *8 

3 Ji 

4 15 
4 38 



5 *4 

5 47 

6 10 
6* 53 
d $6 



G S. Hilarion 

B s. Romain 
C 

E 
F 

G\. Simon S. Jude 

A * 

B 

C;S. Quentin 



W. 



3 ** 

3 4* 

4 9 
4 3i 



y 18 
.5 4* 

6* 
6* 27 
6 $0 



2 An.\ 3 An 



I7J8 
D.M. 



3 17 

3 4° 

4 3 



W9- 



M 1 
3 54 
3 5» 



4 *7/ 4 J1 

4 1°/ 4 44 

J «3 r 7 

5 tf| 5 30 

5 53 

6 16 

6 39 

7 * 



7 13,. „., 

7 3*1 7 30/ 7 2; 
7$*l>7S3l7 49 

8 10 8 151 8 9 

8 43 8 37 *_£ 

77p o /*/4 

9 271 9 22 9 16* 

9 491 9 44 9 38 
10 ii\xo 5W0 
10 3» 10 27* 



10 54 

11 3$|ii 31 
11 $* 



Cette Table poura fervir 
pour les anne'es, , ... 



3 41* $9 
3 »4i3 19 

3 4473 39j 

4 Vi 3 S9 
4 *3!*4_* 8 , T 
176*0] 176*1 17^2 

'7*41 *7*> *7*<* 
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, 1 : 

NOVEMBRE XXX JOURS. 



a S. 



D 

iE 

|F 
G 
A. 
B 
C 
D 
E 
F_ 
G 
A 
B 
C 
D 



FESTES 

DU 

MOIS. 



Tous les Saints . 
Com. des Morts , 



Les Saintes Reliques * 
, Charles". . . . 



S. Martin de Tours . 
S. Martin , Pape . . 

S. Brice 

;S. Laurent , Ev. . • 
S. Maclou 



El 

F S. Grégoire 

G S. Romain, Diacre , . 

A 

B^ 

C La Prefentation . . 
D Sainte Cécile . . . 
E S. Clément , Pape . 
F S.Chrifog. m. . . .", 
G Sainte Catherine . , 

A i ' 

C 



D 
E 



S. Saturnin . . 
S. André, Âp. 



il 

il 
16* 

17 
18 

19 

20 

21 

22 

*3 

24 

IL 
%6 

27 

28 

*9 
3° 



Biffex. 
1756. 
D. M. 
Sud. 



14 42 

ij 29 

15 38 
ij 56 



4*4 s& 
'5. 15 

i* 34 

15 5* 



16 14 
16 32 

16 49 

17 7 
17 23 



17 40 

17 J6* 

18 12 
18 28 

i8jH 

18 J8 

19 12 
19 17 
19 4* 
ILI4 



[. An. 

D. M. 

Sud, 

r 4 37|H 33 



16 28 

16 45 

17 2 
IZJL2 



17 3<* 

17 J* 



2. An. 

1758. 
D. M. 

Sud, 



14 52 
iy 11 
iy 29 

iy 48 



16* 1016* 6 



16* 24 

16 41 
16- 58 

17 I 



17 31 
17 48 



18 8|i8 
18 24' r 8 20 
18 39|i8 16 



18 54,18 51 
'19 6* 
19 20 



19 9 
19 25 

19 37 
19 yi 



10 iTpo 4 

20 2020 17 
20 33 20 30 



*o 45 
10- y 6 



21 8 
21 18 
21 19 
ir 39 
21 49 



20 42 



19 
19 48 



20 
20 
20 17 
20 39 
20 yi 



21 y,2i 
21 i6j2i 13 

21 26^21 24 

21 3^21 

21 462I 44 



Cette Table poura fervir 
pour les années ....... ~ 



I7y2 
i 7 y6 



i7y3 
*757 



1754 
1758 



3 An. 
17S9* 

i7SS* 

Sud^ 

14 28 

14 47 
iy 6 
iy 2y 

15 43 



16 
16 19 

16 n 

16 y 4 

17 II 



17 28 

M 44 
18 

18 16 
18 i% 



34*9 



18 47} 

19 

19 16 

19 44 



1420 



19 y8 
11 

20 24 
20 36 

20 48 



34* 



20 y9 

21 11 
21 21 

1 32 
21 49 



*7SS 
l 7$9^ 



DECEMBRE XXXI JOURS. 






FESTES 

D U 
MOIS. 



F S.Eloy, 

G 

A s. François Xavier 

C 



Comeptioo de la Vierge, 



D ,5. Nicolas .• 
E •■S, Ambroife 
F 
G 

A 

B| ~ 

C S. Jofeph 
D Sce. Luce * 
E 
F 

G 
A 

B 
C 
D 
E 
F 
G 
A 
B __^ 

C? S. Etienne i 26 

D S. Jean Apôt.& Evan . 27 

E Ss. Inn jcens 28 

Fls.ThomasdeCantorb. 29 
GlS.Urfin ........ 30 

A jS.Silveftre,Pape . • . 31 



o •-« 



S. Thomas. 



La "Nativité de N. 5. 



21 
22 

24 



Bijfex. 



D.M. 



22 j8 



1. Ain 2 An 

1758 
D.M 
Sud. 



D.M 



21 J5 

22 7 22 4 
22 15 22 13 
22 23 22 2 1122 19k* l 7 

22 30 22 20J2Z Ï7/12 2/ 



22 37 22 3612 34J12 3 2 

22 44 22 42 12 4IJ22 39 
22 50 22*40 21 47)21 46 
12 56" 22 J4|l2 53 21 5 1 

23 o|ii 59 12 57 



d23?|2? 4'23 î 

10 23 

1423 13(23 "!** " 

18 23 17113 rtfi }S 

21 23 10)13 I921 '? 



Cette Table poura fervir C 1 176*0 
polir les années i . £ \ 1764 



« 13 

22 2J22 
22 H/21 



) An 
«75$- 



1151 



ft 



23 ïfïÎM »ij *' 

*7 23 16113 *™\ l6 
28 X3 17 

28 x} x8 



13 %T& *7 

23 x8> j_*j 



a.723 X7 
10 X3 26 
J4 23 2jr 



13* 28:23 28 
23 152* ** 
23 25x3 i8 
23*7 H*7 
23 151JJ2 



22 23 22 
19 23 20 
l6 2} 17 
12 23 13 
8 23 10 
4M J 



1761 



23 132*14 
23 2123 * ! 
23 182319' 
23 1423 if 
23 1023 n 
23 .foj l 

17**! '& 



DBS PILOTES; 71 

CINQUIEME PROPOSITION. 

De la manière défaire fervir les Tables de la Déclic 

naifon du Soleil pour les années qui fuiyent celles 

pour lefquelles eues ont étèfupuçèes. 

Lorfiju on a calculé les Tables de la Déclinai- 
Ton du Solçil pour quatre ans, ileft aifé de les pro- 
longer pour les années fuivantes , fans être obligé 
de chercher fa Longitude ; ce qui demande , com- 
pie on a ; vu, bien du calcul , au lieu qu'il n'en fera 
point befoin , fi l'on obferve ce qui fuit. ^ 

On a dit ci-devant que l'erreur qui fe fait en qua* 
trépans de 44 minutes, à raifon d'onze minutes par 
an , produit environ une minute 48 fécondes que le 
Soleil eft plus avancé daris l'Ecliptiquje. Ainfi , ea / 
Te fervant d'un quantième d'une année qui fuit cel-: 
les des Tables , la Déclinaifon doit être différente 
le la quantité que peut produire une minute 48 
fécondes , qui eft environ la trente-troifiéme partie 
le 59 minutes qu'il avance en un jour par fou 
moyen mouvement; d'où il fuit qu'il faut ajouter 
i la Déclinaifon des Tables la trente-troifiéme paiv 
de de ce qu'elle augmente du jour donné au jour 
fuivant, lorsqu'elle va en croiffant J ou la fouftraire 
G elle va en diminuant; c'eft- à-dire, qu'il faut ajou- 
ter ou diminuer 1 pour 33 minutes d'accroiflement 
ou de diminution. . Ainfi , par exemple , s'il y a 1 i 
minutes de différence d'un jour au fuivant, il eft 
aifé de voir que ce fera un tiers de minutes ou 
20 fécondes à fouftraire , ou à ajouter à laDécK- 
Baifon du jour prppofé , 4 années après celles de U 



MAY XXXI JOURS. 


> 




„ <-« 


Biffes. 


1 An. 


1 An.i 


3 An. 


!Th festes 


M 


iy$6. 


I7f7. 


1758. 


1759. 


S' 5 DU 


v> Ui 


D.M. 


D.M. 


D.M. 


1755- 


? 5 MOIS. 


p- 


NW. 


Nord. 


Nord. 


Nord. 

i5 5 


B S. Philippe tf Jxcqu S • 


I 


ij ï8 


IJ 14 


\S 9 


C S. Athanafe . 4 . . . 


2 


IJ 16 


Ij 3* 


15 27 


15 2 5 


D Invention de la Croix. 


5 


15 55 


iy 49 


if 45 


15 4 1 
ij J8 
\6 16 

16 35 


E Scé. Monique . . . . ' 


4 


16 il 


i^ 7 


16 3 


F 


5 
6 


\6 28 
16 45 


16 24 


16* 20 


GsS. Jean P. 1 


16 41 


16 37 


A Ste. Marie d'Egipte. . 


7' 


17 1 


16 $7 


^.55 


16* 49 


B 


8 


17 17 


17 14 


17 10 


17 6 


C S. Grégoire de Naz. 


9 


i7 35 


17 30 


17 z6 


17 22 


D 


IO 

il 


17 49 

18 4 


17 45 


17 41 


17 57 


E S. Mamert • . . . . 


18 I 


17 57 


17 55 


F S. Epiphanc. 


IX 

13 


18 19 
18 34 


18 16 
18 31 


18 12 

18 27 


18 8 
18 23 


A s. Pacome.' ..... 


H 


1849 


18 4J 


18 42 


18 38 


B ' 


*5 
16 


19 3 


18 $9 


18 $6\ 18 5* 


C Ss. Martirs- ..... 


19 16 


19 13 


19 10' 19 6 


D 


17 


19 30 


19 27 


19 23 


19 20 


E 


i* 


19 45 


19 40 


19 57 


19 34 


F 


19 


19 5* 


19 53 


19 50 


f i9 47 


G 


20 


20 8 


^4 

20 18 


20 2 


ji9 59 


A 


ZI 


20 20 


20 ij 


20 12 


B 


22 


20 32 


20 29 


20 27 


2024 


C 


*3 


20 44 


20 41 


20 38 


20 35 


D 


24 


20 5J 


20 52 


20 49 


20 47 


Es. Urbain, Pape... 


*5 


** 5 
21 16 


21 3 
21 13 


21 


20 5 8 


F 


26 


21 11 


21 8 


GS.Ildebert 


*7 


21 26 


21 23 


21 21 


21 19 


A S. Germain 


28 


21 3J 


21 35 


21 3 1 


21 28 


B 


29 


21 4J 


21 45 


21 40 


21 38 


C 


50 


21 54 


2i 52 


21 49 


21 47 


D 


3* 


12 2 


22 oc 


21 58(21 5* 


Cette Table poura lei 


rvir ç ! 176*0 
• 11*7*4 


1761 


X76* 


• 17*5 


p our les années • • • • 


r *7*5 


\7it 


> 1767 













-. 




JUIN XXX JOURS. 






m 


Bijfex. 


1 An. 


2 An, 


\ 3 Ail 


5** 


FESTES 




1756. 


*7J7. 


17*8 


• m- 


H 


D U 


D. M. 


D.NL 


D.M 


. ï/iî» 


MOIS. 


-o. 

I 


aw. 


2W. 


Kord, 


2W. 


E 


22 10 


22 8 


22 (S 


22 4 


F S. Photin, de JLyon. . 


» 


22 18 


22 16 


22 14 


22 II 


G t Sçc.Clotilde. 


3 


22 25 


22 23 


22 22 


22 20 


A " 


4 


22 32 


22 30 


22 20f22 lf 
22 ?^22 54 


B 




* 6 


22 39 


12 37 


*c 




** 45 


22 43 


22 42 


12 40 


D 


7 


22 50 


22 49 


22 48 


IX 46 


E S t Godard de Rouen , 


8 


22 $6 


22 j 5 


22 53 


Il 52 


F 


9 


*\ 1 


23 


22 J9,21 J7 


G 




io , 


M S 

25 10 


23 4 


*s *|»i * 


A s. Basnabç »•••♦♦ 


n 9 


23 2\2Î 7 


b: 


IX 


*3 13 


x* i*U| f jW " 

23 itff*] i;|»j 14 


cl 


*5 


25 17 


a . 


H 


2} 20 


23 19 23 181x3 17 

X3 xr.23 21I23 10 


ij 


2) 22 


FS t Cirice&Julite. ,, 


i(5 


*5 X4 


23 X^I* 2*/*î ** 


g: 


17 


2} 26 


23 xî'n Xf H *f 


A< 


18 


13 27 


X3 17113 x7\*î lfl 


B S- servais & Protais * 


19 


23 28 


23 &8 13 i%\^ *7 


Ç S. Latuin 


20 
21 


2$ 28 


23 28 


1.3 i8\i}j! 


D 


2* 28 


%l x8 


23 28^3 ** 


E S. Paulin ....... 


22 


25 28 


X3 28 


*i*8 




F, - 


** 


23 27 


23 27 


23 28 


G|N*f. de S. Jean Bapttfte 


24 


2) 26 


23 26 


X3 x7 


H*7 


A;S. Profper 

B *S Jean & Paul , mai. . 


2± 

%6 


*S *4 


23 xy 


*S *f 


X3 »4 


23 22 


23 23 


23 23 


C»S P Yrenée , de Lyon . f 


*7 


23 20 


23 xo 


23 xi 


*î M 


D 


28 


*l *7 


X3 18 


23 19 


1$ 19 


E •£. Pferre & S. Paul. . • 


19 


*5 14 


n iy 


23 16 


U 17 


FJCothm. de S. Paul. . . 

i 


1° 


a) 10 


X) II 


23 IX 


*P5 
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1760 


1761 ! i7tfx 


T^T 


jour les années . , . . . 


*7M 


17S5 f 1766 


176^1 
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JUILLET XXXI JOURS. 



**1 

^3 



FESTES 

D U 

m o i s,: 



G Qdl.S.Jean&décol 
A ; Vifîtation ...... 

B jS. Martial . . . . . 

C 



E;Oft.S.Pierre,.&ch. 
F S. Pantene .... 



Lesfept Frères >, mar, 



C jS. Benoît .... 
D|$. Clet , Pape . 



F S, Bonaventure . . 
G S. Thomas d'Aquin. . 



A) 

B S. Cler . . 

C| ■ 

DS, Arfenne « 

E 



FjS. Vicflor . .. . . . 

G^Ste. Marie Magd. . 
* S.Vandriite. . ♦ . 



A 
B 

C S. Jacques 



DJS. Anne 

El 

F l 

G S. Lazare 

A 

B S. Germain . ... 



. . • . 



? a. 



21 

22 
*3 

IL 

z6 

*7 
28 

*9 
50 

Si 



Bijfitx. 1 An. 
i7$6) I7S7 
D. M.D. M, 

Nord. Nord, 



"■55 

11 4621 



^3 
15 



13 
*3 



il 57|2i 
21 51 
11 46 



12 40 
22 33 
22 26 
12 1911 
12 



7 

4 

5» 

5$ 

47 



2-3 
13 

s 

22 



21 



21 37 
21 23 11 



21 i&»i 
21 8 



21 



26 J720 
20 46 
20 5 f 



20 2320 



20 11 

i9 59 
19 46 

19 33 



Cette Table poura fervir Ç 
pour les »im<je$, , . , t , j 



19 20 
19 6 
18 52 
18 38 
18 23 
18 8 
176b 
*7*4 



S7 
48 

39 
30 



2 An. 
<7$8, 
D.M. 

Nord, 



823 
*3 



43 
3* 
3° 
*3 
i5 



22 
21 
21 
21 
21 



zojll 

59™ 

4Sf.° 

^7J20 

26-20 



3 A 

*7J 
<î 7 * 



13 

22 1 
22 < 



22 4 
22 : 
22 : 
22 2 
22 ] 



7 22 



20 
20 
19 
19 



19 13 
19 9 
18 J6* 
18 41 
18 27 
18 12 
1761 

M 



22 
21 < 
21 ^ 
21 \ 
*32i a 
«Jai i 

51J20 5 
4°ioo_j 
2920 3 
1720 2 
y 20 
5ii9 5 
39i9 4 



19 26 
19 13 
18 59 
18 45 
18 31 
18 il 
1762 
1766 



19 2 
19 1 

19 

18 4 
18 3 
18 1 

176 
176 



^" 



AOUST xxxiJoy.Rs. , 



FESTES 
DU 

M o i s. 



S. Pierre es liens . . 
S. Etienne , Pape . . 
Invention S. Etienne 
S. Dominique . . . , 



Transfiguration . . . 
S.Vi&nce, de Rouen 



S. Laurens 



? , S. Taurin . . . 
5 Ste. Claire . . 
V Ste. Radegonde 

*! 

2 Afibmption , . . 



) s. Roc 



S. Bernard 



J 



S, Barthélémy 
S. Louys . . . 



5* -, 
• Cl 

C 
I 

2 

3 

4 



j S. Ouè'n, de Rouen 
. S. Cefaire , d'Arles • . 
( S. Auguftin . . . . 



Biffes, 

I7S* 
D.M 
Nord . 

*7 53 
17 3« 
17 22 

17 6 
16 Jo 



16 33 
16 16 

15 59 
1$ 42 
ij 24 



1 Am 

I7J7 
D.M 



*7 57 
i.7 4» 
17 2.6 
17 10 
1* 54 



16 37 
16 2© 

15 4* 
iy 19 



x An 

1758- 
D.M. 

Nord 



3 An- 

«755-. 

2*ViJ 



18 1 18 4 

17 45 17 49, 
17 3°/*7 341 
17 14/17 18; 

163* 117 » 
r^45| 



itf 41 
16 xj 
16 8 
15 jo 
ij 33 



16 19; 

1%' 

«5_57i 

i 1 



1$ 6i$ 11 if * t 
14 48ji4 53.14 57/ J 5 
14 30,14 35;i4 3P/ J ^ ** 
14 11114 16,14 ^l 1 ^ x * 
«3 53**3 57)H 



13 34 1 * 3^3 43 /'* 47 
12 5Ji3 o\i* 4\H 9 



12 3JJ 1 * 4° 

2iJ5jifLL° 

11 jy.ix o 
11 3$ 11 40 
11 1j.11 20 
10 J410 59 
10 33.1° 38 



8 2j 



8.47 8 $x 
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pour les années , . . . # • ç \ 1764 



8 .30 



ix 43x11.49 
ix x5\ix 50 



176* 1 
1765 



176*^ 
176g 



1762 



Nj 



SEPTEMBRE XXX JOURS. 



FESTES 

DU 

MOIS. 



G 

A 
B 
C 

jy 

~E 
F 
G 

A 
8 



S. Gilles 

S. Grégoire Pape . 



S. Clou 

l$*t. de la Stt* Vierge 
S.Gourgon , . . . . 



Exalt. de la Croix 



S. Corneille Pape 



S. Sinere . 
S. Janvier 



S. Lo ... 

S. Maurice « 
S. Lin Pape 
S. Germer . 
S. Firmin 



p. »-i 



p- 



ii 

12 

13 
14 
il 

i7 
18 



S. Corne S. Dam. 



C 
Dî 

F S. Michel Arc 
G S. Jérôme . • , 



Bijfex. 

i7$6. 
D. M 

Nord. 



i An, 

D. M, 

Sôrd. 



8 3 
7 4i 
7 i? 
<* 57 
6 35 



6 ia 

5 5° 

5 *7 
5 4 
4 4* 



8 9 
7 47 
7 *5 

7 » 
6 <fQ 



6 i3 
5 55 
5 33 
5 io 

,4 47 



4 19 
3 5* 
3 33 
3 

2 46 



* 23 

2 O 

1 3* 
1 i| 

o 50 



I 



o 26 
o 

O 21 

O 44 
^ 8 



1 3* 
* 54 

2 18 

2 4i 

3 5 



4 24 
4 1 
3 38 
3 15 
2 $z 



z- 29 

* 5 
1 42 

1 19 
o SS 



o 32 
o 9 

38 

1 2 



l 2J 

1 49 

2 12 
2 35 
2 y? 



2 An 
1758. 
D. M. 



8 14 
7 52 
7 30 
7 
d 46 



6 23 
6 

5 38 
5 15 
4 52 



4 29 
4' 

'3 44) 
3 « 
2 58 



2 34 
2 11 
1 48 
1 24 
1 1 



P 38 
o 14 
ô 9 

o 3? 
o $6 



3 An. 
*7S9 
175S- 
Non/. 



8 19 
7 57 
7 35 
7 M 
f 5i 



6 29 
d 6 

5 44 
5 21 

4 58 



4 55 

4 12 

3 49 
3 25 

3 3 



2 40 

2 17 

Ml 
1 3o, 
1 7, 



1 20 

1 43 

2 <* 

2 30 

* 53 
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1760 
1764J 



176*1 
176$ 



1761 



o 43i 
o 20 

o .4. 
o 27, 
6 50 



1 14 

1 37, 

2 .1 
2 24 
2 48 



17*3 



1766 1767 





OCTOBRE 


XXXI. 


JOURS. 


>n 


*H 


Bijjex.,i> An. 


2 An.l 1 An. 




FESTES 


il 


-i7jô\( 17J7J 


I7f8. 


I7Î9- 


5* ^ 


D U 


2. ^ 


D. M.D. M. 


D. M. 


1755- 


S\ * 


MOIS. 


\ p- 


Sud. 


Sud. 


Sud. 


5*i. 


AS. 


Remy de Reims . . . 


i 


3 *8 


1 22 


l 17 


3 11 


B Les ss.AngesGardiens 


2 


S J* 


3 4* 


3 4° 


3 54 


c| 

PS. François d'Affife . . 


S 

4 


4 15 
4 58 


4 9 

4 3* 


4 *7/ 4 21 


E l 


1 5 


f *4 


4 55 


4 1° 


4 44 

f 7 


t S. Brnno ....... 


6 


5 il 


5 M 


G La Dédie, le i. Diman- 


7 


5 47 


.5 4* 


î ^ 


5 3° 


A che dt mois, S. Nicaife. 


8 


6 10 


* 5 


5 59 


5 55 


B.&S.Mel.le2.S.Denis. 


9 


* 53 


6 27 


5 22 


6 16 


C 
D 


jS. Evode 


10 


5 $6 

7 i3 


6 50 

7 13 


6 45 


6 19 




ii 


7 ï { 7 * 


£ 




12 


7 4 1 


7 3* 


7 fr 7 2 S 


F 




M 


8 5 


7 î«i-7«f 7 49 


G 




*4 


8 25 


8 20 8 15I 8 9 


A 


Ste. Therefe 


^ 


8 48 


8 43 8 37 8JÎ 

9 il 9 g S4 


B | 




16* 


9 10 


d ! 


i7 


9 3* 


9 27I 9 12 9 16* 


DS. Luc .,.....,' 


18 


9 54 


9 49\ 9 44| 9 38 


Es. Juft. . . . 


i9 


10 16 


10 ti] 


10 $\10 c 


F| 


20 


10 57 


10 32 


10 27110 tt 


G S. Hilarion . • • . • 


21 


10 J9 


10 J4 


10 48 


10 45 


|A| 


22 


11 20 


11 i? 


II 10 


».f 


B S. Romain • ♦ . • . . 


*3 


11 41 


11 36* 


II 31 


u 1$ 


C 




24 


12 ,%. 


11 57 


II 51 


n 47 


D 
E 




*j 


12 23 
ix 43 


12 18 


12 I) 


ix 8 




26 


12 38 


1» j3'i*tf| 


F 




17 


M 4 


12 J9 


il $4 


H49, 


G S* Simon S. Jude . . ♦ 


28 


IV 24 


13 i9 


15 14 


H 9; 


A 


x 


*9 


H 44 


13 39 


n a 


>«*»' 


B 




50 


H 3.IJ S9 


ï3 $4 


f 13 49, 


C S. Quentin 

Cette Table poura fer 


?i 


14 *3 


!i4 *8 


14 il 


14 9 


vir c 


• 176*0 


1 i7*i 


17^2 


17*31 


P 


ou 


Lr les années. • • • • 


176-4 


|«7<i 


170:5 


i7«7 



NOVEMBRE XXX JOURS. 






D 
E 
F 
G 

B 
C 
D 
E 
F 



Tous les Saints , 
Com. des Morts , 



G 
A 
B 
C 

DS 



FESTES 

DU 

MOIS. 



Les Saintes Reliques 
'", Charles* 



Biffe*. 
1756. 
D. M. 
Sud. 



Martin de Tours. 
Martin , Pape . . , 

Brice , 

Laurent , Ev. . . . 
Maclou . . . , 



El 

F S. Grégoire .... 

G S. Romain, Diaçrç , 

BJ 

C La Prefentation . . . 
D Sainte Cécile . . . 
E S. Clément , Pape . . 
F S. Chrifog. m. . . .". 
G Sainte Catherine » , 

B» 
C 



D 
E 



S. Saturnin . • 
S. André, Ap. 



11 
12 

il 
16 

17 
18 

19 

20 

21 
22 

*3 
24 

il 
%6 

*7 
28 

*9 
30 



Cette Table poura fervir 
pour les années 



2. An.l 3 An, 



14 42 

ij 29 
ij 3B 
ij 56 



An 

D. M 

Sud. 

14 37|l4l3 



rfi4 56 

i5 34 
*5 5* 



16 14 

16 32 
ï<* 49 

17 7 
17 3.3 
17 40 

17 56 

18 12 
18 28 

i 8 -43 

18 58 

19 12 
19 27 
19 41 



175*- 

D. M. 

Sud 



16 28 

16 45 

17 2 
17 19 



14 J2 
IJ II 
IJ 29 

If 48 



i7W 
«755* 

Sud^ 

14 28 

14 47 

15 6 

iy 43 



16 1016 6 



16 24 
16 41 

16 J8 

17 15 



17 3617 32 

17 5*!i7 48 

18 £18 4 
18 24' t8 20 
18 39Îli3^ 



16 
ï6 19 

ï< Î7 
i* 54 

Z-" 



19 9 
19 *3 

19 37 
T 9 54l'9 5 1 
20 .7+*© , 4' 

20 20J20 17 



18 J4l8 JI 

•19 6 
19 20 



17 28 

17 44 
18 

18 16 
18 32 



20 33 
20 4J 
20 56 



20 30 
20 42 
10 J3 



21 8 
21 18 
21 29 
ir 39 
21 49 



19 34 
19 48 



18 47 

19 . 
19 16 

19 51 

19 44 



20 1 
20 14 
20 27 
20 39 
20 Ji 



21 J2I 2 
21 l6,2l 13 
21 26^21 24 



21 36 
21 46 



21 



17$* *7J3|i754 
W 6 '757l»75 8 



19 $8 

20 11 
20 24 
20 36* 
20 48 



*o 59 
21 11 
21 21 
34*i 3* 



21 44" 4* 






FEVRIER XXVIII. & XXIX. JOURS. 





' F EST ES 

D U 
M pIS. 



S. Amand 



S. Severe . 
La Purification. 
S. Auftreberte . 
S. Ifidoré ... 
Agathe ... 



S. Aufbert de Rotien . 



E 
F 
G 

A 
B 
C 
D 
E 

G 

A 
B 
C 
D 

r 

F 
G 

A 
B_ 

C 
D 
E 

F S. Mathias , 
G S. Prétextât . 



A! 

B Ste. Honorine . 

C 5s. Martirs. . . 



B £ 
2.2 



Bijfex. 
I7J6. 
D. M.D. M 

Sud. [ Sttii. 



i An. 



7 9 
6 Ji 

6 17 
5 59 



S " 

î î 

4 44 
4 *5 



4 5 

î 45 

3 5 
1 44 



1 14 

X 

1 4* 
1 21 

9 5? 



o 38 
o 16 
9 J4 
9 5» 
9 10 



8 47 
8 xj 
8 £ 
7 39 



16 5(5 

itf S9 
16 21 

'ï 4j> 



15 i6 

ij 8 

14 49 
14 2$ 

14 10 



x. An.] 3 An. 
M. 17J5. 



D. 
Sud. 



17 o 
M 43 

16* 2J 



Sud. 



*7 f 

16 30 



16 £fi6 12 



15 ix 15 1 



H 34 

M ^'3 3J 






ij 10 
1* 49 

lz 29 

Il #/lX IfjlZ ] 

il 47U1 Jxfir s: 



'3 'J/'S 1 
ix 54 ix 5 

ixj4\ix î 



T i id\ii 3i\n 3Ï 

1 r 
10 4} 



4 \lî 9 \1I 11 
io 4ÎI10J] 



10 XI 

9 S9 
9 37 
9 1$ 
* 53 



8 30 
8 8 
7 45 



10 x6 
10 4 

9 4* 
9 xo 

8 S* 



10 31 
10 10 

9 4' 

9 xtf 



jo 7 J« 



8 

8 n 
7 jo 
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Epur les années . J | i 7 <? 4 J lytfyf i 7 gg\ iyrff 



-MAfcii xkxL .jouas;." ■ 






D 
E 
F 
G 

A 



FESTES 

DU 

MOI». 



S.Adrien; le 



r p*. 



.i7$6> i7S7>[i7$*i 
D* M.D. M. D. M. 

Sud.': Sud, 



S: Patrice 
Cirille 



B Ste. Perpétue & Feli* 
C cité» le ♦♦.♦*. 

Dl 

E Sts. Martini 

G 
A 

B 
C 
D 
E 
F 

es 

A l 

B ,S. Joachim 

"C 

i D 
|E 

F 

G r Annoncia tion 9 • • • 

A S. Hermeland.. . 

B S. Eutiche 

C 

D 

E 

Pi 



«71 
28 

1 



Sud . m 

7 177 " 7 *7 
6 j 4 <î $9 '7 J 
tf 31'. 6 \6 6 41 
6 8i 6 1} 6 19 
S 44 1 * lo i ? ?* 



j xi'; ; »7j-f J* 
4 J8 J îl î 9 



4 Î4 
4 « 

JLî? 



? *4 



1 %6 
1 1 
o 38 

9 if 
cN.9 

o îî 

$6 

1 £0 



4 40 4 4* 
4 T7 4 " 



3 <! $ i» 



» J7 *'4» * 48 
x ij x 19 x 14 

» 4*9 -L55 



1 îi 
1 8 
o 44 
xo 
o ? 
o 17 

O JI 

*~. r 14 
1 44| 1 $8 

a 7 



»*4 

» 17 

o 50 
o t6 
o 1 



X t 



XI 

°4J 

1 9 
ï 3* 

1 5 6 



2 %t\ x zjj 2 19 
t J4 1 x 48 x 43 



J 17 
S 4> 



4 4 J ï 
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4 *7 






l 



4 il 



j X9 
J 5ï 
4J« 



cl 1760 1761 1 i7<x 
t i 7 tf 4 176$ [1766 



AVRIL XXX JOURS. 



3V 



F E S T E S 

D U 

MOIS. 



G 

AS. 

B 

C 

D 



François de Paule. 



G S. 

a!s. 

B'S. 



es. 

D 
G 



A 
B 

es. 

E 



Gaultier . 
Hugue . . , 
Gauchier . .. 
Léon, Pape 

Juftin . . . 



Apollonie . . • 
Martîrs ..... 



FiS. 

G 

AS. 

B 

C 

D 

E 

F 

G 



Anfelme ...... 

George 

Marc Evangelifte « 



A S. Eutrope . 




%6 

28 

29 



4 5° 

5 il 
5 3* 

5 59 

6 22 



6 44 

7 7 
7 *9 

7 5* 

8 14 



8 16 
*S7 

9 19 
9 4 1 

10 2 



10 23 

10 44 

" S 

11 26 

11 46 



4 45 

5 « 
* Si 

5 54 

6 16 



4 39 4 34 

5 «Ufl 
5 *5 S *° 

5 4»/ 5 45 

6 u] 6 5 



6 39 *~H 

7 1 6 $6 

7 *4 7 lg 

7 4<^ 7 4* 

8 81 8 3 



6 t% 

6 il 

m 

7 35 



8 3<J 8 2J 

8 52 S 47 

9 M 9 9 
9 W 9 3° 9 *5 

9 57lÎ5?L?-i 7 



8 10 
8 41 



12 7 

12 27 

« 47 

13 6 
13 26 



M 4; 
14 4 
14 23 
14 42 

I" 1 



10 imo ijtjio 8 

10 3$f<J 34| 10 *9 

11 olio 'SJlio 50 
II 2i\u i6\n " 



11 4* 



12 
12 22 

12 42 

13 2J 



Cette Table poura lervir Ç 
• pour les années d 



! 

176*0 
17*4 



13 41 

14 o 
14 19 
14 37 
14 $6 

176*1 
1755 



u 37' 



11 31 



11 J7W 5* 

12 17 11 » 
12 371* 3* 

12 57» 5 1 

13 17M 1X 



13 36 

13 55 

14 14 

14 33 
r 4 51 



13 31 

13 jo 

14 9 o 
14 rt 

14 47 



176*2! i7*3 
170*6* |i7 6 7 



MAY XXXI JOURS. 



3.ST 



FESTES 

D U 

MOIS. 



S. Philippe & Jacq» S 
S. Athanafe . a . . • 
Invention de la Croix. 
Sté. Monique . ... 



B 
C 

D 
E 

£ 

G;S. Jean P. t, 

A Ste. Marie d'Egipte. 

B 

ClS. Grégoire de Naz. 

D 

E 



Mamert . 
S. Epiphane. 

S. Pacome,' 



C 
D 
E 
F 
G 
A 
B 
C 



Ss. Marrirs- 



S. Urbain, PapCj 



S.Ildeberc 
S. Germain 



D.M. 

$orJ, 



i$ x8 

*5 5î 
i6 u 
16 28 



17 



16 41 

16 $7 
1i7 M 



17 50 



l 7 49 



16 

17 
18 

19 

20 

21 
22 
*5 
*4 
*5 



18 4 
18 19 
18 $4 

18 49 
19 

19 16 
19 50 

19 4? 

19 J6 

20 8 



ij 23 
ij 41 
15 J8 

16 37 16* 33 
tf 53 i°- 49 

1710Î7 6 

17 26 U7 ** 
17 41 U7 37 



18 1J17 57^1 
18 16* 18 12J1 



18 31 
18 4Î 
18 J9 



26 

*7 
28 

*9 
50 



Cette Table poura iervir 
p oar les années . . 



19 13 
19 27 
19 40 
19 53 



7 55 

8 
18 27(18 23 
18 4*P 8 3 8 
18 5*1 l8 ** 



20 20 
20 32 
20 44 

20 yj 

21 j 



20 



20 29*0 27J20 24 
20 41 10 38 20 3 J 
20 J2 10 49 a° 47 
ai 311 o 20 58 



21 16 
21 26 
21 35 

»i 45 

21 J4 

22 2 



if 



20 2 



20 ij 



11 13 
11 23 
21 35 
»i 4? 

21 5* 

22 00 



19 io 19 

19 23J19 20 

19 17 
19 50 



;i9 34^ 
,19 47 
;i9 59 



20 iï 



11 11 
21 ii 
11 3 1 
11 46 
21 49 
21 J8 



i 



176*0 
1764 



1761 
176$ 



%i 8 
21 19 
11 28 
21 3 8 
21 47 
,« 5* 



17*5* 
I7<Î6* 



1763 



G 
A 

B 

C 

D 

E S f Godard de Rouen 

F 

C 



JUIN XXX JOUR S. 



M. «* 

l-I 



FESTES 

DU 

MOIS. 



F S. Photin, deJLyon. 
Sçe.Clociide. . . f 



A S. Barnabe 
Bi 

Ci 

3' - 



FS t Cirice&Julite.. f 

g; 

A' 

B S. servais & Frotais ; 

Ç S. Latuin 



E S. Paulin 

F i - 

G|Mtf. de S. Jean Baptifte 
A;S. Profjper 



B S Jean 8t Paul , mar« . 

CjS f Yrenée , de Lyon . , 

D 

F:*. V ferre Qf S. Paul 

FJCotnm. de S. Paul. 

I _ , ; 

Cette Table poura fervir c 
pour les années . , . , . i j 



1.5 

" Pu 



21 
22 
*3 

24 



2<5 

%7 
28 

50 



21 4 j 

22 50 
22 $6 
25 1 

n 5 



B/J** 
1756. 
D. M 

iHard. 



1 An* 

*7J7- 
D.M, 
W*rd 



22 10 
22 18 
22 25 
22 32 
22 ^9 



22 S 
22 16 
22 23 
22 JO 
22J7 



22 43 22 42I22 4C 
22 49 22 48J22 4$ 

22 J5 22 53 M fi' 

23 O 22 59Î22 5? 

23 4 J 23 jfo_j | 
25 1023 9|z 3 %\%\ 7 



*3 *3 
23 17 

2} IO 
23 22 



*3 *4 
23 26 
23 27 
23 28 



%% 28 

2) 28 

25 27 
23 26 

*3 *4 



2) 10 

IÎ760 
*7*4 



2 An 

1758 
E>.M 



xx 6 
xx 14 
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So 1 NST RUCTIO N y 

TROUVER LA LATITUDE. 
EXEMPLE I. 

Jefupofe quun Pilote foit en Mer le 23 iAvâk 
Tan ifï&jvoulant obfewer la Latitude J Cr qiïiltro* 
ve le Soleil au Méridien du côté du Sud, dî/lant à 
Zénith de 40 dégrés; je demande la Latitude où fi 
fera cette obfervation ? 

Pour réfoudre cette Propofition, & autres fem- 
blables , cherchez premièrement la Dédinaifon du 
Soleil le jour propofé , qui fe trouvera dans les 
Tables dç 1 % degrés 37 minutes du côté du Nord, 
& par cohféquent du même côté de ï ombre, puif- 
que le Soleil eft obferyé du côté du Sud. 

Décrivez enfuite le Cercle ADTE , qui fera 
pris pour le Méridien, comme dans toutes les Dé- 
jnonftrations de la Latitude; divifez fa circonféren- 
ce en quatre parties égales par la ftgae ED, qui eft 
Thorifon , & les points A & T, qui font \e "Zenith 
& le Nadir ; placez le Soleil éloigné du Zénith A 
du côté du Sud, c eft-à-dire , en B( ce qui fe Eût en 
raportant le rayon du Cercle fur la circonférence , 
ou par le moyen d'une échelle de corde )&pourfe 
Déclinaifon ., qui" eft de i% dégrés 37 minutes du 
c&té du Nord ; comptez-les du point B iu cas 
de Hiorifon , ce qui fe terminera en C 9 par où vous 
tirerez la Ligne Equinoxiale CV. Enfin > ttflt 
pûrtez la diftance AD, qui eft de 90 dégrés <k 
part & d'autre du point C pour avoir la fituaûon 
ides deux Pôles, le point F fer* le Pôle du Nord & 



V E S PILOTES. *i 

; point S le Pôle du Sud , par lefquels vous pou^ 

Première Figure; . 




t tirer Y Axe du Monde FS,,qui doit pafTer'par 
centre de h Figure.. 

H eft évident par-là que le Soleil eft dans fa vé- 
able Situation , puifqu'il fe trouve entre la Ligne ' 
[uinotiale & le Pple Nord, qui doit toujours 
e dans la partie du Méridien AET, prile poiir 
Nord, & qu'il eft obfervé du côté du Sud, raar- 
é par l'autre partie du Méridien ADT, ce qui 
rit propofé à faire en cet Exemple. 



vint la troUÏéme Maxune, les 5 dégrés 10 junutft 
liçjdiftwçe du Zénith AB, ÔcdeBC 23 dépsii^ 

' \ Qpatriém Figure.* 




«toutes , qui eft la péclinàifon, & le refte iS dé- 
grés 11 minutes fera la Latitude AC du cbtêàn 
Nord, puifque le Pôle du Nord eft au-deflus de 
Phorifon ; ce qui fe connoît encore par la Dédi- 
râifon, qui étant différente de l'ombre , eft p'^ 
grapde que la diftance, 



ÙE&PtLOtËSt $s 

P R ATlQVEé ^ 

SC à 3 àég. 2i liiim Déclinaifon du côté duNorcfc 
AB 5 àég. io min. diftance du Soleil au Zénith, 

» , _ ii ' i m 'wi ■ ' , ■■ ' ■■ r . n ; i. , .' m , r ( - 't- .ii 

AC 18 àég< 1 1 min. Latitude Nord* 

R È M À * Q U Ê< 

Cet Exemple * €r i«J froij autre* quifidvèftt * ritj* 
pratiquent que dans la Zone Torride; ceft-à-iiH* 
entre les Tropiques.; fur quoi il eft bon de faire re* 
marquer aux Navigateurs qui nom point été dans 
ces Climats i que h Soleil pqxoit.tanut du Nord* Gr 
tantôt du côté du Sud; car en V Exemple ci-dejfuï* 
où la Latitude eft de 18 degrés n minutes &* où 
Von voit le Soleil du côté du Nord * il eft évident 
que s il avôit moins de 18 dégrés i ï rnxnuies de Dé* 
clinaifon Nord * il paroîifoit alors du coté du Sud; 
& que fi elle étoit précifément de té nombre de dé+ 
grès* îl ferait alors au Zénith* ou Point vertical s 
qui fépare la partie du Méridien du côté du Nofd 
AET de la partie du Sud ÀDT< 

EXEMPLE IX, 

Le i VJcembre 1759, le Soleil étant au Sud* dif* 
tant (£u Zénith de 22 dégrés j on demande quelle fe* 
toit la Latitude ? 

R. La Latitude fêtait nulle, c'effcà-dire > qu'ogj' 
feroit fous i'Equateur f x 



,4 IN STR UCTIÔ 9 

E X-E.M P LE X. 

Lt % Janvier 1762 * le Soleil étant au Sud, eWP 
fir thorifon^de 85 dégrés 39 minutes • on denumk 
lu Latitude f 

R» £a Latitude feroit de 18 dégrés 34 minutes 
du côté du Sud. 

EXEMPLE XL 

~ Qnfupofequ un P ilote foit au Nord de la Ligne* 
(r qu'il voye le Soleil au Nord de foi, élevé fut f hc- 
rifon de 79 dégrés 45 minutes, fa Déclinaijon étant 
de 2% dégrés 30 minutes ; On demande fa Latitude f 
R. Sa Latitude eft de 12 dégrés 15 minutes du 
côté du Nord, 

On biffe à juger à ceux qui feront ce dernier 
Exemple, de quel côté doit être la Dédinaifon au 
• Soleil i ce qui a été omis à ce deffein. 

EXEMPLE XII. 

Un Navigateur fe trouvant en Mer le m de Moi 
de Van 175 8 „ obferve le Soleil monter jufqu au Zé- 
nith > enforte qucn fefervant de la Flèche * fon mûr* 
teau fe trouve au point de 90 dégrés ou 00 y on de- 
mande quelle fer a fa Latitude ? 

Le Soleil étant au Zénith , ne faitpoint d'ombre « 
comme on Fa dit, fi-non à plomb; & fa Déclinaifon 
le jour propofé fe trouve dans la Table de 1 8 dé- 
grés 1 2 minutes du côté du Nord ; ceft donc la 
feule chofe qu'il faut confidérer dans fcet Exemple» 
& qui détermine auffi la Latitude. Ainfi dans ^ 



Ces pilotes. & 

3émonïtration ordinaire , te Soleil étant placé au 
Zénith en A , il ne s'agit que de compter de part 
ou d'autre les 18 degrés 12 minutes ae fa Dédr* 
naifon; ce qu'on a fait ici de À vers D ^ c^efUà-dirç^ 

Cinquième Figure* 




fcn C , parce qu étant du côté du Nprd , le Soleil fé 
trouve dans fa véritable fituatiçm entre la ligne & 
Je Pplq du Nord * qui doit être dans le demi Cercle 
A ET* conformément aux autres Figures, Tlre^ 
ta ligne Equinoxiàle ÇV, & l'Axe du Monde 



Wtf INSTRUCTION 

FS, qui donnera le Pôle du Nord au point F*. Si 
• te Pôle du Sud au point S, * 

Il eft évident en ce cas , fuivant la quatrième 
Maxime , que la Déçlinaifon çft prife pour la Lati- 
tude , & du même côté, c'eft- à-dire, de r8 degrés 
1 2 minutés du côté du Nord, pu^fquç le Pôle Noià 
f eft au-defTu$ de rhorifqn. 

PRATIQUE. 

ÀC 18 dégrés 12 minutes, Déclinaifon & La§ 
étude du côté du Nord. 

EXEMPLE X II L 

D. Le Soleil étant 4 VEqwteur* a été obfervê jum 
Sud 9 dijlant 4u Zénith de i ^degrés j çn demanda 
la Latitude f ^ 

#. Elle eft de 1 5 degrés du côté du Nord; 

EXEMPLE XIV. 

, D, Le Soleil ayant i 6 dégrés de Déclinaifon Nord ; 
en demande de quel çfcéfont les ombres à midi à. \& 
Martinique f 

On laiffe aux Elevés à réfoudre cette quéfHon; 

Voila 4es différens Exemples qu'on peut propo-* 
fer pour trouver la Latitude par <fes obfervaîiotvs 
faites au Soleil, La méthode qu'on a donnée pour 
les réfoudre x peut s'apliquer également aux Eoto&es 
lorfqu'ejles fe lèvent & fe couchent , comme le 
Soleil , & qu'elles ont moins de DécEnaifon que 
h JUtjrade, & du même côté; car pour celles qui 
fn ont davantage, quoiqu'on pût auffi s'en lervir 
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Jteur avoir la latitude , comme on le fera voir, 
on y opère, cependant ordinairement comme aux« 
Etoiles qu'rïbnt atf-deffus du Pôle , fijivant les ré- 
gies qui- feront expliquées d-après dans l'Article 
qui concerne les Etoiles. Mais pour ne point in- 
terrompre les opérations qui fe font au Soleil; 
on a cru devoir donner ici de fuite la manière de 
trouver la Latitude dans les lieux où le Sèleîl ae 
fe couche point t c'eft-à*dire, au-delà des Cercles 
Polaires, ou 66 dégrés & demi de Latitude. Quoi- 
que cette Navigation fbït moins fréquente, il eft 
bon néanmoins qu'un Pilote fcache la manière d'o- 
pérer dans ces climats, lorsqu'il s'y trouve; c eft ce 
gu'on va voir dans les deux Proportions quifuivent. 

PREMIERE PROPOSITION. 

Trouver la Latitude par une des deux hauteurs du $o* - 
leil dans les lieux où il nefe couche point* 

Il eft à remarquer que le Soleil ayant en ce* 
lieux deux hauteurs méridiennes , il eft libre de 
fe fervir de laquelle des deux on voudra. Si l'on fe 
fert de la moindre, il faut ajouter JaDéclinaifën 
du Soleil avec le complément de cette hauteur, 
& fouftraire la fomme de 180 dégrés pour avoir 
la Latitude. Ceft ce qui fera démontré au pre-* 
mier Exemple qui fuit. Mais fi l'on vouloit fe • 
fervir de hfplus grande de fes hauteurs, il feu- 
droit alors agir comme au prefnier cas de la Lati- ^ 
tu<le,.ea ajoutant le complément de cette hattteur 
çyeç la Déc%^Qû ,• çais conwe orc f^fe 4 cetffc 

Ciiij 



&* 7 NS TRVCTÏOiï 

méthode , il ne s agit ici que de celle de Vtrogy^j} 
par la moindre des hauteurs. 

EXEMPLE I. 
On fipofi quun Pilote foit en Mer le zo de Mai 
1758 ., & qu'il trouve le Soleil au Méridien fat été 
4u Nord en fa moindre hauteur, élevé fur rhorifcn 
àz 5 dégrés 1 5 minutes ; on demande quelle finit J4 
latitude? 

Sixième Figure* 




Pour réfoudre cet Exemple, conftruife* £*• 
f>or4 une Figure femblablç à celle de5 Jàœpgle* 
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jwécédens ; placez le Soleil à 5 dégrès 1 5 minutes 
au-deffus de i'horifon ; fçavoir en H; cherchez en- 
fuite fa Déclinaifon, que vous trouverez de 20 dé- 
grés 2 minutes du trôte du Nord portez ce nombre 
de dé£rés pris avec un compas du point H en D; 
«irez l'Equateur DE .& l'Axe du Monde AF } le 
Pôle du Word fera en A , & celui du Sud en F. La 
Figure ainfi achevée , ajoutez HL, complément de 
|a hauteur du Soleil 84 dégrés 45 minutes ,- avec 
DH, Déclinaifon du Soleil de 20 dégrés * minf, 
vous ^urez 1 04 dégrés 47 minutes pour l'Arc DL, 
lequel étant ôté Uu demi Cercle DÈE , il reftera j% 
pègres 13 minutes pour la Latitude. 
„ Si on ^vouloit trouyer cette Latitude par, la hau- 
teur du Pôle qui lui efl: égale , il n'y auroit qu'à 
Rajouter le complément de la Déclinaifon du Soleil 
T$JH, avec fa hauteur fur Fhorifoti ÇH* & l'on 
, rojt l'Arc AC ég^l à la Latitude, 

f PR.AT I QUE. 

HL Compl. de la hauteur du Soleil 84 dég. 45 m! 
HD Déclinaifon du Soleil Nord de 20 dég. 2 

EL Somme. ^4 dég. 47 '* 

DLE demi Cercle t ... T ..♦,,., 180 dég, o 

ï-tE Latitude Nord de , , 75 dég- *3 * 

On peut juger par cette Démonftrarion que l e 
Soleil, pour être fous lé Pôle dans le? 2Ws gl a v 
égales , nafjaurpit mobter plus de 23 dégrés* 2 8 
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tfûnutes au-deflus de Fhorifon , ce qui vnveroh 
fous le Pok même; car alors F Equateur fe trouva 
toit dans 1 horifon , & le Pôle dans, le Zénïtiu 

EXEMPLE M, 

IX Sait trouvé le Soleil en fa moindre hauteur su 
Sud ±4Uv4jap Çkorifon de i o àégnés * h 1 7 Novembre 
*7i7 S : wîjlemaràte lu Latitude î 

R. La Latkude feroit de 80 degrés jr minute* 
4a coté du Sud» 

EXEMPLE I IL 

D. Soit trouvé le Sokll en fa moindre hauteur 09 
Hfird, ékvéfwt thorifbti de 51 dégréi; le 4 Juin ijô* $ 
èh demande la LntkitAt ? 

K. La Latitude ferbit de j6&égh 31 triffiUÊÇf 
4u côté du Nord* ' 

EXEMPLE IV. 

D, Soit trouvé le Soleil lé 6*du'mou de Juillet 
«761 , élevé fur Vkorifon de %% degrés 41 minutes; 
on demande la Latitude? . 

IL La Latitude feroit Nord de 90 dégrés , c#h 
à-dirç> qu'on feoi; fous le Pôle du Nord*. 

EXEMPXE V, 

D. Soit trouvé te Soleil à rhorifon du côté <k 
tjford* te 22 de Juin ij$6 ; on demande la Latitude 
du Heu où fe feroit cette obfervatim ? 

#. La Latitude feroit de 66 degré* 3* min. d* 
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côté du Nord , c'eft-à-dire i qu'on fçroit précité-* 
inçnt fous le Cercle Polaire Arftique , & que ' ce 
jour-là le Soiçit y fçroit vifîble pendant 24 heures, 

SECONDE PROPOSITION, 

Trouver la Latitude par la plus grande &* moindrç 
hauteur du Soleil aux lieux où il ne fi 
couche ppinu 
Il ne refte donc plus qu à faite voir Pufage qu'on 
peut faire des deux haujçurs -du Soleil obfervées 
dans lçs Zones glaciales pour trouver la Latitude ; 
ç'eft ce que nous allons faire dans un Exemple , au- 
quel nou3 joindrons la démonftration. Mai$ aupa- 
ravant il faut remarquer que' fi le Soleil étant au 
Nord, fa hauteur eft moindre que lprfqu'il é{t au 
Sud, la Latitude • eft Nord, auffi-bien que la Dé* 
clinaifon du Soleil ; car ttous fuppfons dans câfc 
Exemple , & les fuivans , qu'on n'a pas de Table, 4e 
Déclihaifôh ; & fi au contraire le ooleil étant au 
Sud, fa hauteur eft moindre que lôrfqu'il eft au 
3Nord, la Latitude & la Déclinaifon font toutes du 
£Ôté du Sud* à caufê du Pôle élevé fur rhorifon* 

EXEMPLE I, 

D. On fupofi quùn Pilote foit eri Mer iant le mois 
de May de Vannée 17 $6 a & quil trouve le Soleil en 
fa moindre hauteur au Word _, élevé fur Vhorifon de 
S dégrés 38 minutes; & que 12 heures après il le trou- 
ve éleyi dn cêté du §ud 5é 3 5 dégrés % 6 minutes»; qrt . 
demande quelle feroit fa Latitude? 
- J*pi*r réfeudre cettç Propofition, décrivez' 1* 
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Méridien ADNE , lequel étant divifé c& quatre 
parties égales } ED fera ITxoriion , les poinfc A & 
Nie Zénith & le Nadir. 

Placez enfuite le Soleil à chacune de fes fou 
teurs^ Ravoir, en fa moindre du côté du Nord 




Septième Bgure* 
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en G, & en fa plus grande du côté du Snà tn 
B j diyifçz l'intervalle GFB eh deux également, 
jfrous aurez l^Pole du Nord eo F t & par con» 
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féquent ïe Pôle du Sud en S, en tirant pzt le 
Centre de k Figure l'Axe du monde FS , ce qai 
vous feryir$ à placer* l'Equateur VC fuivartt fil 
diftance ordinaire ; enfin tranfportez l'Arc EG, qui 
eft la moindre hauteur de B en H, & tirez, fi vous 
Voulez, les Lignes GB,'EH, qui feront parallèles • 
entr'elles, & à l'Equateur V<J* ce qui achèvera 
la démonstration. " 

Pour venir maintenant à îâ Pratique , ôtez BH* 
égal à GE, moindre hauteur, 8 dégrés 38 minutes 
de BD 35 dégrés %6 minutes > qui eft la plus gran- 
de, le relie DH 2 6 dégrés 48 minutes fera la diffé- 
rence des deux hauteurs , dont- la moitié eft CD de 
13 dégrés 24 minutes, qui eft la hauteur de l'E- 
quateur fur Thorifon, ou lé Complément de 1* 
Latitude J ôtez donc CD de 90 degrés , AD dif- 
tance du Zénith à l'horifon > & vous aurez j6 dé* 
grés 3<J minutes pour AC, Latitude du lieu oh 
s'^ft fait l'obfervation > qui fera du côté du Nord, 
puifque le Pôle Nord pft fur l'horifon 9 ou que là 
moindre hauteur eft de Ce côté-là. 

Pour trouver enluite la Déclinàlfort , ôtez DC 
hauteur de l'Equateur fur l'horifon, 13 dégrés 24 
minutes, de BD 3 5 degrés 16 minutes, plus grande 
liauteur, le refte BC 2 2 dégrés 2 minutée, égal à 
GV 9 fera la Déclinaifon du Soleil du côté di» 
Nord , puifqu'il fe trouve entre l'Equateur & lô 
Pôle Nord, Autrement ajoutez GE , moindra 
hauteur 8 dégrés 38 minutes, avec EV* abaifife* 
ment de l'Equateur au-deffous dp l'horifon, ij 
£épé* 24 minutes égal à DÇ j la fomme donnera ' 
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2 2 dégrés 2 minutes , comme ci-deffus, poiir là 

Déclinaifon GV, égal à BC 

PRATIQUE* 

BD , plus grande hauteur du Soleil * 3 j; dég. 2 6 mi 
BH, égal à GF> mojtad. haut, du Sol. 8 dég* 38 m. 

DH j différence des deux hauteurs. z6 dég. 48 m* 

BC, haut, de l'Equateur* fur l'hôr. 13 dég. 24 ni* 
AD, diftance du Zénith à fhorifon. 90 dég. 

ÀC, Latitude du Beu du côté du N. y 6 àégé $6 m. 
Trouver U DécUnaifon du SoUiL 

BD, plus grande hauteur du Soleil, 35 dég. i<Snù 
BC, haut, de l'Equ ateur fur l'horif. 13 dég. 24^ 

BC, DécUnaifon Nord du Soleil... 21 dég. 2 m. 

La même cjhofe poufroit fe trouver , en fartant 
tme fomme des deux hauteurs , dont là moitié fe- 
roit la Déclinaifon, laquelle ajoutée au complé- 
ment de la plus grande hauteur V donneroitJa La- 
titude. 

, ll fa r ut ^marquer que les, deux hauteurs ajou- 
tees enfemble , ne doivent jamais faire plus de *« 
degrés $6 minutes j autrement la Propofition fe- 
ïoit fauffe , parce qu'il y auroit alors plus de 23 dé- 
grés 28 minutes pour la Déclinaifon du Soleil; ce 
qui ne peut arriver. 

Si le Soleil étoit trouvé à Fhorifon du doté ai 
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Nord, & que 12 heures après il fût trouvé au 
Sud, & haut fur Fhorifon d'un nombre de dé- 
grés; la Déclinaifon fe trouveroit, premièrement, 
en prenant la moitié de la plus grande hauteur ^ & 
le complément de ce nombre feroit la Latitude* 
Par exemple , ]à fupofe avoir trouvé le Soleil à 
l'horifon du côté du Nordj 12 heures après je 
l'ai trouvé au Sud, & haut fur l'horifon de 30 
dégrés : je dis que la moitié de 30 dégrés eft la 
hauteur de la Ligne fur Thorifon > & en même 
tems la Déclinaifon , & par conféquent le com- . 
flément de cette hauteur eft la Latitude du •côté. 4 
du Nord, puifque le Soleil s'eft trouvé au Nord 
à Thprifon, & que la Déclinaifon eft auffi du côté 
du Nord* On trouvera ici trois Exemples. 

I. D. Soit le Soleil au Sud de VOhfervateur* Grhaui 
fur thorifbn de $ dégrés 20 minutes; 12 heures après 
il eft au Nord* &* haut fur Vhorifon de 40 dégrés 30 
minutes ; quelle eft la Latitude & la Déclinaifon dit 
Soleil, & de quel côtét 

R. La Latitude eft de 72 dégrés 25 minutes dti 
côté du Sud i & la Déclinaifon du Soleil eft de * a 
dégrés 55 minutes auffi Sud* 

IL D. Soit trouvé le Soleil au Sud &* à Vhorifon ; 
n heures après il eft au Mord * & hautfurVhorifork 
<fe 30 dégrés ; quelle eft la Latitude & la Déclinaifo* 
du Soleil. & de qud côté ï . x a 

R ë Là Latitude eft de 75 dégrés du cote du 
Sud , & la lïéçliwifgn du Soleil de 15 dégrés du 

eêié & Soi : 
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III. Soit trouvé le Soleil à Vhorifon k cité dû 
No~d; 12 heures après U eft au Sud ^ & hautfoïho- 
rifon de $6 degrés 56 minutes; quelle ejl ULaiidà 
6r la Déclinaipm du Soleil* Gr de quelché? 

R. La Latitude eft de 66 degrés 32 minutes du 
côté du Nord, & la Déclinaifon du Soleil eft de 
a 3 dégrés 2 3 minutes , aulîi du côté du îiori. 

H feroit à propos d'ajouter las deux Déclinai- 
fons cju jour donné & du fuivant, & d'en prendre 
la moitié quand on fe fert de la moindre hauteur 
du Soleil à la pêche de la Baleine , ou dans fe 
Nord, 

Remarqué* 

Le jour ^garé fe peut connoitre de cette manié 
fe, puifque trouvant, comme^afu premier Exem- 
ple, la Déclinaifon du Soleil de 22 dégrés 2 minu- 
tes, on n'a qu'à chercher le jour qui marque cette 
Déclinaifon dans le mois de Mai de Fan 175^ 
& Fon trouvera que ce feroit Je dermet)our duàk 
iiiois de Àlai , & ainli des autres. 
, Cette méthode de connoître la Latitude par les 
deux hauteurs , eft de peu cTufage dans la pratique 
dû Pilotage , à caufe des 1 2 heures d'intervalle qui fe 
trouvent entre les deux hauteurs, pendant lelqueV 
Jeson peut changer considérablement de Larituàe. 
Àiîifi, comme on peut trouver la même chofepouf 
une feule hauteur, il vaut mieux s'en tenir à la 

Îremiére Proportion, à moins qu'on n'eût pas de 
able de la Déclinaifon du Soleil. 

CHAPITRE 
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trouver ta Latitude par la hauteut dû Pôle * ètt fi 
fervant des Etoiles* ' 

Après avoir montré .la maniéré d'op&ef aii 
Soleil , pouf trouver la Latirude en toutes 
fortes de lieux * il fefte à faire voir comment au 
défaut du Soleil > lorfqù'il eft caché pendant plu- 
fieurs jours * on peut la trouver aux Etoiles. Mais 
pouf en comprendre la pratique * il eft à pfopos 
de fapeller ici quelques définitions touchant leurs 
mouvemens , c'eft-a-dire , celui qu'elles ont de 
Commun avec tout le Ciel* & celui qui leur eft 
propre ; & c'eft ce que nous allons expofer eri peu 
de mots, autant que cela paroît nécefïaire au Pi» 
lotage. 

Du premier rilàuvéméni des Étoiles fixeh 

On à dit 5 en expliquant la Sphère , que le Cîëî 
fraroît, tourner d'Orient en Occident autour de 
àeux Points fixes & immobiles * qui font les deux 
Pôles du Monde*. Cette révolution eft journalière 
pour toutes les Étoile* fixes qui font au Qd, 
& fe fait en 24 heures j d'où il fuit que celles qui 
font près de chacun de ces Pôles ont un mouve- 
ment plus lent que celles qui font près de l'Equa-: 
teur. Ç'eft ce qui éft aifé à côntorendre par la Figu- 
re flrivaiite 3 où le Point A eft p/i^pëùr un de« 

H 
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^ples , & le Cercle DBC pour l'Equateur ; cat 

on y vdit fenfiblement qu'une Etoile étantes F, * 

Huitième Figure^ - 




tien moins <?$ chemin 5 feire que celle qui ferolt 
JenED. Il di a\:fli évident qu'entre la moindre 



qu'entre la moindre 
.«- y* pius gravas r^ureur p^uae Etoile 9 il y a t* 
genres d'intervalle , puifque ç'eft la moitié de tt 
.^évolution* • 
• * .On con^ofe qu'une EtçUe.eflau-dçfîbtts duPoki 
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lorsqu'elle ne bailfe plus ; &c qu'elle eft au-deffus du 
Poie > lorfqu'elle ne monte ph?. 

La moindre &la plus grande haureûr d'une 
Etoile font marquée!* dans la H^ure qui fuit par 
les Arcs CH oc CG , & par conféquent la ditFé- 
rence des deux hauteurs eft GH , qu'on peur, con- 
sidérer comme le diamètre du Cercle que ceite Etoi* 
le décrit ,. dont le centre A eft le Poie 

Ceci fupofé, pour trouver la hauteur du PoIe> 
qui eft l'Arc du Méridien compris entre le Poie & 
l'horifon ; je dis qu'en fè fervant de la moindre 
hauteur d'une Etoile au-deflbus du Pôle , il faut 
ajouter le complément de fa Décîinaifon , ou fa 
diftance du Pole> avec fon élévation aiir-deflus de 
l'horifon ; & qu'au contraire il faut le fouftraire 
de la hauteur de l'Etoile > fi elle eft obfervée au-det 
fus du Pôle , c'eft*à-dire, entre le Poie & le Zénith, 

Pour le démontrer , fupofons que le Cercle 
BCLNfoit le Méridien, BC l'horifon , ED IE- 
«juateur , A le Pôle Nord , F le Pôle Sud. 

Soit une Etoile en H au de (fous du Pôle, élevée 
fur Phorifon d'un nombre de dégrés, comme CH ; 
fa Décîinaifon étant DH , & fon complément AH , 
il eft évident qu'il faut ajouter ce complément AH 
avec fa hauteur CH, pour avoir la hauteur du Foie 
AC , puifqu'elle eft la fomme de ces deux nombres. 

Au contraire , fi l'Etoile eft au deflus du Pôle , 
fcomme en B , je dis qu alors il faut f uftraire le 
complément de fa Décîinaifon AG, de r a hairçur 
CG, pour avoir la hauteur du Prie , r-nfy'e Î'E- 
jptlc eft plas élevée que le Pôle de la diftanctf 

«y 
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GA, qui eft le complément de fa Dêcfinaifûfl; 
Enfin » fi Ton prend la hauteur d'une Etoile en 
deux tems , c'eft-à-dire, lorfqu'elle eft en fa nuàn- 
dre hauteur au-deflbus du Pôle , & i * heures après 
lorfqu'elle eft en fa plus grande hauteur au-deffus 
du Pôle ; alors la moitié de la fomme des deux 
hauteurs donne la hauteur du Pôle : car fi on ajout 

Neuvième Figure* 




te la diftance GI, prife égale à la moindre hauteui 
£H, au bout de la plus grande CG t il eft évi; 
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3ent que la moitié de l'Arc CI fera la hauteur du 
Pôle AC 

On peut encore trouver la hauteur du Pôle AÇ 
far la différence des deux hauteurs , çn prenant la 
moitié de cettç différence» pour l'ajouter avec la 
moindre hauteur, ou 1 rater de la plus grande.* 
Ainfi, en ôtant CH de OC, il rçftçra QH pour 
la différence des deux hauteurs * dont *la moitié 
eft AU /ou AG : donc en ajoutant AH avec 
CH , ou fouftrayant AG de CG , on aura égale- 
ment 1^ hauteur du Pôle AÇ, 

Et fi Ton veut trouver la Déclinaifbn de cette 
Etoile , il ne s'agit plus que d'ôter AH , de 90 dég. 
iiftanee de la Ligne.au Pôle AD, pour avoir ht 
Décîinaifon DH , qui fera du côté de h Latitude. 

La hauteur du Pôle, d'un lieu eft toujours égale 
ï fa Latitude ; car dans la Figure précédente , il 
*ft évident que l\iu & l'autre, c'eft-à-dire , l'Arq 
^C & LE font le complément de F Arc AL, à 
-aifondes quarts de Cercles EA, LC, cbnslefquela 
:et Arc AL fe trouve compris. 

Il fout remarquer qu'en fe ferva&t cPune Etoile 
lont la Décîinaifon ne feroit pas connue par la 
Table , la Latitude fè connaît par celui des deux 
^les r qui eft vifible , c'elkà-dire , au-dçflys de 
'Horifon ; ee qui neft jamais douteux dans le cours 
['un Voyage ,' puifqu il fuffit pour cela de connoî-* 
re le Nord & Iç Sud, & que d'ailleurs on ne pa£ 
* pas d*une Latitude à une autre de différent côté 
ma s'en apercevoir fenfiblemçrçt. 
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D« fztond mouvement des EtoiUs jixu* 

Le mouvement prepre des Etoiles fixes fe fait 
comme cekù du Soieil , d'Occident en Orient, au- 
tour de dejx Puin s , quon apelle les Pôles dç 
l J Ecliprïq T ue , éloignés des Foies du JVLonde de 23 
dégres 2y minutes environ; mais au lieu que celui 
du Soleil fe fait précifément dans le plan delE- 
çliprique s celui des Etoiles fe fait dans de* Cercles 

Îïa:aî!éics à l ; Ec!iprique , plus ou moins grands , fe- 
on ieur é ] o'ig. ement de cet Ecïiptique. 

Le mouveiiieni: propre des Etoiles eftiTlenti 
qu'il a fallu des iiccies pour s en apercevoir. Mon- 
fieur Caflînij en comparant les obiervations des an- 
ciens Aftronomes avec celles dçs modernes, l'a dé- 
terminé à un degré d augmentation en Longitu- 
de en 70 ans, ce qui produit ji fécondes en- 
viron par an \ de forte que * fuivant cerre détermina* 
tionj les Etoiles n'achèveront leur période qu'au 
beur de 25200 ans, C J ell ce qui fait quon peut 
confidérer la révoiurion journalière d'une Etoile 
fixCi comme la révolution de l'Equateur, qui fiit 
le jour naturel de 24 heures; doh il fuit quelle 
n'eft pas fi grande que la révolution journalière 
du Soleil d'Orient en Occident, qui fait le jour 
folaïre civil; car, en fupofant que le Soleil fe 
trouve en un certain jour au Méridien avec une 
Etoile^ lorfquV:ie y fera revenue le jour fuivant, 
le S jleil alors s'en trouvera éloigné de la quantité 
du chemin qu'il aura faic par fon mouvement pro- 
pre vers l' Orient ; ainfi cette Etoile partira par ic 
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Méridien* avant le Soleil. Ceft ce q.u'on appeîle 
accélération des Etoiles fixes fur le moyen mou- 
vement du Soleil, qui eft de 3 ' minutes $6 fé- 
condes environ par chaque jour, de 'forte que 30 
jours produifent 1 heure 58 minutes j 7 fécondes 
qu une Etoile pafleroit au Méridien plutôt que le 
Soleil , fi elle s'étoit trouvée auparavant avec lui au' 
même Mériçlien. 

Par ce moyen, il eft aifé de connoître Vheure 
qu'il eft la nuit ; car fi une Etoile avoic paifc par lé 
Méridien, un certain jour à minuit, elle y pafle* 
roit environ une heure plutôt 15 jours après, c'eft- 
à-dire , vers les 1 1 heures du fôir. 

L'heure du palfage d'une Etoile par le Méri* 
dien fe peut connoître , à peu près r en fe fervant* 
d un fil avec un plomb, & le faifarjt paffer par le 
centre de la rofe du Compas ; car fi elle fe trouvée 
à peu de (Lftaricedu Sud du Mondé, du côré d*' 
VÉft, en l'obfervant du coté du midi, ic'eft une 1 
marque qu'elle doit bientôt pàflfer par le Méridien*! 
Mais on a un moyen plus exadt de trouver l'heure * 
de fon paflage par fon Afcenfion droite ^comparée 
avec celle du Soleil pour le jour propafê ; c'eif'c** 
qu'il s'agit maintenant d'expliquer. 

De V Afcenfion droite des AJlres. ? 

On a dit ailleurs que Y Afcenfion droite d'un '' 
Aftre eft l'Arc de l'Equateur , ou d'un parallèle à '* 
l'Equateur compris entre la Se&kn du Bélier & * 
le Méridien qui patfle par le centre de cet Aftre, k 
d'ôu il fuit que tous les Aftres qui font dans le" 

Hiiij 
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même Méridien , ont la même Afcenfion dyoïter 
L Afcenfion droite des Aftres le compte d'Oc* 
çident en Orient, ainfique la Longitude >& com- 
mence par * & finit à 360 degrés. Celle du Soleil 
change continuellement par rapport à fa Longitu- 
de ; mais ceHe des Etoiles change très-peu , à raifon 
cle ce que nous ayons dit ci-devant de leur mou- 
vement en Longitude, 

Pour trouver ï' Afcenfion droite du Soleils il faut 
çonnoître fa Déclinaifon , ou fon lieu dans l'Eclip- 
tique. H y a plufièurs manières dy réuflir , dont une 
4es plus exa&cseft celle quife fait par cette Analo- 
gie : Cornue la Tangente de la plus grande obli- 
quité eft à la Tangente delà Déclinaifon donnée, 
ainfî le Sinus total eft au Sinus de F Arc de l'Equa- 
teur que Ton cherche. Cet Arc eft l' Afcenfion droi- 
te du Soleil en Printems ; mais il faut l'ôter de 180 
dégrés, en Eté , l'ajouter à 1 80 dégrés en Automne , 
& enfin l'ôter en Hyver dfc 360 dégrés, La même 
chofe fe peut trouver par le lieu du Soleil dans 
l'Ecliptiquç, 

A l'égard de TAfcenfion droite des Etoiles % elle 
peut fe çonnoître > aufli-bien que leur Déclinaifon, 
par iç moyen de leur Latitude & Longitude. Mais 
comme TAftronomie fournit des Méthodes de 
çonnoître leurs Afcenfions droites & Déctinaifons, 
on s'en fert pour en déduire la Latitude & Lon- 
gitude, Qn entend par la Latitude d'une Etoile > 
fa diftance de l'Ecliptique * mefuréq fur des Cer- 
tes qui aboutirent à fes Pôles ; & par la Longi- 
tude 1 fon éloignçmçnt du premier Point du Bin 
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Jïer , mefuré fur des Cercles parallèles à cetEclip- 
tique. Mais comme le Calcul néceffaire pour les 
trouver eft long , & dépend de la Trigonométrie • 
iphérique, on ne. le donnera pas ici. D'ailleurs on 
trouve dans plufieurs Livres Aftronomiques des 
Tables , non-feulement de la Latitude & Longi- 
tude des principales Etoiles , mais encore de leurs 
Afcenfions droites & Déclinaifons , pour un tems . 
déterminé , avec leur différence en quelques années: 
c eft ce qu'on auroit rois ici, fi ces Tables qu'on re- 
nouvelle fouvent, ne le rendoient inutile. On fe 
contentera de faire remarquer que lorfqu'on con- 
noît l'Afcenfion droite & la Déclinaiibn d'une 
Etoile , on peut trouver à peu près fa pofition fur 
le Globe Célefte , & par conféquent fa Latitude 6c 
Longitude : car en mettant ce Point fous le Méri- 
dien , ,sm aura fa diftance de l'Equateur , qui eft 
fa Déclinaifon ; & le degré de cet Equateur , 
coupé par le Méridien, marquera Ton Afcenfion 
droite , ce qui fera connoître en même tems fà La-, 
titude '& Longitude. 

L'Afcenfion droite des Aftres fe compte ordi- 
nairement par dégrés ; mais on a jréduit en heu- 
res & minutes celle des Tables qui fuivent , pour 
la facilité des* Calculs , en donnant 1 5 dégrés pour 
heure, & *j. minutes de degré pour une minute 
d'heure. 

Celle du Soleil eft fuputée pour quatre années 
confécutives , à caufe de la différence qu'il y a 
d'une année à l'autre* & fer vira pour les années 
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poftérieures , qui répondront à une des quatre 
premières. Elle a été calculée, comme ce\le de 
la Déciinaifon , pour le Méridien de Flfle de¥er. 
C eft pourquoi il y auroit une corre&ion à faite 
dans les lieux qui en féroieut fort éloignés à fEik 
•u à l'Oucft. 
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ialk da principales Etoiles du Firmament , avec\ 
leur DécLrtaifon, leur Afcenjîon droite en heu- 
re* , fcr leur grandeur* 



NOMS 
DES ETOILES. 
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LA dernière de TA île de r 
, Pcgafe , Algtnib. • . , 
La tête d'Andromède . . 
La ceinture d'Andromède 
La chaire de Cafliopée . • 
La Claire eu tttedu Eelier: 
La poitrine de Caffiopée * 
La ceinture de Caflîcpée . .; 
Le pied du Sud d Androm. 
La mâchoire de la Baleine. 
L œil du taureau Aldcbaram 
Le :picdd r OrionJî ?eL . . 
L'épaule gauche d J Orion 
L'épaule gauche du Cocher, 

Capella ... t - 

La i, du baudrier d'Orion. 
La fecondedu Baudrier _ 4 . 
La troifïéme du Baudrier , 
La Polaire ou E'oiîe du N. 
î LYpaule droite ou orientale 

d'Orion 

L'épaule droite du Cocher, 

Avri^a \ 

La prueule du grand Chien 

Sinus - •* ■ ■ *\6 Zi 
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ilâMe fe principales Etoiles du Firmament > avec 



leur Déclinaifon '_, lewr Afçenjion droite en heu- 
res, & leur grandeur. 



\\ NOMS 

jjDES ETOILES. 

La claire du navire Argo, 
! Canopus . . . . . « 

La tête. boréale des Gem 
i a Qiftor ,,"..,• 
La tête Auftrale Po#k# * 
Le petit Chien Procion. , 
La clâife des gardes ou l'é 
jl paulç de la petite Ourfe. 
; La i. du auarré de la graiK 
| ! de Ourle , là plus Nord 
La 2., daquarrelaplus Sud. 
Le cœur de l'Hydre. • . . 
Le cœur du Lyon Régulas. 
.La troifiéme du quarré de la 
jl gr. Ourfe , la plus Sud. . , 
| La dernière du quarré : . . 
La i.delaqueuedelagran 1 
j de Ourfe ....... 

La claire au dos du Lyon. 
Celle du milieu de la queue 
i de la grande Ourfe . 
La queue du Lyon . . . , 
La dernière de la queue d<a 
| la grande Ourfe . . . 
L'Epy de la Vierge . .'„ 
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leur Declinaifin * leur Afcenfion droite en hut 
res & leur grandeur. 
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ExfMjwtïon des Tables précédentes. < 

La première Table eft celle de Y Afcenfion droi- 
te du Soteily réduite en heures & minutes pour 
quatre années ,' ainii que le portent les titres. 

Pour trouver rAfcerifion ^droite du Soleil cha- 
' que jour /il faut prendre le mois en haut , & Le* 
jour, qu'on fè,~propofe à gauche dans la premiè- 
re colonne;' & les faifant rencontrer tous deux, 
on trouve le ijombre des lieures de l'Afcénfïdn 
droi.e du Soleil. Voilà ce qui regarde la 'première 
fiable, 4 - ; ' \- 

Table des Étoiles* 

La féconde Table, qui eft celle des Etoiles, 
«îïdivifée èp quatre colonnes : la premier^ rtibn- 
tre la-Dédinaiîbn des Etoiles' dont les noihs*font 
à côté, ' i /; t - r 

Dans la féconde., on voit fi elle eft Nord ou SiyJ, 
par une de ces deux lettres N ou S. 

* Dans la troifîé ne colonne , ce font les heures 
& minutes de T Afcenfion droite de chaque Etoile 
nommée» > % 

. La quatrième , enfin , fait coni\oître la grandeur 
clés Etoiles , les unes à l'égard des autres par- ces 
chiffres ,1,2,3. Àinfi, par exemple, Syrius eft 
une Etoile de la première grandeurs, l'Etoile Po- 
laire de la féconde, & ainfi des. autres. On dis- 
tingue les. Etoiles en fix grandeurs différentes, 
fans, y comprendre les obfcures ou v nébuleufes ; 
xjxaia comme il ne s'agit dans cet ouvrage que de 

1 iiij • 
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pelles dont les Pilotes puiflent faire ufage, on 
n'a mis ici que les plus remarquables ; & il eft a pro- 
pos même de ne fe fervir, autant que Ton peut,[\ue 
de celles qui font de la première grandeur , afin d ? tA> 
ferver plus aifément leur hauteur; ce qui ne fe peut 
bien faire que lorfque le Ciel efl fans nuages, Les 
Âflronomcs qnr déterminé par leur,» obfçrvarions 
le diamc re des premières Etoiles de deux minutes j 
celui des fécondes dune minute & detnie, & celui 
des troifiémes d'une minute > &c. 
t Mais cette connoififance eft peu importante pour 
'des Pilotes qui ne font pas en place , Se n'ont pas 
d'inftrumens affez grands pour juger d'une minute 
ou deux dans leurs hauteurs. 

Il ne-s'agit ici que des Etoiles qu'on nomme fi- 
xes, parce qu'elles gardent toujours entr' elles U 
même diftance ; ce qui n'arrive pas à l'égard desPla- 
ïiçttesj qui pour cette raison fe nomment errantes* 

Venons maintenant à Pufage des deux Tables. 
Par les Afcenfions droites du Soleil Se ies Vio\- 
les, nous trouverons Pheure que celles-ci paffe- 
ront par le Méridien pour y prendre hauteur, & 
par leur Déclinaifon jointe à la Lantudc du lieu, 
nous aurons un moyen d'en connoître la fituarion 
dans le Ciel, Ceft ce que nous allons dévelopes 
dans les deux Propofîtions fuivantes, 

PREMIERE PROPOSITION. 

TrouvtrVhe ure dupa(faged*tme Etoile r&r te Méridien^ 
_ Ppux trouver Pheure du partage d'une Etoiio 
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par le Méridien , il faut toujoute.fouftraire TAlcen-* 
lion droite du Soleil, de celle de l'Etoile augmentée 
de 24 heures , s'il eft néceiïkire pour la fouftra&ion; 
le reftanr donnera l'heure que 1 Etoile paflera par le 
, Méridien après le Soleil, qui fera le foir, s'il y a 
moins dç 12 heures; & le matin, s'il s'en trouve 
davantage ; auquel cas il faut prendre le furplus. 

La raifon de cette pratique eft fondée fur ce qui 
a été dit ci-devant, que deux Âftres qui ont même 
Afcenfion droite , font dans le même Méridien, 
Or , fi une Etoile a la même Afcenfion droite que 
. Je Soleil , il s'enfuit qu'elle doit pafler au Méri- 
dien d'un lieu précifément à midi comme le Soleil 5 
mais fi elle en a davantage , elle paflfera pour lors né- 
cessairement après midi; de forte que s'il fe trouve 
par la fouftra&ion plus de 1 2. heures d'intervalle en- 
tre le paflage du Soleil & celui de l'Etoile , il eft 
évident que les heures de furplus feront les heures 
après minuit, ou du' matin du jour fuivant; car il 
faut fe fouvenir que le jour civil commence à mi«? 
nuit, au lieu que lé jour aftronomique,' dont il s'a- 
git dans les Tables , commence à midi. 

Voyons ceci par des Exemples,' pour en faciliter 
Ja pratique. 

El EMP L E I. 

Le premier jour de Mai 1 75 6 ^je demande à quelle 
heure Arâurus dans le Bouvier pajftra par le Mé~ 
dien ? 

Pour çéfoudre cette Propofition , & autres fem? 
blables, cherchez dans h Table de TAfcenCoit 
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droite du Soleil Tannée bi (Texte; celle qui aura cef 
jour , vous trouverez 2 heures 36 minutes ; ensuite 
cherchez dans la première Table des Etoiles TAP- 
cenfion droite d'A&urus dans le Bouvier, vous 
trouverez 14 heures 5 minutes. 

Se u (trayez PAfcenfioh droite du Soleil 2 heu- 
res 35 minutes de'celle de PEto le 14 heures y 
minutes; reliera 11 heures 29 minutes, qui e/l 
Pheure que ladite Etoile doit paffer par le Méridien 
au foir. 

PRATIQUE. 

lAfcenfion droite d'Arfturu s A . « t 4 h eures 5 m. 

Alcenlion droite du Sole il 1 heures 36 m » 

L J E toile pafiera au Méridien à . « 1 1 heures ;pm» 
Si on veut prendre hauteur à cette Eto'Ae , il f aur 
que ce Toit vers les 1 1 heures, ou un peu devant, 
& conduire monter l'Etoile jufqu'au Méridien > 
comme on fait' ordinairement en prenant hauteur 
au Soleil à midi. 

Remarque, 

Si on fe fervoit des Tables oùl'Afcenfion droîrr 
du'Solcil Se des Etoiles fuiTent en degrés 3 il fau- 
droit de même fouftraire les deux Afcenfions droi- 
tes l'une de Pamre, en ajoutant 360 dégrés à celle de 
l'Etoile, fi elle fe trou voit la moindre des deux, & 
du reftant il faudroît en faire des heures y en don- 
nant 15 degrés pour heure , & 1 5 minutes de degré 
pour une minute d heure; par ou Ton voit que U 
méthode çi-deffus cfl beaucoup plus abrégée. 
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EXEMPLE IL 

D. Le premier jour de Mars de V-an ij6o * on de* 
mande V heure que VEpy de La Vierge, doit pajfer par 
le Méridien ? 

Pour réfoudré cet Exemple , il faut chercher 
1* Afcenfion droite du Soleil dans les Tables précé- 
dentes, yis-à-vis du premier- Mars 1-an biflexte, 
où l'on trouve 2 2 heures 5 2 minutes ; après il faut 
. aller à la Table des Etoiles, vis-à-vis de TEpy de la 
Vierge , où l'on trouve 13 heures 12 minutes 
d* Afcenfion droite : mais comme l' Afcenfion droi- 
te dqi Soleil éft plus grande que celle de FEtoilé , 
il faut en. ce cas. ajouter 24 heures à l'Afcenfiôn 
droite' de l'Etoile ; ce qui fait 37 heures 12 minu- 
tes , defquelles il faut fouftraire l' Afcenfion droite 
du Soleil 22 heures 52 minutes, refte 2 heures 20 
minutes , dont ôtant 1 2 heures qu'il y a depuis mi- 
di jufqu'à minuit, refte 14 heures 20 minutes du 
matin que l'Epy de la Vierge doit paffer par le Mé* 
ridien le 1 Mars 1 7 60 , &cc. 

PRATIQUE. / 

24 heur, à ajouter* 
Afce nfion droite de l'Etoile . .-. . 13 h e ures 1 2 muy 

Les deux fommes . ^ 37 lîeures 1 2 min. 

Afce nfion droite du Soleil ,, M ;; 2 heures 5 2 v min. 

Refte f . . . . 14 heures 20 min. 

Dont ôtant . . . 12 h eure» 

JS Etoile paffera au. Méridien à 2 heures 20 min. 
après minuit. ~ [ 
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Il fera donc tems de fe difpofer à une Vieure & 
demie ou deux heures , pour prendre la hauteur 
méridienne de cette Etoile. 

Remarquez ici, en paffant, que puifque la Ta* 
We de l'Afcenfion droite du Soleil eft fuputée pour 
ïe midi , &ç qu'elle augmente alors d'un jour à l'au- 
tre de 3 minutes , il faut diminuer environ i minute 
. pour chaque fix heures que l'Etoile vient au Méridien 
avant le Soleil. 

Pour s'affurer fi l'Etoile à laquelle on veut pren- 
dre hauteur, paflera de nuit , il n'y a qu'à doubler les 
heures du coucher du Soleil, qu on fçajt toujours à 
peu près > pour fivoir la durée du jour ; & aiors oa 
verra fi l'Etoile paflera de nuit, & pourra fervir. 
EXEMPLE III. 

D, On demande à quelle heure la Ciairt auGov- 
vzmaii du Navire Canopus J parfera par le Méridien 
h treizième de Mars 1758? 

R~ Elle paflewt au Méridien à 6\ heures 45 minu- 
tes du foir. 

EXEMPLE IV. 

D, On demande à quelle heure la Claire en la tête 
du Bel er parfera par le Méridien lexy O&obre 17 jp. 

R. Elle paflera au Méridien à 1 1 heures 48 mi- 
nutes du foir. 

Ceci eft donc un moyen de connoître toute \i 
nuit l'heure qu'il eft. Car comme les Etoiles arri- 
vent fucceflîvement au Méridien, il fuffit d'obfer- 
vcr avec un fil perpendiculaire fur le centre de la 
BouIIole j quand quelqu'une de celles que l'on con- 
çoit, fera arrivée au vrai Nord ou Sud 5 & alors ce 
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fçâura l'heure par la fouftrafliQn des deux Afcea- 
fions droites , comme on vient de le voir ; ce qui fe- : 
n fort utile pour régler l'horloge , quand on n'aurai 
pas vu le SoleiU On peut aufli connoïtre dans une 
nuit la différence en heures du paffage de deuxEtoi*' 
les par le Méridien-, en comparant enfemble leurs 
Afcenfions droites* 

Atais fi Ton ne conhoiffoit pas dans le Qel la fi- 
tuation des principales Etoiles , comprifes dans là 
Table précédente , voici le' moyen de les conioître 
aifément foi-même- 

SECONDE PROPOSITION. 

Mofen de connoïtre foi -même les Etoiles du Fir- 
marnent* . 

Pouf apprendre à connoïtre les principales Etoi- 
les du Firmament , il faut deux chofes : fçavoir , 
l'heure Qu'elles doivent paffer par le Méridien i & 
leur élévation fur l'horifon en ce moment. 

L'heure de teur paflage au Méridien fe trouve 
?ar la méthode précédente , & leur élévation fur 
'horifon fe CQnnoît par leur déclinaifbn, & la La- 
itude.du lieu où l'on èft. Faifons Implication de 
:es deux chofes par quelques Exemples raifonnés 
k démontré^* 

EXEMPLE!. 

Le zo de Juillet de Van 1760 * un Pilote étant en 
lier par la Latitude de 45 dégr { és du côté du Nord* 
eut connoïtre la tête cC Andromède ; on demande à 
uelle heure elk doit paffer par le Méridiens &* com-~ 
ien cette Etoile doit monter au-dejfus de Vhorifou y y 
tant au Méridien ? 
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" L*AfcenGôn droite du Soleil, le io de Juillet? 
cft (îc 3 heures i minute , & celle de la tête 4'An> 
dromede de a 3 ^heures 56 minutes; orez donc 
TAfccnfion droite- de celle de l'Etoile , il reftera 15 
h. 55 minut. don: étant 12 heures, il refle 3 heures 
55 minutes du matin pour 1 heure que l'Etoile doit 
pafler parle Méridien, 

PRATIQUE. 

l Àfcenfiori droite d'Andromède - 23 heures 56* min; 

Afcenfion droit e du Soleil S heures 1 min, 

Refte • .,,,15 heures 5.5 min. 

Dont ôtarit . ; , ; . » Ç , . ■ . a . . , ri heures 

Paflage de FEtoile au Méridien à 3 heures 5 j min. 
après minuit. 

H faut à préfent trouver la hauteur méridienne 
de cette Etoile de la manière qui fuit. 

Décrivez le Cercle AE1 D , & le fupofez pour 
le Méridien ■ divifez ce Cercle en quatre parues 
égales ; ED fera Ihopfon , A le Zêfi&b > CV la 
Ligne Equïnoxtale 5 éloignée du Zénith de 45 dé- 
grés, qui eft la Latitude donnée dans cet Exemple. 
Enfuire pincez l'Etoile en B, éloignée de la Li- 
grçc Eq-uinuxiale CV de 27 degrés 44 minutes 
vers le Po!c du Nord 3 puifque ia Déclinaifon eft 
du côté du Nord ; élevez le Pôle du Nord F de 
45 dégrés fur Thorifon ED , & vous aurez le Poi? 
du Sud en S. 

Cela étant fart, pour trouver les degrés de i 
hauteur de l'Etoile fur i*hdri(bn BD ; ôtez B( 
Déclinaifon de l'Emile 27 dégrés 44 minutes, 
AC Latitude 45 degrés , il rette AB ï 7 dégri 
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}6 minutes pour la -diftance du Zénith à f Etoile * 

dont le complément BD eft dé 72 dégrés 44 mi* 

Dixième Figure. 




àutes, que cette Etoile doit monter fur l'horifon 
par la Latitude propofée: 

P R A TIQUE, 

AC 45 dégrés 00 min. 

BC 17 dé?. 44. min. Déclinaifon Nord de 1 l'Etoile ; 
j\*j lj aég. 16 min, diitance de l'Etoile au ZénithV 
AD 00 dég, 00 min, diftancedu Zénith à l'h orifon: 
BD 72 dég. 44 mm. haut, de l'Etoile fur Fhônfon. 
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Si donc on paflc le marteau dans la Flèche , en- 
forte qu'il foit au point de jr dégrés 44 minutes 
de hauteur fur l'horifon f & qu'on regarde au Sud 
vers les quatre heures du matin , on trouvera une 
Etoile de la féconde grandeur > qui fera la tête d An- 
dromède. 

EXEMPLE IL 

£e 14 Ottobre de Van ij6i *par la Latitude de 4} 
dégrés du côté du Nord* un Pilote, étant en Mer* veut 
connaître V Etoile nommée Fomaham ; on demande 
T heure quelle doit paffer par le Méridien ce jowr-là* 
Êr comb.tn elle doit monter au-dejjh de l'horifon étant 
au Méridien f 

Si vous confultez les deux Tables , vous trouve- 
rez 13 heures 19 minutes pour TAfcen/îon droite 
du Soleil au jour propofé, & 22 heures 44 min. 
pour telle de l'Etoile , lefquelles étant otées Tune 
de l'autre , il refte 9 heures 25 minutes pour le 
pafîage de l'Etoile par le Méridien au foir, 
PRATIQUE. 

Afcenfion de l'Étcile • . . 22 heures 44 m\a 

Afcenficn du Soleil 1 3 heures 1 min. 

Paflage de l'Etoile par le Mérid. à 9 heures z$ min- 
du foir. 

Pour trouver à préfent combien cette Etoile mon- 
tera au- deffus delhorifon, faites le Cercle ADTE, 
avecfadivifion ordinaire, ED fera l'horifon , A it 
Zéniïh j & T le Nadir. Placez enfuite 1 Equateur 
éloigné du Zénith' de 43 degrez pouf la, Latitude en 
C y & à 90 dégrez de diftance des Pôles du monde : 
celui du Nord fera en F , puifque la Latitude eii 
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Nord ; & par conféquent celui du àud A en S ; en- 
fia, mettez 1 Etoile à 30 dégrés 55 min. de l'E- 
guateur C vers S, parce que la Décftnàifon eft Sud jf 

" Qniiéme Figura 




teé qui achèvera la Figure. Alors ajoutez PAit* 
AC, Latitude de 43 dég. avecBÇ, Déclinaifoa 
de l'Etoile de 30 degrés 55 mimâtes, la fomma 
fera 73 dégrés 55 min, pour l'Arc AB, diftance de 
ççtte Étoile au Zénith i dojjt \ç complément eft d* 



m 



140 INSTRUCTION 

16 dégrés 5 minutes pour fa hauteur au-dsflu* de 
l'horifon BD." 

PRATIQUE. 

AC43<lég. o min. Latitude du côté duNori 
BC 30 dég. 55 m. Décide l'Etoile du côté du Sud . 
AB73 dég. 55 min. diftance de i Jb-toile au Zénith. 
AD 90 dég. o min, diftance du Zénith à l'horifon. 
BD i(5 dég. 5 min. hauteur méridien, de l'Etoile. 
Donc, en plaçant le Marteau dans la ¥léche à 
te point de hauteur , & regardant du côté du Sud, 
on doit rencontrer Thorifon, ôcFomahampatles 
deux bouts du Marteau ; ce qui en fera connoître 
la pofition. 

Remarque. 

On voit par ces deux Exemple*, qu'en connoif 
fant la Latitude d'un lieu , & la Déclinaifon d'un 
Aftre , tel qu'il puiffe être r on connoît aitément I 
hauteur méridienne. On pouroit encore, quand 1 
Latitude eft bien déterminée avec la hauteur tf u 
Aftre , trouver fa Déclinaifon. C'eft ainfî qu'on 1 
trouvé la Déclinaifon de plufieurs Etoiles ; mais 
faut pour cela que l'obfervation foit bien exaâ 

III. D. Jeveuxqmnoitre le cœur duScorpion h 
tares , le 6 Juin 17 57 * étant par la Latitude <k 
dégrés du côté du.Nord; je demande pour ula 
bien cette Etoile doit monter fur thorifon * étant 
Méridien * & à quelle heure elle y paffhra ? 

R. Cette Etoile paflera par le Méridien à 
heures 16 minutes du foir, &fera élevée fur' 
rifon en ce moment de 44 dégrés 8 minutes. 



DÈS P'IL'O TE S. 141 

tV. ÎXOn veut côMoîtrt la plus claire âe la Lyre 
te *5 Mai if $9* étant par la Latitude de 40 dégrés 
Jo minuta du côté du Nord; on demande ïtieure que 
eette Etoile arrivera au Méridien ,<Vi quelle Hau- 
teur fur Vhorifon ellefe trouvera en ce moment t 

Rè Cette Etoile arrivera au Méridien à 2 heures 
21 minutes du matin , & fera pour lors élevée foi 
ïhorifon de 88 dégrés 4 minutes* 

V* D. On veut contioître la plus claire du BaJJîH 
Au fixai de la Balance* U 10 4 Mars 1760* par la 
Latitude de 60 degrés du côté du Nord; on demande 
fort élévation fut Vhorifon étant au Méridien ., £r à 
quelle heure elle y paffera ? 

R. Cetçe Etoile paffera paf lé Méridien & 3 heu* 
fes 1 3 minutes après minuit ; & elle fera alors éle- 
vée de 14 dégrés 59 minutes fur Thorifom 

VL D. On veut connaître l'œil du iaureau Aide* 
fearam, le 18 Janvier 1758 ., pat la Latitude de 30 
dégrès dit côté du Sud ; on demande à quelle heurt 
§ette Etoile paffera par le Méridien * & à quelle hau* 
ttur horifontale elle fera en ce moment -là ? 

_R. Cette Etoile fera élevée fur l'horifon de 44 
degrés 1 minute, à .8 heures 19 minutes du foir 
quelle arrivera au Méridien* 

VII. D* On veut connaître V Etoile qui efl au pied 
droit du Centaute fe 1 5 Janvier 1759* par la Lati~ 
tude dt 60 degrés Sud; on demande l'heure que cette 
Etoile arrivera au Méridien , & à quelle hauteur fur 
Vhorifon die fera en ce moment t 

Ré Cette Etoile pàffefa par le Méridien à 6 heu-* 
S?* 34 noiutes après minuit „ & elle fera élevé* 

Kij 
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fur l'honfcm de 89 dégrés 43 minutes en cetttns-li 
En voilà fuffifamment pour aprendre Tuf^jc de 
l'Afcenfion droite des Aftres , & à les connoitre 
dans le Ciel. Mais fi queîques Navigateurs y trou- 
voient encore de la diflfîculté, voici une inftruâion 
familière qui poura y fupléer, parce qu'en connoîf- 
fant quelques Conftellations remarquables , ils pou- 
ront aprendre d'eux-mêmes la fituation d J un nom- 
bre d'Etoiles plus quefuffifant pour Vufage qu'ils 
en peuvent faire : elle eft tirée du Globe Cikfte 

Difcours familier pour aprendre de foi-mîmz à con- 
naître les EtoiUs du Firmament. 

Je fupofe qu'un Pilote ou Navigateur connoife 
h grande Ourfe , communément nommée le grand 
Chariot , c eft-à-dirc , fepr grotfes Etoiles qui for- 
ment comme un Chariot, dont voici la Figure ; 



* B 






F 



r A efl le bout de la queue,, vulgairement nomma 
le premier Cheval ; B celle du milieu de la queue 
ou ïe fécond Cheval ; C la première de la queué| 
ou le troifiéme Cheval ; les deux D & E, repréfci 
tanr les deux roues de devant , font fituees vfl 
la queue ; & enfin les deux G & F , apeïites rç:» 
île derrière, font vers le mj^eu du corps. 
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La petite Ourfe. 
. Si on tire une ligne droite par les deux'derniéres 
£ouës du grand Chariot à*Ia partie contraire à l'E- 
quateur , la première Etoile luifante qui fé rencon- 
trera eft l'Etoile Polaire , ou la queue de la petite 
Ourfe. Cette Conftellation a 7 Étçâles , lefquelles 
forment enfemble une efpéce de oetit Chariot , âf-* 
fez femblàbleau grand, deux desquelles font de la 
féconde grandeur, qu'on apelle les Gardes. 
Orion. ■ 

D n'y a prefque perfonne qui ne connoiffe Orion* 
à caufç de fa ceinture , qu'on nomme ordinaire-» 
ment les trois Rois. Les quatre groffes Etoiles qui 
enferment cette Ceinture A s'apellent Le pied gau-* 
iche nommé Regel , le genou droit , l'épaule gauche 
ou occidentale , & l'épaule droite ou orientale. 
Le grand Chien Sir tus. 

Si on continue la ligne que font les trois Rois 
vers l'Orient ou TÈft , on rencontrera une groffe 
Etoile , qui efl; la bouche du grand Chien Smus. , 
Les Pléyades* ou la PouJJiniére. 

Si on mené la ligne que fcwit les trois Rois vçrs 
TOueft , on trouvera à pçu pr£s les Pléyades, apel-5 
iées la Poulfîniére. 

Le Cocher* * 

Si on tire une ligne droite par le pied gauche à 
l'épaule gauche d'Orion , on trouvera deux Etoi- 
les , dont celle qui fera la première rencontrée eft 
au pied du Cocher, & celle qui eft beaucoup . plus 
haute, rencontrée par l&même ligne , & à fon épaule 
gauche , eft nommée par les Aftronomes Capella ou 
la Chèvre. Kiij 
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Le petit Chien, 
Si on tirç une ligne droite du pied gauckd'O* 
non , par la dernière & plus bafle des troispétes 
qui font fous le Baudrier, rçffçmblantes affezaaç 
trois Rois , mais d'une autre fituatioo & plus peu* 
tçs, on trouvera le petit Chien nommé Procion, 
Le Lion. 
Si on tire une ligne par les deux premières roui» 
du grand Chariot, vers le Sud, on rencontrera à 
peu près le cœur du lion Regulus. 

Pour celle qui eft en fa queue, çlleeftrenco» 
trée par une ligne tirée du Pôle par la rouëlapiui 
éloignée du Pôle des deux premières de la grands 
Qurfe ou du grand Chariot» 

La Vierge* 
Si on tire une ligne du Pôle par le fecotiA Cfe* 
yal du grand Chariot , on verra, quoique hben loin 
& au-deflbufr de beaucoup d'Etoues, une luifantfl 
qui eft la plus Nord de l'aile de la Vierge , non* 
jnée par le? Agronomes Vinàenûatrix. 
AHurus dans le Bouvier. 
Si on tire une ligne par le cœur du Lion , &S 
queue vers FEft , on rencontre à peu près EEraili 
nommée Afiturus* 

La Couronne in Nord* 
On connoît pluficurs autres Etoiles fouetta 
FEft de la Conftellation du pouvier , qui font * 
forme de cercle, & fe nomment la Couronne 1 
Nord ou feptentrionalc , dont la plus hîifanrel 
connoît en tirant une ligne droite par la rouë\ap\ 
près des Chevaux du grand Chariot ôc par ie # 
tmer Cheval , en allant vers l'Eft, 
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La Lyre. 

Si on tire une ligne d Aùiurus par la plus luifan* 
te de la Couronne vers rJEft , on trouvera la Claire 
çle la Lyre» 

Le Dragon. 

Au-deflus de la Lyre , tirant vers la Claire des 
Gardes , on trouve plufieurs Etoiles en forme de 
^cercle * dont la plus claire cft la tête du Dragon. 
L Aigle. 

Si on tire une ligne par la dernière roue du petit 
Chariot , qui eft la moins claire des Gardes, & par 
la plus luiiante de la Lyre , un peu plus bas vers 
'ÏEA on trouera V Aigle. 

Par le moyen de I^Figure deCaffiopée on vient 
encore en connoiflance de plufieurs Etoiles ; & il 
y a peu dç perfonnes qui ne connoiflent cette Conf- 
tellation. Voici, à peu près, comme elle fe fait voir 
étant au-deflbus du Pôle ; & alors la grande Ourie 
(k doit trouver au Méridien au-deflus du même 
Pôle, La poitrine de Cafliopée eft celle qui eft U 
plus près du PQle. ( 

Tirant une ligne ip la claire des Gardes par l'E- 
toile du Nord* elle paflera par la claire du côté de 
Perfée, 

CaJJiapée. 

E * j% A- fon genou. 

■7 

* c 






^» B fa poitrine. 

C fa cuifle. 



E 



D fa jambe» 
E fa chaire. 



mm 
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Conduîfantla poitrine de Caffiopée versYOueff i 
on trouve à peu près trois petites Etoiles qui font 
le chef de Céphée. 

Le Cigne. 
La même ligne propofée un peu plus loin , vers 
VOueft , montrera la queue du Cigne. 
Andromède* 
Si on rire une ligne du Pôle par la poitrine <fc 
Cafiîopée , on trouvera Andromède. 
Pégafe. 
Il y a dans cette Conftellation trois Etoiles re- 
marquables , parce qu'elles forment un quarréavec 
!a tére à* Andromède. Celle des trois qui eft la plu* 
près du Pôle & dans la même diftance qu Andro- 
mède , fe nomme Scheat , qui eft dans /à jambe. Celle 
de deffous ? ou la première de 1 aile , s'apéûe Mar- 
iât* & la troisième, ou la dernière dePaBcdlgenA* 
Fomaham. ; j 

Si l'on tire une ligne droite far ia^ambe de Pé-î 
gafe , Se la première de laîle qui eft au-dsftous, 
comme venant <Ju Pôle, on trouvera beaucoup aa-i 
deflbus une grofle Etoile nommée Fomaha m,\aque!- 1 
" le ne monte qu à 9 à 1 o dégrés fur notre horifon. i 
La Baleine. j 

Si on tire une ligne droite par la jambe de Péga- 
fc è la dernière de Me du côté de FEft, aprb 
avoir paffé par plufieurs Etoiles peu confidérabies, 
on en trouve quatre petites, en forme de quarré,qui| 
font au-deflbus du ventre de la Baleine. Si de-ii 
on remonte un peu , on trouvera du côté de TEÊ 
selle de la Mâchoire, & du côté l'Oueft, çre^ 



» E S PILOTES. 147 

qu'au- deffous de la dernière de l'aîle de Pégafe 1 
la luifante de fa queue. 

Le Bélier* 

Si on imagine la diftance entre la Mâchoire de la 
Baleine & les Pléyades, comme la bafe d'un trian- 
gle, on verra dans le Commet du côté del'Oueft, 
deux Etoiles qui font en la tête du Bëlie/, dont 
Vune fe-nomme la Claire du Bélier. 
Le Taureau. 

Si des Pléyades on imagine une ligne droite i 
allant à l'épaule orientale d'Orion , on rencontrera 
une greffe Etoile, qu'on nomme l'œil du Taureau 
Aldebaram* 

. Les Gémeaux. 

Enfin, fi de l'Etoile qui eft en la Mâchoire de 
la Baleine , on imagine une ligne droite du côté de 
l'Eft , paflant par l'œil du Taureau , on trouvera 
deux Etoiles afiez remarquables, nommées les Gé- 
meaux. 

Il feroit aifé de faire ainfi connoître la fituationi 
de beaucoup d'autres Étoiles, même celles qui font 
du côté du Pôle du Sud, & qui ne font pas vifibles 
dans le Nord. Ceux qui , feront leur Navigation 
dans le Sud, trouveront dans la Table donnée ci-de- 
vant, quelques Etoiles remarquables , dont ils pou- 
rront fe fervir pour leur Latitude. C'eft aux jeunes 
Navigateurs à s'exercer dans les belles nuits à confi- 
dérer les Etoiles qu'ils découvriront fur l'horifon, 

Î)our fe mettre bien au fait de l'état du Ciel, Sçen 
aire ufage dans le befoin. Venons à préfent aux 
JPropofitions qui concernent la hauteur du Pôle* 
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PREMIERE PROPOSITION. 

^Trouver ta hauteur du Pôle aux Etoiles J lorf^tUei 
font obfervées au-dtffous au Pôle* 

On a dit ci- devant que lorfqu'une Etoile a plus 
3e Déclinaifon que la Latitude du lieu où Ton eft, 
& du meme côté , Ton fe fert ordinairement dW 
de fes hauteurs pour avoir la hauteur du PoJe> & 
que lorfqu'elle a moins deDéclinai&n que cette La* 
tïtude , ou qu'elle eft fituée entre le Zénith & i £- 
quateur, on fe fert de la diftance du Zénith pour 
trouver la Latitude comme au Soleil- Les deux 
Exemples qui fuivent , ferviront à faire remarquer 
cette différence, 

EXEMPLE ï. 

Un Pilote étant en Mer * £r voulant connof rre la 
hauteur du Pôle , trouve la Claire des Gardes en fa 
moindre hauteur au+dejfous du Pôle* élevée fur t'àori- 
fon *ie 34 degrés s on demande qudlt eji l& hauteur 
dit Pôle ? 

Pour réfoudre cet Exeirqple, décrivez j comme 
dans les figures de la Latitude jte Méridien LBNÇ, 
que vous diviferez en quatre parties égales pour 
avoir THorifon BC, & les Pointe L & N, qui 
font le Zénith Se le Nadir. 

Placez enfuite l'Etoile à trente-quatre dégrés 
(d'élévation fur l'horifon , c'eft-à-dire . en H ; & 

Îïour ce qui ç(l de fa Déclinaifon * qui fe trouve dans 
et Tables de 75 dégrés 8 minutes du côté du 
Nord , comptez-la du Point H, en allant vers N, 
j( ce qui fe fait ainû dans tous les Exemples de cette 
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fif>éce ) vous aurez l'Equateur en D ; tirez la lw 
gne DE ; ce oui fervira à déterminer les deux Pôles 
du Monde > dont le Point A fera celui du Nord , 
&le Point F celui du Sud; enfin la ligne tirée dg 
Vw à foutre fera l'Axe du Monde. 

Douzième Figura 




ta figure ainfi conftruite , ôtez d'abord de $>• 
flégrés, diftance de la Ligne Equinoxiale au Pôle 
AD , la Déclinaifon de, l'Etoile DH 75 dégrés S 
minutes; il reliera 14 degrés <z minutes pour fou 
$Qin£lé»ent£ qu fa difcuxce du Pôle AH, J enfuitç 
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ajoutez à ce nombre 34 degrés de fan élévation far 
ïhorifon , la fomme AC, qui fait 4S dégrés 5 li- 
mites, fera la hauteur du Pôle Nord au deffus k 
i'horifon , égale à la Latitude LE * commç nous ïji 
vons démontré, 

PRATIQUE. 

r ADj diflance de la Ligne au Pôle. * 90 dég, 00 m, 
DH, Déclmaifon Nord de l'Etoile. 75 àég. g m, 
AH , complément de la Dériinaifom 14 dég. $1 m, 
C H 7 h au teur de l' E toile fu r 1 horif. , 34 dé^, o m. 
AO> hauteur du Pole'Jû Nord. - . 48 dég, 5 1 m* 

Ce qui eft é^al à la Latitude LE du côté du 
Nord, puifque le Pôle Nord fe trouve élevé fm 
l ? horifon. 

EXEMPLE IL 

Soit pris hauteur à la dernière de la queue àt la 
grande Ourfe* lorfque cette Etoile tfi tn fa moindre 
hauteur fous le Pôle* ayant 10 degrés 1* minutes 
à* élévation au-dejjm dz V horif on ; on dananie tjuelU 
c/î la hauteur du Pole-j ou la Latitude ? 

Pour réfoudre cette Proportion , décrivez le 
Méridien , que vous divifere^ en la manière ordi- 
naire , BC fera Fhorifon , les Points L & N aux 
du Zénith & du Nadir. 

Placez l'Etoile à 10 dégrés 22 minutes 3 comme 
en H ; la Déclinaifon dans la Table fe trouvera, de 
50 dégrés 32 minutes du côté du Nord. Prenez 
donc avec un Compas ce nombre de dégrés , &: 
portez-le du Point H , en allant vers D ; étirez ia Li- 
çne Equinoxialc DE, & à fa diflance ordinaire; 
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FAxe du monde AF , le Point A fera le Pôle du 
Nord y & le Point F celui du Sud* 

La Figure ainfi conftruite , ajoutez , comme ëtf 
l'Exemple précèdent', le complément de la Décli-» 
tiaifon de 1 Etoile AH, 39 dégrés 28 minutes. 

Treizième Figure. 
Xl O 




arec foîi élévation fur Fhorifon CH, 20 dégrés m 
minutes; la fomme AÇ, qui fait 59 dégrés 50 mH 
mites , fera la hauteur du Pôle Nord , égale à la La--! 
Eitude LE , laquelle eft par çonféquent du côté &* 
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P RAT1Q.UE. 

AD , diftance de la Ligne au Pôle, é 90 &ég. ôôlfc 
D H^Décli naifon Nord de l'Etoile, 50 dég, 31 m, 
AH, complément dekTDéclinaifon. 39-dég. a8m< 
CH , hauteur de l'Etoile fuf l'horif. « 20 dég. ai nu 
AC , hauteur du l'oie Nord * .... 59 dég. 50 m* 
Ce qui eft égal à la Latitude LE du côté du 
Kord, & ainfi des autres Exemples de cette efpéce« 
Dans le premier Exemple ci-devant * on a vu une 
Etoile , dont la moindre & là plus grand* hâuteuf 
font d'un même côté du Zénith ; & dans celui*ci# 
on en voit une autre <Jont Tune des hauteurë fe trou- 
ve du côté du Nord, & Fautre du côté du Sud, 
c'eft-à-dire , entre le Zénith & l'Equateuf ; car au 
premier , en tranfportant la diftance AH de A en 
O , ce point O marquera la plus grancfe hzuteat 
méridienne de Cette Étoile, &paf Confëquerït ce* 
deux hauteurs font du même côté duZ&md&i c'eftr» 
à-dire , entre C & L< 

Au lieu qu'&u fécond Exemple, ért tfafi{poftant 
la diftance AH du point A vers le Zénith , laoluf 
grande hauteu» de Cène Etoile ira en O , c'eff-â- 
dire > de l'autre côté du Zénith ; ainfi la moindrç 
de fes hauteurs fera d'un côté du Zénith entre C & 
L, & la plus grande de l'autre entre B & L. 

Par confequent , fi l'on veut fe fervir de la moifl- 
*Are hauteur de cette Etoile, il faudra y opérer com- 
me on vient de voir ; mais fi Ton veut fe fervir de 
la plus grande étant en O , il faudra s*y prendre 
île la manière qu'il * été enfeigné ci-devant, de 
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trouver la Latitude comme au Soleil , eîi fe fer- 
van t de fa diftance du Zénith , & de fa Déclinaifon. 

Ainfi, pour en faire Implication à cet Exemple» 
il faut confidérer qu étant vûë du côté du Sud , & 
fa Déclinaifon étant Nord, c'eft le cas où il faut 
ajouter fa diftance du Zénith avec fa Déclinaifon 
pour avoir la Latitude. 

Pour y parvenir, en fe fervapt de la même dé- 
monftration , ôtez d abord AL , complément de U 
hauteur du Pôle, qui eft de 30 dégrés 10 minute* 
de l'Arc AO, 39 dégrés *8 minutes complément 
de la Déclinaifon de l'Etoile , il reftera 9 degré» 
1 8 minutes pour la diftance de l'Etoile au Zénith 
!LO , laquelle étant enfuite ajoutée avec EO , qui 
eft fa Déclinaifon de 50 dégrés 32 minutes, don- 
Tiera l'Arc LE de 59 degrés 50 minutes , qui efl: laf 
latitude , égale à la hauteur du Pôle trouvée par ta 
même Etoile , lorfqu'elle étoit en fa moindre hat*? 
teur au-deffous du Pôle. . 

PRATIQUE. 
1AO ; complément de la Déclinaifon. 39 iég* 28 nt; 
.AL, compl de la h auteur du Pôle. . 30 dég. 10 nu 
I*Ô , diftance de l'Etoile au Zénith. . 9 dég. 18 nu 

; EO , Déclinaifon de l 'Etoile 50 dég.j^am. 

££L, Latitude Nord ....... 59^dég^5om. 

égale à la hauteur du Pôle du Nord AC 
Remarquez que fi une Etoile étant fous le Pôle * % 
a voit précifément autant de Délinaifonque d'éléva-t 
«cion fur i'Horifon , la Ligne Equinoxiale feroit 1 
JfHorifon , & fe Pôle daas le Zénith j c'eft ce qt 1 *— 
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apelle être fous le Pôle ou par 90 degrés deLatitu* 
de. Vous en trouverez ici un Exemple. Mais f\\me 
Etoile étant fous le Pôle , fe trouve précifément i 
l'horifon , alors la hauteur du Pôle ou la Latitude 
eft égale au complément de fa Déclinaifon, & du 
même côté. j 

Ainfi dans la Figure précédente , fi l'Etoile étant 
placée à Thorifon en Qavoit , par exemple, 30 dé- 
grés de Déclinaifon marquée par l'Arc CD , il eft 
évident que l'Arc AC , qui en eft le complément , 
feroit la hauteur du Pôle de do dégrés; d'où il 
fuit que lEtoile étant fous le Pôle , doit avoir au 
moins autant de Déclinaifon que d élévation au- 
deffus de Fhorifonj autrement la Propofirion ne 
pouroit fe réfoudre de la manière expofee dans les 
deux Exemples, & il ne feroit pas vrai de àke que 
cette Etoile feroit au-deffous du Pôle. La démon{- 
tration eft aifée à faire à ceux qui en ont l'ufag €m 

D refte à donner quelques Exemples de différe n| 
tes Latitudes , que nous laifferons à démontrer* 

EXEMPLE I IL 

D. Soit trouvée la Claire en la chaire de Caffio- 
fée * fous le Pôle* élevée fur ïhorifon de 60 degréi 
40 minutes ; on demande la hauteur du Poh ? 

Jî. La hauteur du Pôle Nord eft de 38 degrés 5 
minutes 

EXEMPLE IV. 

D. Soit trouvée t épaule gaiche du Cocher CapeJ 
fous le Pôle J élevée j ur inonfon de 8 degrés 10 i# 
nutex s Quelle eji la hauteur du PoU ? 
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&'La haureu^du Poje Nord eft de $ a degrés*? 
minutes. 

'- E X ÉM P L E V. 

< 

D. Soit trouvée la \utue de la Baleine fous le Pôle* 
élevée fut Vhonfon de 6 degrés; on demande la hau-> 
teurduPole? 

R. Le Pôle Sud fera éleveur Fhorifon de 76 
dégrés 4q njifllites ; & par conféquent la Latitude 
eft Sud de cette quantité,. ». 

XXEMPLE V ï. 

D. Soit trouvée là Claire au Baffîn Âujlral de ,tà 
Balance fous le Poït* élevée fur ïhorïfon de 4 degrés; - 
quelle eft la hauteur du Pôle ? " " 

.il. La hauteur du Polé Sud eft de 78 dégrés 
$9 minutes. ..--*-.-. ~— - 

^SECONDE ï>&OP v ÛSITION. 

Trouver la hauterf du Pôle aux Etoiles * lorfqu elles 
font'obfervées au^dejfus ^Pole. / 

Il s'agit donc maintenant des Etoile^ qui foçrt ob* 
fervées au-deflus du Pôle , c'eft-à-dire , dont la plus 
grande hauteur eft entre le Zénith & le Pôle. 

Or, on aîàh-yoir ci-devant qu'étant plus élevées 

que le Pôle du complément de leur Déclinaifon, il. 

^falloit Tôtpr de fon élévation fur l'horifon , pour 

r ivôir là haitêuî du Pôle ou la Latitude ; c'eft' ce 

M^tti va être éclairripar plufieurs Exemples. 

EXE M PL E I. 
-£ Voniiéme Jilui 1760+ utiPitite étant en Mer, & 
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voulant f$ avoir par quelle Latitude Uefîj, trouve la plus 
Claire des Gardes dans fa plus grande hauteur omrdejfui 
du Pôle, elei te fur Vkùrifbn de$j dégrés 3 o min\du;on 
demande yutUeejl lahau.eurdu Pôle oulaLcuituk? 



Quatorzième Figure* 
Ii 







Comme l'Etoile propofée en cet Exemple tk 

^forr connue, il u'eft pas befoin, comme à beaucoup | 

d'autres , de trouver, ainfi que dans le premier uf*j 

ge de TAfeenfion droite , l'heure, qu elle doit ard 

ver au M&idien. Il fuffit à un Pilote qui veille J 



*uîc, d,e la conduire montier à yûë 4'œil t jufqù^à 
ce quelle foït à peu près au-deflus du Pôle ; ce qui 
eft aifé de rçmarquer par l'Étoile Polaire 5 ou la 
gueuëde la petite Ourle, qui n'en eft pas éloignée* 

JPour réfoudre cette Proposition ; formez Ja dé-< 
monftration ordinaire , où PHorifon ,les Points du 
Zénith & d#, Nadir foient , marqués ; eniuïte.. pla- 
cez l'Etoile à 57 dégrés 30 minutes d'éléyation (ut 
l'Horifon , comme en H : fa déclinaifon dahs'ïa Ta- 
ble, eft de 75 dégrés 8 minutes du côté du Nord. 
Prenez avec un compas ce nombre de dégrés £ur le 
Vléridien , & portez le du Point H vers le Zénith, 
[ ce qui fe doit faire ainfidans tous les Exemples de 
rette efpéce) vous aurez le Point I, par 011 vous ti- 
trez l'Equateur DI. Enfin , tirez AF à po dégrés 
les Points D & I ; ce fera l'Axe du monde * èont 
extrémité A marquera le Pôle du Nord, & Pajutre 
xtrémité F le Pôle du Sud. 

La Figure ainfi cônftruite* ôte«1e complément 
e la Déclinaifon de TEtoUe, AH* 14 dégrés $* 
linutes de (on élévation fujiEh$uifon,CH , -57 dé-/ 
résr 3 o minutes , le refte 4* dégrés 3 8 minutes , AC 
îra la hauteur du Pôle du Nord fur Thorifon, cuit 
1 égale à IL, Latitude Nord^, puifque le Pôle ûa 
lord eft fur Thorifon* *. • _ 

PRATIQUE. 
I, diftance de la ligne au PoleNord 90 dég." 
ï y Déclinaifon Nord de 1 Eroile . . 75 dég/ 8 m; 
H, complément de la Déclinaifon. 14 dég 52 ml 
fci , hauteur de l'Etoile fur l'honi. 5 / dég. 3 „ m. 
H^ complément de la Déclinaifon. 14 dég. 51 nu 
C , hauteur du Pôle Nord. ♦ *♦#.' 42 (téç. 3* q^ 
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Ce qui eft *?gal à la Latitude IL , du t&té ix 
Nord* & ainfi des autres Exemples: 

EXEMPLE I I. 

Ob' Pilote étant en Mer., & boulant obfirver la ki- 

leur du Pôle * trouve la dernière de la queue àt lagrâfr 

de Ourfe élevée fur Ihonjpn dejo degrés 10 minuta, 

~étdnirpvur lors au Méridien àu-dejfus du P.ofe; on dt- 

marné quelle eft la hauteur du Pôle oulaLttùudt? à 

Quinzième Figure^. 

'' ■• , j- 



K. 



- — j: v : 




Pxntf réfoudre cette fcropofitïofi; placez FEtû : 



2> -£ $ \ > t : L\O x T: E Si, x 1 59 , 
fe , dans la Figure ordinaire à 70 dégrés 10 minutes . 
d'élévation au-delîus de l'horifon , aijnfî qu'elle a * 
€té obfervée, c'eft-à-dire , au Point H ; cherchez N 
enfuite fa Déclinaifon, que vqus trouverez de 50 
«iégrés 32 minutes du côté du Nord. Si vous pre- 
nez avec un compas ce nombre de dégrés , pour le 
porter au Point H vers le Zénith , il fe terminera 
$n E, par oipaffera l'Equateur DE. Tirez enfin 
à 90 dégrés des Points D & E F Axe du monde 
AF , le Point A fera le Pôle du Nord, & le Point F, 
celui du Sud. 

. La Figure ainfi achevée , ôtez , comme en TE- 
ixempie précédent, AH, complément de la Dé- 
clinaifon de l'Etoile 39 dégrés 28 minutes de fon 
élévation fur l'horifon 70 dégrés xo minutes CH;" 
Je refte 30 dégrés 42 minutes AC, fera la hauteur' 
du Polç Nord égale à LE, Latitude Nord, 

PRATIQUE. 

AE, diftance dé la ligne au Pôle Nord^o dég.' 
EH, Déclinaifon Nord de l'Etoile . 50 dég. 32 m, 
AH, complément de la Déclinaifon . 39 dég. 28 m»- 
Cd[ , hauteur de l'Etoile fur l'horif. 70 dég. io m: 
AH, complément de la Déclinaifon. 39 dég., 2 8 m; 

AC , hauteur du Pôle Nord • 30 dég. 4! m . 

Ce qui eft égal à la Latitude EL du côté du Nord*. 
REMARQUE. 
Ceux qui font leur Navigation vers le Pôle Sud y 
comme à Madagafcar , à la Rivière de la Flatte, ou 
vers le Détroit de Magellan , pourront prendre la 
hauteur du Pôle aux Etoiles dont ils auront la coiv^ 

LU) i 
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EoiflTancc, en la même manière que nous venons de 
montrer : il n'y aura que le Pôle à changer, Ccft- 
à-dire, qu'au lieu du Pôle du Nord que nous avons 
far norre Korifort , ce f^ra pour eux le Pôle du Sud* 
A ceïa près , la méthode de trouver la Latitude & 
la hauteur du Pôle eft précifément la même; c'eft 
pourquoi fi Ton entend bien les démonfirations > 
on n'aura pas plus de difficulté à opérer en Latitu- 
de S-tcÎ qu'en Latitude Nord. 

On a vu au premier Exemple de cette Propofi- 
tion * une Etoile à laquelle on peut prendre la hau- 
teur du Pôle dans fa moindre ou fa plus grande hau- 
teur par la Latitude trouvée , d'autant que ces deux 
hauteurs fe trouvent au-detfus de ïtïorifoa^ U 
moindre en O , & la plus grande en H* 

Et dans celui-ci , l'on voit qu'on ne peut trou- 
ver îa hauteur du Pôle que par une feule hauteur » 
cette Etoile é"-ant cachée fous l'Hôri/o/r dans /on 
fécond paffags par le Méridien. Ce (\u\ fc prouve, 
comme on a dit, en transposant la diftance AH 
de A en O » puifqu elle lui doit être égale. Ainfi elle 
fie peut fervir alors ; ce qui s'entend de la Latitu- 
de trouvée par cet Exemple de 30 dég. 42 min du 
càrê du Nord ; car fi la hauteur du Pôle excédent 
3 > déçrés i'4 minutes , qui eftle complément de U 
déclnaifon de l'Etoile , il n'en feroit pas de même, 
puifqu'alors e T3 e ^eroir vifible. 

Il eft aifé de juger qu'en ces deux Exemples ot 
pourroit aufiï trouver la Latitude LE par la diî« 
tance de l'Emile au Zénith HL , complément à 
û plus grande hantçur, en la fouftrayant de fa Ifc- 
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fclinaîfon HE, fuivant la féconde régie qu'on a don- 
née fur la Latitude ; mais on a crû qu'il valoiç 
mieux aux Etoiles qui font dans cette fituatioti ; 
trouver la hauteur du Pôle par le complément de 
leur Déclinaifon. 

Si l'Eioile , étant fur le Pôle, fe trouvoit élevée 

fcu-defïus de lTiorifon , enfbrte que fa Déclinaifon 

fût égale au complément de cette hauteur, lâLi- 

ne feroit alors au Zénith, & les Pôles àl'hoitifon 9 

fc'eft-à-dire , qu'on feroit fous la Ligne. 

Ainfi fupofé , comme au dernier Exemple , que 
l'Etoile foit élevée au-deffus de Ihorifon de 70 de£. 
10 min. en H, il eft certain que fi fa DécKnaifoa 
iétoit de 19 dégrés 50 minutes, qui en eft le com- 
plément , la Ligne Equinoxiale feroit alors au Zé-j* 
nith , c'eft-à-dire , qu'on feroit fans Latitude , où* f 
ce qui eft la même chofe, précisément fous la Ligne. 

De tout ceci, il refaite qu'une Etoile étant ai*- 
ieflus du Pôle , doit avoir au moins autant de Dé- 
clinaifon que de diftance au Zénith ; autrement la 
Propofition feroit fauife > & il ne feroit pas vrai 
le aire que 1 Etoile fût au-deflus du Pôle. Les deux 
ïerniéres Figures font connoître cela clairement , 
m ce que la Ligne fe trouveroit entre le- Zénith 6ç 
'Etoile , & le Pôle fous l'Horifon. 

E X E,M PU IU 
D. Soit trouvée la dernière du quarre de la granit 
lurfefur le Pôle * élevée fur Vhorifon de 60 dégrés §. 
n demande quelle eft la hauteur du Pôle ? 

R. Lé Pôle Nord eft élevé fur l'Horifçn de *t 
égtés 25 minute 

h iiij 
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EXEMPLE IV. 

D.Soittrotfr te La première de la queue delagumdc 
Ourfç au-dejjus au Pôle élevée fur ÏHonfon de 90 dc- 
grts ; on demande auelle eft la hauteur du Pôle ? 
J R* La hauteur du Pôle Nord eft de 57 dégrés 
19 minutes, : 

EXEMPLE V. 

D. Soit trouvée La Claire en La Mâchoire de lu Ba- 
leine fur te Pote ^ élevée fur l'Hortfon de $6 degrés jj 
minute*; quelle efila hauteur du Pok ? 

R. Les Pôles feroient précifément dans THori- 
fen & ia I igné dans le Zénith » c'eft-à-dire 3 qu on 
feroit fans Latitude. 

tXEMPLE VI 

D, Soi t tro u Vt e Ululante du Nai 'ire Ca n opus au- 
dejfus du Pote s dereefur IHonfon de}} degm 11 
minute* ; on demande quelle eji la hauteur du Pôle? 

fl. Le Pôle Sud eft élevé fur VHorifon de 17 
dégrés 3 9 minutes ; ce qui donne une çareills La- 
titude du côté du Sud. 

EXEMPLE VIL 

D* Soit trouvée l'Etoile quiefiaupied droit duCw- 
taurefur h Poli , élevée fur ÏHorifon de 88 degrés; 
quelle efï la hauteur du Pôle ? 

R. Elle eft de %j dégrés 43 minutes égale à h 
Latitude du côté du Sud, 

Venons ù préfenrà la manière de trouver la hau- 
teur du Pôle, en fe fervant des deux hauteurs à*uac 
JEtoile , tant au-deffus qu'au- deflfous du Pôle. 
' TROISIEME PROPOSITION. 

Irower la hauteur du Pok pat la moindre & U 
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plus grande hauteur de deux Etoiles* qui font toutes 
deux d'un même côte du Zénith. 

Les Pilotes doivent fçavoir que pour trouver 
la hauteur du Pôle en deux tems par une feule Se 
même Etoile , il faut être en un lieu fixe & arrêté, 
ou' du moins- qu'il faut naviguer Eft ôc Oueft j car 
fi pendant les deux obfervations , qui ne fe peuvent 
faire qu'en 1 2 heures de différence , on couroit à 

Quelque rumb de vent oblique ,_ faifant beaucoup 
e chemin , on éleveroit ou abaifleroit en Latitude 
dans l'intervale de ces deux opérations ; ce qui fait 
affez connoître que la hauteur du Pôle , prife de 
cçtte mapiére , ne vaudroit rien. 

Il faut auffi remarquer que les nu* ts , pendant 
lefquelles on veut obferver ces deux hautetirs , 
doivent avoir , tout au moins, 1 2 heures de durée , & 
même un peu plus, encore arrivé-t'il affez fouvent 

Sue pendant la plus grande longueur des nuits les 
itoiles ont une hauteur le jour & l'autre la nuit; 
comme il arrive , par exemple, à la Claire des Gar- 
des , qui paffe feulement pendant un mois par je 
Méridien toutes les deux fois à une heure comnib- 
de pour pouvoir prendre fa hauteur deux fois . la 
nuit; fçavoir, depuis le 15 Janvier jufqu'au 10 
ou 1 ^ de Février, environ, 'H en eft;de même , ou 
à peu près , des Etoiles qui compofent le grand 
Chariot, ou la grande Ourfe , comme il eft aifé de 
le voir par leurs Afcenfions droites. 

Ceux qui voudront faire ces deux obfervations, 
pouront y réuflir par le moyen de l'Exemple que 
jious allons donner, en obfçrvant ce que nous ve- 
nons de dire. , 
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EXEMPLE L 

Onfupofi quunPUotefoit en Mer le 1 5 deJmier 
ïj$6 s & que voulant trouver la hauteur du Polc , il 
ebfervelaQaire des Gardes enfaplusgrandehauteur 
étu-deffus du Pôle de 64. dégrés 3 8 mïnutesfyr 1 % heures 
après fa moindre hauteur au-dejjous duPole de 34 dég* 
54 min* on demande quelle feroit la hauteur duPokf 

Seizième Figure* 



ls O 




Pour réfoudre cette Proposition, & antres fem- 
blablçs l faites la même démonstration que dans le* 
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Exemples orécédens, oùl'Horifon, les points du 
Zénith & du Nadir foient marqués ; enfuite placez 
l'Etoile en fa moindre hauteur en H de 34 degrés 
54 minutes, & en fa plus grande en G de 64 dégrés 
38 minutes ; & comme nous avons dit ci-devant > 
que les Etoiles tournent autour du Polç , il s'enfuit 

2ue le milieu de l'intervalle GH , qui eft le point 
l , fera le Pôle. Tranlportez la diftance CH de G 
en O , & tirez l'Equateur DE à 90 dégrés des Po-, 
les A & F. 

La Figure étant ainfî orientée , ajoutez GO ; 
égal à CH, moindre hauteur , 34 dégrés 54 mi- 
nutes , avec CG, plus grande hauteur, 64. dégrés 
38 minutes, vous aurez CO pour la fomme des 
deux: hauteurs 09 dégrés 32 minutes, dont la moi- 
tié eft AC 49 dégrés 4.6 minutes, qui eft la hauteur 
jdu Pôle du Nord , égale à la Latitude LE du côté 
dut Nord. 

Pour trouver enfuite la Déclinaifon de cette 
Etoile, ôtez la moindre hauteur CH 34 dégrés 
54 minutes de la hauteur du Pôle AC, 49 dégrés 
46 minutes, vous aurez 14 dégrés 52 minutespour 
AH , qui eft la diftance de l'Etoile au Pôle , ou le 
complément de la Déclinaifon , lequel étant ôté de 
90 degrés , diftance de la Ligne au Pôle AD , il ref- 
tera DH , qui eft la Déclinaifon de l'Etoile , de 7$ 
dégrés 8 minutes du côté du Nord. 

Ces deux chofes fe peuvent encore trouver de la 
manière fuivante. 

Otez d'abord les deux hauteurs lune de l'autre; 
Ravoir, 34 dégrés 54 minutes de 64 dégrés 38 mi- 
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mites j vous aurez 29 dégrés 44 minutes pour leur f 
différence GH , dont la moitié eft AH 14 degrés 
51 minutes , qui eft le complément de la Déclinav- 
fbn j lequel étant ajouté avec CH , moindre hau- 
teur de 1 Etoile 34 dégrés 54 minutes > vous donnera 
comme ci-deiïus 49 dégrés 52 minutes pour l'élé- 
vation du Pôle Nord. 

Enfin , fi vous ôrez l'Arc AH de l'Arc AD) 
voos aurez DH pour laDéclinaifon de l'Etoile dur 
côté du Nord. 

PRATIQUE. 
GO , égal k CH moind. haut, de l'Etoile 34 d. 54 mi 
CG j plus grande hauteur de l'Etoile de 64 cL 38 m» 
CO , fomme des deux hauteurs . . . 99 d. 32 m- 
AC j hauteur du Pôle Nord • . « . . 49 d. 46 m. 
CH, moindre hauteur de l'Etoile . » 34 (L 54m; 
ÀH, compïcment de la Déclinaifon • i4*d. 52 m. 
AD , diflance de la Ligne au Pôle * . 90 d. o nu 
DH, decl.de l'Etoile du côté du Nord. 75a. &tiu 

Autrement. 
CG 3 plus grande hauteur de l'Etoile . 64 d. 38 m. 

CHmcindrç hauteur « 34d . 54 m- 

GH, ditiércnce des deux hauteurs . . 29 d. 44 m> 
AH, complément de la Déclinaifon . . 14& 52 m. 

CH, moindre hau teur , « 34 d. 54m. 

AC , hauteur du Pôle Nord de • . • 49 d. 46 nu 

Trouver la Déclinaifon de VEtoïU. 
AD j diftance de la Ligne au Pôle . . 90 d. o m# 
AH , complément de la Déclinaifon. 14 d» 52 m» 
ï>xi, Déclinaifon Nord de l'Etoile • 75 cU 8 nu 
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EXEMPLE I L 

D. Soit une Etoile fous le Pôle Nord * élevée fur 
tHorifon deio dégrés 3 o minutes ., 6r 1 2 heures après 
>au~dejfu$ du mime Pôle * élevée de 20 dégrés $6 mir 
nutes; on demande quelle eji la hauteur du Pôle &• 
la Déclinaifon de cette Etoiï&ï . 

ïi.~ La hauteur du Polc Nord eft de 1 5 degrés 
33 minutes, & la Déclinaifon de l'Etoile eft de 84 
degrés 57 minutes , auffi Nord. . 

EXEMPLE III. 

IX Suit trouvée une Etoile fous le Pôle Nord* éle* 
véefur THorifon de 60 dégrés 30 minutes* &* 12 
heures après àa-dejfus du Pôle _, élevée, de 75 dégrés 
\$ minutes ; on demande , quelle eft la hauteur du 
Pôle &la Déclinaifon de ï Etoile ? 

R* La hauteur du Pôle Nor^L eft de 87 dégrés 
52 minutes,' & la Déclinaifon de VEtoile . de iz 
degrés 38 minutes du côté du Nord, 

.' E-X'Ë M PLÏI V. ; ' ' 

D* Soit trouvée une Etoile fous le Pôle Nord., éle* 
-véefurFHorifon de Szdégsés^i minutes * & iz heu- 
re* après au-dejfus du Pôle * élevée, de 89 dégrés 30 
minutes ; quelte^eji la hauteur du Pole.ù* la Déclic 
maifon de ladite Etoile ? 

R. Le Pôle Sud fe trouve élevé fur Phorifon de 
&6 dégrés 1 minute, & la Déclinaifon de l'Etoile* 
de 8rf dégrés 3 1 minutes du côté du Sud. 

E X E M P L E V. 
. P* Soit trouvée une Etoile foiiï k P.okNord, Gr ^ 
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tHorifon * Gr 1 2 heures après aurdeffus du Pote & a* 
Zénith ; quelle eft la hauteur du Pôle £r la Déclic 
riaifon de cette Etoile f 

R. La hauteur du Pôle Nord eft de 45 dégi& 
de même que la Déclinaifon de l'Etoile, qui eft du 
côté du Nord. . 

EXEMPLE VI. 
. ' D. Soit trouvée une Etoile fous le Pôle Nord, fir à 
tHorifon , &*~i 2 heures après fier le Pôle * élevée de 
30 degrés ; quelle eft la hauteur du Polztï la Dé- 
clinaifon de cette Etoile ? 

' R. La hauteur du Pôle eft de 25 degrés, & b 
©éclîhaifon de 6$ dégrés du "côté du NordL 

Trouver la Latitude par la hauteur obftrvéé de deux 
Etoiles au Méridien* tune du coté du Nord* Cr 

* Vautre du côté du Sud* en connoijfant leur Déclin 
naifon, y 

EXE M P L E L 

* . » ». 

Onfupofe avoir obfervé en mime ttms dçux Etoir 
les à la mime hauteur méridienne* dont tune qui eft 
au Sud à 16 dégrés 14 minutes de Déclinaifon auf 
-traie* G* Vautre qui eft au Nord à 6 dégrés 3 minu- 
tes de Décl. boréale ; on demande quelle doitttr* k 
Latitude du lieu *&la hauteur de ces deux Eteibes ? 

K. La Latitude eft Sud , de 5 dégrés 5 minutes 
&dem. & la hauteur de ces Etoiles de 78 degrés 51 
inimités & dem. 

EXEMPLE IL 

On fupofe avoir pris en même tems la hauteur 
méridienne de deux Etoiles * dont Vune qui a été ob* 
ftrvée du câtédu Nord à %6 dég. 4» m. de Dédisuë 
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Jcn Nord & à 20 dég. moins de hauteur que celle qui 
a été obfervée du coté du Sud* dont la Déclinaifon tjl 
de 9 dég. 25 min. Sud; en demande la Latitude du 
lieu* 6* la hauteur de chacune de ces Étoiles ? 

JR. La Latitude eft Nord de 1 3 dég. 38 minutçs 
& dem. & la hauteur de l'Etoile obfervée au Nord 
de 46" dég. 5 6 min. & dem. d'où il fuit que l'autre 
doit avoir 66 dégrés 56 min. 

Remarque: 

Si l'on veut fe fervir de 1 Etoile Polaire pou£ 
trouver la hauteur du Pôle , on n'a qu'à obferver 
£k hauteur lorfqu'elle eft dans le Méridien ; & fi 
elle eft au-deffous du-Pole, y ajouter 2 dég. qu'elle 
en eft à préfen* éloignée , ou les fouftraire de la 
hauteur , lorfau elle eft au-deffus du Pôle. Mais 
comme cette Etoile eft peu remarquable , n'étant 

3ue de la féconde grandeur, il vaut mieux fe fervir 
e celles du premier rang , parce qu'il eft plus aifé 
d'en obferver la hauteur* 

conclus ro N. 

H y a plufieurs autrej moyens de trouver la Lof* 
titude ou la hauteur du Pôle qu'on ne donne pa£ 
ici, parce qu'ils fupofent des connoilfances qui ne 
font pas à la portée de la plupart des Pilotes. Ceft 
pourquoi on a crû devoir fe bornpr à ceux qui font 
expoles ici. Ceft aux Pilotes à y donner toute leur 
attention , fur-tout.dans les Voyages de longcours,' 

Îmifque la fureté de la Navigation dépend eflentiek 
ement de cette obfervation. 

Ceft ce qui a déterminé à donner un granJ 
nombre d'Exemples de toute efpéce , afin que daqj 
M Pratique & n'y trouvent «ucunç difficulté* Mai* 
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s'ils doivent obferver la Latitude 3 Iorfqu'& font ei 
Mer, ils n'y foîit pas moins obliges lorfquiUfonr à 
terre, ponr vérifier la Latitude des lieux cra ils 
abordent m 3 ce qui auroit fon utilité dans la Naviga- 
tion , & ferviroit à perfectionner la Géographie. 
Car , combien y a-t-il de lieux dont la Larïtude n' ell 
pas encore bien connue ? H efl vrai que pouf l'ob- 
îerver avec quelque exactitude, il feroit à fouhai- 
ter que les Pilotes fulTent munis d'Inft rumens plus 
'grands , &: parconféquent plus juftes que ceux dont 
on a fait ici la defeription. Ils auroient befoin pour 
xela d'un Quart de Cercle de 20 pouces au moins 
de rayon , garni de deux Pinules 3 & d'un Plomb 
avec fon pied, pour l'établir avec folidiré aux en- 
droits où Ton veut faire cette obfervation. 
< Il feroit bon aufft que dans les lieux ou ils fon? 
quelque féjour, iis eurfent foin d J y tracer une Li- 
gne Méridienne, foit pour mettre dans fon plan 
le Quart de Cercle j fie obferver la hauccur méi> 
dienne 3 ce qui donrieroittrcs-proroptemenxla La- 
titude , foit pour obferver la variation de V Aimant, 
qu'il eft à propos de connoître en tous lieux, Hy 
auroit encore bien d'autres obfervations à fec 
pour un Piloie qui vou droit fe diftïnguer iuns ù 
profefiîon , comme font celles qui fervent à déte: 
miner la Longitude des lieux par Je$_Ecfiçfesi à 
en particulier de celles des Satellites de Jupiter 
Telles qu'on 'fait aux Etoiles pour connoître le^ 
Déclinaïfon & leur Aicenfion droite. Mais il fcl 
avouer que ces opérations font plus le fait à 
'Agronomes que des Pilotes, qui n'ont pas 6? aï 

le* 
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leurs îesïnftrumensnéceffaires pour de pareilles ob«* * \ 
fervations, A l'égard de la Latitude > ou de la hauteur 
du Pôle des lieux , ils ne doivent pas fe borner à une 
feule obfervation, car il y a quantité de caufes qui 
peuvent la rendre incertaine; mais ils doivent la ré'H 
térer plufîeurs fois , & s'il s'y trouve quelque diffé- 
rence i prendre tin milieu entra celle qai donne le 
?ius & celle qui donne le moins.; & cette hauteur du 
'oie étant aflurée, elle pouxa leur fervir pour avoir 
la Déclin, des Aftres avec ieur hauteur méridienne* 
- Pour ce qui eft de la Latitude obfervée en Mer i 
elle fert à trouver fous quel parallèle on eft , & par. 
conféquent à connoître les terres qui font à l'EA* 
ou à TOueft de foi dans le cours d'une Navigation. 
Elle fert aufS en quelque forte à trouver la Lon* 
gitude où Ton eft , puif qu'après avoir couru fui une ^ 
youte entre deux hauteurs obfervées, on connoît le 
changement en Longitude entre le lieu du départ & 
celui de l'arrivée. Elle fert de plus pour arriver à uii 
lieu* lorfqu'oaen eft encore/éloigné d un certain 
tiombre de lieues ; car en fe mettant fojis fa Latitu- 
de , & faifantvaloir la route de 1 Eft ou du 0ùeft,s'il 
y a de la variation i on y arrivera fiirement, fi la Car- 
te xpà Iemarque eft jufte ; ce qui fert à corriger les. 
terreurs inévitables dans une courfe un peu longue; 
Enfin cette Latitude fe marque fui* la Carte toute* 
les fois qu'on obferve , auffirbien que fur le Journal* 
que tout Pilote ou Maître de Navire eft obligé de te- 
nir lorfqu'il entreprend la conduite d'un Navire pour 
Voyages de long cours, & de remettre à fon retoui' 
«tuGreflfedçl'Amixauté^qû'ilfoit communiqué^ 
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fuivant l'Ordonnan. au ProfefTeur d'Hydrogcapfcie. 
. Le relie de ce Livre confifte en plubeurslibles 
très-néceffaires aux Pilotes; fçavoir* celle delala- 
titude & Longit. des Etoiles les plus remarquables, 
& celle des Latitudes & Longitudes d'un grand nom- 
bre de Ports, d'Ifles & autres lieux oh Ion peut fe 
trouver dans le cours des voyages qu'on Eût for Mer. 
De ces deux Tables , il n y a que* la première qui 
foit fujette au changement, encore n'eft-cequ'i i'é- 

Sard de la Longitude; car ce qui a été dit ci-devant 
u mouvement propre des Etoiles fixes d'Occident 
en Orient, fait connoîtfe qu'elles ne changent point 
de Latitude, à raifon du Paralellifine qu'elles confer- 
vent avec PEcliptique; c'eft ce qui fait aizflî qu'elles 
changent toutes également en Longitude. 

Auifi, en connoifTant la Longitude d'une Etoile 
pour un tems, il fera aifé de la connoîtrepourun au- 
tre fuivant , en ajoutant pour chaque année f i fécon- 
des que les Etoiles avancent vêts FOnentenutian, 
à raifon d'un degré en -70 ans , comme i\ a été dit ci- 
devant. Lorfqu'on fçait la Latitude 8c Longitude 
d'une Etoile , on peut trouver fa Déclinaifon &fon 
'Afcenfioo droite , foit par fuputation^ foit fur Je 
Globe Célefte ; car laLatitude & la Longitude d'un 
r Aftre déterminent fa fituation dans le Ciel , de me 
me que fa Déclinaifon & fon Afcenfîon droite. 

La deuxième Table qui fuit ne donne pas au# 
ïûrement la Latitude & Longitude des lieux Jur ^ 
terre, parce qu elle n'a pas été obfervée partout avec 
Pexa&itude que les Aftronomes y aportem ordini 
renient, £epçnjlant le foin qu'on seft donné po: 
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ëii établir la polition , rend cette Table préférable 
en tout à celle des Editions précédentes , outre 
qu'elle eft plus étendue , & par conféquent plus 
utile. On a défigné par une Etoile ceux qui ont été 
déterminés par Meffieurs de l'Académie, ou autres 
fçavans Aftronomes* Et pour ce qui eft des autres, 
on s'eft fervi des meilleures Cartes , comme le Nep- 
tune François, & celles qui ont été dreffées au Bu- 
reau de la Marine fur les meilleures Ôbfervation$ 
qu'on y a envoyées jufqu'ici* On l'a commencée ail 
Nord Cap en Laponie , & l'on a fuivi les Côte* 
d'Europe & d'Afrique , jufqu'à la Mer des Indes 
Orientales* Enfuite on a donné toute l'Amérique* 
feptentf ionale & méridionale. Enfin , on a marqué 
quelques Ports de la fAtr Océanç ; ce qui a paru 
plus commode pour les Navigateurs qu un ordre 
alphabétique \ qui donne deux lieux de r,, ité fou-* 
vent fort éloignés l'un de l'autre. 

Lôrfqu'on fçait la Latitude & la Longitude 
d'un lieu , il eft a;fé de trouver ce lieu fur le Globe 
Terreftre, en mettant le degré de l'Equateur, qui 
marque fa Longitude fous le Méridien , & comp- 
xant depuis Tinterfeétion du Méridien & de l'E^ 
quateur, le$ dégrés de fa Latitude vers le Pôle 
Nord, fi la Latitude eft Nord, & vers le Pôle " 
Sud * fi la Latitude eft Sud ; car le point dû ils fe 
termineront fous le Méridieri , marquera ce lieu* 
Ceft ce qui fe fait fuf la Carte Marine , en faifant 
rencontrer par deux compas la ligne d'Eft& Oueft 

ui répond à la Latitude , avec celle ,du îtard <§£ 

u Sud > qui répoûd à & jLongitude* 
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xdHe 4ej Latitudes 6r Longitudes des princaifalej\\ 
Étoiles du Firmament J pour Vannée 1756. 



NOMS 
DES ETOILES. 



Lati- 
tudes* 
D.M. 



A dernière de F Aile de 
Pégafe , Algenib. ♦ • . 
La tête d'Andromède . . * 
La ceinture d'Andromède ♦ 
La chaire de Cafliopée ... 
La Glaire ou tête du Bélier 
La poitrine de Cafliopée . 
La ceinture de Cafliopée * . 
Le pied du Sud d'Androm. 
La mâchoire de la Baleine* 
L'œil du taureau Aldobaram 
Lepiedd'OrionfligeL . 4 
L J épaule gauche d'Orion . . 
L'épaule gauche du Coche*, 

Capella . . * . 

La 1. du baudrier d'Orion. 
La féconde du Baudrier . * . 
La troifiéme du Baudrier . . 
La Polaire ou Etoile du N. 
L'épaule droite ou orientale 

d'Oripn • • • * • '* • . • 
L'épaule droite du Cocher, 

Auriga 

La gueule du grand Chien 

Sirius • •••«•';• . . 
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Taèk des Latitudes & Longitudes des principa- 
les Etoiles du Firmament* 



NOMS 

DES ETOIIiE 



S. 



Lati- 
tudes. 
HTAf. 



49 |N 
|8N 



45 

22 



La Claire du Navire Canopus 75 
La Tête boréale dçs G, Caftor iQ 
La Tête auftrale , Pollux ... f 
Le petit Chien, Procyon . .. 1$ 
L'epayle de la petite Ourfe, 

ou la Claire des Gardas ♦ . '7* 
La 1 • du quatre de la g. Ourfe ? 

nommée Te grand Chariot 

( la plus Nord des Rouçs dç 

derrière )«...*«... [49 40 

La 2 e , duquarré(Iaplus$ud 

des deux roues de derrière ) 
Le Cœur de l'Hydre . , . . 
Le Cœur du Lion , Résidus . I o 
La 3 e . du quarré (la plus Sud 

des deux Roues de devant 

du grand Chariots) 47 7 

\î3l dernière du quârré ( la plus. 
Nord des 2 roues de devant) s* 40 N 
,a 1 . de la queue de la gran- 
de Ourfe(le \. Cheval, ) 54 
,a Claire au dos du Lion* • 14 
}elle du milieu de la queue de 
la g. Ôurfe (le 2. Cheval.) yrf 
,a queue du Lyon • •*«',. 12 
,a dernière de la queue de la 



<? 
24 

27 



N 

N 
S 

In 



20 

*3 

*7 



N 



Longi- 
tudes. 



H. M. 



100 48 
106 57 
109 5* 

II* 2-tf 

\*9 5° 



131 4* 

136 o 

143 54 
i4<5 28 



H? . * 
147 3 <î 

i55 *7 

*57 53 

1^2 15 

i<$8 15 



j2*Me ie* Latitudes & Longitudes des fcincipa j 
j Zej Etoiles du Firmament, 

NOMS 
DES ETOILES. 



grandç Ourfe(ïe i .Cheval) 
;I/Epy de la Vierge . . . 
\ABarus dans le Bouvier . : 
La Luifante de la Couronne 
Le baflin auftral de la Balan- 
ce ••• • • • • • • 

Le Baffin boréal ...••. 
La luiC au col du Serpent. 
Le pied droit du Centaure . 
La plus nord des trois du 
front du Scorpion • , 
Le Cœur du Scorp. Amares 
La claire en la tête du Dra- 
gon ...... , 

La claire de la Lyre * . . . 
La claire de l'Aigle .... 

La cl. dupoiflfon Fomaham . 
La queue du Cygne ; . . 
L? plus Sud du neuve Eri- 
dan Acarnar . . . 
La première de l'aîle de Pié- 
gafe ivîarkab . . . 
La jambe de Pégafe Scheat. 
La q^eue de la Baleine . . . 




f 
p 



32:N:*i8 39 
30JS'23^ zi 

3jN*39 49 

74 5%\N i«4 V 

2 9 19 ^£98 19 

,57 M* 1 /7 



21 

59 



59 17 



19 

3 1 

20 



s ta* 4> 



7 .N 
47 S 



35* S 
355 5* 
359 9 



h 



l TAB L E D E é L ATITU D É o. 

Longitudes d'un grand nombre de Lieux des 
différentes parties du Monde * où Von peut naA 
viguer * le premier Méridien pris de Clfie de 
Fer. 



I 



Noms des LieuxT 
Ces Latitudes font Nord. 



p. M.fD, M. 



E Cap NordTXapponie . 71 
_î Dronthen , Norvège . ... 63 

Berghen ♦ .. '••;'. 59 

Le Cap Derneus ..♦..., 57 
La pointç deSchagen • * • . : 57 
Gotjtenbourg . . . . . é . ♦ .57 
La pointe de Kol, à l'entrée du 

" Zond ... # ,■ 

iVranibourg* ♦ ♦.•... 
Copenhague* ..•♦.,, 
Stokolm* • •••••,., 

•Petersboufg * • •••••« 

ïRiga* ; . . , 

jrKonisberg* .•....., 

rDantzick *......,. 

Le milieu de l'entrée de PElbe. 
-Hambourg* .....,/ 

Jïmbdem . . « . 

Entrée du Texel .'•••• 
'Amfterdam* •..•;*. 
Rôterdam* • •...,."« 
Fleflingue. * 



, atiiud.lLongit. 



^(43 
4726 
5822 



±6 
27 
35 



$tf 15 

55 54 

55 4i 

59 20 

60 o 

54 43 

54 21 

54 

S* 4a 

53 18 

5». 53 

Ji 23 

*i 5* 

5F : 



*3 

z 9 



5° 
33 

o 

40 

33 

5o 



30 3 

30 27 

30 19 

3* 59 

*7 54 

42 o 

39 9 

3* 5 

itf 30 

*7 V 

24. 4* 

" 5 

22 33 

22 21. 

21 5 5 




Noms des Lieux. 
' Ces latitudes , ont Norà. 
Oftende * , , /. TT 
Nieuport * , . « • » 
IDunkercjue * . ... ; • 
Calais * 



Uth\b>ngit, 
DTMpf- 

19 SV 



lemilieu de l'entrée dç la Sommç 50 «4'9 



5 1 
505» 



49 55 



ij ij 



18 38 



k9 3f 7 ♦! 

;49 «« * 

49 45j'J »° 

4? Jf 1 * *°; 



I 



Dieppe * , . . , . 
'Le Havre de Grâce * . 
La Pointe de Barfleur , 
Cherbourg * . ; . ,' 
Le Cap de la Hagoe . 
Le bout de TOueft d'Aurigny. 
.Le bout du Nord-Oueft de Gre^ 

nefei . . . . i 
Le bout du Nord-Oueft de Jerfei49 '*'* 
Le Mont Saint Michel * , ,l4« 3*M J*i 
Saint Malo* i V '. •. MW ?» 
La Pointe du Nordde l'IOe de ( J 

Brehat t ' . -, . . .4W **i 
L'HedeBas : . . ; .4&4^î ».♦' 
La Pointe du Four . ; .48 ty l *° 
Le bout de l'Oueft de l'Me 

d'Oueffant . , ^ . 
Breft* . , ; . . 
L'Iflede Saint , ; , 
La Pointe de Pennemarc 
Le bout de l'Oueft de l'Ifle de 
I Grolx . . . . ; 
Le bout du Nord-Oueft dfe Bél-s 

leJflç v •• . -, , • , ,147 *4*4 'V 



48 »«lw f 
48 3U 3 



♦47 39 



14 



"Noms des LieuxT 



| Ces Latitudes font Nord. D^ 
Le bout de i'Oueft de llfle Dieu 4<î 
Le bout du Nord-Queft de l'IQe 

Lde'Ré . , , ,tf 
a Rochelle* ,0 

; Le bout 4u Nord-Oueft de l'Ifle 

d'Oleron . . , , , , .$6 
'La Tour de Çordouan * .. ,+j 
Le milieu de l'entrée d'Arcaffon 44 
Bayonne* i . . / .43 
Le Cap Machicaco ;■ , • .43 
Le Cap Pinas . . « .43 
Le Cap d'Ortegal » ♦ .44 
Le Cap Pfaiftere : ; .43 
Leslfles de Bayonç Si de Vigne 4* 
Les.Brelingues . , .39 
Le Cap de la Roque i . . 38 
Le Cap Spichel . ; . .38 
Le Càp Saint Vincent . . . \6 
La Ville de Cadix * i . 36* 
Le Cap Trafalgar . , .35 
Le Cap Sparte! ; ; .35 
Le Cap Cantin '1 . ,32 
Le Cap Géer .' . » « 30 
Le Cap de Non . ; ; .28 
Le Cap de Bajador ; ,2<f 
Le Cap Blanc : ; 20 

[/entrée de la Rivière du Sénégal 1 5 
Le Cap Vert . , . .14 
l/îflede Gorée* . . .14 



Latitvd. Longit, 



*5 
là 



JVi. 
45 

\6 

3 

30 

42 

30 

48 

2 

X 

3 
33 
48 
24 

45 
33 

45j 

a 5 

30 

8 
4o> 

3 
35 

3Î I 
A3 
40 



D. M. 



«S 7\ 



54 

28 



Itf 


O 


Itf 


Ï4 


16 


6 


itf 


2 


M 


5° 


io 


40 


8 


42 


6 


4* 


7 


4 


6 


53 


6 


5° 


7 


3 


7. 


3 


M 


*4 


10 


58 


ii 


O 


7 


5* 


7 


30 


7 


.0 


2 


45J 





^6\ 


1 


4. 





2Ij 


Q 


7.6 



Noms des Lieux. 



Latituàjp>ngit\ 



Ces Latitudes font Nord. 



Le Cap de Palme* 

Le Cap dçs Trois Pointes . . ; 

Le Cap de Formofe 

L Me du Prince 

LTfle Saint Thomas 



D. M.|D. M, 



5 
4 
4 

i 
o 



Ces Latitudes font Sud* 
Centrée de la Rivière de Gaban. 
Lille Annobon, au-deffous de 

Saint Thomas 
Le Cap Padron, à l'entrée de 

la Rivière d'Angole 
Le Cap Ledo * 
Le Cap Negro 

Le Cap Saint Thomas ; ; 25 
,Le Cap das Vottas • ; ; .28 
'Le Câp Saint Martin . > . . •î» 
Le Cap de Bonne-Efpérance *. 34 
Le Cap des Aiguilles * 34 
Le Cap des Courans * , . . 24 
|Le Fort Dauphin, en Fille de 
j Madagafcar . . . . . 3j 
iJlÛe Bourbon ou Mafcarein.21 
: Bàtavia au Détroit de la Sonde * 6 
Suratte* - il 

atitudes font Nord. 

11 

IX 



Ces Latitudes font Nord. 
Goa* 
jCâlieut* ♦ . « 

B'Ponticheri* '• * ; 



>23 45 



9?3 



o %k6 $0 



9 
\6 



30 



5* 



!°75 3 e 
\o 7 6 45 i 

ifrx&i6 



Noms des Lieux. 



Ces Latitudes font Nord. 
Cap Comorin, au 



D.MJD. M, 



\6 30 
21 $6 

2 ii 



100 zo 

122 30 
112 4 tf 
Il8 24 

m 39 



;Le Cap Comorin, au Sud de 

la Côte de Malabar * 
jMafulipatam , en la Côtç de Co- 

romandel 
'Bengale* 
Siam * - 

Malaca , dans l'Ifle de ce nom * 
Manillet * ., , . 14 4*ji4i ° 
Macao ; /♦ . . . ** I 3 I 3 I 
L'Ifle de Cunimin, entre le Ja . 

pon& la Chine , f 3? 4°! x 3 8 5 1 
Pçkin* • ; . , ; 39 54134 IO 
1 Amérique fepttntrionak. 
Bçlle-Ifle, à l'entrée duDétroitl 

de ce nom • . $t 40J325 z6 

Le Cap de Raze , au Sud de la 

Terre-Neuve • . 4^ 45,3*7 

Ce milieu dte TEcore du grand 

Banc,àl'Eft • . J45 8 
Le milieu de l'Ecore de l'Eft du 
• Banc Jacquet . ^ . .44 50 
Le Cap de Raye, au SO de la . 
i Terre-Neuve . . .47 30*320 ;i 
Le Cap Nord, en Tlfle Royale.47 5J3 19 6 
Loui$t>ourg . • • (45 4513*8 5° 
La Pointe duSucî-Eftd'Anticoftilfp -20J3 17 43* 
La Pointe du Nord-Oueft . . I40 5^3 15 11 

ÈCapNégreâuSudderAcadie43 421311 j<î 
ebec> en Canada* . ^6 $5 370 4X 



Latu 1 Longù 



33130 



33* 3°, 



; l^ 



~Nom$ des Lieux. \Latitud\ longu 



i . 



r 

1 Ces Latitudes font Nord 
Bafton, noavelle Angleterre. 

Le Cap Malbar . 

Le Çap Charles . 

Le Op de Faire 

|LMç Dauphine, buMiffifipi 

LaVera-Cruz . * . . • < 

La pointe duNord-Oueft de Lu- r 

cayoneque ••'•••.. ^ 5° 2 995°. 

La Pointe de Sud-Efl: . . . *S **3°° S 

Le Cap S. Antoine en Tlfle de 
Cube *' ; «; £«'•«*• « 

La Havane * ^ # « • » « 

Le Saint-Efprit *•♦#;*< 

Le Cap de Crux • « ^ » 

La Pointe de Mefî - ; ; • 

Le Port Royal en la Jamaïque 

LeCapTiber<tfiàl>O.S.Domin.i8 

Léoganc . . . . z . . M . S$\y* - 
Le Cap François * . ; : . . *? *W° 6 2 9 
jLesCaïques ou le débouquemenr* l 
Le Cap Capéca, dans l'Eft de 

Porterie » . ' . *& 30 

L'Ifle de Sainte Croix, k l'Eft 

•Porterie ..... . 

L-Ifle Saint Chriftophle 
I/IfleNiefve .... 

L'Ifle Barboude . .' , 
L'Ifle Antigue . . . 
Le milieu de la Guadeloupe .16 



45*95*5 

J2P95 43 

297 4* 
45*30015 

J2W04 c 

0J301 5 
101503 jo 

"' S 



foo6 3a 

1 

514 tf 

3*5 *î 
3*5 3 3 
31$ 30 

3*5 3 e 



a— 



oms des Lieu 



Les Latitudesjimt Sud. 



i 

JL'Ifle la Defîrade 

L'Ifle Marigalante 

La Dominique • 

Le Fort S. Pierre, Martinique* 

Le Fort Royal * 

LIfleS. Luce ;ou d'Andaloufïe 

La Barbade , . . 

Lille Saint ^Vincent 

Portobello * • . 

Cartagene* . • < 

Le Cap de la Vêle . . ; .ia 

La Pointe de l'Ifle : duuNord de 
Coroffol 

Les Ifles Daves ou dçs Oifeaux 

L'Ifle blanche '. .. V • , 

La Pointe de i'Eft de la Marguer, 

La Pointe de l'Eft de la Grenade 

La Pointe du Nord de TabagoJ ï 1 

La Pointe de FEft de la Trinité. 

L'entrée de Surinam 

Lïfle de Cayenne* 
JLe Cap d'Orange 
jLe Cap de Nord ; ^ . . ; . 
L'embouchure de la Rivière des 
Amazones . . # é 
Amérique Méridionale. 
(La Pointe de Baxas l 5 
JLe Cap Saint Rocji ■"• ; 
Oliiide , au Bréfil ♦ . , 



Latit. 



309 
310 jo 

3*3 5 

'3*4 *3 

3*5 45 

317 ao 

3*7 45 
322 40 
324 24 
$26 23 
328 3 j 

328 30 



mm? 



i\OMs des Lieux, 



Les Latitudes [ont Sud* 



Laut. 

or m 



Le Cap Saint Auguftin 
Entrée de la Baye de tous les Sts. 
Le Cap Frio « 
Le Cap Sainte Marie > au Nord 

de l'embouchure, de la Platte. 
Le Cap Saint Antoine, au Sud 

de cette embouchure • * . 
Buenos-Air es *...... 

\j£ Cap de Matas * . . . . 

Le Gap des Vierges, à l'entrée] 

du Détroit de Magellan . . o* 
Le milieu du Détroit du Maire. 54 
Le Cap Saint Barthélemi, au 

Sud 'de rifle des Etats . . . 
Le Cap Horn **♦...*. 

!'La Conception au Chili * * . 
Valparaifo *•..♦•♦••* 
jCoquimbo *•%...*•.. 
jCopiapo *.....<... * 
Me de Gouane ...••♦.. 

jArica* -•«.-.. 

jYlo* 

;Lima* » é • é • . * • A ; 
e Cap Blane • . « . . « i < 
Cette Latitude tfi Nord* 
^Panama . ••■ . • ♦ . ♦ • '•; • 
^Situation de quelques Ports delà 

Mer Méditerranée. 
Cartagene * . ...*..♦ 
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42 30 
v 3 8 50 
337 *4 
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319 3<f 
314 o\ 
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36 -}o6 *S 
300 *5 
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Barcelone * 



42 

43 
39 
39 
43 
43 
43 
44 
43 



Collioure * 

Se te au Fanal du Port* 

Majorque* . * . * . . 

Port-Mahon en rifle de JVÎinor.* 

Marfeille * 

«Toulon * 

•Antibe* . 

,Genes* • 

jLivourne 

|Le Golphe de Palmes , en Sard.* 3B 59 

Rome* ......... 41 

Naples* ♦ ...♦.*•. 40 

Meffine* -. . .38 

I/Ifle deMalte . . • . V.35 
La Canée, en lTfle de Candie.* 3 5 
Candie, en ladite Ifle* . . .35 
Le Détroit des Dardanelles *4o 
Conftantinople * . . ♦ - .41 
Smirne * . . • 38 

LTfle de Rhodes * .. . ; . .3* 
Larnéa , en lTfle de Chypre. * 34 
Alexandrette , en Syrie. * . ^6 
Alexandrie en Egypte* . m .31 
Tripoli, ep Barbarie* . . .32 
'Alger* r . . ml 6 + 9 i 9 47 

j* Angleterre , Ecojfe & Irlande. 
Signal des Dunes * . .... .51 

Blevefier ou Blanquef . # .50 
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35 
*5 
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D. M. 

47 

13 
4* 



20 
zi 
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3* 
33 
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2941 
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2844 
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"!47 
54.30 
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?4 



54 
5 1 

39 



5i9 
5o J 7 



57 
3° 



w*. 
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D. M. 



5° 

5® 



5« 
S* 

5* 

<5» 



.8 
*7 

12 



Ces Latitudes font Nord 
L entrée de Porfmuth \ T «50 44 
Le bout du Sud de 1 Me de Wilt 5a 33 
Le Cap de Porlan . .• * .50 is 
La pointe de TOu. de Gaudeteur $0 10 
Le Cap Lézard ... .50 
Le milieu des Mes Sorlingues5o 
Le Cap Cornuaille ... 
Le bout d'Angleterre 
L'Ifle de Londey dans la Man- 

che de Briftol * 
Le Cap Saint David « 
Dublin , en Irlande* . * 

,Le Cap Carnarot . * 

(Kinfal * < « ; 
Le Cap de Claire « « 

L'entrée de Limeriç . . .^- -~, 

L'entrée de la Baye de Dingle$i 50/ 
Edimbourg * Ecolïe « . " 
Les Ifles dès Ajforti * prifes pat 
leur milieu* 

■L'Ifle Sainte Marie < S ; 

JLlfle Saint Michel . \ 

L'Iflg Terciere ; 2 ' é . 

L'Ifle du Pic' . . , . . 

L'JfleduFayal i V ; ; 

VIÛQ Saint George ; 

L'Ifle Gracieufe . è . ; < 

L'Ifle de Flore , ; . . < 

L'Ifle de Corne . ; # " . 
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1450 
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12/ 10 JI 

71 "*7\ 
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4* 

2 
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38 
|39 
3« 
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38 
39 
39 



M 



45 
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'S 



o3S4 35 
3544/ 

8JJ2 2I 

3534921 

350 30 

351 zo 

3S» 7 

34* 35 
39 5*j34<*45 



Noms p e s L hu x. 

Ces Latitudes font Nord. 

Vigies de V Océan' Atlantique.' 

i V*gie, dans le NO du Cap 

deFiniftere. • . 
2 APEft.de Sainte Marie 
j Au-deffus de'Atayada < 
L'Ifle Mayada . • . 

4 Au-denus des Afïbres < 

5 Au NNE de Cdtvçs ♦ 
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4<? 
37 
47 

+i 
+4 

40 



7 .Au ONÔ de Corves . ; |4o ^344 3° 
8t)ansleSudrOueftquartOueft37 5° 

9 

ib 



1 1 En aprochantdu grand Banc 4 i *> 

1 2 Au Sud du grand Banc 
ÎL'Ifle Verte ; . 

JVigie priTe pour la Bermude 
La Bermude • • 
] Albrohos , Rochers ; 
} Vigie, fuivant M. de Longchamp 
Panedo, ou Ifle Saint rierre § 

fuivant les Hbllandois . . i 45 3 $3 
Vigies à PEff de Panèdo . . 4 0358 
Les IJles Cànatïes * prifespar leur 
! milieuè 

L'Ifle cte. Fer > j ^Méridien 
L'Iûe de Cariàrie" . . . 
L'Ifle de Fortavanture 
LePicdeTelierif* , J28 
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55 
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5o 
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38 23 

39 4o 
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35 6 5* 

357 3° I 
353 *° 
353 23 
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33* 
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40 50325 
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3» iO|3ltf 

^8310 

35 34* 

45 34* 
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2 22 

4 20 
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["Nous des Lieux. iLotituLUngib 



Ces Latitudes font Nord. 
L'Iflc de Go mère . T 
L'Ifle de Palme . . 
L'Ifle de Lancerote 
L'Ifle de Madère , Funkal* 
L'Ifle dé Porto Sàihto 

Les Ifles du Cap Vert par leur 
milieu. ' 
L'Ifle Brave . ' ; 
L'IflèdeFeu ' .' . 
L'Ifle Saint Jacques « 
L'Ifle de May . .* . 
L'Ifle de Bonnavifte 
L'Ifle de Sel . ; . 
L'Ifle de Saint Nicolas . . 
L'Ifle de Sainte Lucie . ; 
L'Ifle de Saint Vincent . . 
L'Ifle Saint Antoine 

Autres Ifles Jituées dans la par- 
tie du Sud. 
L'Ifle de Fernando Norono . 
Ifle Afcenfàon . 
IÛ$ de la Trinité ; 
Ifles de Martin- Vas 
Ifle de l'Afcenfion * . ; 
Me Saint Mathieu . • . 
Ifle Sainte Hélène * 
Ifles de Triflan-Cugne . . 

Fï N.. 
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»7 

29 

3* 
33 



14 

15 

«S 

15 
16 

«7 
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'7 
*7 
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3° 
• 6 



2! 
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03 

«45 



30ÎH45, 

0354 0' 

203 $44$ 

ao3SJ»o 

7355 tf 
55 355 45 
. *354 
21 3SÎ »; 
'S3S3 35, 
40J53 01 
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